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  Préface


  Je suis heureux de savoir que cet ouvrage sera finalement publié puisqu’il met en lumière les causes environnementales dans le déclenchement de l’autisme. Il sera sans doute un document important pour répondre aux nombreuses questions que se posent des milliers de parents à la recherche d’explications῀: «῀Pourquoi et comment est-ce arrivé῀?῀»


  Aujourd’hui, grâce à des études récentes dont fait part ce livre, on reconnaît que certaines personnes autistes présentent un trouble immunitaire affaiblissant le processus de désintoxication de leur organisme qui doit faire face à tous les produits chimiques et polluants de l’environnement. De nombreuses substances chimiques et toxiques auraient été tenues responsables de l’ampleur de l’augmentation des cas d’autisme. Parmi celles-ci, on trouverait les dissolvants, les pyréthrines, les organophosphates et les organoclorines qui sont utilisés comme insecticides et dans certains agents de conservation des aliments. En plus de ces substances, il y aurait en outre une variété de métaux lourds toxiques tels que l’arsenic, le plomb et le mercure qui, comme l’aluminium, serviraient encore dans la fabrication de nombreux vaccins administrés aux enfants.


  Toutes les informations contenues dans ce livre viennent de sources très bien documentées avec des références à l’appui. Cette recherche minutieuse sera très utile aux parents et aux médecins qui font face à cette problématique.


  Ce livre sera d’une extrême importance pour nous qui sommes continuellement exposés à des quantités et à des variétés toujours plus grandes de substances chimiques de plus en plus toxiques. Même s’il existe des analyses pour évaluer le taux de toxicité chimique à l’intérieur de notre organisme, il n’y aurait jamais eu d’études pour évaluer le risque d’augmentation de la toxicité de chaque produit s’il entre en contact avec les autres. Leur impact sur le développement fœtal n’aurait jamais été mesuré non plus, de même que les conséquences à long terme.


  Les personnes atteintes d’autisme nous avertissent du danger comme des canaris dans une mine de charbon. Étant plus sensibles aux émanations, il fallait évacuer la mine lorsqu’un de ces oiseaux suffoquait ou mourait. Ce même cri d’alarme est envoyé à nous tous par nos enfants cobayes et martyrs de l’industrie chimique. Si on pouvait entendre ce qu’ils essaient parfois de nous dire, on entendrait sans doute les paroles suivantes῀: «῀Évacuez tous ces produits chimiques, ces substances toxiques dangereuses pour notre santé. Il y va de notre vie et de l’avenir des enfants et des générations à venir.῀»


  Les autorités sanitaires doivent comprendre l’autisme de nos enfants comme un signal d’alarme où il est urgent d’agir rapidement.


  Merci à Évelyne Claessens pour ce travail formidable qui explique d’une manière nouvelle les troubles autistiques. Cela aidera à sensibiliser les gens aux conséquences désastreuses et dramatiques de notre contact quotidien avec des produits dangereux.


  William Shaw, Ph. D. 


  Directeur général, The Great Plains Laboratory Inc.


  Lenexa, Kansas, États-Unis


  «῀Allez vers ceux qui cherchent la vérité et fuyez ceux qui vous la cachent.῀»
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  Merci à toutes les personnes qui m’ont encouragée à écrire ce livre et, surtout, à toutes celles qui ont critiqué mon premier ouvrage, car vous avez été l’une de mes plus grandes sources de motivation.


  Avertissement


  Les causes de l’autisme sont multifactorielles et il existerait autant de formes d’autisme que de formes de cancer. Malgré leurs ressemblances, chaque enfant est différent sur plusieurs plans. Il en va de même des éléments déclencheurs de l’autisme, ce qui fait de chacun un être unique. Par le fait même, les enfants ne réagissent pas tous, non plus, aux mêmes traitements de la même manière.


  Les faits, les hypothèses, les commentaires et les opinions émis dans cet ouvrage ont pour objectif de lancer des pistes de réflexion et de faire une prise de conscience. Ils sont issus de recherches minutieuses ponctuées par des citations d’experts et des notes de référence. Il n’a pas pour objectif de lancer des accusations. Ce livre se veut d’abord et avant tout être pacifique malgré son apparence première῀; il est le résultat de trois années de recherches et pour lesquelles j’ai consacré tous mes temps libres.


  Le conditionnel est utilisé non seulement dans le but de me protéger d’éventuelles poursuites et de souligner une incertitude dans les informations trouvées, mais surtout pour semer le doute chez le lecteur afin que celui-ci puisse à son tour s’interroger et se faire sa propre opinion.


  C’est pourquoi l’auteure et l’éditeur de ce livre font confiance à votre bon jugement et ne pourront pas être tenus responsables de toute action découlant d’une mauvaise perception et interprétation du contenu. Il est fortement conseillé de ne pas entreprendre de traitements quelconques sans la supervision d’un spécialiste de la santé qui a reçu une formation du DAN (Defeat Autism Now) comme certains naturopathes et médecins holistiques ou des spécialistes dans la médecine environnementale.


  Introduction


  Un enfant autiste qui est capable de communiquer par ordinateur a écrit quelque chose qui ressemble à ceci῀: «῀Je suis un ange descendu sur Terre pour vous ouvrir les yeux῀!῀»


  À bien y penser, ça fait réfléchir῀! Le repli sur eux-mêmes de ces enfants ne semble-t-il pas être le reflet de notre propre égoïsme῀? Les enfants et la planète nous envoient des signes, mais on fait semblant de ne pas les voir, de ne pas les entendre. Le seul message qu’ils nous envoient, c’est῀: «῀Aimez-moi, aidez-moi, prenez soin de moi.῀» Si la Terre pouvait parler, ne nous dirait-elle pas la même chose῀?


  Ce qu’on fait subir à ces pauvres petits êtres vulnérables, en pensant à l’intoxication due à la pollution sous toutes ses formes, ressemble étrangement à ce qu’on fait subir à notre planète. Mais puisque des parents et des médecins ont réussi à sauver des enfants de l’autisme, c’est qu’il est encore temps d’agir. Il y a toujours de l’espoir pour eux, pour la Terre et pour nous῀!


  Mon fils William est un fanatique des Super Héros. Je lui ai dit qu’il est un héros lui aussi puisqu’il a sauvé la vie de plusieurs enfants en guérissant d’une maladie qu’on considérait jusqu’à présent comme incurable. Plus tard, lorsqu’il sera grand, il veut devenir pompier afin de pouvoir sauver des gens. Il ramasse souvent des débris par terre et les met dans la poubelle en me disant῀: «῀Maman, il faut sauver la planète῀!῀» À l’école, il a reçu une mention d’honneur pour avoir nettoyé la cour. Il faut savoir lire entre les lignes pour comprendre ce message῀: «῀Le corps des enfants autistes a aussi grandement besoin d’être nettoyé῀!῀»


  * * *


  Avant qu’une idéologie nouvelle soit acceptée, elle doit passer par trois étapes῀; voici ce qu’un proverbe dit῀:


  
    	«῀Elle est d’abord et avant tout tournée au ridicule.


    	Une forte contestation s’y oppose.


    	Elle finit par être acceptée comme l’évidence même.῀»

  


  Dans l’histoire de l’humanité, combien d’erreurs scientifiques et médicales ont eu lieu῀? Nous n’avons qu’à penser à Galilée. Combien de temps cela a-t-il pris avant que les hommes acceptent le fait que la Terre est ronde et non plate et n’est pas le centre de l’Univers῀? Galilée a mal été reçu, il a été jugé et condamné pour avoir osé dire la vérité. Tout porteur d’idée nouvelle qui bouleverse les croyances anciennes et l’ordre préétabli est perçu comme une menace.


  Lorsque j’ai écrit mon premier livre, L’autisme n’est pas irréversible῀: comment mon fils a été guéri, et que je l’ai présenté à mon premier éditeur, mon manuscrit comportait beaucoup plus de pages. Il m’avait proposé de ne publier que la partie «῀Témoignage῀» dans un premier temps, afin de me laisser le temps de renforcer la seconde partie en retraçant toutes les références de mes recherches. En récupérant les sources des informations déjà trouvées, et pour lesquelles j’ai tenté de demeurer la plus fidèle possible, je suis tombée par hasard sur d’autres renseignements tout aussi pertinents qui complètent à merveille les premières. Considérez donc cet ouvrage comme la deuxième partie de mon premier livre.


  Puisque mon premier livre a semé la controverse, je sentais le besoin de me justifier et d’expliquer aux gens ce que j’ai fait afin qu’ils puissent mieux comprendre et moins juger. Je voulais d’abord et avant tout informer mes lecteurs sur les traitements biochimiques de l’autisme (diète, désintoxication, suppléments, oxygénothérapie...), mais je me suis dit qu’il valait mieux savoir d’où vient l’ennemi afin de mieux le combattre.


  En attendant peut-être un prochain livre, je vous offre la chance de comprendre mieux l’autisme ainsi que la source du mal afin de savoir ce sur quoi il faudra travailler.


  Chapitre 1


  Les facteurs héréditaires, la prédisposition et la modification génétique


  Les désordres génétiques ne sont pas forcément héréditaires


  Lorsqu’on parle d’hérédité, il s’agit de la transmission des caractères génétiques et biologiques d’une génération à l’autre comprenant les traits physiques et psychologiques. Notre corps est constitué de cellules incluant des chromosomes sur lesquels sont disposés des gènes ayant différentes fonctions. Un gène dominant empêche un gène récessif de s’imposer. Cependant, un gène récessif a besoin d’un autre gène récessif porteur de la même caractéristique pour voir apparaître ce trait. Lorsqu’un gène normal domine un gène anormal, le parent n’est pas atteint d’une maladie héréditaire῀; il devient porteur du gène récessif et peut le transmettre à ses descendants. C’est pourquoi certaines maladies héréditaires semblent sauter une génération. De petits changements peuvent donc se produire d’une génération à l’autre jusqu’à ce qu’un problème fasse surface. Quand l’embryon reçoit son bagage génétique, il ne peut pas échapper au gène anormal provenant des deux parents.


  La théorie basée sur l’hérédité comme la cause principale de l’autisme serait tombée à l’eau par manque de preuves irréfutables. Malgré des millions de dollars investis dans la recherche, aucune étude valable n’aurait pu démontrer avec certitude l’existence d’un lien entre l’autisme et l’hérédité. Il aurait été plus prometteur d’orienter les recherches sur les interactions entre les gènes et l’environnement.


  Il n’existe pas de test de dépistage comme c’est le cas pour la trisomie lors de l’amniocentèse. Un enfant peut être atteint d’autisme sans aucun antécédent familial, puisque aucun gène n’a pu être identifié comme l’unique responsable.


  Si les causes étaient purement génétiques, tous les enfants au sein d’une même famille en seraient atteints, et au même niveau. Il y a une raison aussi pour laquelle des jumeaux identiques ne sont pas atteints au même degré. Le partage d’un même environnement pré et postnatal expliquerait l’autisme entre les membres d’une même famille.


  Une perturbation dans l’ADN


  À travers l’évolution, les êtres humains ont subi des modifications génétiques afin de pouvoir s’adapter à leur nouvel environnement et ainsi pouvoir survivre. La variation de l’ADN est donc due à des facteurs génétiques et environnementaux. Depuis des millions d’années, de nouveaux traits de caractère sont apparus. Lors de cette transformation, des facteurs externes ont agi sur la vulnérabilité de certains gènes à risque, les forçant à se réveiller, à s’exprimer ou à se modifier.


  Les parents peuvent transmettre à leur progéniture des gènes perturbés. Ce sont les générations suivantes qui seront les plus touchées. Au courant des prochaines années, si ce n’est pas déjà le cas, le pourcentage d’enfants autistes aura augmenté en prenant des proportions inattendues au point de considérer le phénomène comme l’une des plus grosses épidémies mondiales de tous les temps. En effet, le taux d’autisme aurait augmenté de 300 % au cours des 10 dernières années. Voici ce que j’ai entendu lors d’une conférence sur l’autisme donnée par un médecin du DAN῀: «῀Une pandémie ne peut pas être causée par un facteur purement génétique, et surtout pas sur une aussi courte période de temps.῀» (Autism One 2010.) Donc, la génétique ne peut pas être la seule responsable de l’émergence et de la propagation de l’autisme.


  L’être humain pourrait bien être en train de passer à travers une période de modifications génétiques (mutations), car il doit s’adapter à différentes sources de pollution et à des changements dans ses habitudes alimentaires. Certaines espèces animales et végétales sont disparues de la surface de la Terre ou sont menacées d’extinction parce qu’elles n’ont pas réussi à s’adapter aux changements environnementaux, qu’ils soient climatiques ou nutritionnels. Est-ce que cette mutation génétique nous placerait sur la liste des prochaines espèces en voie de disparition si nous ne pouvons pas nous y adapter convenablement῀?


  Le changement dans le matériel génétique d’un organisme peut créer de nouvelles espèces. Certaines de ces variations différeraient selon des critères géographiques. Quelquefois, les conséquences peuvent être avantageuses ou désastreuses dans l’histoire de l’évolution. Des médecins croiraient fermement que l’autisme serait tout simplement une nouvelle race humaine.


  L’information génétique contenue dans notre ADN joue un rôle incontournable dans le fonctionnement de notre corps, et ce, sur plusieurs plans. Certains changements dans la structure des chromosomes affecteraient le développement normal de certaines cellules provoquant des perturbations dans l’organisme. L’altération d’une cellule peut entraîner des modifications irréversibles de l’information qui circule entre elles. Le changement de la structure d’un gène peut produire des anomalies qui peuvent entraîner un mauvais fonctionnement des différents systèmes῀: nerveux, digestif, immunitaire, reproductif, respiratoire, lymphatique, sanguin...


  Les impacts environnementaux


  Les facteurs environnementaux joueraient un rôle déterminant dans la modification génétique. L’altération des chromosomes résulterait d’une exposition à un élément déclencheur externe. Une mauvaise rencontre modifierait la fonction de certains gènes parmi les plus susceptibles. La fragilité d’un gène le rendrait plus vulnérable aux agressions précoces provenant de l’extérieur. Concernant l’autisme, il s’agirait donc d’une prédisposition génétique. Par exemple, la mutation d’un gène pourrait augmenter les risques qu’une personne souffre d’allergies, mais pour ce faire, il faudrait que celle-ci entre en contact avec un agent allergène pour déclencher une réaction.


  Deux autobus scolaires roulent à la même vitesse avec, à bord, le même nombre d’enfants du même âge. La collision frontale῀: c’est l’impact environnemental. Le choc est presque le même pour tout le monde. Ce qui fait la différence, c’est l’endroit où votre enfant est assis dans l’autobus. Cela représente la prédisposition génétique. C’est pourquoi il y en a qui meurent sur le coup῀; certains sont handicapés à vie῀; d’autres sont grièvement blessés, mais avec des soins appropriés, ils vont réussir à s’en sortir avec ou sans séquelles῀; et quelques-uns s’en tirent avec presque aucune égratignure. (Generation Rescue.)


  L’ampleur des variations qui caractérisent l’autisme pourrait s’expliquer par le nombre de gènes impliqués sous une forme de mutation provoquée par un ou plusieurs déclencheurs de l’environnement. L’ampleur et le moment de l’impact différencieraient une forme d’autisme d’une autre, soit innée, soit régressive. C’est la raison aussi pour laquelle il y en a qui s’en sortiraient plus facilement que d’autres. Tout dépend si les dommages causés sont réparables.


  Les agents mutagènes


  Les gènes mutés ou déficients entraîneraient des modifications chimiques dans certaines parties de l’organisme. La mutation peut causer des désordres neuropsychologiques et des troubles du métabolisme. Les gènes altérés peuvent interagir entre eux pour augmenter une forme de vulnérabilité quelconque. Cette sensibilité sera donc déclenchée par des facteurs additionnels comme une agression provenant de l’environnement. Par exemple, un enfant est plus enclin à devenir alcoolique si ses parents l’étaient.


  Les mutations génétiques seraient plus fréquentes chez les personnes autistes qui sont des êtres plus vulnérables et sensibles à la pollution chimique. La perturbation génétique dans l’autisme se situerait surtout dans les troubles gastro-intestinaux et qui comprendrait également une faiblesse du système immunitaire. Celui-ci perdrait ainsi ses capacités de bien combattre les toxines provenant de la pollution environnementale. L’organisme a aussi une pollution interne. Les polluants impliqués dans les anomalies chromosomiques causeraient une déficience du système immunitaire, créant un manque de résistance aux variations environnementales.


  Des circonstances particulières feraient augmenter les risques de mutation. Toutes les formes de pollution – vaccins, médicaments, produits chimiques, pesticides, métaux lourds, organismes génétiquement modifiés – peuvent être considérées comme des agents mutagènes. Les infections virales et bactériennes peuvent déranger le métabolisme et créer des désordres biologiques dans les mécanismes, allant même jusqu’à causer des mutations. Dans certains cas, l’autisme peut même avoir été déclenché par l’intoxication qu’ont subie les parents῀; par exemple, les métaux lourds peuvent avoir modifié le bagage génétique des spermes et des ovules. Des substances chimiques pourraient donc interagir avec l’ADN. Les dommages qui y sont causés sont issus d’agressions provenant de l’environnement.


  Parmi d’autres agents mutagènes, on trouverait les ondes électromagnétiques, les rayonnements cosmiques et les rayons X. Par exemple, les rayons ultraviolets dus à la diminution de la couche d’ozone pourraient causer des erreurs dans la réplication des cellules cutanées et causer le cancer de la peau. Ou bien, ce serait l’aluminium et les filtres chimiques contenus dans les crèmes solaires qui déclencheraient les cancers de la peau. Et que pourrait-il arriver dans le cas de combinaison de deux agresseurs῀?


  L’organisme est attaqué et il essaie de se trouver des mécanismes de défense. Des êtres vivants ont de la difficulté à s’adapter. Notre corps y parvient tant bien que mal. Il va même jusqu’à attaquer ses propres cellules, ce qu’on appelle les maladies auto-immunes dont feraient partie l’autisme, le diabète et, jusqu’à un certain point, le cancer puisqu’il s’agirait dans les trois cas d’un désordre du système immunitaire. Ces trois maladies trouveraient leur origine dans une incapacité à s’adapter à l’alimentation moderne῀; c’est pourquoi un changement alimentaire peut régler une bonne partie du problème. L’auto-immunité joue un grand rôle puisqu’un gène sensible commun relierait ces trois maladies. On pourrait prévenir l’autisme en éliminant certains facteurs environnementaux déclencheurs tels que certains aliments et produits chimiques. Il en serait de même pour d’autres maladies chroniques et dégénératives, connues également sous le terme des maladies de l’environnement, dont une sensibilité multiple aux produits chimiques.


  Les substances chimiques dont les pesticides, les métaux lourds et les solvants peuvent interagir avec l’ADN. L’être humain comme toutes les autres espèces auraient de la difficulté à s’adapter à tous ces changements. Les dommages causés à l’ADN seraient issus d’agressions provenant de l’environnement et causeraient des modifications au bagage génétique.


  Les déclencheurs


  Certains produits chimiques industriels, qui sont très répandus, comportent des risques incalculables, puisque environ 80 000 de ces substances n’auraient jamais fait l’objet d’études avant leur mise en marché. L’évaluation de leurs conséquences à long terme n’aurait jamais pris en considération la grande vulnérabilité du fœtus. Une exposition très précoce est plus susceptible d’entraîner des problèmes à long terme qu’une exposition à l’âge adulte.


  Ce n’est pas seulement la dose qui fait le poison, mais aussi la fréquence et le moment où la dose est prise. Pendant les premières semaines de grossesse, les femmes enceintes vivant près des zones agricoles ou exposées à des pesticides auraient plus de risques d’avoir un enfant autiste. L’intoxication rend le terrain plus vulnérable, même pour les générations à venir. Même le fait d’être exposé à de petites quantités peut entraîner des anomalies, des retards mentaux et des maladies auto-immunes comme l’autisme. Ce sont les différents mélanges de substances chimiques qui rendent le cocktail si toxique lors d’une étape critique du développement du fœtus.


  Ce sont les pays les plus riches et les plus industrialisés qui sont plus sujets au cancer, à l’asthme et à l’autisme. L’environnement interagit avec le processus biologique entraînant l’apparition de nouvelles maladies chroniques. La pollution interne et externe agirait donc sur le développement physique et intellectuel normal῀: ces particules nocives créeraient des blocages dans l’engrenage de différents mécanismes.


  Les maladies associées à un dysfonctionnement immunitaire sont en pleine expansion. Les agressions environnementales précoces déclenchent ces anomalies qui perturbent le fonctionnement du système immunitaire et l’affaiblissent. Notre système de défense ne peut pas faire face à toutes ces agressions. Le stress prénatal, qui en découle, causerait des tensions mentales et physiques. Trop d’adrénaline peut diminuer les capacités des défenses naturelles. Nous attrapons souvent un rhume après avoir vécu des émotions fortes῀; c’est un peu la même chose ici. Une augmentation des hormones du stress peut modifier le développement fœtal. On ignore encore tous les effets biologiques sur la santé et les conséquences sur la grossesse. Le stress, dont le stress oxydatif, pourrait donc avoir un impact sur la santé ou augmenter la vulnérabilité aux maladies.


  La pollution causée par les ondes électromagnétiques jouerait également un rôle dans le processus de désintoxication cellulaire. L’irradiation des appareils de communication sans fil causerait des fissures sur des rayons d’ADN. Cette perturbation cellulaire ferait en sorte que les toxines demeurent emprisonnées dans le corps. La progression de l’autisme serait apparue en même temps que l’évolution technologique. Ne serait-ce qu’une coïncidence῀?


  Les interactions entre le cerveau et le système immunitaire font en sorte que le cerveau a ses propres réponses locales immunitaires et inflammatoires. Si l’on considère les vaccins comme des agresseurs du système immunitaire, on peut les considérer aussi comme une forme de stress ainsi qu’un élément déclencheur important. Des protéines peuvent être produites par la présence de substances étrangères toxiques et devenir néfastes elles-mêmes pour l’organisme. Les blessures causées par un manque d’oxygène déclencheraient un processus inflammatoire anormal pouvant mener à des troubles neurologiques. Des mécanismes de défense inappropriés contribueraient au développement de la maladie d’Alzheimer, de la sclérose en plaques et de l’autisme, car une surproduction d’anticorps endommagerait les neurones et empêcherait les globules rouges porteurs d’oxygène de mener à bien leur travail.


  On qualifie les maladies de l’environnement comme une sensibilité multiple aux produits chimiques et à tout ce qui n’est pas naturel. Il y a donc un lien entre l’environnement et son impact sur la santé.


  La mutation génétique spontanée


  L’altération, qui est la mutation inhabituelle d’un ou de plusieurs gènes, peut survenir au moment de la fécondation s’il y a eu contact avec une agression environnementale précoce. Des malformations congénitales peuvent avoir été causées par des abus de drogues, de médicaments et d’alcool. L’alcoolisme fœtal déclencherait une prédisposition génétique à l’autisme. Les antidépresseurs diminueraient les fonctions du système immunitaire entravant le processus de désintoxication, ce qui peut avoir des répercussions sur le développement du fœtus. Les anticonvulsivants pris pendant la grossesse seraient aussi incriminés. Il paraît même que le vaccin contre la grippe donné aux femmes enceintes contribuerait à des troubles neurologiques chez le fœtus. D’autres éléments irritants peuvent avoir été introduits avant, pendant ou après la grossesse et l’accouchement comme les hormones pour augmenter les contractions et l’épidurale. Il s’agit de facteurs de risque qui peuvent donc contribuer au développement des troubles autistiques puisqu’ils peuvent être considérés comme des agresseurs.


  L’expression d’un gène se fait à un certain moment donné lors du développement. Un gène peut ne pas s’être manifesté correctement lors de la formation cellulaire. Des recherches ont tenté de démontrer la responsabilité du chromosome Y pour expliquer le plus haut taux d’autisme chez les garçons que chez les filles. Ces dernières ont deux chromosomes X et lorsqu’une erreur survient sur l’un d’eux, l’autre peut le réparer, ce qui n’est pas le cas pour les chromosomes XY. L’incidence d’autisme chez trois garçons pour une fille trouverait sa justification dans les facteurs génétiques ou hormonaux.


  La mutation génétique spontanée résulterait d’une erreur commise par la cellule lorsqu’elle copie l’information de son ADN avant de se diviser. C’est une erreur que les mécanismes de réparation n’auraient pas pu détecter lors de la fécondation ou tout au long du développement embryonnaire. Le système de réparation de l’ADN, qui a la fonction de corriger les erreurs de réplication, peut avoir fait l’objet d’une modification lors d’une division cellulaire influencée par une exposition à un agent mutagène. Une mutation spontanée génétique favoriserait l’autisme. «῀La même chose se produit lorsque nous transcrivons un texte. Bien qu’on essaie de ne pas faire de fautes d’orthographe, même en se relisant, on ne les trouve pas toujours.῀» (Conférence de Paris.)


  L’âge des parents


  De nos jours, les couples décident d’avoir des enfants beaucoup plus tard dans leur vie, mettant d’abord leurs priorités sur les études et sur leur carrière. L’important est de fonder une famille sur des bases solides. Des études ont tenté de blâmer l’âge du père pour expliquer la hausse de l’autisme, mais si on considère que la population ciblée regroupait des pères de plus de 30 ans, il n’est pas étonnant que les données confirmaient ce qu’ils essayaient de prouver.


  Concernant l’âge des parents, la seule avenue possible à envisager serait la suivante῀: plus on est âgé et plus notre organisme a eu le temps d’emmagasiner des matières toxiques qui pourraient avoir endommagé certains gènes, surtout si le parent a été souvent en contact avec des produits chimiques, toxiques et dangereux.


  Notre ADN évolue tout au long de notre vie. La mutation spontanée progresserait avec l’âge, ce qui rendrait plus enclins des parents âgés à avoir des enfants autistes. Avec l’âge, la réparation de l’ADN fonctionnerait avec moins d’efficacité. Plus on est âgé, plus nos cellules commettent des fautes de retranscription.


  De la dépression à l’autisme


  Beaucoup de maladies psychiatriques ont été découvertes dans les familles des enfants autistes. Parmi celles-ci, on trouverait la dépression, les troubles de personnalité, l’épilepsie, la schizophrénie...


  Des gènes auraient été associés à la production d’énergie pour les neurones. Un déficit sur ce plan créerait un manque de synchronisation dans les activités cérébrales. Un gène altéré aurait donc la responsabilité de produire une protéine facilitant la communication entre les neurones, et d’autres protéines pourraient nuire à ce fonctionnement. Le transport de la sérotonine est indispensable au fonctionnement des neurotransmetteurs. Il pourrait donc y avoir un lien entre l’autisme et les maladies mentales de certains parents (par exemple, s’il y en a un qui souffre de dépression).


  À l’origine des désordres psychiatriques se trouveraient des désordres gastro-intestinaux. Il faut considérer que ce sont les intestins qui nourrissent tous les organes du corps. Le cerveau peut donc souffrir de carences nutritionnelles.


  La maladie cœliaque


  Génétiquement parlant, notre organisme ne serait pas fait pour digérer certains aliments actuels, surtout avec tous les produits chimiques qu’ils contiennent et qui peuvent abîmer notre muqueuse intestinale. Il y a quelques milliards d’années, notre alimentation se limitait à la viande, aux fruits et aux légumes. Il y a des milliers d’années, les céréales sont apparues et sont devenues notre nourriture de base.


  La grande diversité génétique des espèces de graminées aurait été réduite par la sélection des espèces par la main de l’homme et par l’autopollinisation naturelle des champs. La production intensive a pris la place de la manipulation génétique naturelle. Parmi les espèces mutantes, celles qui présentaient une meilleure fixation de la graine sur leur épi et une plus grande quantité de grains auraient été sélectionnées au détriment des autres espèces qui présentaient une meilleure capacité à s’agglutiner. C’est ainsi que serait apparu le gluten dans notre alimentation.


  À travers les siècles, certains peuples, à différents endroits sur la planète, se sont adaptés à de nouveaux éléments nutritionnels, mais ils ont eu beaucoup plus de temps que nous pour le faire. Nous n’avons donc pas eu le temps de nous adapter aux changements alimentaires rapides.


  La maladie cœliaque pourrait bien se retrouver parmi les maladies du siècle. De plus en plus de personnes deviennent intolérantes au gluten, et la plupart l’ignorent ou refusent de le reconnaître. L’intolérance au lactose serait causée par la sensibilité au gluten, puisque celui-ci, abîmant les intestins, serait responsable de la destruction des enzymes destinés à la digestion des protéines laitières. Toutes les personnes intolérantes au lactose pourraient avoir également une intolérance cachée au gluten. C’est ainsi que des intolérances alimentaires peuvent en déclencher d’autres. La destruction des enzymes responsables de la dégradation du gluten pourrait avoir été causée par une intoxication aux métaux lourds dont certains proviendraient de plusieurs vaccins, de certains médicaments, ainsi que par l’alimentation, certains pesticides qui contiendraient aussi des métaux lourds.


  Le caractère toxique de l’intolérance au gluten aurait fait naître une panoplie de nouvelles maladies physiques et mentales῀: autisme, hyperactivité, épilepsie, schizophrénie, anémie, anxiété, arthrite, cancer, carences nutritives, colite, constipation, diarrhée, diabète, dépression, difficultés d’apprentissage, intolérances alimentaires dont celle au lactose, fatigue chronique, fibromyalgie, trouble thyroïdien, infertilité, insuffisance pancréatique et rénale, maladies du foie, maladie de Crohn, côlon irritable, mauvais fonctionnement de la vésicule biliaire, obésité, dérèglement du système enzymatique, eczéma. Des signes de cette intolérance se reconnaîtraient par des cernes noirs sous les yeux pouvant indiquer une mauvaise absorption du fer, sans oublier le fait d’avoir le teint pâle, des taches blanches sur l’émail des dents et un ventre bedonnant. Des facteurs physiques peuvent alors entraver le développement et le fonctionnement du cerveau. Dans ce cas-là, les maladies mentales peuvent être issues de maladies physiques. «῀Un esprit sain dans un corps sain῀», comme le dit si bien le dicton.


  L’intolérance au gluten détruit les villosités intestinales (filaments) qui ont comme fonction de puiser les éléments nutritifs de l’alimentation. Dans les cas d’un mauvais fonctionnement intestinal et d’une défectuosité des villosités, il est certain que l’organisme au complet souffre de carences nutritives. Par exemple, si les produits laitiers ne peuvent pas être digérés convenablement, alors il est impossible d’en absorber le calcium. Si le système lymphatique est mal nourri, il ne pourra pas bien fonctionner῀; il en va de même concernant les autres systèmes et organes, ce qui peut conduire à des maladies chroniques, entre autres le diabète et l’autisme.


  Certains minéraux seraient responsables de l’apport en oxygène aux cellules. Ce manque expliquerait les raisons pour lesquelles la thérapie par oxygénation sous pression par chambre hyperbare semble être efficace pour nourrir les cellules blessées par ce déficit en oxygène. L’oxygène aide les organes à mieux fonctionner῀; il est à la base de la vie sur Terre. Notre cerveau a besoin d’oxygène, et pourtant nous lui offrons de la pollution.


  Le cerveau manque d’éléments nutritifs essentiels pour bien fonctionner, ce qui, dans plusieurs cas, peut avoir été causé par des troubles gastro-intestinaux. Une mauvaise absorption des aliments par l’intestin endommagé crée des déficits nutritionnels. La hausse des maladies neurologiques peut donc avoir un lien avec la maladie cœliaque.


  Voici une histoire que j’ai lue dans un magazine scientifique dont le nom m’échappe῀:


  Une femme va voir son médecin parce qu’elle mange un carnet de petites feuilles de papier par jour. Ne pouvant s’en empêcher, elle croyait qu’elle était devenue folle. Le médecin savait que ce genre de comportement pouvait être causé par un manque de vitamines ou de minéraux. Il lui fait donc passer des prises de sang et réalise que son taux de fer est très bas. Alors, il lui prescrit un supplément de fer qu’elle prend religieusement pendant plusieurs semaines, mais cela n’a pas réglé son problème. Il sait que si le fer ne peut pas être absorbé, c’est parce que les intestins fonctionnent mal. Il lui fait donc passer d’autres tests et il découvre qu’elle est atteinte de la maladie cœliaque. Il lui fait suivre une diète sans gluten. Depuis, elle n’a plus jamais eu le goût de manger du papier.


  Certains enfants autistes ont un comportement semblable à cette femme῀: ils lèchent les murs, les meubles ou des objets à la recherche des minéraux dont leur corps a besoin, car leur système essaie de compenser par ses propres moyens. Parmi les signes d’anémie possibles se trouvent un teint pâle, un manque d’énergie et un manque de concentration. Ce sont des symptômes semblables à l’intolérance au gluten. Certains enfants autistes ressemblent à des enfants du tiers monde῀: maigres, sans tonus musculaire avec un ventre enflé. Le manque de fer est donc un signe de la maladie cœliaque, puisque les intestins abîmés ne peuvent pas l’absorber. Le manque de fer dans le sang diminuerait aussi l’apport en oxygène aux cellules.


  Les symptômes d’une certaine forme d’autisme s’apparentent étrangement à ceux de la maladie cœliaque῀; c’est pourquoi plusieurs enfants récupèrent après une diète sans gluten ni caséine qui font disparaître la plupart des symptômes associés à l’autisme, de même qu’à la maladie cœliaque. L’intolérance au gluten peut donc faire partie d’une prédisposition génétique à l’autisme. Dans ce cas, des parents atteints de la maladie cœliaque pourraient très bien avoir un enfant autiste.


  Les changements radicaux dans notre alimentation, incluant les produits chimiques qui s’y trouvent, ont pu forcer notre ADN à se modifier afin de pouvoir tenter de s’y adapter. Nous n’avons qu’à consulter les listes d’ingrédients sur les emballages de tous les produits transformés sur les tablettes des épiceries pour nous rendre compte qu’il y a du blé (gluten) ainsi que ses autres dérivés dans presque tout. Nous n’avons pas non plus le bagage génétique des Asiatiques pour bien digérer le soya.


  Certains nouveaux aliments importés, qui sont arrivés subitement dans notre alimentation, peuvent être considérés par notre organisme comme des corps étrangers. Par un manque d’accoutumance, le système immunitaire les traiterait comme des intrus et pour les combattre, il produirait des anticorps à l’origine des allergies alimentaires.


  Chapitre 2


  Les troubles affectifs


  Le manque d’amour


  Le système médical conventionnel aurait cru pendant longtemps que le milieu familial et social jouait un rôle dans l’émergence de l’autisme. On accusait les pauvres mères de ne pas avoir accordé assez d’attention et donné assez d’amour à leur enfant, ce qu’il appelait «῀le syndrome de la mère froide῀». L’institut psychiatrique prêchait dans les années 1960 le mythe de la mère coupable῀:


  [...] la conséquence de l’autisme était notamment due à l’attitude parentale froide et dénuée d’affection [...]. C’était surtout le caractère de la mère qui était souvent mis en cause par son incapacité d’établir une communication avec son enfant. Celui-ci, ne trouvant pas de réponses à son besoin de communication, désinvestissait peu à peu le monde extérieur et se renfermait sur lui-même sans échange avec l’environnement. Il s’appauvrissait jusqu’à devenir une forteresse vide.[1]


  À l’époque, l’autisme était donc considéré comme la résultante d’un manque d’affection ayant comme conséquence une psychose infantile. Séparer la bouche du bébé trop tôt du mamelon de sa mère pouvait provoquer la perte du sentiment d’existence et d’appartenance entraînant une agonie primitive. On accusait les parents d’être la cause du désordre de leur enfant. Ils étaient blâmés d’être peu aimants, trop intellectuels et rigides.


  Les relations froides entre parents et enfants étaient considérées comme déterminantes dans le développement de sa personnalité. L’enfant qui se sentait rejeté ne pouvait pas trouver son identité propre ni se reconnaître dans le monde comme en faisant partie et en tant que personne désirée. L’incapacité d’établir une communication mère-enfant provenait, d’après les grands connaisseurs en la matière, d’un fantasme maternel inconscient de meurtre.


  À l’époque, les traitements consistaient à séparer l’enfant de sa mère en le retirant du milieu familial. Le sentiment de culpabilité était énorme et insupportable pour les parents. Cette pensée n’a guère évolué avec le temps. Les programmes de réadaptation de certains centres prétendent que pour traiter l’autisme de l’enfant, il faut changer le comportement des parents sous prétexte qu’ils ne savent pas comment communiquer ni comment jouer avec leur enfant. L’absentéisme paternel a été aussi, pendant longtemps, pointé du doigt pour avoir participé au sentiment de rejet.


  L’opinion médicale n’a guère changé avec le temps. Une omnipraticienne spécialiste en psychiatrie m’a même dit῀: «῀Ce qui rend les enfants autistes, c’est parce que les mères ne savent pas comment dire “Je t’aime” à leur enfant ni comment leur montrer leur amour.῀» Aujourd’hui, d’autres théories pointent à l’horizon, dont l’excès de stress, la naissance d’un autre enfant, une séparation récente et la dépression postnatale. N’allez surtout pas croire quelqu’un qui vous dira῀: «῀Ton enfant est devenu autiste parce que tu ne le regardais pas assez longtemps dans les yeux lorsque tu l’allaitais, c’est pourquoi son cerveau n’a pas développé de contact visuel.῀»


  Même si la présence maternelle est très importante lors des deux premières années de vie de l’enfant, cela n’enlève pas le fait qu’une mère qui ne travaille pas et qui demeure à la maison peut très bien aussi avoir un enfant autiste. Jeter le blâme sur le dos des autres est un excellent moyen de se déculpabiliser, n’est-ce pas῀?


  Trop d’amour


  Ne sachant plus trop quoi dire, le milieu pédopsychiatrique croirait fermement que l’autisme est dû maintenant à «῀un trop-plein d’amour῀», et que les mères sont devenues trop dévouées envers leur enfant. On passe donc d’un extrême à l’autre. Chercher la bête noire là où il n’y en a pas est un excellent moyen de détourner la vérité et de fuir la réalité. Que l’on cherche les vraies causes et que l’on condamne les vrais coupables῀! Est-ce que les spécialistes seraient aveuglés par leur manque de connaissances, leur insouciance, ou ne serait-ce que de l’ignorance pure et simple῀?


  Ce qui serait plus probable, et cela ne demeure qu’une hypothèse, c’est qu’un surplus d’affection et de protection empêcherait l’enfant d’explorer son environnement à la recherche d’informations, ce qui constitue un exercice important pour favoriser la stimulation des cinq sens ainsi que le développement physique et intellectuel, surtout si les parents ont trop tendance à tenir souvent l’enfant dans leurs bras. Est-ce que trop d’amour et d’attention peut être nuisible à ce point῀?


  Un enfant issu d’un milieu familial où régnait la violence avait des symptômes autistiques et ceux-ci auraient diminué lorsqu’il a été placé dans une famille d’accueil. Il faut alors se demander si son nouveau milieu de vie n’était pas tout simplement moins pollué. Il faudrait aussi considérer le changement alimentaire. Si les modifications dans l’environnement peuvent alléger les symptômes, il faudrait étudier plus consciencieusement les impacts environnementaux dans le déclenchement des symptômes autistiques.


  Chapitre 3


  La grossesse


  Mon enfant est-il autiste de naissance, par régression, ou une combinaison des deux῀?


  La présence de facteurs environnementaux lors de la grossesse pourrait déclencher une mutation et une prédisposition génétique à l’autisme. Il paraît que le tiers des enfants autistes le sont à la naissance. Il peut donc s’agir, dans certains cas, de quelque chose d’inné. Cependant, concernant l’autisme par régression, les premiers symptômes apparaissent à la suite d’un événement en particulier qui agit comme un déclencheur. L’impact environnemental peut avoir lieu avant, pendant ou après la naissance. L’intoxication de l’enfant peut donc commencer à l’intérieur du ventre de la mère et se poursuivre par la suite.


  La malnutrition


  L’alimentation de la femme enceinte est très importante car c’est ce qui nourrit le fœtus qui ne doit pas manquer de nutriments essentiels afin d’assurer son développement normal.


  Une nutrition malsaine serait due en partie à une forme de pauvreté. Les inquiétudes financières des familles endettées dans les pays les plus industrialisés ainsi que le mode de vie moderne (fast food et mets cuisinés) joueraient un rôle concernant les déficits nutritionnels. Une mauvaise absorption chez la mère priverait ainsi le fœtus d’éléments essentiels.


  Une intoxication sur plusieurs plans


  En principe, la nourriture ne devrait pas contenir de produits toxiques qui pourraient nuire à notre santé (rehausseur de saveur, saveurs et colorants artificiels). Cependant, des études récentes faites aux États-Unis auraient démontré que le contact avec des produits chimiques et dangereux comme les pesticides, les BPC, les solvants et la dioxine pendant la période de gestation pourrait compromettre le développement du cerveau du fœtus et ainsi perturber les fonctions du système nerveux. Pour que le bébé se développe normalement, encore faut-il que la mère soit à l’abri des produits toxiques.


  La période, la durée, l’intensité et la proximité de l’exposition sont des éléments fondamentaux. Les femmes enceintes ou en âge de le devenir devraient s’abstenir de travailler dans des endroits où elles sont en contact avec des produits dangereux. J’ai connu des mères d’enfants autistes qui ont travaillé dans des serres, des salons de coiffure ou avec des produits d’entretien ménager puissants. Les femmes en âge de procréer, vivant sur des fermes ou près des zones agricoles auraient plus de risques d’avoir un enfant autiste.


  L’exposition à des pesticides organochlorés perturberait le développement du système nerveux du fœtus. Les huit premières semaines de grossesse sont les plus cruciales, déterminantes et vulnérables. Le cerveau du fœtus est extrêmement sensible et fragile à ce stade de son développement. Des autopsies ont démontré des lésions cérébrales qui ont eu lieu au premier trimestre de la grossesse. Dans certains cas, les dommages neurologiques causés sont irréparables.


  Même si on nous a fait croire pendant longtemps que la barrière placentaire et encéphalique ne laissait passer qu’une infime partie de résidus, des analyses auraient démontré la présence de traces de pesticides, de BPC, d’enduits antiadhésifs, de dioxine et d’autres matières toxiques dans le sang contenu dans les cordons ombilicaux. Ce serait la raison pour laquelle tous les cordons ombilicaux sont envoyés au laboratoire pour des analyses desquelles on n’entend pas parler. Des traces de pesticides auraient aussi été retrouvées dans des analyses d’urine de femmes enceintes. De plus, certains herbicides et insecticides déclencheraient des anomalies dans le développement du système immunitaire.


  «῀Les mères ayant utilisé des shampooings à base de pesticides pour laver les animaux (domestiques) pendant qu’elles étaient enceintes avaient un risque deux fois plus grand que leur enfant souffre d’un trouble du spectre autistique.῀»[2] Les produits polluants utilisés dans les rénovations et la construction d’habitations neuves tels que les vernis, les peintures, les colles et les solvants expliqueraient l’augmentation de cas d’autisme dans les pays riches. J’étais surprise de constater, en faisant mes consultations à domicile, le nombre d’enfants autistes vivant dans ces belles grandes demeures neuves qui ressemblent à des châteaux. L’exposition d’une femme enceinte à des solvants multiplierait les risques de malformations.


  Les produits d’entretien ménager peuvent causer un retard dans la maturation du système immunitaire. Les parfums perturberaient les mécanismes hormonaux des fœtus. Les matières plastiques contenant du bisphénol avec lesquelles les biberons ont été fabriqués pendant longtemps sont toxiques lorsqu’ils sont chauffés. Cela a pris plusieurs années avant que le gouvernement en interdise l’utilisation dans la fabrication de récipients en plastique. Il faut croire que la population servait de cobaye pour tester des produits. Pourquoi ne pas avoir testé sa toxicité avant sa mise en marché῀?


  Des millions de personnes seraient atteintes, sans le savoir, d’hypersensibilité environnementale aux produits chimiques qui sont aussi multiples que les BPC, les dioxines, les fongicides... L’exposition même à de faibles doses à ces neurotoxines jouerait également un rôle dans la hausse de l’hyperactivité, le déficit d’attention, les difficultés d’apprentissage et les troubles de comportement, tous des cousins de la grande famille de l’autisme.


  L’exposition prénatale ou postnatale à des concentrations relativement faibles de trois substances en particulier, à savoir le plomb, les BPC et le méthylmercure, a été associée à une légère diminution des fonctions neurologiques et intellectuelles [...]. L’exposition à certaines substances toxiques dont le plomb, le manganèse, les solvants, les dioxines, les BPC et les pesticides a été à divers degrés en lien avec le trouble déficitaire de l’attention avec hyperactivité.[3]


  Les produits chimiques seraient donc également responsables des déficiences intellectuelles dont une baisse de la moyenne du QI (quotient intellectuel). Des millions de décès chaque année seraient attribués aux pesticides et à la pollution de l’atmosphère. L’exposition aux produits de nettoyage domestiques ou industriels et corporels ainsi que les cosmétiques, le plomb, le mercure, les BPC pendant la grossesse peut entraîner un dysfonctionnement cérébral chez l’enfant ainsi qu’une diminution de la taille du cervelet. Les produits maquillants, qui contiennent du plomb et du mercure, peuvent pénétrer dans notre système en étant absorbés par la peau.


  Les BPC feraient partie des substances les plus toxiques, les plus persistantes et les plus polluantes. Ils mettraient des décennies avant de disparaître complètement de l’environnement. Même si leur utilisation est interdite depuis des années, ces substances demeurent dans l’air, l’eau et le sol. En se retrouvant sur les plantes et dans la chair des animaux que nous mangeons, c’est ainsi qu’elles se rendent dans la chaîne alimentaire jusqu’à l’être humain. Notre nourriture serait donc contaminée. Étant hyposolubles, les dioxines demeurent donc dans les corps gras dont la viande, le lait et les œufs, puis la moelle et le cerveau.


  La dioxine ferait partie des perturbateurs des systèmes immunitaire, nerveux et reproducteur. Elle serait aussi fortement cancérigène. Si elle a en effet un impact sur l’ADN, elle pourrait en outre provoquer une mutation génétique.


  Il faut croire que le gouvernement aurait perdu le contrôle de l’industrialisation, de l’agriculture et de l’agroalimentaire des multinationales, ou il se serait laissé influencer par le lobbyisme.


  L’alcool et le tabac


  La consommation d’alcool et de tabac peut affecter le développement du fœtus. Certains médicaments et stupéfiants augmentent le risque de malformations fœtales. La mère qui consomme de l’alcool pendant sa grossesse a plus de risques d’avoir un enfant autiste῀: c’est ce qui s’appelle «῀le syndrome d’alcoolisme fœtal῀».


  «῀L’alcool induit les mêmes lésions au cerveau que la rubéole.῀»[4] Ce qui voudrait dire que le vaccin contre la rubéole pourrait causer des dommages au cerveau.


  L’alcool agit directement sur le développement du cerveau et du système nerveux de l’embryon et du fœtus, puisqu’il peut plus facilement passer à travers la barrière du placenta. Le foie du bébé ne fonctionne pas encore assez bien pour pouvoir l’éliminer convenablement. Les résultats seraient parmi les suivants῀: des troubles reliés au développement neurologique, un retard intellectuel, une malformation fœtale, un accouchement prématuré, des troubles psychiatriques, des comportements agressifs, des anomalies cardiaques, des bébés de petite taille. Un bébé prématuré a un plus grand risque de développer l’autisme.


  «῀Une étude suédoise a montré que fumer en début de grossesse augmente (à 40 % de probabilité) le risque d’avoir un enfant qui souffre d’autisme.῀»[5] Fumer pendant la grossesse restreint la croissance du fœtus. Le monoxyde de carbone diminuerait les quantités d’oxygène pouvant créer une forme d’anorexie. Il contracterait les vaisseaux sanguins et augmenterait la pression artérielle, ce qui enverrait moins d’oxygène dans le sang jusqu’aux cellules. Une mortalité in utero peut alors survenir. La nicotine affecterait le comportement et l’humeur chez l’adulte. Les enfants exposés à la cigarette seraient donc plus susceptibles d’avoir des comportements antisociaux. Si, pendant la période fœtale, l’exposition à la fumée de tabac est permanente, cela augmenterait les risques d’avoir un enfant souffrant d’une maladie mentale ou physique. Il ne faut pas oublier que la fumée du tabac contient du cadmium et de l’arsenic, des métaux lourds toxiques, et que plusieurs enfants autistes sont intoxiqués par ceux-ci.


  Chez l’enfant, l’exposition à la fumée de cigarette pré et postnatale peut aussi augmenter la possibilité d’être atteint d’un trouble déficitaire de l’attention avec ou sans hyperactivité ou de la sournoise maladie cœliaque. De plus, pendant la grossesse, le tabac accroîtrait le potentiel d’infirmités physiques aux extrémités du corps. Mais qu’est-ce qui peut alors causer l’autisme chez un enfant dont la mère n’a jamais pris de drogue, ni de médicament ou d’alcool et qui ne fumait pas῀?


  Les hormones


  S’il y a un lien entre le début d’une grossesse pendant que la mère prend encore la pilule anticonceptionnelle et le manque de ce qu’on appelle «῀le corps jaune῀» essentiel lors de la formation de l’embryon au stade primaire, c’est que la prise d’hormones de synthèse pourrait avoir un rôle à jouer dans le déclenchement de l’autisme. Combien de femmes ayant pris la pilule anticonceptionnelle ont eu un enfant autiste῀? Un facteur hormonal pourrait être l’une des causes de l’autisme, puisque cette maladie touche plus les garçons que les filles.


  Un haut niveau de testostérone conduirait à une masculinité accrue du cerveau. Un taux trop élevé de l’hormone sexuelle mâle dans le liquide amniotique exposerait-il l’enfant à un dysfonctionnement hormonal῀? Ou encore, les hormones présentes dans la chair des animaux que nous consommons en seraient-elles responsables῀?


  Les levures et le candida


  La prise de la pilule anticonceptionnelle sur une longue période encouragerait la prolifération de levures intestinales nuisant ainsi au fonctionnement du système immunitaire.


  Une mère infectée par une candidose lors de la grossesse ou à l’accouchement peut infecter le bébé. Les parasites intestinaux tels que le candida albicans produisent des dizaines de toxines qui peuvent affecter les neurones. La levure intestinale peut passer à travers la muqueuse intestinale, qu’elle a elle-même abîmée, et pénétrer dans le système sanguin où elle ne se nourrit plus de déchets comme ce fut le cas lors de son séjour dans les intestins, mais de nutriments essentiels à son hôte. Les déchets toxiques produits par ce parasite causent des dommages à l’organisme et nuisent au fonctionnement des systèmes digestif, nerveux et immunitaire. En plus, la porosité de la paroi intestinale provoquée par son passage ouvre la porte aux particules alimentaires (déclenchant des allergies) et à des protéines mal digérées.


  Une bonne partie des bactéries utiles à la flore intestinale naturelle n’auraient pas juste été détruites par les anovulants, mais aussi par les antibiotiques, par les métaux lourds, par la chimiothérapie, par les chirurgies, par une alimentation riche en féculents et en sucre, par les polluants, par le manque d’exercice et d’oxygène.


  Le rayonnement magnétique


  Il paraît que les nouvelles ampoules électriques en spirale (celles qui contiendraient du mercure) émanent des ondes électromagnétiques d’une grande puissance. Et ce n’est pas tout.


  Selon le docteur Richard Lathe, les piles usagées des téléphones portables abandonnées dans la nature ou enfouies dans les décharges publiques seraient responsables de l’augmentation importante des cas d’autisme au Royaume-Uni, à cause des nombreux métaux lourds qu’elles libèrent. Les ondes émises par ces appareils altèrent la barrière hémato-encéphalique qui sépare le sang du cerveau et la rendent plus poreuse. Moins étanche, cette barrière protectrice de notre cerveau laisse pénétrer des substances toxiques, les métaux lourds en particulier. Ainsi, pour certains chercheurs, la forte et récente augmentation des cas d’autisme pourrait en partie être attribuée à la recrudescence des radiations électromagnétiques émises par les téléphones portables. Le rayonnement émis par ces téléphones serait capable de retenir les métaux lourds dans les cellules en empêchant leur élimination. L’effet est d’autant plus grave que ces mêmes ondes émises par les portables interfèrent avec les amalgames dentaires accroissant la libération du mercure.[6]


  Et que peut-on dire au sujet des piles des jouets d’enfants et des autres appareils électriques, dont les électroménagers῀?


  L’échographie


  Des échographies pratiquées sur des animaux auraient perturbé le développement du cerveau des fœtus.


  «῀Chez les souris enceintes soumises à des échographies, un petit nombre de cellules nerveuses du cortex du fœtus n’arrivent pas à se développer correctement dans le cortex cérébral.῀»[7] Certaines cellules cérébrales sont restées incorrectement dispersées à d’autres endroits et n’ont pas réussi à se développer normalement ni à établir des connexions entre elles. La durée de l’échographie a un impact, mais cela dépendrait de la grosseur du cerveau et du stade de développement du fœtus. C’est pourquoi il faudrait éviter de faire passer des examens inutiles comme s’il s’agissait d’un pur divertissement, au détriment du dépistage de diagnostics justifiés.


  Le mercure


  Le mercure fait partie des produits chimiques les plus toxiques auxquels l’enfant serait le plus exposé avant de venir au monde. Il affecterait les neurones en perturbant la biochimie des différentes étapes du développement du cerveau du fœtus qui, lui, est beaucoup plus sensible et vulnérable que celui d’un adulte, surtout à une période critique. L’intoxication peut provenir de la libération en permanence des amalgames dentaires de la mère à chaque mastication.


  Une étude établit que les enfants atteints d’autisme présentent des taux plus élevés de mercure dans le corps que les enfants non atteints. D’après cette étude, les enfants atteints d’autisme ont également été traités plus que les autres par des antibiotiques en bas âge. L’utilisation des antibiotiques est connue pour empêcher presque totalement l’excrétion du mercure étant donné les altérations de la flore intestinale qu’ils provoquent. Ainsi, une utilisation plus élevée des antibiotiques oraux chez les enfants atteints d’autisme a pu réduire leur capacité à excréter le mercure, ce qui pourrait expliquer les taux élevés de mercure stockés dans le corps de ces enfants.[8]


  La quantité réduite de mercure dans l’analyse des cheveux prouve que ce métal lourd demeure fixé dans les organes (dont le cerveau) au lieu de sortir du corps.


  Les vaccins durant la grossesse


  Les vaccins pendant la grossesse feraient partie des facteurs de risque qui contribuent tant au développement de l’autisme que l’exposition à des peintures, au tabac et aux pesticides. S’ils ne sont pas responsables directement, ils en sont du moins des déclencheurs majeurs d’un déséquilibre fonctionnel menant à des anomalies. Un pourcentage élevé de mères ayant un enfant autiste ont un type sanguin rhésus négatif.


  Les injections d’immunoglobuline à toutes les femmes enceintes ayant un Rh–, peu importe le type sanguin du père biologique, auraient coïncidé avec l’augmentation significative des troubles autistiques ces dernières années, mais les autorités médicales disent encore qu’il ne s’agit là que d’une coïncidence. La forte utilisation du Rhogam exposerait les mères à des doses répétées de mercure lors d’une période critique du développement du fœtus, ce qui pourrait entraver son développement neurologique. L’étude qui prétendait le contraire aurait été financée par le fabricant du vaccin lui-même.


  Que peut-on dire au sujet des vaccins contre la grippe que reçoivent les femmes enceintes et qui contiennent du thimérosal῀? Quand un médecin dit à une mère῀: «῀Le vaccin contre la grippe va protéger ton bébé῀», ne devrait-il pas dire à la place῀: «῀Ce vaccin contient du mercure et un virus qui peut intoxiquer ton bébé et le rendre gravement malade῀»῀? Ou encore, au lieu de nous demander si nous sommes allergiques aux œufs avant l’inoculation, ne devrait-il pas plutôt nous demander si nous désirons devenir intolérants aux œufs et à la volaille῀? Car ce n’est pas normal de recevoir des protéines animales à travers la peau au lieu des voies digestives sans faire réagir le système immunitaire.


  Les virus pendant la grossesse


  Les lésions cérébrales au cerveau du bébé peuvent avoir été causées par une infection virale pendant la grossesse. Des microbes comme les streptocoques et la syphilis peuvent mener à des troubles psychiatriques. Si la syphilis peut rendre les gens fous, quel est le potentiel des autres virus dont ceux qui sont injectés῀? Environ 20 % des maladies mentales seraient dues à des infections prénatales comme celle de la grippe. Le vaccin contre la grippe peut donc causer les mêmes dommages que la grippe elle-même.


  La maladie la plus évidente est la schizophrénie, mais l’autisme, la bipolarité (maniacodépression) et les troubles obsessionnels du comportement pourraient être reliés à des infections virales, bactériennes ou parasites in utero, lors de la petite enfance ou de l’enfance [...]. Certaines de ces infections affectent directement le cerveau, mais d’autres génèrent une réaction du corps qui fait interférence au développement du cerveau et même qui attaque les cellules du cerveau par erreur auto-immune.[9]


  Si les maladies mentales peuvent être causées par des microbes, il faut alors se poser des questions au sujet des vaccins administrés aux femmes avant, pendant et après la conception, ainsi que ceux donnés aux nourrissons, aux enfants, aux adolescents, aux adultes et aux personnes âgées῀; sans oublier la quantité phénoménale de médicaments prescrits (antihyperactivité, antidépresseurs, antipsychotiques, etc.) qui doivent rapporter beaucoup d’argent aux compagnies pharmaceutiques.


  Les maladies mentales seraient attribuables à un désordre du système immunitaire. Les anomalies du système immunitaire déclenchées par des agressions environnementales précoces seraient responsables des maladies chroniques et des troubles neurodéveloppementaux. Le PANDAS (Pediatric Autoimmune Neuropsychiatric Disorders Associated With Steptococcal Infection) se développe à partir du système immunitaire qui attaque le cerveau après l’infection. Le streptocoque produit une protéine semblable à une autre῀; c’est pourquoi le système immunitaire attaque ses propres cellules du corps. Le développement du cerveau est interrompu par cette réponse auto-immune. Les enfants qui ont été affectés par un streptocoque ont développé par la suite des troubles obsessionnels du comportement (TOC).


  Les parasites et les toxines qu’ils dégagent peuvent transformer la personnalité de leur hôte en affectant les substances chimiques du cerveau, ce qui endommage le développement et le fonctionnement de celui-ci et modifie du même coup les émotions et le comportement de la personne atteinte. Des maladies psychiatriques peuvent donc être causées par la grippe, par la rubéole et par l’herpès. Le vaccin ROR contient le virus vivant de la rubéole. Des expériences menées sur des souris ont révélé un manque de curiosité et de contacts sociaux ainsi qu’une attitude craintive à la suite de ces inoculations. Une autopsie présentait des différences dans la distribution des neurones. Le vaccin ROR peut donc causer les mêmes dommages aux enfants et aux femmes enceintes dont leur fœtus.


  Un pourcentage élevé de femmes qui ont reçu un vaccin à virus vivant antirubéoleux avant la conception auraient eu un enfant autiste. Si la mère souffre de maladies immunitaires, les risques sont plus grands῀; sans oublier le nombre de fausses couches possibles, de mortalités natales et de morts subites du nourrisson. On ne sait pas encore s’il s’agit de l’infection elle-même ou de la réponse du système immunitaire, ou encore des anticorps produits contre ces microbes qui causeraient les dommages.


  Le virus de l’herpès peut se rendre au fœtus pendant la grossesse. Certaines personnes en sont porteuses sans avoir de symptômes. Les barrières du placenta et encéphaliques ne seraient pas aussi étanches qu’on le croirait. Les défenses immunitaires affaiblies par la mère ou l’immaturité de celles du fœtus ne permettraient pas de lutter efficacement contre les virus.


  De meilleurs diagnostics n’expliquent pas l’augmentation de l’autisme. De plus, une épidémie n’est pas causée par des facteurs génétiques, mais plutôt par des virus et par des bactéries, ce qui peut inclure ceux qui nous sont injectés. S’injecter des virus serait comme se tirer dans le pied. Est-ce qu’une forme d’autisme serait due à une attaque auto-immune causée par les virus, par les bactéries, par les parasites et autres microbes qui déstabiliseraient notre système immunitaire῀? De plus, tous ces microbes peuvent produire des protéines toxiques῀; donc, il pourrait s’agir d’une forme d’empoisonnement.


  La prédisposition à l’autisme inclurait donc les troubles immunitaires. Et qui en sont responsables῀?


  Les anticorps


  Parmi les mères qui ont reçu le vaccin rougeole, oreillons, rubéole (ROR) avant la conception, 78 % d’entre elles auraient eu un enfant dans le spectre autistique. De plus, le virus vivant passe par le lait maternel et peut ainsi continuer d’affecter l’enfant.


  «῀Les femmes qui ne parviennent pas à produire d’anticorps protecteurs après avoir reçu des vaccins vivants présentent un dysfonctionnement immunitaire qui prédispose à avoir des enfants autistes.῀»[10] Trop d’anticorps dans le sang peuvent bloquer les plus petits vaisseaux sanguins privant les cellules d’oxygène et de nutriments, ou se fixer sur les cellules du cerveau et les endommager. Même les protéines opiacées d’une mère souffrant d’intolérance au gluten et à la caséine pourraient causer les mêmes dommages au fœtus, à son cerveau et à ses intestins.


  Le système immunitaire


  Les maladies associées au dysfonctionnement immunitaire seraient à la hausse. Le cerveau posséderait ses propres défenses immunitaires qui sont parfois produites par une substance créée par le système immunitaire principal. Une inflammation cérébrale peut en résulter.


  Des agressions subies par le système immunitaire en plein développement du fœtus ou de l’enfant peuvent entraîner un schéma cohérent d’effets pouvant induire différentes maladies à l’âge adulte. Parmi ces pathologies, on évoque les troubles neurologiques, les allergies et les anomalies auto-immunes, la suppression de la réponse aux vaccins, ainsi qu’un risque accru aux infections, au cancer et nombre d’autres maladies chroniques.[11]


  L’exposition aux éléments suivants sont des facteurs de risque susceptibles de perturber le développement précoce du système immunitaire῀: BPC, herbicides, pesticides, métaux lourds, émanations de pétrole et de diesel. La consommation d’alcool et de tabac ainsi que l’utilisation d’hormones et d’antibiotiques en feraient également partie. Il en va de même concernant les allergènes et les infections, dont celles causées par la vaccination.


  Chapitre 4


  L’accouchement


  La position


  Les accouchements se font depuis plusieurs années d’une manière qui est loin d’être celle instaurée par Dame Nature. Aujourd’hui, tout doit être fait rapidement. On ne prend même plus le temps de vivre un accouchement normalement et comme il se doit. «῀Rien ne sert de courir, il faut partir à point῀!῀» (Jean de La Fontaine)


  Donner naissance couchée sur le dos peut perturber l’apport en oxygène du fœtus, puisque le poids de l’utérus écraserait les vaisseaux qui alimentent le flux sanguin. Dans le passé, les femmes accouchaient à genoux, accroupies ou debout pour faciliter le travail musculaire. Quel animal met bas couché sur le dos῀? En connaissez-vous῀?


  La nature n’aime pas qu’on la contrarie. Aucun cas d’enfant autiste n’aurait été signalé d’un bébé né à la maison par une sage-femme sans intervention médicale ni pharmaceutique. Une naissance difficile laisserait des traces dans le corps et le psychisme. L’enfant est modelé par son passage.


  La rupture des eaux


  Certaines formes d’autisme peuvent être reliées à un traumatisme de naissance. L’augmentation du taux d’utilisation des techniques de déclenchement du travail lors des naissances correspond étrangement à l’augmentation du taux d’autisme. Les femmes qui accouchent ne sont pas assez bien informées concernant les risques encourus par l’utilisation de certaines pratiques.


  La rupture des eaux à l’aide d’un crochet pour provoquer ou accélérer le travail déjà amorcé peut perturber la circulation sanguine à la tête du bébé et faire passer le cordon ombilical avant sa tête, élevant ainsi les risques de strangulation. Cette méthode fait augmenter la douleur des contractions qui, devenant intolérables dans bien des cas, demande d’avoir recours à l’épidurale.


  L’épidurale (péridurale)


  Certaines femmes qui donnent naissance reçoivent une épidurale pour diminuer la douleur des contractions. Il s’agit d’une drogue anesthésiante qui serait un dérivé de la cocaïne et qui est directement injectée dans le système nerveux de la mère par une aiguille entre deux vertèbres au bas de la colonne vertébrale. Cela empêcherait les femmes de pousser convenablement lors des contractions qu’elles ne peuvent même pas ressentir. L’épidurale ferait ralentir le travail, ce qui fait augmenter simultanément le besoin d’avoir recours à l’utilisation du pitocin afin d’élever la fréquence et l’intensité des contractions.


  «῀La péridurale diminue la sécrétion d’ocytocine ou arrête son augmentation normale durant le travail.῀»[12] La cessation de la douleur fait également baisser la production naturelle d’endorphine et de l’adrénaline qui est nécessaire lors de l’expulsion finale du fœtus hors du corps de la mère. De plus, les muscles du plancher pelvien sont engourdis par l’épidurale. Ils ne peuvent donc pas guider la tête du bébé dans la bonne position, ce qui nécessite l’utilisation des forceps ou de la ventouse avec tous les risques que cela représente. Les poussées moins efficaces augmenteraient également le recours à la césarienne. L’épidurale causerait parfois une arythmie cardiaque privant ainsi le bébé de sang et d’oxygène. La fièvre que peut occasionner l’épidurale chez la mère peut aussi causer des dommages cérébraux chez l’enfant. Ce médicament peut traverser la barrière du placenta et atteindre le bébé qui est plus vulnérable aux effets toxiques. Le nouveau-né a plus de difficultés à extraire les drogues qu’un adulte. Puisque celles-ci s’emmagasinent dans les tissus comme ceux du cerveau, cela peut causer une toxicité fœtale, une altération du système nerveux central et des anomalies cardiaques. L’épidurale peut perturber les fonctions neurologiques du bébé ainsi que son rythme respiratoire pendant ses premières heures de vie.


  La modification de la chimie du cerveau du nouveau-né forme la base du comportement humain. Des bébés qui ont été exposés à l’épidurale seraient devenus moins habiles et plus lents. Des enfants nés d’une mère rhésus (O négatif) ayant reçu l’épidurale auraient eu par la suite des difficultés dans les étapes normales du développement. Le tout serait issu de ce qu’on appelle une combinaison de facteurs de risque.


  Le pitocin (ocytocine)


  L’ocytocine est une hormone que l’on trouve chez les mammifères. Elle serait extraite de l’hypophyse du bœuf pour la fabrication du pitocin. Pourtant, nous ne sommes pas des vaches. Cette hormone artificielle est administrée aux femmes pour augmenter les contractions, ce qui empêcherait les hormones naturelles de faire leur travail efficacement.


  Où s’emmagasine toute cette sécrétion d’hormones inutiles et en surplus῀? Ou en quoi se transforme-t-elle῀? Cette hormone a-t-elle un rôle à jouer dans le fait que ce soit les garçons qui sont plus souvent atteints d’autisme que les filles῀? Les garçons sont-ils plus sensibles à un déséquilibre hormonal῀? Les hormones jouent un rôle dans le processus de désintoxication. L’œstrogène empêcherait l’organisme de se débarrasser convenablement des métaux lourds et autres toxines. Les garçons auraient donc plus de difficultés à nettoyer leur système. De plus, s’il est vrai que le pitocin contiendrait une substance semblable à l’une que l’on trouve dans les pesticides et sachant que ceux-ci peuvent causer des troubles neurologiques, il n’est pas étonnant que ce médicament soit tout aussi toxique.


  L’hypothèse d’un lien entre le pitocin et l’autisme avait attiré l’attention des médias à la suite de la publication, en 1998, d’une étude faisant état d’une augmentation du taux d’enfants autistes nés d’un accouchement provoqué au pitocin. Certains chercheurs supposaient alors qu’une exposition à des taux élevés d’ocytocine à la naissance pouvait augmenter la prédisposition à développer l’autisme en diminuant des récepteurs de l’ocytocine dans le cerveau en développement.[13]


  Il peut y avoir des effets à retardement, donc à long terme, sur le développement neurologique des enfants exposés à ce médicament. Les drogues prises lors de la naissance sont emprisonnées dans le cerveau du bébé, ce qui peut modifier la vitesse de maturation des cellules cérébrales, la position de celles-ci, leur capacité d’exercer des fonctions, la connexion entre leurs circuits et la vitesse de l’influx nerveux. La migration des neurones le long des fibres serait modifiée par le changement de la composition chimique normale du cerveau en pleine période de développement rapide.


  Les altérations dans le rythme du développement normal des cellules du cerveau créent de mauvaises connexions entre les fibres nerveuses, ce qui peut engendrer des lésions permanentes durant les heures qui suivent la naissance. Le cerveau du fœtus est beaucoup plus vulnérable à l’intoxication médicamenteuse. Les niveaux sont plus élevés chez l’enfant que chez la mère étant donné son incapacité à les extraire aussi rapidement que chez l’adulte.


  Sur la note du fabricant de l’ocytocine, il serait écrit ceci῀: «῀Décès maternels dus à des épisodes d’hypertension, hémorragie méningée, rupture de l’utérus, décès du fœtus, dommages cérébraux permanents de l’enfant en raison de causes diverses ont été associés à l’utilisation de médicaments ocytocines par voie parentale pour l’induction du travail.῀» On soulignerait également d’autres effets secondaires indésirables tels que des dommages permanents du système nerveux central, un empoisonnement des liquides amniotiques et des arythmies cardiaques. La baisse de tension artérielle chez la mère affecte l’apport sanguin au bébé le privant ainsi d’oxygène.


  Les contractions trop fortes et trop longues raccourciraient la disponibilité de l’oxygène au cerveau du fœtus. Les anomalies de la fréquence cardiaque du bébé créeraient une asphyxie fœtale. Le bébé privé d’oxygène à la naissance aura donc des dommages aux cellules de différents organes du corps et, surtout, au cerveau. La baisse considérable de l’apport en oxygène du cerveau du bébé naissant aura des répercussions sur son développement. Donc, l’asphyxie périnatale du nouveau-né pourrait être l’une des causes de l’autisme.


  Lorsque le pitocin déclenche des anomalies du rythme cardiaque chez le bébé alors qu’il est encore dans le ventre de sa mère, il est difficile de croire qu’il ne pourrait pas être à l’origine de perturbations mentales et physiques causées par l’anoxie, qui est un manque d’oxygène à la naissance. Ces contractions, qui ne seraient produites ni par les hormones naturelles du bébé ni par celles de la mère, pourraient entraîner un traumatisme de naissance parce que l’enfant est expulsé hors de l’utérus sans que sa mère ni lui soient prêts. Cette souffrance fœtale est causée par les contractions violentes qui ne suivent pas le rythme naturel de la mère ni celui de l’enfant à naître. Cela crée un stress tant sur le corps de la mère que sur celui de l’enfant.


  L’ocytocine provoque des contractions beaucoup plus violentes et douloureuses que les contractions naturelles, nécessitant l’utilisation de l’épidurale pour diminuer la souffrance. Un médicament est donc utilisé pour contrer les effets secondaires indésirables de l’autre, et vice versa.


  «῀Le mariage de péridurale et de pitocin, qui tous deux peuvent causer des anomalies de la fréquence cardiaque du bébé, témoigne d’une détresse fœtale, augmente de façon marquée le risque d’accouchement opératoire (forceps, ventouse) ou de césarienne.῀»[14] De plus, le pitocin et l’épidurale entraîneraient une compression dans le crâne du bébé. Interférer dans le rythme de la naissance empêcherait une bonne relation entre l’expansion et les contractions du pelvis de la mère de même que celles des plaques du crâne du bébé. Ce manque de coordination et de synchronisme entre le rythme de la mère et celui de l’enfant nécessite l’utilisation des forceps et des ventouses. Les drogues soumettent le fœtus à des pressions crâniennes énormes. Cette pression exercée sur le cerveau et sur les nerfs crâniens compromettrait le développement du système nerveux central.


  La fréquence et l’intensité des contractions causées artificiellement n’arrivent pas à dilater davantage le col de l’utérus. D’autres interventions chirurgicales et pharmaceutiques s’imposent. Une vétérinaire a dit῀: «῀Je ne veux même pas faire subir cela aux chiennes qui mettent bas῀!῀» Est-ce la combinaison et l’interaction entre ces deux médicaments qui peuvent déclencher une certaine forme d’autisme῀?


  Il existe des données associant des troubles autistiques avec l’utilisation d’une hormone artificielle qui est donnée aux femmes enceintes pour provoquer ou accélérer le travail. Il [le docteur Eric Hollander] a remarqué que 60 % des patients autistes dans sa clinique avaient été exposés à ce médicament. Le matériel publié par l’Organisation mondiale de la santé constate également une association entre l’utilisation de pitocin et des troubles autistiques.[15]


  Ce qui a été contesté par Santé Canada. Pas étonnant῀! Et pourtant, la terbuline, une neurotoxine au même titre que les pesticides qui sont fabriqués à base d’organophosphorés, serait soupçonnée de faire partie des causes pouvant agir comme déclencheur de l’autisme. «῀La terbuline (terbutaline) est utilisée comme provocateur des contractions à terme de la grossesse. Une étude néonatale sur des rats de laboratoire a démontré des anomalies cérébrales des fœtus des jeunes rongeurs traités à la terbuline.῀»[16]


  L’augmentation de l’utilisation des méthodes d’accouchement modernes avec des interventions artificielles, mécaniques, médicales et pharmaceutiques correspond étrangement à l’augmentation de l’autisme. Parmi les autres troubles qui sont associés aux pressions sur le crâne et le corps du bébé, on trouve῀: les otites à répétition, des paralysies cérébrales, des épisodes de convulsions, de la dyslexie, des difficultés d’apprentissage, de l’hyperactivité, des troubles de comportement, du strabisme (œil croche) et le déficit d’attention, un mal de société῀!


  Mais ce n’est pas tout. L’ocytocine jouerait un rôle dans les relations sociales chez les animaux et favoriserait l’attachement mère-enfant. On sait que les fluctuations hormonales chez les humains peuvent influencer l’humeur et le comportement. De plus, l’ocytocine injectée interférerait dans les habiletés d’allaitement du bébé retardant son premier contact «῀bouche-mamelon῀». Ces enfants ont aussi souvent de la difficulté à téter. Les changements hormonaux chez la mère rendraient la disponibilité de son lait plus difficile, d’où pourrait provenir une certaine forme de déficit nutritionnel. Certains enfants autistes ont un déficit en ocytocine qui est causé par l’utilisation d’hormones artificielles bloquant la production d’hormones naturelles.


  L’anoxie


  Un enfant qui naît en ayant manqué d’oxygène aux cellules doit suivre des sessions en chambre hyperbare, un traitement qui semble porter des fruits pour certains enfants à court et à moyen termes. Cette thérapie serait efficace pour diminuer l’inflammation. Alors, pourquoi les parents doivent-ils payer des sommes astronomiques pour réparer des erreurs causées par des professionnels de la santé῀?


  Les forceps


  L’utilisation des forceps risque de déplacer les os du crâne et de créer des saignements au cerveau.


  Des recherches menées par un éthologiste et son épouse sur l’autisme ont mis en relief un certain nombre de facteurs susceptibles de favoriser l’autisme῀: pose de forceps, naissance sous anesthésie, réanimation à la naissance, déclenchement du travail... Un nombre élevé d’enfants nés à la suite de ces pratiques sont atteints d’autisme. Une étude plus récente sur 184 enfants autistes met en évidence un déclenchement du travail de l’accouchement lors de leur naissance dans une moyenne de 23 % des cas étudiés.[17]


  Combien de femmes ont accouché avec l’utilisation de méthodes fortes et cruelles, et combien parmi elles ont eu un enfant autiste῀? Qu’est-ce que des médecins veulent dire au juste par῀: «῀Ton enfant est venu au monde autiste῀!῀»῀?


  Les défenses sensorielles


  Il est fort probable qu’un enfant qui souffre physiquement et mentalement à sa naissance trouve le monde très agressant et développe des mécanismes de défense pour se protéger, par exemple le repli sur soi, la perte du désir de communiquer avec son entourage et le refus d’apprivoiser son environnement. L’enfant chercherait à retrouver son confort utérin par la régression. Son comportement pourrait bien être un signe de désapprobation par rapport à la manière dont les choses se sont déroulées. On lui a enlevé toutes les possibilités de bien commencer dans la vie. C’est un faux départ.


  Une ergothérapeute a dit qu’une naissance difficile peut causer des défenses sensorielles. Ce serait une manière de se protéger d’un monde que l’enfant a trouvé peu accueillant. C’est pourquoi certaines femmes veulent avoir recours à la kinésie pour revivre un accouchement normal et une naissance moins traumatisante pour leur enfant afin de garder un souvenir positif de ce moment. Est-ce que l’hyper ou l’hyposensibilité chez certains enfants autistes proviendrait d’une naissance difficile῀?


  Chapitre 5


  Le dodo sur le dos


  Le syndrome de la tête plate


  La plagiocéphalie, qui est l’aplatissement de la partie postérieure de la tête du bébé, est aussi connue sous le terme du syndrome de la tête plate. Il ne s’agit pas seulement d’un problème esthétique, puisque cela pourrait aboutir, à long terme, à des séquelles psychologiques et sociales.


  La coutume actuelle du «῀dodo sur le dos῀» fait partie d’un programme reconnu mondialement parce que des spécialistes auraient affirmé que cette position pourrait prévenir la mort subite du nourrisson, bien que ce décès brusque puisse être causé par plusieurs autres facteurs dont la vaccination. Cette position aurait des séquelles beaucoup plus graves que celles prévues. Pendant que l’on tente de sauver la vie d’un ou deux enfants à l’échelle nationale, cette position entraînerait un retard du développement chez des millions d’autres enfants. Est-ce que ça vaut la peine῀?


  Une étude récente [...] révèle en effet que les nouveau-nés qui dorment sur le dos acquièrent plus lentement certaines habiletés motrices clés, par comparaison avec ceux qui dorment sur le ventre. Or, limiter la position ventrale des nourrissons aux seules phases d’éveil entraînerait un retard du développement moteur. Les répercussions n’en sont pas moins importantes.[18]


  Le dodo sur le dos empêche les enfants de se servir de leurs doigts, mains, poignets, coudes et bras pour se soulever afin de se retourner. Ces enfants ont plus de difficulté à éloigner leur torse du sol en se tenant sur leurs mains lorsqu’ils sont sur le ventre en période d’éveil. Ils n’ont pas eu la chance de développer suffisamment la musculature de leur cou, de leur dos et de leurs fesses, ce qui leur fait perdre de la mobilité et du contrôle. Cela nuirait aussi au développement de la motricité des jointures, puisque le passage des messages nerveux du cerveau aux muscles n’a pas été stimulé assez tôt. L’hypersensibilité des mains pourrait bien être l’une de ces conséquences négatives.


  Être couché sur le ventre favoriserait le développement de la motricité globale ainsi que la dextérité manuelle. Cette position contribuerait au développement des réactions d’équilibre qui se situent à la base du maintien des positions assise et debout. L’enfant se mettra plus rapidement à rouler, à ramper et à marcher à quatre pattes d’une manière autonome. Des bébés qui couchent sur le dos se mettent à marcher beaucoup plus tard que les bébés qui dormaient sur le ventre jadis.


  L’enfant passe ainsi par-dessus des étapes essentielles qu’il faut suivre pour assurer un développement normal. Cela augmenterait donc le risque de développer un retard moteur précoce, ce qui expliquerait pourquoi certains enfants commencent à marcher beaucoup plus tard que la moyenne et que d’autres le font même sur le bout des pieds.


  Certains enfants passent de la marche sur les genoux à la position debout sans passer par la phase de ramper au sol et de marcher à quatre pattes. Un problème d’équilibre et de coordination en serait à l’origine, puisqu’une partie du cerveau n’arriverait pas à développer les compétences suivantes tant et aussi longtemps qu’il n’aurait pas enregistré les préalables comme acquis. C’est ainsi qu’un retard de la marche peut provoquer du même coup un retard du développement du langage, puisque ces deux zones se situeraient au même endroit dans le cerveau. Le nourrisson qui reste d’assez longues périodes couché sur le ventre passe à travers toutes les étapes du développement normal (ramper, rouler, marcher à quatre pattes, se traîner sur les genoux et se lever). Pour empêcher l’étouffement par des reflux gastriques possibles, la meilleure position au sommeil demeurerait sur le côté.


  Des cellules du cerveau peuvent avoir été endommagées par l’écrasement du derrière de la tête, ce qui peut entraîner des troubles divers.


  Elle [la plagiocéphalie] engendre des compressions et des tensions, notamment dans le système nerveux du cervelet et de l’hypophyse, une déviation de la mâchoire susceptible, entre autres, de nuire à la succion et à l’allaitement, des répercussions néfastes sur la vision du bébé, son équilibre, sa coordination, son schéma corporel, son sommeil, son humeur et même sa croissance.[19]


  Les conséquences négatives pourraient même avoir des répercussions sur la coordination œil-main, l’une des caractéristiques des troubles envahissants du développement.


  Comme je le disais au début, d’autres facteurs que ceux reliés directement à la position du coucher sur le dos en période de sommeil sont responsables de la mort subite du nourrisson. Il peut s’agir, entre autres, des anomalies du système immunitaire. Puisque le syndrome de la mort subite du nourrisson est plus élevé chez les garçons que chez les filles, n’y voyez-vous pas un lien avec l’autisme῀? Si les troubles envahissants du développement sont déclenchés par la vaccination, nul doute que celle-ci pourrait être aussi responsable de la mort subite du nourrisson.


  Chapitre 6


  La pollution visuelle et sonore


  Nous vivons dans un monde où coexiste la pollution sous toutes ses formes. Il y a les bruits des grandes villes et des appareils ménagers. Tous sont constitués d’ondes de haute ou de basse fréquence. Nous sommes aussi bombardés d’images et de «῀flashs῀» de lumières, que ce soit celles des écrans ou des phares de voiture sans oublier celles des appareils photo.


  Une psychologue avait écrit un article qui mentionnait que la télévision pouvait provoquer des symptômes autistiques. Le cerveau serait trop stimulé par les diverses sonorités et les courtes séquences d’images, ce qui entraînerait l’enfant dans un monde irréel et anormal. Les circuits entre les neurones se développeraient et se brancheraient autrement à ce moment-là. Les bruits constants peuvent interférer avec le monologue intérieur de l’enfant où il apprendrait à une période précise la manière de trouver des solutions aux problèmes. Pourtant, dans le livre Tout se joue avant 6 ans, le docteur Dodson dit que la télévision peut contribuer au développement du langage.


  D’après des études, le taux d’autisme aurait augmenté en même temps que les ventes de téléviseurs, de DVD, de jeux vidéo, d’ordinateurs, de téléphones cellulaires et autres portables du même genre.


  Les sondages montraient déjà qu’on observe un taux d’autisme plus élevé chez les enfants qui habitent des régions pluvieuses. Or, ceux-ci regardent davantage la télévision que ceux qui vivent dans les régions ensoleillées. Les chercheurs ont aussi trouvé une relation entre le nombre d’autistes et le nombre d’abonnés au câble dans certaines régions.[20]


  Rester sédentaire ne favorise pas le développement psychomoteur. C’est en jouant qu’on apprend à explorer tout en vivant des expériences sensorielles nécessaires au développement. D’après moi, ce qui est le plus néfaste, c’est le manque d’exercice physique qui pourrait entraîner des troubles du développement sur le plan de la motricité fine et globale. Cela empêcherait aussi l’enfant de se développer en explorant son environnement tout en permettant à son cerveau d’emmagasiner des informations issues de ses cinq sens et de pouvoir les traiter. Ce n’est pas en regardant la télévision pendant des heures qu’il peut développer son imagination par le jeu. Il faut aller dehors et prendre de l’air frais.


  La télévision pourrait nuire à un enfant ayant un penchant vers l’autisme en l’empêchant d’avoir des interactions sociales avec les autres. Il ne faut pas oublier non plus que la pratique d’exercices physiques contribue à une meilleure oxygénation des cellules et que la transpiration aide à excréter les toxines du corps.


  La télévision pourrait donc avoir une responsabilité dans l’hyperactivité et le déficit d’attention comprenant des troubles de comportement et des difficultés d’apprentissage. L’enfant risquerait de ne pas trouver l’enseignante aussi intéressante qu’un écran où bien des choses bougent rapidement tout en faisant du bruit.


  «῀Les écrans d’ordinateur et la télévision réduisent le niveau de mélatonine (une hormone qui contrôle les rythmes biologiques de veille et de sommeil) dans le sang, ce qui peut contribuer à une puberté précoce.῀»[21] La mélatonine pourrait donc avoir un impact dans le développement ou le déclenchement de l’autisme, puisque plusieurs de ces enfants souffrent d’un trouble du sommeil. Depuis que la télévision existe, les gens sont portés à se coucher beaucoup plus tard qu’auparavant. Un bon sommeil permet de renforcer le système immunitaire, l’aidant ainsi à combattre les infections. Les grands dormeurs ont un système immunitaire plus performant. Les animaux qui dorment beaucoup ont moins d’infections virales, bactériennes et parasitaires.


  L’insomnie augmente donc la vulnérabilité aux maladies. Le système immunitaire joue un grand rôle aussi auprès de la désintoxication. Un bon sommeil aide le corps à faire le vide du négatif et le plein de positif. Donc, la télévision pourrait influencer les fonctions du système immunitaire.


  Chapitre 7


  Les vaccins


  Surtout ne pas nuire (Hippocrate)


  «῀Celui qui ne sait pas que ce qu’il fait est mal et qui le fait quand même est un ignorant ou un imbécile῀; mais celui qui sait que ce qu’il fait est mal et qui le fait quand même est un criminel῀!῀» (Conférence de Montréal, 2009.)


  «῀Les écoles de médecine ont une longue et sordide histoire de châtiments envers les porteurs d’idées nouvelles, particulièrement si ces idées innovatrices démentent des croyances longtemps chéries, comme celles voulant que les vaccins soient anodins et ne causent aucun tort.῀»[22] Si un médecin prétend qu’il ne savait pas, malgré toutes les informations qui circulent à ce sujet, que les vaccins peuvent causer l’autisme et d’autres maladies auto-immunes, chroniques et dégénératives, c’est comme s’il disait῀: «῀J’ai tiré sur quelqu’un avec une carabine, mais j’ignorais qu’il y avait une balle dedans.῀»


  L’ignorance est contagieuse


  Pourquoi les vaccins ne rendent-ils pas tous les enfants autistes῀? J’ai parlé précédemment de la prédisposition génétique et des impacts environnementaux. Personne ne réagit de la même façon. Nous sommes tous différents. Voici un exemple῀: si on donne la même quantité d’alcool à différentes personnes, elles ne deviendront pas toutes ivres au même moment. Certaines s’endormiront, d’autres deviendront hyperactives, hystériques, euphoriques, agressives, violentes, déprimées, passives ou suicidaires.


  Il en va de même pour les vaccins puisque le système immunitaire est différent d’une personne à l’autre. Certaines souffrent d’une déficience immunitaire. On a donc tort de croire que les vaccins conviennent à tout le monde.


  Si tel vaccin ne rend pas telle personne autiste, il y a cependant des risques que celle-ci souffrira plus tard de déficit d’attention, d’hyperactivité, de dépression, de diabète, de maladie d’Alzheimer ou de cancer. Tout dépend où les métaux lourds et les autres substances nocives se logeront.


  Dame Nature ne nous a pas conçus ainsi


  Tout ce qui va à l’encontre de la nature nous joue des tours et nous retombe dessus. Depuis quand attrapons-nous plusieurs maladies en même temps῀? Les épidémies sont apparues une à la fois dans l’histoire de l’humanité.


  La peau est le plus important système de défense. D’habitude, les maladies pénètrent à l’intérieur de notre organisme par une porte d’entrée naturelle comme les voies respiratoires ou digestives. Ce n’est pas normal de recevoir des virus et des bactéries accompagnés de produits toxiques par la peau, directement dans un muscle du bras pour ensuite se retrouver dans le flux sanguin. La peau est comme une barrière῀: elle nous protège contre les envahisseurs. Et nous brisons cette protection naturelle en la franchissant avec des aiguilles.


  Il est tout à fait normal que le corps réagisse aussi mal à cet assaut inhabituel. Comment peut-il combattre toutes ces maladies en même temps en plus de toutes les substances toxiques qui les accompagnent῀? Notre système immunitaire nous impose ses limites῀; il n’est pas un super héros.


  L’effet placebo


  Des médecins croiraient beaucoup dans l’effet placebo des maux de provenance inconnue ou psychosomatiques. Les vaccins ont fait leur apparition en même temps que le déclin naturel, c’est-à-dire la chute libre et prévisible dans le cycle de vie des virus et bactéries reliés aux grandes épidémies. C’est la raison pour laquelle les grands de ce monde croient dans leur efficacité, alors qu’il ne s’agirait là que d’un effet placebo.


  Pourquoi recevoir autant de vaccins alors que nos conditions de vie et d’hygiène se sont améliorées῀? Est-il normal, avec l’augmentation des vaccins et des médicaments, que les gens soient plus malades que jadis au point de faire déborder les cliniques d’urgence et les centres hospitaliers῀? Est-il possible que les vaccins (et les médicaments), au lieu d’enrayer les maladies, en ont créé de nouvelles῀? Désirons-nous vraiment échanger la rougeole contre l’autisme, la leucémie, le diabète et le cancer῀? D’après une nouvelle étude, le virus de la rougeole protégerait contre le cancer῀; en riposte, des compagnies pharmaceutiques auraient inventé subitement une fausse épidémie de rougeole afin de revacciner tous les enfants dans les écoles. Elles prétendaient que cette épidémie serait apparue à la suite de la diminution de ce vaccin, mais je crois qu’il s’agirait plutôt d’une alerte due à leur diminution de revenus. «῀Le cancer était pratiquement inconnu avant la vaccination, et je n’en ai jamais vu un seul chez une personne non vaccinée.῀»[23]


  Les vaccins contiendraient 50 % de mercure, des virus atténués, des bactéries mortes, des toxines chimiques comme l’aluminium, le formaldéhyde et des détergents... Il serait difficile de croire que des morceaux de microbes atténués artificiellement ou génétiquement modifiés injectés pourraient prévenir une maladie. C’est comme si l’on disait qu’il faut donner de petits viols occasionnels aux enfants dans le but de les préparer à un viol éventuel sans risquer de les blesser physiquement et mentalement.


  L’efficacité des vaccins n’aurait jamais été prouvée scientifiquement, seulement financièrement puisqu’ils engendreraient d’énormes profits. J’ai demandé à mon vétérinaire la raison pour laquelle il y avait autant de rappels de vaccins pour les animaux domestiques. Il m’a répondu que c’est parce qu’ils ne sont même pas certains qu’ils assurent vraiment une immunité. Il a ajouté que les virus vivants étaient retirés des vaccins pour les animaux, car ils trouvaient que c’était trop dangereux pour eux.


  L’auto-immunité... une autodestruction῀!


  Au cours des 20 dernières années, nous avons vu une augmentation des maladies auto-immunes, ce qui correspond étrangement à une augmentation des vaccinations.


  Stimuler d’une manière aussi agressive et peu naturelle les mécanismes de défense peut entraîner des conséquences relativement graves. La vaccination serait la plus grossière des erreurs dans toute l’histoire médicale de l’humanité. J’ai même entendu un médecin américain prononcer les paroles suivantes lors d’une conférence sur l’autisme donnée à Montréal en 2012῀: «῀Les vaccins et les antibiotiques sont une insulte à l’intelligence médicale.῀» Les antibiotiques ne contribueraient pas à renforcer le système immunitaire῀; au contraire, ils l’attaquent et l’affaiblissent.


  Les adjuvants feraient «῀surréagir῀» le système immunitaire en l’agressant. C’est ce qu’ils appellent «῀le stimuler῀»῀! Moi, j’appelle ça «῀le renverser῀». Après s’être fait violenter, la panique s’installe et s’empare de lui. Cette activation anormale déclencherait une réponse auto-immune le poussant à produire des anticorps contre ses propres cellules. Ou bien, il est figé par la peur et ne réagit pas ne sachant où donner de la tête, car cette surexcitation l’empêcherait de différencier ce qui est soi de ce qui ne l’est pas. Ce dérèglement lui ferait attaquer son propre organisme comme si c’était d’un corps étranger. Il agit un peu comme un animal femelle qui va manger ses petits dans le but de les protéger. Il ne sait pas différencier ce qui est dangereux de ce qui ne l’est pas.


  L’auto-immunité peut être causée par une agression infectieuse d’origine virale et chimique, donc vaccinale. Les vaccins et les virus en trop grosse quantité créent un stress sur le système immunitaire. Et ce n’est pas tout le monde qui réagit bien à cet assaut et au stress qu’ils provoquent. L’héritage génétique pourrait aussi modeler une réponse défensive anormale. L’autisme pourrait bien être une défectuosité du système immunitaire qui est souvent le résultat d’un déclencheur environnemental.


  L’être humain va se détruire par lui-même (Albert Einstein)


  Le squalène est un adjuvant qui serait maintenant utilisé dans certains vaccins dont celui contre la grippe. À l’état normal, on le trouve dans certains aliments gras et huileux. Normalement, il pénètre le corps par les voies orales pour se loger aux organes qui en ont le plus besoin comme le cerveau. Dans les vaccins, il proviendrait de l’huile de requin qui pourrait bien être la cause des nouvelles allergies au poisson. Si le vaccin provoque une réponse immunitaire contre l’une de ses composantes, comme ça peut être le cas du squalène, il risque donc d’attaquer aussi toutes les parties du corps qui en contiennent dont le cerveau. Si la réponse immunitaire est très forte, l’adjuvant peut endommager davantage le cerveau en provoquant un déficit en gras essentiel utile pour son bon fonctionnement. L’adjuvant peut galvaniser la réponse du système immunitaire et ainsi engendrer une réaction autodestructrice contre son propre squalène.


  Les chercheurs sont de plus en plus convaincus que la vaccination pourrait être responsable de l’affaiblissement du système immunitaire et serait la cause d’une immunité aberrante qui, à son tour, déclencherait des allergies. Ces allergies ne sont pas visibles (éruptions cutanées), mais elles se manifestent par des intolérances alimentaires qui peuvent à leur tour entraîner n’importe quelle forme de névrose, de psychose, de trouble du comportement ou de dysfonction du cerveau.[24]


  Si la culture d’un vaccin se fait sur de la moelle épinière d’animaux, cela pourrait causer une réponse auto-immunitaire contre le propre système nerveux d’un individu dans lequel il a été inoculé. Si un vaccin est cultivé sur de la bile de bœuf, l’attaque auto-immunitaire peut se produire contre sa propre vésicule biliaire et causer ainsi un dysfonctionnement du foie. Si le virus a été multiplié sur un embryon avorté, des anticorps peuvent se produire contre le fœtus d’une femme enceinte et provoquer ainsi une fausse couche, plus couramment appelée «῀avortement spontané῀». L’albumine animale et humaine utilisée dans la fabrication de vaccins peut également faire en sorte que l’être humain qui la reçoit attaque sa propre albumine. Dans ce cas-là, les adjuvants et les additifs peuvent déclencher des maladies auto-immunes. Le système immunitaire développerait des anticorps contre ses propres cellules.


  Une réponse immunitaire anormale fait en sorte que le système immunitaire réagit contre ses propres organes et crée des anticorps «῀organe spécifique῀» contre lui-même. Dans le cas des réactions auto-immunes chez les autistes, l’organe en question est majoritairement le cerveau. Cependant, les organes digestifs, surtout l’intestin, peuvent être également ciblés.[25]


  Adjuvants ou opposants῀: alliés ou ennemis῀?


  «῀Les adjuvants d’un seul vaccin peuvent causer une suractivation immunitaire pouvant durer jusqu’à deux ans.῀»[26]


  Le corps pourrait considérer l’acte vaccinal comme inapproprié. En effet, puisque les substances injectées mettent en œuvre une réponse immunitaire qui n’est pas naturelle, le système de défense peut donc déclencher une allergie aux vaccins ou à l’une ou plusieurs de ses composantes, ce qui pourrait expliquer le choc anaphylactique dans le cas de la mort subite du nourrisson ou toute autre forme de décès inexpliqué. «῀La gélatine stabilisante retrouvée dans des produits alimentaires et des vaccins comme le ROR (rubéole, oreillons, rougeole) a été impliquée dans l’anaphylaxie.῀»[27]


  La gélatine bovine dans des vaccins pourrait bien être à l’origine des allergies aux produits laitiers dont les protéines bovines. Les bébés seraient les plus sensibles à la toxicité des vaccins et à leurs composantes chimiques puisqu’ils recevraient, au moment où leur système immunitaire n’est pas complètement développé, la même quantité que ce qu’un adulte ne serait même pas capable de tolérer. La surcharge du système immunitaire serait à l’origine d’un début d’intoxication. L’autisme pourrait bien être une forme d’empoisonnement de différentes natures.


  Qu’allons-nous manger demain῀?


  Puisque des vaccins sont cultivés sur des génisses ou encore sur des matières laitières, il va de soi que le système immunitaire développerait des anticorps contre les protéines bovines que nous consommons oralement par la suite, déclenchant du même coup les allergies (dont celle à la caséine) et l’intolérance au lactose. Le vaccin contre la grippe pourrait déclencher une allergie aux œufs, puisque celui-ci est inoculé sur des embryons de poulet. On ne mange quand même pas cet aliment par la peau du bras῀! Des gens auraient développé une allergie aux œufs alors qu’ils n’en ont jamais mangé. Cherchez l’erreur῀! Qu’arrivera-t-il aux gens qui ne pourront plus consommer de céréales, ni de produits laitiers, ni de viande῀?


  Cruauté envers les animaux ou crime contre l’humanité῀?


  Puisque les vaccins sont cultivés sur des protéines animales, des millions d’animaux, de fœtus et d’œufs sont sacrifiés pour la fabrication des vaccins pendant qu’il y a encore des gens qui souffrent et qui meurent de faim partout dans le monde. En effet, à la fois dans les pays pauvres et les pays riches, il y a des enfants qui ne déjeunent pas avant d’aller à l’école et qui ne mangent pas à leur faim. Il y a aussi un risque que l’être humain se fasse contaminer par des maladies provenant d’autres espèces animales.


  Le virus de la diarrhée bovine fut détecté dans approximativement 30 % d’une population humaine étudiée même si cette dernière n’avait eu aucun contact physique avec des animaux infectés. Il est reconnu que ces virus, en passant la barrière des espèces, peuvent muter, se recombiner entre eux ou réactiver des virus latents. De nouvelles souches de virus ont été isolées dans des cellules humaines et elles démontraient des ressemblances avec des souches bovines.[28]


  Une attaque contre-indiquée


  Il y a un lien entre certains virus et l’autisme.


  Lorsqu’un animal est vacciné, le taux d’agents inflammatoires s’accroît considérablement dans son cerveau. Cela crée une stimulation du système immunitaire. Les principales cellules du cerveau s’agitent rapidement, comme si l’ordre leur avait été donné de combattre un ennemi. Il en résulte plusieurs jours, voire des semaines, d’inflammation du cerveau se traduisant par de l’agitation, de l’irritabilité, de l’insomnie, de la fatigue, un sentiment d’être dans le brouillard.[29]


  Un cerveau en plein développement peut subir de plus grands dommages que s’il avait atteint un stade de maturité. Lorsque les virus pénètrent dans le cerveau, le système immunitaire a un niveau d’alerte élevé. Les virus et les bactéries entraîneraient une réponse immunitaire qui est dirigée vers les tissus cérébraux prenant le système nerveux central comme l’ennemi. Cela perturberait le développement nerveux central.


  Les facteurs environnementaux tels que les virus, les produits chimiques, les toxines, les bactéries et les parasites provoquent un dysfonctionnement et un dérèglement immunitaires qui déclenchent une attaque contre un tissu cérébral causant des troubles neuro-immunologiques qui conduisent à l’autisme, puisque c’est le cerveau qui gère et dirige la réponse immunitaire. Donc, le système immunitaire surchargé de demandes croit que l’attaque provient du cerveau῀; c’est pour cette raison qu’il riposte à son tour. Une infection atypique de la rougeole peut développer une réponse auto-immunitaire dirigée contre la myéline du cerveau.


  L’auto-immunité résultant d’un virus et dirigée contre la myéline du cerveau pourrait entraver le développement anatomique des voies neuronales chez les enfants. Une réaction auto-immunitaire touchant les structures cérébrales, en particulier la gaine de myéline, jouerait un rôle important sur le plan des altérations neurologiques retrouvées chez les personnes autistes. De plus, une agression immunitaire, à la suite d’une infection ou d’une vaccination, pourrait causer des «῀brèches῀» ou de petites modifications dans la gaine de myéline. Celle-ci pourrait finalement altérer de façon permanente les fonctions intellectuelles supérieures, c’est-à-dire l’apprentissage, la mémoire, la communication, les interactions sociales.[30]


  Plusieurs facteurs sont en cause dans l’apparition des maladies auto-immunes῀; d’abord, les microbes dont les virus peuvent se lier à un gène et en modifier la réponse immunitaire. Ils pourraient donc agir comme des agents mutagènes. Nous avons vu précédemment le rôle des impacts environnementaux dans la mutation génétique.


  Il y aurait également une plus grande production d’anticorps chez les garçons que chez les filles en raison des hormones, ce qui expliquerait pourquoi il y a plus de garçons que de filles atteints d’autisme.


  Prenons un verre à notre santé


  Les vaccins seraient constitués d’un cocktail toxique digne des plus grandes recettes de sorcellerie. Voici la liste des ingrédients que l’on pourrait retrouver dans certains vaccins῀: albumine humaine ou animale, aluminium, borate de sodium (insecticide, raticide), mercure, sorbitol, silicone, aspartame, bêta proprio lactone, formaldéhyde (cancérigène), gélatine bovine ou porcine, gentamycine (antibiotique), polymyxine, glutamate de sodium, glutaradelhyde, lactose, latex (allergène), néomycine (antibiotique), monosodium glutamate (hyperactivité), phénol (antigel), polysorbate, squalène, sérum bovin, sulfate d’ammonium῀; des virus et des bactéries dont certains sont génétiquement modifiés sur des cellules rendues cancérigènes de provenance animale dont le chien, le chat, le lapin, le singe, le mouton, le porc, le canard, le hamster, le poulet, la souris, la vache῀; des fœtus de veaux avortés ou d’embryons humains ainsi que des embryons de poulet qui transportent tous des maladies propres à leur espèce et dont les particules de leur ADN pourraient modifier notre propre bagage génétique. Penser que cela peut nous donner la santé, c’est un peu croire à la magie.


  Le sérum bovin peut être porteur de la maladie de la vache folle ou de Creutzfeldt-Jakob, les poulets sont porteurs de la grippe aviaire et les singes verts d’Afrique, du VIH. Les toxines que dégagent les virus et les bactéries créent des tumeurs chez les animaux. Y avait-il autant de cas de cancer avant la venue des vaccins à dose massive῀?


  La vaccination, une forme de dictature


  Dans le passé et encore aujourd’hui, des dictateurs ont été arrêtés, emprisonnés, jugés et exécutés pour avoir commis des crimes envers l’humanité. Quand va arrêter ce massacre῀? Je ne suis pas médecin, donc je peux me permettre de dire tout haut ce que bien des médecins pensent tout bas par peur de perdre leur licence de pratique et, surtout, la belle retraite fleurie promise qui va avec l’achat du silence. Pourquoi des médecins refusent-ils de vacciner leurs propres enfants῀?


  Personne ne s’est interrogé sur la possibilité de recombinaison des virus entre eux pour donner naissance à de nouvelles maladies lorsqu’un morcellement de virus s’unit à un autre afin de se compléter mutuellement.


  Dans le cas des vaccins ROR, il s’agit de virus vivants qui pourraient se réveiller après avoir été en quelque sorte mal assommés. Il se pourrait alors que les virus endormis, morcelés ou atténués ne soient pas combattus par le système immunitaire qui n’y verrait là aucun danger puisqu’ils seraient incomplets, mais que cela n’empêcherait pas les virus de développer une partie de la maladie sous forme de symptômes associés. Le système immunitaire pourrait être davantage préoccupé à combattre les composantes chimiques et toxiques des vaccins et laisserait ainsi passer les virus ou alors, ne pouvant s’attaquer qu’à un seul à la fois, il laisserait fuir les autres. Les virus atténués défieraient ainsi le système de défense, ils se mettraient à l’abri et regagneraient leur virulence dans un autre environnement où le système immunitaire les a débarrassés du formaldéhyde qui les empêchait de s’exprimer.


  «῀Depuis les années 1960, les scientifiques savaient qu’un virus atténué peut, en de rares circonstances, muter et regagner sa virulence, mais ce n’est qu’en 2000 qu’ils ont réalisé qu’ils pouvaient transmettre la maladie entre les personnes.῀»[31]


  De nouvelles maladies peuvent donc apparaître par recombinaison et par mutation virale.


  L’absence de lien entre le vaccin ROR et l’autisme n’aurait jamais été scientifiquement démontré d’une manière absolue et, surtout, crédible autrement que par les études faites par les compagnies pharmaceutiques qui fabriquent le vaccin ou par des organismes privés mais subventionnés par celles-ci. Si on connaissait tous les rapports qui ont été modifiés ou tenus secrets῀! Il faut comprendre que tous ceux qui font des études cliniques les font en fonction de ce qu’ils tentent de prouver et que toutes les données n’y correspondant pas sont mises de côté, sont cachées ou ne sont pas prises en considération, en espérant que la population ne s’en rendra jamais compte. Ils peuvent donc même modifier les statistiques en leur faveur.


  «῀Les interactions entre vaccins n’ont pas été sérieusement étudiées sous l’angle des vaccinations répétées et d’un système immunitaire potentiellement fragile.῀»[32] Avant la mise en marché des vaccins, les périodes d’observation étaient souvent trop courtes pour prévoir les séquelles neurologiques à moyen et à long termes. Seuls les effets secondaires à court terme auraient été observés.


  Cauchemar, illusion ou réalité῀?


  La présence du virus de la rougeole dans les intestins représente une réponse inadéquate et inattendue d’un système immunitaire affaibli. Celui-ci provoquerait de l’inflammation aux intestins et au cerveau. Des recherches, pour lesquelles les résultats n’auraient pas été étalés au grand jour, démontraient que le vaccin ROR (rougeole, oreillons, rubéole) provoquait des colites et des troubles digestifs. Dans les intestins de certains enfants autistes, des chercheurs auraient trouvé la présence de traces de virus atténués provenant du vaccin contre la rougeole. Sachant que le virus de la rougeole peut provoquer une inflammation cérébrale, il y aurait donc un lien entre les intestins et le cerveau. Cela expliquerait pourquoi le périmètre crânien de certains enfants autistes semble plus large que celui des enfants dits normaux.


  Nous avons pu constater une corrélation intéressante entre les anticorps rougeoleux et l’auto-immunité dirigée contre le tissu cérébral, révélée par la présence d’auto-anticorps dirigée contre la protéine de base de la myéline, ce qui porte à croire à un lien entre le virus de la rougeole et l’auto-immunité chez les personnes autistes. La composante anti-rougeoleux du vaccin combiné rougeole-oreillons-rubéole pourrait être en cause. Par conséquent, nous croyons que la composante anti-rougeoleuse du vaccin ROR pourrait déclencher une réaction auto-immunitaire chez les enfants autistes.[33]


  La rougeole en elle-même peut provoquer une inflammation du cerveau, une sensibilité à la lumière qui est un trait autistique῀; des encéphalites, qui sont une inflammation de la membrane entourant le cerveau qui peut entraîner des convulsions, comme c’est le cas chez certains enfants après une vaccination῀; des retards mentaux ou une mort subite. La rougeole causerait aussi des infections d’oreilles. «῀Les principales complications de la rougeole sont les surinfections respiratoires telles qu’une rhinite purulente, une pneumonie, une laryngite, une pharyngite, une otite ou une bronchite. Parfois, la rougeole peut provoquer une encéphalite ou une méningite (complication neurologique).῀»[34]


  La rubéole pourrait aussi créer des encéphalites et des méningites, même si ce n’est que dans de rares occasions, de même que des lésions cérébrales. Cela expliquerait aussi le fait qu’un certain pourcentage des enfants vaccinés développe l’autisme de même que les faiblesses immunitaires de certains individus. Si l’on peut mourir de la rubéole, il n’est pas étonnant que ce vaccin puisse également causer une mort soudaine. La rubéole est une maladie qui peut créer des retards mentaux et des troubles de croissance. Ne voyez-vous pas là des ressemblances avec des traits autistiques῀? Comment peut-on injecter en même temps trois virus dont chacun est susceptible de provoquer de la démence῀? Le fait que ce ne soit pas toutes les personnes affectées dans le passé par ces maladies qui ont souffert de démence à la suite d’une infection expliquerait pourquoi ce ne sont pas tous les enfants qui deviennent autistes après avoir reçu des injections.


  Secte ou obsession absurde῀?


  Si l’inflammation se produit à d’autres organes que le cerveau (comme le pancréas), c’est le diabète qui se développera. Les oreillons affectent également l’ouïe et peuvent rendre sourd. C’est pourquoi des enfants autistes semblent ne pas entendre. Ce ne serait donc pas juste le contenu des vaccins qui serait nocif, mais aussi l’effet de ces injections sur certaines parties de l’organisme.


  Si les vaccins étaient vraiment efficaces, les anticorps seraient prêts à passer à l’attaque suivant les nombreux rappels de vaccins. Mais ce n’est pas ce qui se produit puisque des virus impliqués ont été retrouvés dans la moelle et les intestins. Ils auraient réussi à déjouer le système immunitaire.


  «῀L’autisme a été multiplié par 30 entre 1978 et 1999, aux États-Unis et à Londres. Cela correspond aux campagnes de vaccination dans ces deux pays. Le hasard n’existe pas.῀»[35] Il y a eu une augmentation du taux d’autisme dans les pays où la vaccination est devenue obligatoire. Avant, le ROR était administré séparément et à distance à une époque où les vaccins n’étaient que de 8 au lieu de 40 comme ce serait le cas aujourd’hui, alors que nos conditions de vie et d’hygiène ont enrayé les propagations microbiennes et épidémiques. Pourquoi n’y a-t-il aucun cas d’autisme chez les enfants qui n’ont jamais été vaccinés῀?


  «῀Personne n’a fait de recherches pour vérifier si l’exposition des bébés à la vaccination telle qu’elle est pratiquée est sécuritaire.῀»[36] L’enfant exposé trop jeune aux virus de la rougeole, de la rubéole et des oreillons peut développer des maladies chroniques. Une forme d’invalidité infantile est attribuable à des complications neurologiques provoquées par des infections, car le cerveau possède sa propre immunité et crée donc lui-même des inflammations. Le cerveau et le système immunitaire communiquent ensemble puisque le système immunitaire travaille avec les intestins῀; lorsque ceux-ci sont enflés, la même chose se produit au cerveau, et vice versa. On pourrait appeler cela une complication neurodéveloppementale due à l’immunisation. L’autisme serait donc une maladie auto-immune provoquée par la vaccination. Le vaccin ROR a été injecté à des singes et ceux-ci sont devenus autistes. Le fait de retirer la formule existante de ce vaccin ferait baisser le taux de nouveaux cas d’autisme.


  Le deuxième cerveau


  Les intestins sont considérés comme le deuxième cerveau, car ils peuvent fonctionner indépendamment. «῀L’intestin est le deuxième système nerveux le plus important après le cerveau.῀»[37]


  Des millions de neurones se situent le long du tube digestif pour contrôler les fonctions reliées à la digestion comme s’il s’agissait d’un deuxième cerveau indépendant. La sécrétine est tout aussi présente dans les intestins que dans le cerveau. Elle a un rôle à jouer dans la perméabilité intestinale. Ce qui m’amène à m’interroger sur la similarité entre les lésions au cerveau, dont la myéline, et la porosité intestinale. Les intestins régulent le passage des nutriments à travers sa muqueuse tout en empêchant des agents nuisibles de pénétrer dans le sang et ainsi l’intoxiquer. Détruire la membrane intestinale contribue à un empoisonnement sanguin. Les hormones intestinales sont donc en communication directe avec le système sanguin et certains organes reliés à la digestion. Le système intestinal sécrète des neurotransmetteurs identiques à ceux que l’on trouve dans le cerveau. Il produit aussi 80 % des cellules immunitaires. S’attaquer au système immunitaire, c’est s’attaquer aux intestins et au cerveau. Donc, quand ça ne va pas bien dans le ventre, ça ne va pas bien dans la tête. «῀Parce que les neurotransmetteurs et les neuromodulateurs du cerveau sont presque toujours également présents dans l’intestin, les médicaments qui agissent sur les synapses du cerveau sont susceptibles d’avoir aussi des effets dans les intestins.῀»[38]


  Des antidépresseurs et autres psychotiques ou neuroleptiques pourraient donc créer des troubles gastro-intestinaux ou les empirer et influencer ainsi le fonctionnement du système immunitaire. Des femmes ayant pris des antidépresseurs pourraient alors avoir un enfant autiste, le résultat des effets secondaires de la médication. Et si le cerveau est mal nourri à cause de problèmes gastro-intestinaux, d’autres maladies mentales s’ajoutent à la liste.


  «῀Avoir des trous dans le côlon peut rendre anxieux et névrosé... Votre intestin peut vous rendre dingue.῀»[39]


  Une bataille perdue à l’avance


  Une mutation sur un gène, qui est responsable de l’immunité, peut endommager les capacités du système immunitaire à combattre plusieurs infections. Des virus ou bactéries, ou les substances toxiques qu’ils produisent, peuvent causer la défectuosité d’un gène. Il pourrait s’agir d’une atteinte cérébrale par un virus jumelé à une défaillance du système immunitaire. Une insuffisance du fonctionnement du foie peut en être également responsable puisque c’est lui qui gère les toxines du corps. Des médicaments peuvent modifier la flore intestinale et du même coup les mécanismes de défense. Donc, une trop grande administration de médicaments à la population peut causer des dégâts. Les médicaments ne font que camoufler les symptômes sans jamais en régler les causes ni le mal à sa source. Prendre des médicaments à vie prouve que ceux-ci ne guérissent pas.


  Une défaillance immunitaire permettrait à un virus de s’attaquer au cerveau ou de provoquer une réponse immunitaire contre celui-ci. L’inflammation cérébrale qui s’ensuit cause des dommages neurologiques. Une insuffisance en oxygène au cerveau et des convulsions peuvent en résulter.


  Le cerveau du fœtus peut être attaqué directement si la mère a été vaccinée contre la rougeole peu de temps avant la conception ou pendant sa grossesse. Elle pourrait avoir un enfant autiste à la naissance.


  Trop, c’est trop


  Certains enfants n’arriveraient pas à produire d’anticorps antirubéoleux à cause d’une anomalie de leur système de défense ou de celui de leur mère, ou parce que les vaccins ne sont pas une infection naturelle qui est reconnue par le système. Les anticorps contre la rougeole sont beaucoup plus élevés chez les enfants autistes que chez les enfants dits normaux, ce qui démontre une réponse immunitaire inadéquate ou démesurée chez certains enfants qui est sûrement due aux stimulations inappropriées produites par l’aluminium présent dans les vaccins. En effet, l’aluminium allonge la durée de l’immunité d’une manière exagérée pouvant s’échelonner sur plusieurs mois ou années. Cette réponse immunitaire provient d’une réaction particulièrement anormale contre une infection par des virus vivants atténués.


  «῀Certains enfants autistes, pour cause d’une anomalie génétique affectant leur système immunitaire, ne peuvent combattre adéquatement certains virus, même pour des formes atténuées.῀»[40]


  On a trouvé dans les intestins de 85 % d’enfants autistes des anticorps de la rougeole affectant les fonctions gastro-intestinales. Une nouvelle forme d’inflammation intestinale a été découverte chez les enfants souffrant d’autisme étant donné la quantité de globules blancs dans leurs intestins. Ces éléments sont assez crédibles pour confirmer un lien entre l’autisme, le vaccin ROR et les troubles intestinaux. Pourquoi le gouvernement ne retire-t-il pas le ROR jusqu’à ce que sa sécurité soit prouvée pour tous῀? Les vaccins à souche unique seraient plus sûrs et efficaces que ceux à souche multiple. Cependant, ils coûteraient plus cher. Économiser de l’argent est plus important que la santé.


  Si des anticorps dans le sang de la mère peuvent se lier au cerveau du fœtus et causer des dommages, que dire des anticorps produits par les vaccins sur le cerveau des enfants῀? En effet, trop d’anticorps seraient associés à des troubles neurologiques. «῀De plus en plus de maladies neurologiques paraissent liées à un processus auto-immunitaire. Plusieurs affections touchent le système nerveux central et sont caractérisées par la présence d’auto-anticorps.῀»[41]


  Des résultats d’analyses sanguines démontreraient un taux anormalement élevé d’anticorps chez des enfants autistes, ce qui viendrait prouver que leur système immunitaire a effectivement été agressé, perturbé et déréglé. Le corps lutte alors contre ses propres défenses immunitaires. Tous les anticorps produits en si peu de temps et en quantité industrielle seraient considérés par l’organisme comme des envahisseurs eux-mêmes et pourraient alors être perçus comme nuisibles et irritables. Ces anticorps irritants seraient aussi dangereux pour le cerveau du fait de leur trop grand nombre. Ils peuvent même créer des lésions cérébrales parfois irréversibles si le taux d’anticorps n’est pas réduit à temps. Les dommages qui sont produits ailleurs dans l’organisme entraîneraient un retard de croissance, dont le trouble envahissant du développement.


  La réponse immunitaire ainsi ébranlée enverrait des signaux pour la production d’anti-anticorps, ce qui l’affaiblirait davantage puisqu’elle serait préoccupée à détruire ce qu’elle a elle-même créé. Il y a des auto-anticorps, des anti-anticorps et des antirécepteurs qui, eux, seraient dirigés contre la sérotonine.


  «῀Une étude portugaise a démontré la présence d’anticorps dans les tissus du cerveau de personnes autistes. L’origine probable est l’auto-immunité provoquée par la pollution environnementale.῀»[42]


  Il s’agit donc de troubles neuroimmunitaires puisqu’il y a une ressemblance entre les auto-anticorps cérébraux et les anticorps de la rougeole retrouvés dans les intestins. Si des auto-anticorps s’attaquent aux organes ou à des systèmes, la personne pourrait développer le diabète, l’arthrite, l’hyper ou l’hypothyroïdie. S’ils s’attaquent aux intestins, ceux-ci deviendront poreux. Si des particules mystérieuses se retrouvent au cerveau, celui-ci enflera par une réponse immunitaire inappropriée, ce qui déclencherait la production d’anticorps contre les neurones. Il y a donc des auto-anticorps dirigés contre le cerveau et d’autres organes. L’autisme ferait donc partie des maladies auto-immunes.


  Les anticorps entraveraient la transmission chimique au niveau des récepteurs. La présence d’anticorps dirigés contre les cellules du cerveau empêcherait l’influx nerveux d’effectuer des transmissions adéquates entre les neurotransmetteurs. Des auto-anticorps seraient aussi dirigés contre les vaisseaux sanguins cérébraux. Une toxine présente dans les vaccins séparerait les protéines des récepteurs cérébraux, rendant inefficace le fonctionnement de certaines vitamines. Le cerveau ainsi affamé manque d’éléments nutritifs essentiels pour bien fonctionner.


  Un déficit immunitaire rend la vaccination inefficace, inadéquate et dangereuse. Les maladies auto-immunes se développent surtout chez les personnes qui ont suivi un programme de vaccination intensif.


  Donnez-moi de l’oxygène


  Un œil ou un coin de la bouche déviant sont aussi dus à un manque en oxygène causé par une obstruction sanguine plus couramment appelée une micro-attaque vasculaire (cérébrale).


  Les vaccins provoquent une hyperréactivité du système immunitaire. Les produits étrangers injectés dans le flux sanguin finissent par obstruer, bloquer. La route est donc coupée pour les globules rouges plus petits qui doivent apporter l’oxygène aux différents organes. Ces particules qui atteignent le cerveau perturbent ou empêchent la circulation du sang, pouvant provoquer l’autisme.[43]


  Les additifs des vaccins engendreraient une réponse immunitaire longue et rapide qui créerait des blocages dans les vaisseaux sanguins, puisque la réponse immunitaire est trop forte. La même chose se produit lorsqu’on est prisonnier de sa voiture dans un bouchon de circulation ou pire, dans un carambolage. Lorsque le chemin est bloqué, il n’y a pas toujours des détours possibles. Ceux qui y échappent peuvent prendre des raccourcis. La production d’anticorps est en quantité trop importante῀; étant donné que les globules blancs sont plus gros et plus nombreux, ils bloquent les vaisseaux sanguins et empêchent ainsi le passage des globules rouges porteurs d’oxygène et de nutriments, surtout là où les vaisseaux sanguins sont petits comme c’est le cas au cerveau. Le sang engorgé ne peut plus transporter efficacement l’oxygène et les éléments nutritifs essentiels. Une diminution du flux sanguin cérébral est associée à une forme de démence. Des blocages dans différents récepteurs essentiels touchent au langage, à l’attention, à la perception et aux sensations pouvant causer la dyslexie, la dysphasie, l’hyperactivité, la maniacodépression, la fatigue chronique, la schizophrénie, la fibromyalgie ainsi que des tumeurs. Le manque d’oxygène empêche le cerveau de transmettre les bonnes informations aux muscles et aux organes.


  Lorsqu’une cellule est privée d’oxygène, elle meurt. Il se pourrait donc que la porosité intestinale provienne de la mort de certaines cellules justement privées d’oxygène par obstruction vasculaire. Si le cerveau est atteint, cela pourrait expliquer les troubles envahissants du développement, ainsi que la hausse des déficits d’attention, des difficultés d’apprentissage ou encore le diabète si l’organe touché est le pancréas.


  Avant, l’atmosphère contenait 40 % d’oxygène῀; aujourd’hui, avec la pollution et la déforestation, il en reste moins de 20 %. Rien pour contribuer à une meilleure santé.


  La batterie est à terre


  Une carence nutritive affaiblit le système immunitaire qui est parfois déjà déréglé. L’état nutritif de l’individu agit sur l’efficacité de son système immunitaire. Le déficit nutritionnel cause aussi des problèmes cérébraux, puisque le cerveau a besoin des éléments nutritifs pour bien fonctionner. Une exposition appropriée au soleil sans protection pendant une courte période lorsque les rayons ne sont pas à leur maximum peut prévenir une carence en vitamine D dont les récepteurs du cerveau et les connexions nerveuses ont tant besoin. Voilà pourquoi des personnes dépressives ont besoin de luminosité. Dans ce cas, le manque de soleil pourrait déclencher un déficit nutritif conduisant à l’autisme. Les crèmes solaires nuiraient à la production de la vitamine D. L’alimentation influence les fonctions cérébrales et intestinales.


  Parmi les autres sources contribuant à l’épuisement des mécanismes de défense, on trouve῀: les produits de nettoyage, les désinfectants industriels, les produits d’hygiène corporels, les aliments poussant avec des engrais chimiques et des pesticides, les organismes génétiquement modifiés (OGM), les produits chimiques utilisés dans la transformation alimentaire dont les rehausseurs de saveur, les colorants, les saveurs artificielles, les agents de conservation, les additifs, les emballages d’aliments dans des matières toxiques comme le plastique et l’aluminium, la pollution atmosphérique, les moisissures des maisons et des systèmes de ventilation.


  De multiples infections peuvent déclencher des maladies auto-immunes. Les vaccins contre l’hépatite B, la diphtérie, le tétanos et la coqueluche seraient également responsables, complices avec le ROR et l’influenza. Imaginez ce qui peut arriver si un enfant reçoit tous ces vaccins le même jour. Ils peuvent tous causer des crises d’épilepsie, des méningites et des encéphalites.


  Si le vaccin contre la coqueluche est contre-indiqué dans le cas de maladies neurologiques, on pourrait croire qu’il peut causer le même genre de tort (ou amplifier le problème) surtout si personne n’étudie le terrain avant les injections et si les parents ou les patients ne sont pas informés concernant les risques. Le vaccin ROR serait contre-indiqué dans le cas d’antécédents familiaux de déficits immunitaires, de maladies auto-immunes et d’allergies. Mais qui prend cela en considération avant d’injecter ces microbes à quelqu’un῀? Si la rubéole peut causer des anomalies du développement, il n’est pas étonnant qu’il y ait une hausse des troubles envahissants du développement.


  Lorsque des enfants sont grippés, enrhumés ou aux prises avec une gastro-entérite, certains symptômes autistiques refont surface plus qu’à l’habitude, ce qui viendrait appuyer l’hypothèse que le système immunitaire est impliqué dans ce phénomène. Il y a un lien entre le système nerveux central et le système immunitaire. Des désordres dans l’un de ces endroits se répercutent aux autres systèmes. Les systèmes immunitaire, nerveux et digestif sont en cause dans l’autisme. Tous les systèmes et organes travaillent en équipe et non séparément comme le croiraient bien des médecins. La médecine holistique le reconnaît.


  La goutte qui fait déborder le vase


  Injecter trop tôt plusieurs virus en même temps dans l’organisme déstabiliserait le système immunitaire qui n’est pas habitué à de telles invasions excessives, surtout lorsque celui-ci est encore immature. Comment peut-on s’attendre à un travail parfait d’un système qui n’a pas atteint tout son potentiel sans même nuire à son développement et à son fonctionnement normal῀?


  Que les virus ou les bactéries soient morcelés, affaiblis, morts, vivants ou atténués dans du formaldéhyde, une substance toxique et cancérigène, rien n’empêche que les enfants en reçoivent de trop grandes quantités beaucoup trop tôt, sans espacement ni repos. Le morcellement d’un virus pourrait se développer en un seul aspect de la maladie. L’autisme pourrait bien être une forme d’intoxication aux virus puisque certains peuvent même émaner des toxines et des vapeurs nocives dans l’organisme.


  Des études ont tenté de démontrer que notre système peut éliminer les métaux lourds comme le mercure par les voies naturelles. Les chercheurs n’auraient pas pris en considération que des désordres du métabolisme peuvent affecter certaines personnes qui sont plus vulnérables que d’autres. Ils prétendent que le système de défense de tout le monde fonctionne de la même façon, à la même vitesse et à la même intensité, sans considérer le cas où une personne souffrirait d’une déficience immunitaire. Et pourtant, les médecins connaissent bien les différences génétiques individuelles.


  Une remise en question s’impose


  Cela a pris combien de temps avant d’accepter la théorie de Galilée au sujet de la rondeur de la Terre῀? Combien d’enfants devront-ils souffrir au nom du profit avant de se rendre à l’évidence même῀? Tout le monde connaît le proverbe disant qu’il vaut mieux prévenir que guérir.


  Il faudrait que toute la pratique vaccinale soit regardée à la loupe et passée au peigne fin. Il serait fortement recommandé d’exclure l’utilisation de virus vivants, d’éliminer toutes les matières toxiques dont les métaux lourds et le formaldéhyde, de ne plus se servir de vaccins multiples, d’espacer chaque vaccin de plusieurs mois et seulement pour une seule maladie à la fois, de ne pas donner le premier vaccin avant l’âge de douze mois, puisque l’enfant a reçu les anticorps dont il a besoin par le sang et le lait maternel, et de vacciner la population seulement contre des maladies réelles qui sont vraiment dangereuses et qui existent encore à notre époque en dehors des laboratoires, et surtout s’il n’y a aucun traitement efficace. Les microbes devraient être introduits dans l’organisme par les voies naturelles, c’est-à-dire de la même manière qu’on attraperait telle maladie. Il faut étudier le terrain en vérifiant les antécédents médicaux familiaux et vérifier si tel individu peut supporter le vaccin. Si une personne a un taux élevé de métaux lourds dans le sang, c’est un signe de cette déficience῀; cela montrerait que son système n’arrive pas à se désintoxiquer. Si l’enfant a déjà les anticorps de la rougeole qu’il a reçus par sa mère, c’est inutile qu’il reçoive ce vaccin.


  Un cercle vicieux


  La médecine d’il y a 10 000 ans était basée sur la texture et sur la senteur des selles. Cette pratique de base a été perdue de nos jours. Puisque les intestins travaillent avec le système immunitaire, certains virus et anticorps se fixeraient à la paroi intestinale, entraînant de l’irritation suivie d’une inflammation qui crée une anomalie de la muqueuse intestinale. Le nombre de bactéries, de parasites et de levures est plus élevé chez les enfants autistes qui se servent de la blessure de la muqueuse pour s’y installer.


  L’inflammation intestinale augmenterait la perméabilité de la muqueuse, car lorsqu’elle est gonflée, elle devient plus mince avec plus d’espace entre les cellules. La muqueuse, devenant ainsi poreuse, laisserait passer des substances nocives et des particules alimentaires mal digérées dans le sang là où elles ne devraient jamais s’y retrouver. Parmi les particules néfastes qui franchissent la muqueuse intestinale devenue poreuse et qui voyagent partout dans le corps par la circulation sanguine, se retrouvent certaines protéines qui peuvent avoir un effet d’opiacé (drogue forte) qui agissent sur certains récepteurs provoquant des troubles de comportement et d’apprentissage. L’intolérance au gluten contribue à la porosité intestinale puisqu’il perturbe le mécanisme qui régit l’ouverture et la fermeture des portes de la muqueuse intestinale qui normalement laisserait passer les nutriments tout en retenant les toxines. Les petites portes oublieraient de se refermer. Dans ce cas, le gluten est responsable de l’intolérance aux produits laitiers (caséine) de même que d’autres allergies alimentaires.


  Une maladie immunitaire et intestinale pourrait être à l’origine de troubles neurologiques, surtout si on considère que des vaccins et leurs composantes déstabilisent et engorgent les mécanismes de défense tout en irritant les intestins. Les particules toxiques issues d’une alimentation contenant des produits chimiques comme les pesticides se fixent aussi à la paroi intestinale, l’endommageant davantage et permettant ainsi à des parasites et levures de s’y adhérer et de proliférer.


  Il ne faut pas oublier que ce sont les intestins qui nourrissent le cerveau ainsi que tous les autres organes. S’ils sont endommagés, comment peuvent-ils absorber les nutriments essentiels῀? Si le sang est engorgé de toxines, comment peut-il transporter les vitamines et les minéraux῀? Si le cerveau est mal nourri, comment peut-il bien fonctionner῀? Un manque de vitamines, de minéraux, de protéines et de gras essentiels peut perturber le développement et le fonctionnement du cerveau, et encore plus si celui-ci reçoit des déchets toxiques à la place. Concernant l’autisme, il pourrait s’agir d’une forme d’empoisonnement sanguin.


  À l’attaque


  On induit la présence d’anticorps contre un aliment à la porosité intestinale. Le système immunitaire travaille de pair avec les intestins. Environ 76 % des enfants autistes ont les intestins poreux, ce qui explique bien des choses.


  Ce n’est pas normal de retrouver de minuscules morceaux de nourriture sous une certaine forme dans le sang. Pas étonnant que les enfants autistes aient autant d’allergies alimentaires qui peuvent causer aussi de l’inflammation aux intestins. De plus, des aliments qui ne sont pas bien digérés à cause d’une réaction immunitaire peuvent irriter la muqueuse des intestins. Des allergies alimentaires créeraient de l’inflammation à l’œsophage, à la gorge et au rectum. «῀Au moins 70 % de nos défenses immunitaires se retrouvent dans nos intestins, alors si, très tôt au cours de notre vie, l’établissement de la flore intestinale est perturbé ou qu’une inflammation se manifeste, il peut y avoir des conséquences majeures sur notre capacité à lutter contre les infections et les allergies.῀»[44]


  La flore intestinale informe le système immunitaire et le renforce. Les intestins, le cerveau et le système de défense sont interreliés. Les allergies alimentaires ont donc un impact sur les troubles concernant le comportement. L’inflammation de l’œsophage cause des comportements agressifs et des réveils nocturnes. Les allergies alimentaires peuvent causer des troubles gastro-intestinaux, des gastro-entérites, des indigestions, des reflux gastriques, des otites, des migraines, de l’eczéma et des sinusites῀; le tout joue sur notre humeur et sur notre patience.


  Des troubles neurologiques sont reliés à l’hypersensibilité au gluten, à la caséine et au soya, ainsi qu’à des lésions intestinales. «῀Cela devient grave quand, par exemple, l’enzyme en question joue un rôle essentiel dans la dégradation du gluten, de la caséine ou d’autres aliments. C’est d’ailleurs pour cette raison qu’un aliment non toxique qui n’est pas métabolisé correctement devient toxique pour l’organisme.῀»[45]


  Nous savons qu’il est dangereux de donner du chocolat à un chien. Puisqu’il n’a pas les enzymes pour le digérer, cela peut être un poison pour lui. Contracter un virus à lent développement peut apporter des modifications de la réponse immunitaire dans le système digestif, ce qui fait que certains aliments peuvent être considérés par l’organisme comme des ennemis.


  Les allergies et les intolérances alimentaires seraient issues d’une provocation immunitaire. L’armée est devenue hypersensible à l’environnement et les soldats sont devenus paranoïaques. Retirer les aliments allergènes réduirait le stress du système immunitaire et ferait baisser le taux d’anticorps.


  L’alimentation aussi peut être perçue comme un élément déclencheur puisque trop d’hydrates de carbone (féculents) dans l’alimentation produit une enzyme qui nuit aux cellules nerveuses. «῀Notre mode de nutrition actuel favorise en effet une perméabilité anormale de l’intestin grêle et la formation de déchets alimentaires et bactériens dangereux qui, en franchissant les mailles élargies de la muqueuse intestinale, peuvent provoquer des réactions immunitaires néfastes.῀»[46]


  Imaginez des déchets intestinaux se promener dans le cerveau et tous les coups de circuit que cette invasion peut produire. C’est comme le fait d’avoir des parasites dans le cerveau.


  «῀Quatre trente sous pour une piastre῀»


  Des vaccins contiennent de l’aluminium, un autre métal lourd toxique. Il remplacerait le mercure. On aurait donc remplacé un métal lourd toxique par un autre tout aussi toxique. On ne fait que changer le mal de place. L’aluminium serait tout aussi toxique pour le cerveau que le mercure et le plomb. Sa toxicité augmenterait surtout lorsque les reins de certaines personnes ne fonctionnent pas suffisamment bien. Il faudrait alors se demander pourquoi ils utiliseraient de l’aluminium dans les traitements de dialyse.


  «῀Les jeunes enfants peuvent se voir administrer jusqu’à 200 ug d’aluminium par kilo en l’espace d’une seule et même visite chez le pédiatre, soit 40 fois le seuil de sécurité admis.῀»[47] Parmi les signes d’intoxication à l’aluminium, on retrouverait῀: altération soudaine des capacités intellectuelles, problèmes de langage, de mémoire, de socialisation, faiblesse musculaire, troubles du sommeil, nervosité, instabilité, émotivité, maux de tête, douleurs musculaires, problèmes d’élocution, détérioration visuelle, paralysie, anémie, problèmes de digestion, colites, insuffisance rénale, ulcères buccaux, difficultés à avaler, fatigue, troubles de la vessie et incontinence, lésions aux organes abdominaux, dysfonctionnement de la glande thyroïde, thrombose (coagulation du sang) pouvant mener à une mort subite par manque d’oxygène, rhumatisme, arthrite, dérèglement hormonal, sensibilité aux rhumes, confusion, dépression, changements d’humeur, pensées suicidaires, perte de la notion du temps, yeux rouges et irrités, vertiges, sensation de sécheresse dans la gorge et le nez, douleurs dans la poitrine en avalant, changement dans l’appétit, altération dans le goût des aliments, réveils nocturnes avec hallucinations terrifiantes, problèmes psychiatriques divers, déficit cognitif, trouble de coordination, raisonnement irrationnel, perception visuo-spatiale altérée, tremblements, décès par psychose, cancer et empoisonnement sanguin. N’y reconnaissez-vous pas là plusieurs symptômes attribuables à ceux de l’autisme῀?


  L’autisme était pratiquement inconnu jusqu’en 1943 quand il fut diagnostiqué et identifié 11 mois après que le thimérosal, un adjuvant à base de mercure, fut introduit aux États-Unis dans les vaccins pour nourrisson, avec d’autres composés à base d’aluminium.[48]


  Dans des vaccins, l’aluminium serait utilisé pour stimuler le système immunitaire sur une trop longue période. Il s’affole au point de ne plus distinguer ce qui est dangereux de ce qui ne l’est pas. Il se mettrait donc à fabriquer des anticorps contre des éléments anodins et inoffensifs à l’origine des nombreuses allergies alimentaires. Pour déclencher des allergies chez les animaux de laboratoire, il suffirait de mélanger la substance contre laquelle une réaction était désirée avec du sel d’aluminium tel que celui qu’on retrouverait dans les vaccins. Ce métal lourd fait augmenter la production d’immunoglobuline. Les vaccins contre la diphtérie, le tétanos et la coqueluche déclencheraient aussi des allergies chez les animaux de laboratoire. Aucun cas d’allergies n’a été observé chez des êtres non vaccinés.


  Qui aime bien, vaccine peu῀!


  (titre d’un livre écrit par des médecins suisses)


  Le symbole de la médecine traditionnelle est un serpent tournant autour d’un poteau. Les vaccins pourraient être en quelque sorte la morsure d’un serpent venimeux.


  Le mercure a été longtemps considéré comme un poison mortel. On utiliserait encore un dérivé du mercure, le thimérosal, entrant comme additif et agent de conservation dans des vaccins injectés aux bébés, aux enfants et aux adultes, de même qu’aux personnes âgées avec le «῀même dosage῀». Les flacons utilisés pour plusieurs personnes sont ce qu’on appelle des vaccins multiples. Les antigrippaux en feraient partie et ils contiendraient encore du thimérosal pour empêcher le flacon de se contaminer entre les prises, parce qu’on n’aurait rien trouvé d’autre pour le remplacer. Cela coûterait trop cher pour faire des flacons à dose unique.


  Les vaccins sans thimérosal contiennent encore du mercure. Une investigation par HAPI (Health Advocacy in the Public Interest) a démontré que les nouveaux vaccins (anciens vaccins recyclés par filtrage) soi-disant exempts de mercure contiennent quand même ce métal lourd avec en plus de l’aluminium. L’industrie pharmaceutique producteur ne prend pas le problème au sérieux. Le filtrage du mercure est inadéquat car le métal se fixe sur l’antigène de la protéine du vaccin.[49]


  «῀Les fabricants de vaccins ont alors commencé à supprimer le mercure de certaines injections aux nouveau-nés américains, tout en continuant jusqu’à épuisement les anciens stocks de vaccins au mercure.῀»[50] Il paraît que les vaccins à dose unique ne contiendraient plus de thimérosal depuis quelques années. Cependant, certains appareils de fabrication continueraient d’être nettoyés et désinfectés avec ce produit qui peut laisser des traces. Celui de l’hépatite B en contiendrait encore, et il est suspecté dans le déclenchement de l’autisme.


  L’hépatite B est une maladie qui s’attrape surtout par contact avec le sang. Les personnes les plus à risque seraient les prostituées, les homosexuels, les hémophiles, les toxicomanes, les médecins, les infirmières et les dentistes. Pourquoi vacciner les bébés contre cette maladie῀? Juste au cas où la mère pourrait être porteuse῀?῀! Cela permet aux compagnies pharmaceutiques fabriquant ce vaccin de s’enrichir au détriment de la santé de ces enfants. Voici toute l’absurdité de la situation. «῀Les nouveau-nés courent un danger extrêmement important, car leur cerveau n’est pas encore mature, les barrières sang-cerveau sont perméables et donc plus sensibles aux toxines.῀»[51]


  Calomnies ou spéculations῀?


  Le système médical actuel ainsi que les compagnies pharmaceutiques auraient tenté de prouver la non-toxicité du mercure qui pourtant est un poison mortel reconnu depuis l’Antiquité. Quelle absurdité῀! Leurs convictions profondes les auraient quand même poussées à le retirer de certains vaccins. Si ces gens doutent d’un lien possible entre les vaccins et l’autisme, pourquoi ne le retirent-ils pas de tous les vaccins῀? Réponse῀: parce qu’il y aurait une baisse de l’autisme et qu’ils auraient des comptes à rendre à la population῀! Auraient-ils peur de poursuites judiciaires à l’échelle planétaire῀? C’est la raison pour laquelle ils maintiendraient le mercure dans le vaccin contre l’influenza et l’encouragent fortement.


  Nombre de chercheurs pensent que les fabricants ont deux raisons de s’opposer au retrait total du thimérosal. La première est l’appât du gain. La seconde, la plus importante, est qu’ils savent que dès qu’on le retirera, le public ne pourra plus ignorer le déclin non seulement de l’autisme, mais aussi de celui des désordres neurologiques, du déficit d’attention, de l’hyperactivité, du retard de langage, qui perturbent le système scolaire depuis plus de 15 ans. Ce déclin s’est déjà produit en Californie, qui fut l’un des premiers États à bannir ce poison.[52]


  Ils auraient ensuite exporté ces vaccins vers les pays en développement où s’est développé l’autisme. Qu’essaient-ils de cacher à la population῀? Quels intérêts essaient-ils vraiment de protéger῀? Les leurs῀? Quand les trois quarts des hospitalisations proviennent d’effets secondaires des médicaments et des erreurs dans des actes médicaux, il faut croire que cela maintient des emplois en place. Est-ce que le système médical essaie de protéger l’industrie pharmaceutique corrompue parce qu’elle ferait des cadeaux aux médecins dans le but de les encourager à prescrire et à utiliser leurs produits qui rendent les gens encore plus malades sans jamais réussir à les guérir en camouflant les symptômes par des produits chimiques parfois fort toxiques῀?


  «῀Les vaccins auraient aggravé un trouble cellulaire déjà existant – un trouble au niveau des mitochondries.῀»[53] Dans ce cas-là, les vaccins seraient des agresseurs qui déclencheraient une prédisposition. Donc, qu’ils soient responsables directement ou indirectement, ils en sont la cause, même s’ils déclenchent une anomalie qui conduit à cette maladie. Pourquoi, s’il n’y a pas de danger avec les vaccins, certains gouvernements protègent-ils les compagnies pharmaceutiques contre tout recours῀? Si les vaccins ne sont pas risqués, pourquoi des médecins font-ils maintenant signer des papiers aux parents pour se décharger de toutes responsabilités dans le cas de réactions adverses῀? Et pourquoi les médecins refusent-ils de signer des papiers qui leur sont soumis par les parents inquiets voulant qu’ils prennent leurs responsabilités professionnelles, financières et sociales dans le cas de réactions adverses à court, à moyen et à long termes῀?


  Il y a peu d’espoir que le tribunal tranche en faveur des parents parce que les enjeux sont trop énormes. Si la cour attribue des dédommagements aux familles des victimes, les compagnies pharmaceutiques ne seront pas à l’abri des poursuites. Les dédommagements seront alors tirés d’un fonds constitué à partir d’une taxe de 75 sous par vaccin que les contribuables paient déjà. Toutefois, si le tribunal établit un lien de causalité, ne serait-ce que dans un seul cas, entre l’autisme et la présence de mercure dans les vaccins, les grandes pharmaceutiques pourraient être la cible de poursuites à l’échelle planétaire. Dans les deux cas, des milliards de dollars sont en jeu.[54]


  Un jour, la médecine orthodoxe, conventionnelle, allopathique, peu importe le nom qu’on lui donne, subira un terrible fléau qu’elle aura mérité grandement car elle l’aura provoqué. Un jour, leur beau château de cartes s’effondrera. La population commence déjà à leur faire de moins en moins confiance et à se tourner vers les médecines naturelles et douces. La médecine holistique et environnementale prendra la relève et construira son empire sur les ruines des autres.


  «῀C’est la dose qui fait le poison῀» (Paracelse)


  Le mercure franchirait la barrière du placenta et agirait comme une neurotoxine modifiant le développement cérébral du fœtus.


  C’est l’accumulation de petites quantités de mercure qui pose le plus grand risque pour les futures mères et leurs bébés. Dans la plupart de ses formes chimiques, le mercure est une neurotoxine, ce qui signifie qu’il peut endommager le cerveau et le système nerveux central. Il touche aussi les reins et les poumons. Le méthylmercure, l’une des formes les plus toxiques du mercure, est reconnu pour son effet nuisible sur l’apprentissage et le développement neurologique des enfants.[55]


  Chez la mère, le mercure finirait par traverser le placenta. Il s’accumulerait dans le foie du fœtus et se fixerait sur une protéine, la cystéine. Une fois que l’enfant est né, le mercure s’accumulerait dans les reins et le cerveau après avoir quitté le foie.


  Une pédiatre croit qu’il y a un grand nombre d’enfants autistes parmi les immigrants, parce qu’on leur impose trop de vaccins en même temps à leur arrivée au pays. La démultiplication de la toxicité est un autre facteur important.


  L’incidence du mercure s’accroît de façon «῀quasi exponentielle῀» en présence d’un autre poison. Un essai expérimental a démontré qu’une dose infinie de mercure pouvant tuer 1 rat sur 100 et une dose d’aluminium produisant le même effet sur le rongeur, aboutissait à un résultat saisissant quand on les combinait῀: aucun rat n’en sort indemne. Or, certains vaccins contiennent de l’aluminium. On comprend dès lors mieux la nocivité de certains adjuvants pour l’homme.[56]


  Donc, administrer en même temps des combinaisons de métaux lourds augmente leur toxicité. Selon des médecins en Suisse, toutes les maladies chroniques et inflammatoires ont les métaux lourds qui se situent à la source du problème.


  Un couteau à double tranchant


  Considérant les métaux lourds comme des toxines neurologiques, le mercure se retrouve parmi les plus dangereux, car il peut causer des dommages au système nerveux central, des perturbations au niveau du fonctionnement neurologique ainsi que des lésions cérébrales qui sont donc parfois irréversibles.


  Il est impossible de trouver une étude qui montre l’innocuité du thimérosal [...]. Si vous injectez ce produit à un animal, son cerveau est touché. Si vous l’appliquez sur un tissu vivant, la cellule meurt. Si vous l’introduisez dans une éprouvette, la culture est détruite. Sachant cela, il est impossible de croire que l’on peut l’injecter dans un corps de bébé sans causer des dommages.[57]


  Le mercure proviendrait d’autres sources῀: l’air contaminé par le chauffage au charbon, l’eau, les poissons, des produits contraceptifs, des shampooings, des cosmétiques, des gouttes pour les yeux, des pommades, des démaquillants, du mascara, des antiseptiques, des piles, des batteries, l’éclairage, le thermomètre, les bijoux, les amalgames dentaires, les fongicides, les germicides, les herbicides et les insecticides, le papier, le feutre, la peinture, les lotions capillaires, le chlore. Les vaccins contiendraient beaucoup plus de mercure que les fruits de mer.


  Pardonnons-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font῀!


  Certains symptômes que l’on rencontre chez les enfants autistes ressemblent étrangement à ceux qui ont été perçus chez des personnes ayant été intoxiquées au mercure. On y retrouve des troubles d’élocution, des retards du développement du langage, des retards de croissance, des difficultés motrices, des problèmes de coordination, des troubles de comportement et de l’hyperactivité. Parmi d’autres désordres rapportés, citons῀: des dommages au système nerveux et aux organes internes, de mauvaises perceptions et interprétations, des difficultés à gérer l’information provenant des cinq sens, des pertes d’équilibre, des retards dans les réflexes physiques et mentaux, de l’irritabilité émotionnelle, des sautes d’humeur, des difficultés de concentration, des difficultés d’adaptation, des sensibilités gustatives pouvant expliquer les caprices alimentaires, des défenses sensorielles, de l’hypersensibilité au bruit et à la lumière, de l’insensibilité à la douleur expliquant l’automutilation, des troubles de personnalité et un dysfonctionnement du système immunitaire. Ne trouvez-vous pas qu’il y a une grande ressemblance entre les symptômes des personnes intoxiquées au mercure et ceux des enfants autistes῀?


  «῀L’exposition au mercure provoque des troubles immunitaires, sensoriels, neurologiques, moteurs, toutes similitudes généralement associées à l’autisme.῀»[58]


  L’absence totale du langage peut provenir d’un empoisonnement in vitro. Le mercure apporterait des dysfonctions comportementales, motrices, cognitives, neurologiques, sensorielles, digestives et immunitaires. Il modifierait aussi les réponses immunitaires reliées aux aliments en inhibant les fonctions enzymatiques. Il détruirait les neurotransmetteurs responsables du sommeil et des émotions. Il empêcherait l’élimination des déchets toxiques qui s’accumulent dans l’organisme créant ainsi un stress oxydatif. Il affecterait aussi le fonctionnement des reins et d’autres organes. «῀Une fois que le mercure est dans ses intestins, il détruit la flore intestinale, favorisant ainsi le développement de microorganismes comme le champignon (candida albicans), des parasites et des bactéries.῀»[59]


  Les microorganismes parasitaires se lient au mercure et y vivent mutuellement sous une forme de symbiose. Pour en éliminer un, il faut se débarrasser des autres. Les infections s’attachent là où il y a des métaux lourds. Le mercure est le dernier des éléments toxiques à quitter le corps. De plus, il a tendance à retenir les autres. Les métaux lourds, dont ceux provenant des vaccins, aident les virus à s’agripper à la paroi intestinale et la quantité d’anticorps qui les recouvrent empêche l’absorption des éléments nutritifs par les villosités de la muqueuse intestinale.


  Bien des troubles classés parmi les maladies psychiatriques ont comme origine une intoxication aux métaux lourds. Faut-il en déduire que toutes les maladies mentales proviennent d’un même désordre῀? Dieu sait combien de médicaments sont vendus en psychiatrie, alors qu’une chélation réglerait bien des problèmes.


  Rien ne va plus


  Le mercure doit faire face à d’autres chefs d’accusation. Il cause des colites et des ulcères. Il nuit à la désintoxication en épuisant les acides aminés. Plusieurs enfants autistes ont un taux d’acides aminés bas.


  Les métaux lourds peuvent, entre autres, inhiber l’activité enzymatique (incluant les enzymes et les coenzymes nécessaires à la désintoxication), produire des radicaux libres et des troubles immunitaires, augmenter l’acidité sanguine, altérer le code génétique, détériorer le système nerveux, augmenter les réactions allergiques, agir comme antibiotiques pouvant détruire les bactéries tant bénéfiques que pathogènes et remplacer les minéraux essentiels dans des réactions biochimiques.[60]


  De plus, son effet antibiotique entraîne une résistance bactérienne. Il n’est pas recommandé de vacciner un enfant lorsqu’il prend des antibiotiques et pourtant des vaccins en contiennent ou agissent comme tel. L’administration prolongée d’antibiotiques empêcherait l’évacuation des métaux lourds du système sûrement parce qu’ils s’attaquent à la flore intestinale. Il ne faut pas vacciner non plus lorsqu’un enfant combat déjà une infection, qu’elle soit apparente ou non, ce qui démontre l’absurdité des injections multiples sur un court laps de temps. Donc, le thimérosal nuit aussi à l’immunisation des virus et bactéries des vaccins. C’est contradictoire et contre-indiqué.


  En déstabilisant le pH sanguin, c’est tout le corps que le mercure désorganise. La présence d’un bactéricide (mercure) dans l’intestin est très préoccupante puisque la qualité des microbes intestinaux est nécessaire à la qualité de la vie. Leur perte signifie une prolifération fongique qui déstabilise davantage le système immunitaire et qui intoxique le système sanguin. Cela explique pourquoi la première régression dans l’autisme a lieu après des vaccins et la seconde, à la suite de prise d’antibiotiques.


  Le manque de magnésium crée un problème de concentration, le manque de fer cause de l’anémie, le déficit en cuivre entraîne des problèmes de digestion et le déficit en calcium donne des anomalies cardiaques et cause des porosités dans la densité osseuse. La présence des métaux lourds dans notre système fait compétition avec les minéraux essentiels en les diminuant. En plus d’endommager les cellules nerveuses, le mercure est responsable des allergies alimentaires en détruisant les enzymes reliés à la dégradation de molécules protéiniques, comme celle du gluten, qui agissent ensuite comme des opiacés.


  Il est tout aussi nocif de donner un médicament contre la douleur et pour faire baisser la fièvre après une vaccination. La fièvre avertit le système immunitaire d’un danger. En faisant baisser la fièvre, le système de défense croit qu’il n’y a pas raison de s’alarmer. Alors, il ne combat pas pendant un bon moment les virus ni les produits chimiques et toxiques des vaccins. Ces médicaments auraient donc aussi un rôle à jouer dans le déclenchement de l’autisme.


  Une question de bon sens


  Le mercure a été ajouté aux vaccins autour de 1930. Cette date correspond aux premiers cas identifiés d’autisme chez les enfants nés dans les années 1930. Le pourcentage des cas d’autisme a augmenté depuis le début des années 1990 après que plusieurs vaccins ont été rajoutés au calendrier et au programme. Un enfant se développe normalement et devient autiste après avoir reçu un ou plusieurs vaccins qui contiennent 40 fois la dose de métaux lourds, ce qui est considéré comme inacceptable. C’est l’évidence même.


  Une mère peut avoir été intoxiquée au mercure si elle a été vaccinée étant jeune ou pendant la grossesse. Elle peut donc transmettre une certaine quantité à son bébé malgré les barrières placentaires et ainsi le prédisposer, surtout si elle a un système immunitaire déficient ou un foie paresseux qui la rendrait incapable de bien combattre toutes les toxines par elle-même et de les faire sortir de son organisme. Si des molécules se rendent jusqu’aux tissus encéphaliques du fœtus, des problèmes neurologiques peuvent s’ensuivre. Cette mauvaise formation congénitale est souvent irréversible. Les chances sont meilleures lors d’une régression postnatale si l’on souhaite un rétablissement. C’est ce qui fait la différence entre être venu au monde autiste ou être devenu autiste par régression, ou encore un mélange des deux. L’impact environnemental postnatal réveille une sensibilité déjà acquise avant la naissance.


  (En consultant ce site, vous y trouverez des citations de plusieurs médecins qui s’opposent à la vaccination῀: http://www.bickel.fr/128.)


  Ignorance, incompétence, négligence, inconscience, irresponsabilité... ou acte criminel prémédité῀?


  Entre le moment de la fécondation et avant l’âge de deux ans, un enfant peut avoir été exposé au mercure ou à un de ses dérivés à plusieurs reprises, ainsi qu’à l’aluminium et au formaldéhyde, sans oublier la présence des métaux lourds dans le corps de la mère qui peuvent atteindre le fœtus. Des femmes enceintes se font vacciner avant, pendant et après la grossesse. Il faut aussi considérer tous les produits nocifs qui passent par le lait maternel. Notre enfant a reçu deux fois le vaccin contre la grippe à l’intérieur du même mois parce qu’un médecin n’a pas vérifié son carnet pour voir si on lui en avait déjà injecté un et ne nous a pas consultés. Ce mystérieux carnet de vaccination porte un nom aussi ridicule que «῀carnet de santé῀». Ne devrait-il pas porter le nom de «῀carnet des nouvelles maladies chroniques et dégénérescentes῀»῀?


  Ne m’enterrez pas vivant


  Le formaldéhyde a été utilisé dans des isolants d’habitations. Il a été considéré comme toxique et cancérigène. Vous souvenez-vous du scandale entourant la mousse formaldéhyde῀? N’empêche qu’on continue de s’en servir dans d’autres matériaux de construction, même après le retrait de cette mousse. J’ai été étonnée de constater le nombre de familles ayant un enfant autiste qui habitent une maison nouvellement construite. Il n’est pas étonnant de considérer la hausse du taux de cancer dans la population, surtout chez les enfants, malheureusement. Il s’agit aussi d’un produit utilisé pour embaumer les morts. Le formaldéhyde, un produit cancérigène, se retrouve donc dans la nature dans les cadavres en décomposition, qui peut finir par aboutir dans nos nappes phréatiques.


  Même les dentistes se servent du formaldéhyde dans la bouche des patients pour désinfecter l’intérieur des dents῀; cela pourrait expliquer le cancer des gencives. Et pourtant, ils prétendent qu’il s’agit d’une substance inoffensive. Si le formaldéhyde peut développer le cancer, peut-il aussi être responsable d’autres genres de maladies auto-immunes, surtout s’il y a un lien entre l’autisme, le diabète et le cancer῀?


  Les OGM


  Des organismes génétiquement modifiés (OGM) seraient présents dans la fabrication de certains vaccins. Dans le passé, le générique d’un autre médicament a été créé en modifiant génétiquement une bactérie qui produisait une substance apaisante afin de rendre ce produit plus performant que l’autre. Cette perturbation a fait en sorte que la substance ainsi créée est devenue toxique et toutes les personnes qui l’ont utilisée sont devenues paralysées et handicapées.


  «῀[...] de la manipulation génétique qui tourne mal échappe à ses créateurs et entraîne mort d’hommes.῀»[61] Les victimes n’ont pas pu être dédommagées, car le procédé de fabrication était protégé par un brevet, paraît-il.


  Les mitochondries et le stress oxydatif


  La survie des êtres vivants dépend de leurs facultés de se protéger contre des agressions et des prédateurs. Ce sont les mitochondries, ces parties de la cellule qui sont situées entre le noyau et la membrane, qui produisent l’énergie nécessaire pour le fonctionnement des cellules en convertissant les nutriments et l’oxygène. Elles sont donc responsables de la production énergétique dont tous les organes ont besoin pour bien fonctionner, pour autant que rien n’entrave leur travail. Le cerveau est l’un des organes qui demande le plus d’énergie. Environ 20 % des enfants autistes ont un dysfonctionnement mitochondrial qui se traduit par de la fatigue excessive, des troubles cardiaques et vasculaires, de graves retards de croissance et de développement, de la faiblesse sur le plan du tonus musculaire et des troubles gastro-intestinaux dont la constipation, des lésions au cerveau et le diabète selon l’organe touché.


  «῀Le gouvernement américain a récemment admis l’origine vaccinale des symptômes autistiques d’une enfant présentant des anomalies des mitochondries et accepté à ce titre d’indemniser la famille.῀»[62] Bien qu’ils prétendent qu’il s’agissait d’un cas isolé, des médecins ont démontré qu’il existe beaucoup de cas de dysfonctionnement des mitochondries dans l’autisme et que des substances toxiques environnementales comme le thimérosal et les autres métaux lourds ont un rôle fondamental῀: ils empêchent les mitochondries de bien fonctionner.


  Des médicaments dont ceux contre la fièvre et la douleur modifieraient l’expression des gènes et empêcheraient la production d’antioxydants.


  Ce serait l’une des raisons pour lesquelles les vaccins ne rendent pas tous les enfants autistes, sauf ceux qui ont une prédisposition génétique reliée à une défectuosité des mitochondries qui est augmentée et accentuée par la présence des métaux lourds et autres toxines injectées ou provenant de la pollution environnementale. Donc, les vaccins déclenchent la maladie mitochondriale, un trouble préexistant, qui mène à l’autisme. Des mutations spontanées de l’ADN ont été retrouvées dans le sang de cordons ombilicaux. Les mitochondries contiennent l’ADN de la mère. Cette modification génétique peut engendrer des maladies qui peuvent devenir très handicapantes. Le risque de maladie dépend bien sûr du nombre de copies du gène défectueux ou en mutation. Les agressions peuvent atteindre le noyau et endommager l’ADN qui générera par démultiplication des cellules différentes et désuètes. Ces nouvelles cellules seront de plus en plus vulnérables aux substances toxiques et aux attaques de l’environnement (pollution atmosphérique et alimentaire). Les dégâts causés à l’ADN sont souvent irréparables. Est-ce que l’autisme engendrera une nouvelle race humaine῀?


  «῀Une élimination insuffisante des métaux, associée à une déficience du système antioxydant de l’organisme, peut ainsi conduire à des dommages cérébraux dus au stress oxydatif.῀»[63] Les métaux lourds feraient gonfler le cerveau. L’augmentation de son volume a donc comme origine une cause environnementale. La capacité de détoxication des métaux lourds est limitée chez les enfants autistes. La consommation d’antibiotiques diminuerait l’extraction du mercure d’environ 10 %. La maturation du cervelet est plus tardive que celle du reste du cerveau, ce qui le rend plus vulnérable. La présence de mercure a été retrouvée dans le cervelet des enfants autistes et chez des défunts. Le stress oxydatif dans le tissu cérébral est un marqueur chez les personnes autistes. Le stress oxydatif entraîne la mort de cellules à l’origine de lésions neurologiques postnatales par agression et par exposition à des substances toxiques, ce qui touche aux fonctions cognitives, aux émotions, à l’exploration, aux sens, aux apprentissages et à la motricité. La perte de cellules entraîne la disparition des compétences et des facultés jadis déjà acquises telles que le langage. La perte de cellules au cervelet est due à des attaques et non à des anomalies développementales comme plusieurs le croiraient.


  «῀Une nouvelle étude vient étayer la thèse selon laquelle le stress oxydatif – destruction de cellules par des molécules isolées qualifiées de radicaux libres – jouait un rôle dans l’étiologie de l’autisme.῀»[64]


  La membrane de nos cellules laisse rentrer l’oxygène et les nutriments tout en empêchant les bactéries, les virus et les toxines d’y pénétrer. Les radicaux libres abîment la membrane cellulaire, ce qui empêche l’évacuation des déchets et l’entrée de nutriments. Le stress oxydatif endommage les cellules en formant un peroxyde qui s’attaque à la membrane. Cela conduit à la mort de cellules.


  Le stress oxydatif est le résultat d’une formation excessive de dérivés chimiques instables, les radicaux libres, au sein même des cellules. Dans des conditions normales, la cellule est à même de détruire ces radicaux libres. Toutefois, en présence d’une accumulation excessive, ces molécules montent à l’assaut de la cellule pour s’y stabiliser.[65]


  Dans ce cas, l’autisme serait dû à une défense antioxydante perturbée et à une production accrue de radicaux libres qui ont des conséquences destructives. L’oxydation est une forme d’intoxication. Il pourrait bien s’agir aussi d’une sorte d’empoisonnement sanguin qui en résulte. Comme autres signes, on y trouve une élévation du taux d’ammoniaque et d’acidité dans le sang, ce qui perturbe le fonctionnement des vaisseaux sanguins par un déséquilibre chimique qui peut aller jusqu’à l’obstruction vasculaire par la formation de caillots. Le flux sanguin ainsi diminué au cervelet conduit à la mort de cellules ainsi qu’à toutes les conséquences qui en découlent. Les enfants autistes souffrent d’un stress oxydatif et d’anomalies dans le flot sanguin.


  Le glutathion, un antioxydant, aide aux fonctions immunitaires et à l’équilibre gastro-intestinal. Les métaux lourds diminuent les fonctions antioxydantes et créent un déficit en glutathion. Le manque d’antioxydants rend les mitochondries plus susceptibles au stress oxydatif. Les traitements par suppléments, par enzymes et par oxygène s’avéreraient efficaces dans plusieurs cas. Des aliments donnent de bonnes défenses contre les radicaux libres comme le thé vert, l’huile d’olive, l’oignon, l’ail et les fines herbes. Les antioxydants comme la vitamine C désactiveraient les radicaux libres. Les minéraux essentiels s’y attaquent aussi diminuant le stress oxydatif, pour autant qu’il y en ait assez dans l’alimentation de plus en plus dénaturée et déficiente en éléments nutritifs essentiels, et que les intestins soient en assez bonne santé pour les absorber et que le sang puisse les acheminer.


  Après avoir sorti mon fils de l’autisme, il lui restait un trouble de coordination et un déficit d’attention auxquels j’ai remédié en ajoutant des suppléments qui sont tous reliés à des déficits du fonctionnement des mitochondries. Donc, les déficits d’attention et les difficultés d’apprentissage pourraient être en lien avec des troubles reliés aux mitochondries. Est-ce que les vaccins sont responsables des échecs scolaires῀?


  Une opinion


  Les médecins ne sont pas prêts à admettre qu’ils ont commis une aussi grossière erreur, car ça fait trop longtemps qu’ils croient en l’efficacité et l’innocuité des vaccins. C’est un peu comme des fanatiques religieux qui n’acceptent pas qu’autre chose soit possible. Avouer leurs torts leur ferait perdre leur crédibilité et ils tiennent à sauvegarder leur réputation et à garder la confiance de la population῀; ils prennent des détours pour gagner du temps en attendant de trouver une solution qui pourrait les déculpabiliser. Ils ne sont pas sur le point non plus d’accepter les traitements biochimiques de l’autisme, puisque le jour où ils les accepteront, ils devront en même temps reconnaître ce qui a causé cette pandémie, et cela risque de leur coûter très cher en indemnisations. Il en serait de même concernant des compagnies pharmaceutiques. Mieux vaut mettre un pansement sur le bobo pour en camoufler les symptômes.


  La voix d’un ex-autiste


  Mon fils de 7 ans m’a dit un jour῀: «῀Maman, je me souviens quand j’étais autiste. Le docteur m’a fait mal avec une piqûre sur le bras et ensuite j’avais tellement mal au ventre que je n’étais plus capable de parler. Plus tard, il m’a donné une autre piqûre et j’avais encore plus mal au ventre et j’avais encore plus de difficulté à parler. J’avais mal dans les jambes et je n’étais plus capable de marcher. Les pieds me chatouillaient et ils m’empêchaient de dormir. Ce sont les médecins qui m’ont rendu malade. J’avais autour de 2 ans, hein maman, quand c’est arrivé῀?῀»


  Comme le dit si bien une chanson῀: «῀On a mis quelqu’un au monde... on devrait peut-être l’écouter.῀»


  Chapitre 8


  La vie à l’intérieur des intestins


  Un équilibre à ne pas rompre


  Tous les systèmes du corps sont affectés par le déséquilibre de la flore intestinale dont les systèmes immunitaire, circulatoire, nerveux et digestif. Chaque microbe, bon ou mauvais, doit être à la bonne place, au bon moment et en bon nombre pour jouer son rôle dans la santé de l’individu.


  «῀La corrélation biologique des dysfonctions observées dans l’autisme commence presque toujours par le traitement et par l’optimisation des fonctions de l’intestin.῀»[66] Les bonnes bactéries telles que les Lactobacillus et les Bifidobactériums (probiotiques) réduisent le nombre de bactéries nuisibles, levures, moisissures, champignons et parasites leur évitant de proliférer. Après une consommation massive et prolongée d’antibiotiques, surtout ceux à large spectre, les bonnes bactéries sont tuées, ce qui permet aux champignons et aux parasites de se développer et de prendre toute la place. L’équilibre de notre flore intestinale nous protège contre les maladies, car celle-ci stimule les mécanismes de défense.


  Lorsque des êtres vivants puisent leurs substances nutritives dans l’organisme d’un autre, tel qu’à l’intérieur de ses intestins, cela peut diminuer la disponibilité des éléments nutritifs essentiels de l’hôte. Voici ce qui peut arriver lorsque l’équilibre est rompu῀: par osmose, le candida albicans nettoie nos intestins des déchets organiques en absorbant leurs éléments nutritifs qui ne sont bons que pour lui. S’il se propage en grand nombre, il change de forme, de fonction et il devient un parasite nuisible qui peut pénétrer le système sanguin après avoir traversé la membrane intestinale. Dans le sang, il ne se nourrit plus de déchets organiques, mais d’éléments nutritifs essentiels à la santé de l’hôte.


  Les intestins jouent un rôle dans la détoxication, la digestion, l’absorption et le transport des nutriments ainsi que dans les défenses contre les infections. C’est le point central de notre énergie. Notre ventre est le foyer de nos émotions.


  Trop d’hygiène


  Qui ne connaît pas cette expression῀: «῀Trop, c’est comme pas assez῀!῀» Donner trop d’importance à l’hygiène peut nuire et rend sensible aux allergies de l’environnement. Avant, les enfants jouaient dans la terre et étaient continuellement en contact avec des microorganismes. Aujourd’hui, ils jouent sur des balcons. On leur interdit de se salir lorsqu’ils s’amusent dehors. On leur lave et désinfecte les mains avec des produits plus toxiques que les saletés elles-mêmes aussitôt qu’ils touchent à quelque chose qui réveille notre côté «῀parano-bibittes῀». Des publicités de produits nettoyants domestiques nous font croire qu’on doit lutter férocement et chimiquement contre des microorganismes inoffensifs, mais supposément très dangereux.


  «῀Une maison a rarement besoin d’être désinfectée῀; au contraire, il s’y établit des équilibres microbiens stables et protecteurs que l’utilisation de détergent vient compromettre, laissant la place à de nouveaux germes qui peuvent même être dangereux.῀»[67] Notre corps est la maison de nos intestins.


  Une lutte territoriale


  La présence du candida, qui est un champignon intestinal, est élevée chez les enfants autistes, surtout chez ceux qui ont reçu beaucoup d’antibiotiques. Environ 85 % de ces enfants ont une prolifération en levures, virus, bactéries et autres parasites intestinaux. Les antibiotiques joueraient donc un rôle important dans le déclenchement de l’autisme῀: «῀On a mis en évidence chez de nombreux enfants autistes une présence anormalement élevée de la levure qui amplifie les problèmes de comportement, de concentration et d’agitation.῀»[68]


  Les antibiotiques détruisent les colonies de bactéries utiles qui composent la flore intestinale naturelle qui combat ce champignon. «῀Quoi qu’il en soit, tous ces traitements pharmaceutiques ne font qu’essayer de camoufler un symptôme sans jamais enrayer l’agent causal.῀»[69] Des enfants sont devenus autistes après avoir pris trop d’antibiotiques (et de médicaments pour faire baisser la fièvre) pour des otites à répétition. Parmi les régressions observées figure la perte du langage. Les levures favorisent les infections. Elles peuvent monter jusqu’à la gorge, la bouche et le nez. Des otites sont causées par des bactéries, des champignons, des parasites et parfois même par des virus. En détruisant les bonnes bactéries de la flore intestinale, les antibiotiques affaibliraient et déstabiliseraient le système immunitaire, ce qui aggraverait le problème d’otites répétitives.


  Ce n’est pas juste le côlon qui est irrité


  Lorsqu’un intestin est irrité ou enflé, il devient plus vulnérable à la présence d’intrus indésirables tels que les bactéries, les virus, les parasites et les champignons qui, adhérant à sa paroi, peuvent l’abîmer. Tous ces microorganismes, qui peuvent traverser la membrane intestinale amincie et poreuse, voyagent dans le sang et irritent les systèmes et les organes du corps dont le cerveau nuisant à leur fonctionnement optimal. Les intestins endommagés fonctionnent mal, et il s’ensuit une mauvaise absorption des nutriments. Le candida albicans affecte l’absorption et le transport des minéraux, affecte la production d’enzymes, empêche la synthèse des vitamines et la métabolisation des acides gras essentiels῀: tout ce dont les neurotransmetteurs ont besoin. Le cerveau manque donc d’éléments nutritifs essentiels, puisque ce sont les intestins qui le nourrissent. Comment peut-il alors bien se développer et bien fonctionner῀? Il y a donc une connexion directe, encore une fois, entre les intestins et le cerveau. Les acides gras sont également nécessaires pour son développement et son bon fonctionnement. Malheureusement, une carence à ce niveau a lieu au moment où le cerveau en pleine formation en a le plus besoin.


  Si les particules alimentaires sont mal digérées, elles peuvent irriter les intestins davantage. C’est un peu comme si on passait le râteau sur la membrane. Alors, les éléments nutritifs ne peuvent pas être absorbés par le système sanguin à partir des villosités intestinales détruites et des aliments non dégradés. La constipation est un signe de mauvaise digestion et elle bloque l’absorption des nutriments. La diarrhée, quant à elle, est un moyen que notre corps utilise pour faire sortir hors de l’organisme et le plus rapidement possible quelque chose qui est néfaste pour lui tel qu’une intolérance alimentaire῀: trop rapide pour que les nutriments soient absorbés.


  Le rôle des enzymes


  Le manque d’enzymes de digestion pourrait être à l’origine des douleurs abdominales, des diarrhées et de la constipation prolongée, ou l’alternance des deux. Les enzymes diminuent la diarrhée et la constipation, en plus de détruire les levures, mais leur action est bloquée par le mercure, le plomb et l’aluminium. Des minéraux sont nécessaires dans le fonctionnement des enzymes, mais les métaux lourds leur font compétition provoquant une forme d’anémie. Les vitamines aident les enzymes à mieux fonctionner, pour autant qu’elles soient absorbées et transformées. Si les enzymes, dont celles reliées à la digestion, sont détruites par les métaux lourds qui inhibent leur fonction, elles n’arrivent plus à décomposer ni à transformer efficacement certains aliments déclenchant allergies et intolérances comme celles au gluten et à la caséine.


  La pasteurisation du lait détruirait des enzymes pouvant nous aider à dégrader la caséine et tuerait une bonne partie des bonnes bactéries, ce qui expliquerait la raison pour laquelle les générations précédentes n’ont pas connu de problèmes avec les produits laitiers non transformés. Nous devrions aussi manger beaucoup plus d’aliments crus.


  La sécrétine est une hormone digestive qui est aussi souvent déficiente chez les personnes autistes. Elle améliore le langage, le comportement, arrête la diarrhée, donne une meilleure qualité du sommeil et aide à l’apprentissage de la propreté.


  Certaines enzymes aident à la détoxication du foie surchargé et joueraient également un rôle dans la régularisation des humeurs. Les enzymes antioxydantes sont désactivées par tous les déchets qui proviennent d’un intestin poreux, ce qui produit un encrassement du système. «῀Un déficit enzymatique peut donc avoir des conséquences sur le fonctionnement de la détoxication.῀»[70]


  Le déficit en enzymes empêche la transformation d’une certaine acide aminée qui est essentielle῀; elle peut se transformer et devenir toxique parce qu’elle n’est pas métabolisée. L’accumulation dans l’organisme qui en résulte peut provoquer un retard mental. Alors, une déficience en enzymes peut conduire à une déficience intellectuelle῀: un autre mal dans notre société qui est à la hausse. Les mécanismes étant coincés, le corps n’arrive plus à se débarrasser des déchets qui s’accumulent.


  «῀Des chercheurs américains ont annoncé avoir réussi à supprimer des symptômes de retard mental et d’autisme chez des rats en inhibant une enzyme agissant sur les connexions entre les cellules cérébrales, laissant entrevoir un possible traitement de ces maladies.῀»[71]


  Les enzymes permettent une meilleure communication entre les neurones, ce qui règle une bonne partie de l’hyperactivité, du déficit d’attention, des comportements répétitifs et des incapacités sociales.


  Le déficit nutritif


  Les aliments transformés dans leur préparation perdent beaucoup de leurs valeurs nutritives. Il en va de même du mode de cuisson ou de réchauffement utilisé. La modification génétique rend certains nutriments non disponibles. Puisque le cerveau est affamé, la déficience nutritive intervient dans le déficit d’attention. Les enfants hyperactifs présentent une déficience en acides gras. Les retards du langage sont reliés à une carence nutritive et à une mauvaise absorption intestinale.


  Les maladies intestinales chroniques empêchent le passage de certaines vitamines de la famille des vitamines B à travers la muqueuse intestinale, qui sont essentielles pour le système nerveux, ce qui est responsable de certains symptômes neurologiques reliés à la démence. L’intolérance au gluten conduit à une mauvaise absorption du magnésium, du fer et du calcium. Les enfants autistes ont un déficit en fer et en calcium.


  Certains enfants autistes dans les pays riches ressemblent étrangement à ceux des pays sous-développés comme les enfants qui souffrent de malnutrition et de famine en Éthiopie qui ont le ventre enflé et qui sont sans tonus musculaire. Environ 60 % des enfants autistes ont des troubles gastro-intestinaux, et ils ont eux aussi le ventre enflé comme s’ils souffraient d’une malnutrition.


  Nous retrouvons beaucoup trop de sucre et de féculents dans notre alimentation actuelle, ce qui nourrit les levures et autres bactéries intestinales néfastes qui en raffolent. Nous consommons trop d’aliments sucrés parce que nous manquons d’énergie, bien que celle produite par les sucres soit fausse et n’agisse que sur une courte durée. De plus, la caféine irrite les intestins. Plus on en prend, plus on est fatigué et plus on en a besoin, car le café empêcherait l’absorption du fer, ce qui nous rend encore plus fatigués. Cette dépendance crée un cercle vicieux.


  Donc, il est évident de considérer l’autisme comme une maladie physique qui perturbe le cerveau plutôt que comme un handicap mental irréversible. C’est un mauvais fonctionnement des systèmes digestif et intestinal qui entraîne un désordre immunitaire et neurologique qui se répercute par des comportements étranges. Il s’agit d’un déficit nutritif accompagné d’une intoxication générale.


  Méchantes petites bibittes


  Les levures peuvent être transmises à l’enfant par la mère si elle a été affectée durant sa grossesse ou à la naissance. Normalement, la prolifération de ce champignon provient d’usages répétés et prolongés d’anovulants et d’antibiotiques, de contacts avec des métaux lourds et des produits chimiques comme les pesticides῀; elle est encouragée par une mauvaise alimentation riche en sucre et en farine. Les levures aiment aussi les produits laitiers et un environnement acide. Il faut éviter également les fruits acides car elles en raffolent. Il ne faut donc pas les nourrir avec ce qu’elles aiment. Le lait maternisé contribuerait aux levures. Le streptocoque transmis de la mère à l’enfant serait à l’origine des tics nerveux.


  Certaines levures peuvent émaner des toxines sous forme de miasmes (gaz) qui franchissent la membrane intestinale et créent une forme d’intoxication aux émanations toxiques. C’est comme si l’enfant avait du gaz dans les neurones. Les levures produisent aussi une forme d’acide modifiant ainsi le pH sanguin, ce qui influence le système circulatoire. Les émanations toxiques épuisent de nouveau le système immunitaire. Le candida produit des déchets qui affectent les systèmes nerveux et circulatoire. Il s’agirait donc d’un empoisonnement sanguin progressif.


  «῀Le cerveau peut être affecté par les toxines du candida, causant ainsi des pertes de mémoire, des changements d’humeur et des difficultés de concentration.῀»[72] La dépression, les frustrations, l’irritabilité et l’anxiété en font également partie. Puisqu’une relation directe existe entre le cerveau et l’intestin, le cerveau est affecté par l’environnement toxique intestinal. Les toxines produites interfèrent dans les fonctions cérébrale et intestinale, donc immunitaire également.


  «῀Les levures transforment génétiquement certaines cellules humaines qui entourent le tube digestif. Certaines cellules humaines, par conséquent, peuvent contenir l’ADN propre aux levures.῀»[73] Des analyses révèlent la présence de levures dans le sang et l’urine. L’agressivité, les troubles de comportement et l’hyperactivité pourraient bien être des signes de la présence de parasites intestinaux. Le fait qu’un enfant grince des dents la nuit serait une bonne indication également.


  Pour vaincre les levures, il faut éviter certains aliments (sucrés, farineux, acides), des produits chimiques, des médicaments et autres traitements médicaux comme les anesthésies, en équilibrant le tout avec l’ajout de multivitamines et de minéraux, les gras essentiels comme les huiles oméga, les enzymes, les antioxydants et les probiotiques. Les traitements antifongiques font baisser l’hyperactivité, améliorent le contact visuel, le langage, le sommeil et la concentration.


  Après les levures viennent en second ordre les bactéries intestinales. Les substances dégagées par ces parasites interviennent avec les substances que nous produisons et qui sont nécessaires au bon fonctionnement de la glande thyroïde et aux fonctions neurologiques. Leurs toxines interfèrent avec la chimie du cerveau. Ces toxines injectées dans le cerveau de rats lors d’expériences leur ont donné des comportements qui s’apparentent à ceux de l’autisme. Les toxines qui s’accumulent peuvent avoir un effet sur le déséquilibre microbien qu’elles accroissent, peuvent influencer la digestion et l’absorption des nutriments, la perméabilité intestinale ainsi que les fonctions immunitaires.


  Et c’est le cas aussi concernant la bactérie Clostridium. «῀L’apparition de levures et de bactéries de type Clostridium se développe à la suite de l’administration de longues doses d’antibiotiques.῀»[74]


  Elle finit par y développer une résistance et il en va de même concernant les antibiotiques qu’on retrouve dans notre chaîne alimentaire issus des animaux traités et dont nous consommons la chair. La chair des animaux traités aux antibiotiques détruit la flore intestinale de ceux qui s’en nourrissent. C’est pourquoi l’élevage intensif contribue d’une certaine façon à l’émergence de l’autisme.


  La carence en éléments nutritifs aide le Clostridium à se développer et à s’étendre par insuffisance immunitaire. Les levures peuvent transformer les sucres (et les hydrates de carbone) en phénol, une substance proche de l’alcool, ce qui crée chez les personnes autistes une sensation et un comportement qui s’apparentent à une forme d’ivresse. L’orge, le blé, les raisins et les pommes sont utilisés dans la production de produits alcoolisés. Il faut donc éviter les aliments qui peuvent fermenter, surtout dans le cas d’infections aux levures. Retirer la pelure de ces fruits peut diminuer la fermentation intestinale.


  Sortons les poubelles


  À notre décès, les levures tout comme les enzymes et autres parasites tels que les vers aident notre corps à se décomposer. Nos intestins travaillent comme une usine de traitement, d’épuration et de filtration des matières ingurgitées, mais en cas de mauvais fonctionnement, ils deviennent un dépotoir où s’accumulent les déchets qui pourrissent et dégagent des émanations.


  Nous mangeons trop de viande et pas assez de fruits et de légumes (fibres). Si nous diminuons notre consommation de viande, nous pourrions sauver la planète, puisqu’une trop grande quantité de céréales servent à nourrir les animaux de boucherie, alors qu’elles pourraient nourrir les habitants des régions sous-alimentées.


  Revenons à la croissance bactérienne. Il y a des émanations toxiques qui se dégagent des déchets pourris. Lors de diarrhées ou de constipation ou d’alternance, l’élimination et l’absorption se font mal. Des diarrhées très malodorantes peuvent provenir de la putréfaction de la croûte de viande pourrie qui est collée à l’intérieur des intestins, et quelquefois, ce sont des liquides qui sortent d’un bouchon de constipation. La putréfaction des selles produit de l’ammoniaque et des gaz. L’ammoniaque qui se rend au sang par porosité intestinale se rend aussi jusqu’au cerveau. C’est comme si l’enfant avait le sang empoisonné. Les substances toxiques produites par fermentation et putréfaction conduisent à une intoxication. L’accumulation de déchets indésirables dans l’organisme détruit la santé en général.


  Le die off


  L’utilisation d’antiparasites et de probiotiques peut aider à rétablir l’ordre dans la flore intestinale. Dans plusieurs cas, il faut aussi faire appel à un antiviral pour se débarrasser complètement des virus issus des vaccinations. Il faut être certain que les parasites n’ont pas développé d’insensibilité aux traitements.


  De plus, il faut s’attendre à une réaction forte qu’on appelle die off. Pendant cette période, l’enfant peut avoir une augmentation des comportements autistiques, car les levures, en mourant, se dégonflent et se vident de leurs toxines. L’emploi de charbon activé absorbe ces toxines, mais aussi tous les nutriments. Donc, il faut être prudent. Cette forte réaction démontre encore une fois qu’il y a un lien entre les intestins et le cerveau.


  Le biofilm


  Les levures empêchent les métaux lourds de sortir, et vice versa. Les bactéries, les microbes, les parasites et les levures peuvent fabriquer leur biofilm (une membrane protectrice pour empêcher le système immunitaire de les atteindre) à l’aide des métaux lourds comme le mercure. Ils se servent aussi de nos minéraux comme le fer, les rendant non disponibles à notre organisme. «῀Les biofilms sont une matrice (gélatineuse) sécrétée par des bactéries opportunistes et des levures. Ces agents pathogènes sécrètent ces biofilms comme mécanisme de défense pour éviter toute détection immunitaire qui leur permet de survivre dans un environnement autrement hostile.῀»[75]


  Même des antibiotiques et des probiotiques n’arrivent pas à les rejoindre. Des enzymes spécifiques, souvent déficientes chez les personnes autistes, exposent les levures et les bactéries nuisibles aux autres attaques en brisant l’écran protecteur. Il faut lutter simultanément et en alternance à la fois contre les levures, les parasites ainsi que les métaux lourds.


  Le fluor, complice des métaux lourds


  «῀Les ions métaboliques (métaux lourds) sont absorbés par la paroi (intestinale), puis réagissent avec certaines enzymes membranaires en les détruisant.῀»[76] Le mercure et le cadmium dégradent la muqueuse intestinale, ce qui entraînerait une prolifération microbienne et une production élevée de neurotoxines. La muqueuse intestinale est sensible au stress oxydatif. Les métaux lourds jouent un rôle important dans l’oxydation. Fragilisant la membrane intestinale, les métaux lourds la rendent eux aussi poreuse, et sont donc responsables des conséquences. Des vaccins, des antibiotiques et des anovulants contribueraient à la baisse de l’imperméabilité intestinale, ce qui modifie les fonctions de notre mécanisme de défense.


  Si le fluorure d’aluminium existe, il pourrait donc y avoir de l’aluminium dans les dentifrices. De plus, le fluor augmenterait l’absorption de l’aluminium par notre organisme. Il abîmerait l’émail des dents parce qu’il détruirait les enzymes qui le forment, ce qui donnerait plus de travail aux dentistes. Difficile à croire, n’est-ce pas῀? Il affecterait aussi les enzymes reliées à la prédigestion et à la digestion. La fluorisation de l’eau serait responsable des caries dentaires et de troubles digestifs.


  «῀Le fluor interfère sur le métabolisme du calcium et du phosphore ainsi que sur le fonctionnement des glandes parathyroïdiennes et des enzymes.῀»[77] Il serait un perturbateur thyroïdien et un facteur mutagène. Sa substance toxique serait dangereuse pour la santé humaine, car il s’accumulerait dans le corps là où ce dernier n’arrive plus à l’évacuer. Voici la définition du dictionnaire pour le mot «῀fluor῀»῀: «῀Gaz jaune verdâtre très dangereux à respirer.῀» Une intoxication au fluor entraînerait des troubles neurologiques. Il est difficile de demander aux enfants de ne pas avaler le dentifrice. Même après s’être bien rincé la bouche, des traces demeurent. Le fluor serait un poison pour les os et le système nerveux.


  Le niveau de fluor dans le sang s’accroît régulièrement à la suite de l’usage prolongé de dentifrice fluoré. Le fluor traverse la barrière sanguine du cerveau, produisant des désordres biochimiques et fonctionnels au niveau du système nerveux pendant la période de développement de la petite enfance et de l’enfance [...]. Les enzymes présentes dans les aliments crus s’avèrent indispensables à leur propre digestion [...] le fluor détruit beaucoup d’enzymes [...]. Les scientifiques de l’université de San Diego ont d’ailleurs démontré que le fluor mutait hors service une enzyme spécifique de l’organisme chargée du transport de l’oxygène respiratoire. Il détruit l’hémoglobine, créant de sévères anémies. Il serait un facteur déterminant de la baisse du quotient intellectuel observé dans plusieurs pays où la fluorisation de l’eau est systématique.[78]


  Le soleil et la vitamine D


  La vitamine D est essentielle pour le bon fonctionnement du cerveau et des intestins, ce qui vient confirmer une fois de plus un lien entre ces deux parties du corps.


  Les rayons du soleil sont essentiels à notre survie. Nous en avons besoin pour maintenir en santé le système immunitaire, pour métaboliser correctement nos nutriments, pour faciliter la production de certains nutriments dont la vitamine D. Notre peau et nos yeux ont besoin de recevoir la lumière du soleil, avec la totalité du spectre et sans restrictions [...] pour nous maintenir en santé au minimum une heure par jour.[79]


  La carence en vitamine D perturbe la réponse immunitaire, détériore les facultés physiques et cérébrales et participe au développement de la maladie cœliaque (intolérance au gluten). Le manque de cette vitamine essentielle contribue au développement des maladies auto-immunes et fait décliner les facultés cognitives. Elle joue donc un rôle dans les performances intellectuelles.


  «῀L’autisme était plus fréquent dans les régions où le rayonnement UVB était plus faible comme les villes des zones avec une pollution atmosphérique importante ou celles qui enregistraient des pluies fréquentes.῀»[80]


  Les hormones féminines et masculines ont des effets différents sur la production et l’assimilation de la vitamine D. Cette dernière est importante pour le développement et le fonctionnement du cerveau. Un manque de cette vitamine fait enfler le cerveau, augmentant ainsi sa superficie, ce qui peut créer aussi une atrophie du cerveau et des lésions cérébrales. «῀L’augmentation apparente de la prévalence de l’autisme au cours des 20 dernières années correspond à l’augmentation des conseils médicaux pour éviter le soleil, les conseils qui ont réduit les niveaux de vitamine D.῀»[81] La vitamine D joue un rôle dans le maintien de l’étanchéité de la barrière intestinale au niveau de l’intégrité des jonctions serrées de la muqueuse.


  Les selles


  Depuis que les selles de notre fils sont normales, il semble être moins sensible aux infections, ce qui prouve que les intestins ont un lien direct avec le système immunitaire. Lorsqu’il attrape un rhume, il le combat plus facilement et plus rapidement. Donc, la santé intestinale pourrait avoir un impact sur les mécanismes de défense.


  Un soir, en revenant de la garderie, notre fils avait très mal au ventre. Assis sur le divan, il s’était mis à faire le plus gros «῀flapping῀» des mains jamais vu, en secouant la tête les yeux tournés vers le plafond. Il donnait aussi des coups de tête contre le dossier. Ça faisait plus d’un an qu’il n’avait plus présenté ces symptômes. Lorsque, le lendemain matin, je me suis rendu compte qu’il souffrait d’une gastroentérite, j’ai compris jusqu’à quel point un désordre intestinal peut entraîner un déséquilibre neurologique qui se caractérise par un comportement étrange comme les symptômes autistiques. Je n’ai plus de doute là-dessus῀: l’autisme n’est pas une maladie mentale incurable. Il s’agit d’une maladie intestinale qui se traite. Puisque c’est le cas, cela voudrait dire que les maladies intestinales pourraient bien être aussi la cause de différentes maladies psychiatriques.


  Chapitre 9


  Les allergies, les intolérances et les sensibilités alimentaires


  Les réactions comportementales


  Il y a des allergies alimentaires dites cachées. Elles sont difficilement soupçonnables, car elles ne provoquent pas de réactions spontanées aussi violentes que celles que nous connaissons sous le nom de choc anaphylactique. Il y a donc les réactions à moyen et à long termes qui n’apparaissent que quelques heures ou jours après la consommation de l’aliment incriminé, ce qui peut modifier le comportement.


  Si l’allergie est la pointe de l’iceberg, la partie submergée représenterait les intolérances῀; et c’est ce qu’on ne voit pas qui risque de causer des problèmes.


  Un médecin allemand, Joseph Egger, a été l’un des pionniers à faire le lien entre les allergies et la santé mentale [...]. Les résultats ont montré que les aliments allergènes seuls ont été capables de provoquer des dépressions sévères, de la nervosité, des sentiments de colère sans objet, un manque de motivation et des absences mentales sévères. Les aliments qui ont provoqué le plus de réactions étaient le blé, le lait, le sucre et les œufs. L’état inflammatoire provoqué par la réaction allergique dans tous ces cas allant de la dépression à l’autisme est probablement l’un des principaux mécanismes par lesquels l’allergie alimentaire affecte le cerveau.[82]


  Les problèmes physiques et psychologiques peuvent être reliés à des allergies dites «῀cérébrales῀». Voici l’histoire d’un petit garçon qui m’a été racontée par une ergothérapeute῀: «῀Un garçon qui avait des symptômes autistiques souffrait de constipation aiguë et prolongée. Il était demeuré neuf jours et plus sans pouvoir évacuer ses selles. Pendant son hospitalisation, qui a duré environ trois semaines, si je me souviens bien, il n’a été nourri que par intraveineuses. À la grande surprise des parents lorsqu’ils venaient le visiter, il s’est mis à parler, à sourire et à avoir un contact visuel.


  «῀Une fois guéri, il retourne à la maison et recommence à manger comme avant. Il régresse et ses symptômes autistiques refont surface. Les parents ont alors compris que l’alimentation a un rôle à jouer. Après avoir suivi une diète sans gluten ni caséine et en retirant d’autres aliments allergènes, ses selles sont devenues belles et il s’est mis à agir comme un enfant normal.῀» Ce sont donc des intolérances ou des allergies alimentaires qui créeraient un mauvais fonctionnement intestinal causant des troubles neurologiques. Si les intestins fonctionnent bien, le cerveau s’en portera mieux.


  Les allergies ne se manifestent pas toujours par des difficultés respiratoires ni par des irritations cutanées, mais elles s’affirment par d’autres problèmes physiques ou psychologiques qui prennent du temps à apparaître. Et cela peut aller de deux à trois jours plus tard, ce qui rend difficile l’établissement d’un lien de cause à effet. Un comportement anormal proviendrait d’un désordre biochimique. Une maladie auto-immune ressemble à une allergie envers son propre corps.


  Les désordres immunitaires


  Des troubles immunitaires peuvent avoir un effet sur les tissus cérébraux et nerveux. La similarité des fonctions entre les cellules du système immunitaire et celles du système nerveux central prend une même origine pendant la phase embryonnaire. Elles jouent un rôle semblable dans la perception de l’environnement. L’un développe une mémoire dite cognitive pendant que l’autre développe une mémoire immunitaire. Cela indique, une fois de plus, un lien entre le système immunitaire et le cerveau.


  Un désordre chez l’un d’eux peut entraîner simultanément un désordre dans l’autre. Lorsque le système immunitaire réagit trop fortement, cela donne des répercussions sur le système nerveux central. De quelle manière῀? Si une réponse immunitaire est trop forte, elle peut, par inflammation, causer des lésions aux intestins de même qu’au cerveau. On pourrait donc établir un lien entre ces lésions et la porosité intestinale comme celle de la myéline. «῀Une étude publiée dans l’Acta Paediatrica confirme que 43 % des enfants autistes ont la muqueuse intestinale perméable.῀»[83]


  Les allergies, tout comme les intolérances alimentaires, surviennent lorsque le système immunitaire réagit trop fortement contre un aliment qu’il traite comme s’il s’agissait d’un envahisseur ennemi. Il en va de même concernant les infections. Moi, par exemple, j’ai un système immunitaire renversé. Les anticorps que je devrais avoir en plus grande quantité sont ceux que j’ai en plus petit nombre, et ceux que j’ai le moins sont ceux que je devrais avoir le plus, ce qui fait que je réagis trop fortement et inadéquatement à une infection. Il s’agit d’un déséquilibre entre les Th1 et les Th2. Cela expliquerait l’augmentation du cancer et des maladies auto-immunitaires dans la population (diabète, autisme, maladies cœliaques). Les allergies sont aussi en pleine expansion. Le système immunitaire est renversé et déréglé.


  J’ai donc ce qu’on appelle une maladie auto-immune. Cela démontre pourquoi mon fils a eu une réaction adverse aux vaccins qui l’ont conduit vers l’autisme. Si les médecins prenaient le temps de vérifier le terrain et les antécédents médicaux familiaux, bien des accidents tragiques auraient pu être évités dans le passé et plusieurs pourraient l’être dans le futur également.


  Un déficit en anticorps IgA serait causé par des infections fréquentes (vaccinales) bactériennes, virales et parasitaires. De trop nombreuses provocations déstabilisent les anticorps et renversent le système immunitaire. Notre organisme est devenu trop sensible aux agressions environnementales multiples. Réduire le stress sur le système immunitaire diminue les troubles de comportement et les retards de développement.


  Une plomberie défectueuse


  C’est grâce aux intestins si les nutriments nécessaires pour le fonctionnement de tout l’organisme sont absorbés et distribués là où le besoin s’en fait sentir. D’un autre côté, ils empêchent aussi la pénétration de composantes toxiques et de microorganismes dans notre corps. La muqueuse intestinale est une barrière qui protège notre intérieur du monde extérieur.


  «῀Un côlon normal et sain est aujourd’hui une espèce en voie de disparition. Il n’en existe tout simplement plus [...] le seul endroit où vous puissiez encore voir un côlon normal aujourd’hui est dans votre livre d’anatomie.῀»[84]


  Les troubles gastro-intestinaux touchaient plus de 20 % de la population il y a environ 10 ans, et l’on parle ici seulement des personnes qui ont été diagnostiquées. Combien de personnes ignorent que leurs problèmes de santé physique ou mentale peuvent trouver leurs origines dans les fonctions intestinales῀?


  Lorsque la muqueuse est perméable (comme une moustiquaire avec de gros trous), elle peut laisser passer des éléments indésirables comme des protéines non digérées, des bactéries, des champignons et des métaux lourds [...]. Si des protéines non digérées entrent dans la circulation sanguine, une réaction immunitaire survient.[85]


  Parmi toutes les substances étrangères voyageant dans l’organisme après avoir franchi la muqueuse intestinale poreuse, les mécanismes de défense pourraient avoir de la difficulté à distinguer ce qui est dangereux de ce qui ne l’est pas parce qu’il y a trop de toxines et de matières étranges présentes en même temps.


  L’irritation et l’inflammation de la muqueuse intestinale donne lieu à ce que l’on appelle le syndrome de l’intestin poreux et à la libération de larges protéines alimentaires dans la circulation. Pour le système immunitaire, ces protéines représentent des toxines. Leur présence provoque une réaction immunitaire qui se manifeste cliniquement par des allergies alimentaires. Chez les personnes autistes, les allergies alimentaires viennent accroître les problèmes immunitaires déjà présents. De plus, les aliments allergènes viennent exacerber les troubles gastro-intestinaux et peuvent souvent aggraver les problèmes de comportement manifestés par un enfant.[86]


  Les allergies méconnues et non traitées à temps entraîneraient d’autres allergies alimentaires. Les particules de nourriture et de protéines mal digérées qui se retrouvent dans le système sanguin sont à l’origine du déclenchement des allergies reliées à l’alimentation. Après avoir passé à travers la muqueuse intestinale, elles ont demandé au système immunitaire de produire des anticorps contre ces aliments. Ce n’est pas normal qu’un enfant de 4 ans ait 21 allergies et 40 intolérances alimentaires sur 93 aliments testés῀! Est-ce normal de produire autant d’anticorps contre la nourriture que nous consommons῀?


  Tous les anticorps qui adhèrent à la paroi intestinale peuvent l’irriter encore plus tout en augmentant sa porosité. Si la muqueuse intestinale devient de plus en plus mince et poreuse, elle laisse donc passer de plus grandes quantités de matières nocives et de particules alimentaires mal digérées dans les systèmes sanguin et lymphatique qui déclenchent d’autres réponses immunitaires produisant d’autres anticorps qui adhèrent encore à la paroi intestinale, et le problème s’aggrave. Ce serait de cette façon que d’autres allergies alimentaires peuvent être créées à partir des premières. La meilleure manière de régler ce problème est d’éliminer tous les aliments allergènes. Une baisse des anticorps dans le sang diminue du même coup les symptômes et permet une meilleure circulation de l’oxygène et des nutriments aux cellules qui demeuraient en manque.


  «῀Des mères d’enfants autistes ont remarqué que la prise de certains aliments allergènes coïncide avec l’augmentation des comportements autistiques.῀»[87] Environ 81 % des enfants s’améliorent avec l’élimination du gluten et de la caséine. Les aliments opioïdes inhibent les récepteurs et les neurotransmetteurs en agissant sur le GABA, ce qui provoque les comportements stéréotypés. Les allergies au gluten et à la caséine donnent des troubles neurologiques parfois chroniques.


  Les opioïdes


  Il s’agit d’une drogue forte causant une dépendance presque aussi sévère que l’héroïne.


  Si l’affaiblissement du système immunitaire a créé une perméabilité intestinale, ces peptides d’opioïdes passent dans la circulation sanguine provoquant une dépendance (comme des drogues), affectant la transmission neurologique et pouvant induire ensuite des difficultés comportementales et des régressions de langage comme on le voit dans l’autisme. Les personnes souffrant de telles allergies alimentaires dites cérébrales ont souvent un goût prononcé pour l’aliment qu’elles ne tolèrent pas. Ceci parce qu’une première bouchée leur donne l’impression d’améliorer un état dépressif ou même un sentiment d’euphorie et de bien-être. Le processus devient, par la suite, plus toxique qu’allergène. Les résultats sont apparentés à un empoisonnement plutôt qu’à une sensibilité extrême, mais à la base, il y a une immunité totalement déficiente et une maladie intestinale.[88]


  Les inflammations intestinales peuvent être causées par les métaux lourds, les vaccins, les antibiotiques, les virus, les bactéries, une carence en zinc, les troubles immunitaires et l’intolérance au gluten et à la caséine. Le mercure se lie à la muqueuse intestinale en l’irritant. Lorsque l’inflammation se manifeste, c’est comme si une partie de l’intestin se gonflait comme un ballon. Par ce fait même, la muqueuse devient plus mince avec plus d’espace entre les cellules. «῀De plus en plus de données portent à croire que certains vaccins pourraient jouer un rôle sur l’inflammation gastro-intestinale dont souffrent habituellement les enfants autistes (Wakefield). De plus, les composantes de plusieurs vaccins peuvent entraîner des réactions auto-immunes.῀»[89]


  La difficulté de digérer les produits laitiers pourrait bien provenir d’une infection virale et vaccinale. Les troubles gastro-intestinaux conduisent à des intolérances alimentaires et des allergies causent des troubles gastro-intestinaux. Il s’agit d’un autre cercle vicieux.


  Bien que l’on semble tourner en rond, c’est que le corps humain est comme un moteur à rouages῀: lorsqu’un mécanisme est bloqué, cela entraîne des répercussions ailleurs῀; c’est pourquoi il faut considérer l’approche holistique du corps humain.


  La perméabilité intestinale peut aussi être causée par les antibiotiques, les levures, l’alcool, certains médicaments contre la fièvre et la douleur, des infections multiples simultanées et le stress du système immunitaire. C’est pourquoi il faut éviter de donner un médicament contre la fièvre à un enfant dont la vie n’est pas forcément en danger au risque qu’il développe une porosité intestinale avec les allergies alimentaires qui en découlent.


  Les protéines partiellement digérées (gluten, caséine, soya) peuvent irriter la structure complexe des endomorphines que le système nerveux utilise pour calmer la douleur, ce qui expliquerait pourquoi certains enfants autistes s’automutilent à cause d’une insensibilité à la douleur pendant que d’autres sont hypersensibles au son et à la lumière. Les opiacés se fixent sur les molécules des récepteurs causant un mauvais contact visuel et des difficultés langagières. C’est pourquoi le retrait de la caséine et du soya a permis à bien des enfants de débloquer sur le plan de la communication verbale. La réaction à certains aliments provoque un comportement agressif et parfois même cela peut aller jusqu’à des convulsions. Les opioïdes des peptides sont comme de la morphine qui sabote les neurotransmetteurs.


  Certains produits causes d’allergies peuvent interférer les uns avec les autres. Autrement dit, la consommation d’un aliment seul ne causera aucune réaction, mais la consommation de deux produits causes d’allergies légères ou modérées en même temps peut stimuler une réponse allergique par charge excessive dans le système.[90]


  La combinaison de deux ou de plusieurs aliments allergènes accentue la réaction. C’est là où les combinaisons alimentaires entrent en ligne de compte. Et cette charge allergique provient souvent d’une trop grande porosité intestinale. Les allergies les plus courantes sont celles aux arachides, aux noix, aux œufs, aux crustacés, au poisson, au lait, au soya, au blé, etc. Maintenant, on peut rajouter le sésame à la liste.


  À la suite de la présence de ces métaux lourds, l’assimilation normale des aliments est restreinte et transforme ceux-ci en toxines qui seront stockées par l’organisme. Ces toxines, les opioïdes, migrent jusqu’aux récepteurs du cerveau et peuvent être la cause de maladies psychiatriques graves comme l’autisme, la schizophrénie, l’hyperactivité, la dépression [...]. Enfin, l’ancêtre du blé, le grand épeautre, comptait 7 paires de chromosomes. Depuis, le petit épeautre apparu au Moyen Âge en compte 21 paires comme les blés actuels. Or, l’être humain n’a pas la capacité de digérer des blés comprenant plus de 7 paires de chromosomes.[91]


  Qu’avons-nous fait au blé pour l’avoir transformé en poison aussi sournois depuis l’ère industrielle῀? L’eczéma et d’autres maladies de peau seraient des signes d’intolérances alimentaires, mais bien sûr, des compagnies pharmaceutiques adorent les revenus faits avec les crèmes prescrites. Ceux qui souffrent du côlon irritable devraient s’abstenir de manger des œufs, car l’albumine de l’œuf empêcherait le côlon de se réparer. La maladie cœliaque, de Crohn et les colites à ulcères toucheraient une personne sur quatre. Plusieurs médecins ignorent le lien entre certaines maladies et les allergies alimentaires. Alors, qu’ils retournent à l’école en formation continue῀!


  Depuis quelques années, on constate une recrudescence sans précédent d’intolérances au gluten, ce qui signifie que nous n’avons plus suffisamment d’enzymes pour le digérer complètement ou pas d’enzymes du tout. Une grosse protéine qui n’est pas digérée intégralement dans notre intestin grêle par manque d’enzymes crée de très graves problèmes de santé. Actuellement, la médecine ne s’en occupe pas. L’intestin grêle est un organe ignoré par le corps médical. Il représente pourtant la centrale de l’organisme.[92]


  La caséine et le gluten seraient devenus de véritables poisons pour certaines personnes. L’alimentation pourrait donc être un facteur d’intoxication. Par exemple, si on donne du chocolat à un chien, il peut en mourir parce qu’il ne peut pas le digérer. On peut donc s’empoisonner progressivement avec des aliments qu’on ne peut pas digérer ni assimiler, soit parce qu’on n’a pas les enzymes qu’il faut pour leur dégradation ou tout simplement parce que notre système n’est pas fait pour recevoir ce genre d’alimentation, sans oublier tous les produits chimiques qui l’accompagnent et qui font également du tort à nos intestins.


  Dans la perspective de l’intolérance générale au lait de vache et de la sécurité alimentaire, il convient d’évoquer la présence éventuelle de contaminants῀: hormones, antibiotiques, pesticides, dioxines. Les contrôles sanitaires devraient permettre de supprimer de telles contaminations qui ne peuvent que porter atteinte aux fonctions biologiques et à la santé du consommateur.[93]


  Il s’agirait des conséquences issues de la mégaproduction agroalimentaire. Le lactose et la caséine du lait de chèvre seraient plus faciles à digérer et à tolérer pour les personnes les moins sensibles. Il en serait de même concernant le lait de provenance autre que celui des vaches Holstein. Par désir d’augmenter la production et du même coup les revenus, les fermiers se seraient trompés de race bovine laitière. Les gonflements, les flatulences et les gaz sont des signes d’intolérance au lactose de même que les douleurs abdominales, la diarrhée, la nausée et la déshydratation.


  Ces morphines vont par le sang, partout dans l’organisme. Elles sont à la base des maladies dégénérescentes et rhumatismales. Comment attaquent-elles῀? D’abord, ça dépend de notre patrimoine génétique῀; ensuite, si le témoin est fragile sur le plan psychique, ce sera la dépression ou l’insomnie qui s’installera ou des troubles d’apprentissage et de concentration῀; si le terrain est allergique, des intolérances feront surface῀; s’il s’agit d’une faiblesse musculaire, les rhumatismes et l’arthrite prendront place῀; mais si le cerveau est immature, ce sont des traits autistiques qui apparaîtront.


  La preuve biologique. Les troubles envahissants du développement causés par la dégradation partielle du gluten et de la caséine ont été mis en lumière dans plusieurs publications médicales rédigées notamment par le professeur Reichelt de l’Institut de recherche pédiatrique de l’université d’Aslo. Le désordre biochimique auquel se trouve confronté l’organisme lors d’une intoxication au gluten et à la caséine est à l’origine de tout un éventail de désordres comportementaux allant de l’hyperactivité à l’autisme en passant par les troubles de personnalité et l’épilepsie.[94]


  Le terrain épileptique perturberait le langage qui peut être dû aussi à un manque de vitamine B6. Les traitements biochimiques donnent de meilleurs résultats que les traitements médicamenteux à ce sujet, car ils ne font pas juste camoufler le mal, mais ils règlent la cause.


  Un examen à la loupe


  Les résultats des tests et analyses sanguines pour détecter des allergies alimentaires au Canada dans les hôpitaux ne révéleraient pas tout, car ils ne sont pas aussi sensibles que ceux qui sont faits ailleurs dans des laboratoires spécialisés dans les troubles envahissants du développement aux États-Unis, et certains mais très peu en Europe. Ça prend un certain pourcentage d’anticorps pour que le procédé utilisé puisse les capter et donner ainsi un résultat positif. Pourquoi le test fait au Québec révélait-il seulement deux allergies chez notre fils῀: les protéines bovines et les arachides, alors que le test fait aux États-Unis démontrait bien 10 allergies de graves à modérées dont une sévère aux graines de sésame, sans oublier ses nombreuses intolérances et sensibilités catégorisées parmi les allergies moyennes à légères῀? Malgré son allergie marquée aux protéines bovines, une pédiatre d’un hôpital pour enfants dans une clinique spécialisée en alimentation à Montréal nous a affirmé qu’on pouvait continuer à donner des produits laitiers à notre fils. Heureusement, nous n’avons pas suivi ses recommandations car le résultat des tests d’analyses alimentaires faites avec le GPL (Great Plains Laboratory, au Kansas) révélait qu’il est allergique à tous les produits laitiers, entre autres la caséine.


  Les tests cutanés ne couvrent pas tout puisqu’ils ne feraient appel qu’à un certain type d’anticorps dont les réactions sont à court terme, alors que dans le cas de l’autisme, ce sont les anticorps dont les réactions sont à long terme qui sont associés aux troubles de comportement. Il y a des réactions allergiques à retardement῀: trouble du sommeil, mauvais contrôle urinaire, sinusite, otite, irritation, etc.


  Les anticorps IgE seraient responsables des réactions allergiques immédiates dont celles qui provoquent des inflammations. Ils rendent les parasites inactifs, surveillent les cellules cancéreuses et provoquent les chocs anaphylactiques. Les IgM donnent la première attaque envers une infection nouvelle, alors que les IgG donnent la résistance au corps contre une infection déjà vue. Les IgA protègent les intestins et le tube digestif contre les microorganismes. Ils seraient sécrétés par la vésicule biliaire lorsque celle-ci fonctionne bien et qu’elle n’a pas été retirée à cause de calculs. Les IgA déterminent la maladie cœliaque et parce qu’ils sont parfois les anticorps les moins abondants dans le sang normalement, les résultats des analyses sont souvent négatifs. «῀Ces tests peuvent produire des résultats faux négatifs. Par exemple, les résultats des tests IgA, EmA et TTg seront faussement négatifs chez les individus qui ont une carence d’IgA, ce qui se produit chez 3 % des patients atteints de la maladie cœliaque.῀»[95]


  Concernant le dépistage de la maladie cœliaque, il faut vérifier avant le test si la personne a un déficit en IgA afin d’éviter d’éventuels faux résultats négatifs. Des médecins et des parents se fient trop à ces résultats pour décider d’entamer la diète ou non.


  Une biopsie donnerait de meilleurs résultats, pour autant qu’elle soit pratiquée au bon endroit. Elle aussi a ses limites puisqu’on peut être intolérant au gluten en présentant peu d’atrophies intestinales. Au début de la maladie, l’atrophie des villosités peut être trop légère pour faire ressortir le diagnostic. De plus, la sévérité des lésions peut varier d’un endroit à l’autre.


  Seulement le tiers des patients ayant des désordres neurologiques associés à la sensibilité au gluten a une atrophie villositaire lors d’une biopsie duodénale. Même certains patients avec des marqueurs biochimiques de malabsorption (puisque les villosités réduites empêchent l’absorption des nutriments) comme un taux sérologique bas de vitamine B12, d’acide folique ou de vitamine D avaient une histologie duodénale normale. Ces cas peuvent illustrer la nature inégale de la participation de l’intestin dans la maladie cœliaque et l’interprétation imprécise des biopsies duodénales par les histo-pathologistes inexpérimentés. Des données préliminaires basées sur le décompte de la sous-population de cellule T dans l’épithélium de l’intestin grêle suggèrent que ces patients ont une maladie cœliaque potentielle. Il y a cependant des patients où le désordre immunologique est principalement dirigé vers le système nerveux avec peu ou pas de dégâts au niveau de l’intestin.[96]


  Les meilleurs tests demeurent le retrait de l’aliment allergène incriminé suivi d’observations concernant l’amélioration ou la disparition des symptômes qui y sont reliés. Et ensuite, redonner l’aliment et noter les changements. C’est le meilleur moyen.


  Ramonons la cheminée


  Plusieurs maladies chroniques sont en relation avec notre alimentation, notre flore intestinale et notre système digestif. Le pain et les pâtisseries à base de gluten, de même que le fromage fondu collent aux plats. Ils adhèrent aussi de la même manière à la paroi de nos intestins et encore plus lorsqu’ils sont combinés. La modification de la protéine du blé à travers les siècles l’a rendue encore plus collante. Nos intestins s’encrassent d’une couche toxique qui adhère à sa paroi et l’intestin n’arrive plus à s’en débarrasser. L’organisme devient sursaturé. Puis, les aliments non dégradés fermentent et se putréfient entraînant un déséquilibre de l’écosystème intestinal.


  La putréfaction des protéines produit de l’ammoniaque et du phénol, des substances toxiques. Les selles trop sèches issues de la constipation détruisent les lactobacilles qui constituent la flore intestinale, ce qui laisse plus de place aux microbes de putréfaction. Les cadavres des bactéries y contribueraient également.


  Un mauvais fonctionnement des intestins peut conduire à des cancers. L’intestin a 24 heures pour éliminer les déchets provenant de l’alimentation. S’il ne travaille pas convenablement, des dépôts de déchets s’accumulent sur sa paroi, ce qui peut abîmer les villosités et empêcher l’absorption des nutriments.


  Ces dépôts de matières fécales peuvent atteindre plusieurs centimètres d’épaisseur et avoir une consistance d’un pneu῀! Ces déchets peuvent à la longue empêcher l’absorption et la pénétration dans l’organisme des vitamines et des sels minéraux. Les troubles intestinaux chroniques peuvent ainsi être à l’origine d’une carence nutritionnelle, indépendamment de la quantité de nourriture ou de la quantité de vitamines absorbées.[97]


  La stagnation des matières crée une irritation chronique aux parois intestinales qui entraîne une autre forme d’inflammation, ce qui aggrave les carences nutritives, et le cerveau est ainsi affamé et assoiffé.


  Les aliments transformés à base de farine raffinée et de sucre sont difficiles à digérer et pauvrement nutritifs. Notre alimentation moderne est inadaptée et elle va à l’encontre de notre patrimoine génétique issu de la période paléolithique où nos ancêtres chassaient, pêchaient et cueillaient pour se nourrir. Ensuite, l’agriculture et l’élevage sont apparus avec la sédentarité.


  «῀Il écarte des aliments qu’il considère comme potentiellement nocifs pour l’organisme humain῀: les aliments cuits à haute température et aussi, entre autres, le blé et les produits laitiers, et privilégie les aliments biologiques.῀»[98] Il faudrait retourner à une nutrition ancestrale, originale, régionale et naturelle.


  La pollution intérieure


  La fermentation et la putréfaction à l’intérieur de l’intestin modifient la flore intestinale d’une manière considérable. Des selles normales n’ont presque pas d’odeur. Remettons-nous dans le contexte suivant.


  Cette possibilité provient de l’absence d’enzymes capables de «῀couper῀» les protéines géantes (lactoglobuline῀; gliadine) [...]. Ces putréfactions entraînent un état d’inflammation locale et générale, prédisposant au déclenchement ou à l’aggravation de maladies auto-immunes (polyarthrite, épisodes aigus d’affections neurologiques), d’allergies pulmonaires ou épidermiques, sans oublier les problèmes intestinaux évidents (ballonnement, gaz, colite hémorragique).[99]


  La production de lactase, une enzyme pour digérer le lactose, qui est un sucre naturel du lait, cesse après l’âge de deux ans. Ce sont les enzymes qui permettent de découper les aliments de manière qu’ils puissent être assimilables par notre organisme. Les Européens et les Nord-Américains sont ceux qui en ont le moins. Ceux qui peuvent digérer le lait à l’âge adulte proviendraient invraisemblablement d’une mutation anormale due aux impacts environnementaux ou par une certaine forme de sélection naturelle. Lorsque les microorganismes intestinaux fermentent le lactose, il en résulte des gaz abondants et des flatulences. Lorsque les intestins sont poreux, ces gaz voyagent dans le sang et se rendent jusqu’au cerveau où ils peuvent provoquer des désordres émotionnels comme des sautes d’humeur ou un comportement agressif.


  Sous l’influence de divers facteurs῀: génétiques (carence enzymatique, terrain prédisposant, allergies) et environnementaux comme l’alimentation moderne (incluant notamment le gluten, les protéines du lait et les produits de cuisson à haute température) ou la prise fréquente de substances chimiques comme les antibiotiques, la muqueuse intestinale serait agressée, fragilisée et rendue trop perméable facilitant ainsi le passage dans la circulation sanguine de macromolécules bactériennes et alimentaires. Les résidus alimentaires ou bactériens seraient capturés par le système immunitaire, puis dirigés vers les émonctoires naturels provoquant une inflammation de l’organe cible.[100]


  Les toxines se ramassent un peu partout dans le corps et s’attaquent à l’endroit le plus sensible du corps. Les intolérances et le manque d’enzymes transforment les protéines en substances toxiques. L’accumulation crée un empoisonnement progressif, cause de l’inflammation et des difficultés de fonctionnement à diverses parties du corps. Par exemple, l’arthrite est une accumulation des déchets dans les articulations, ce qui provoque leur dégénérescence. L’accumulation de matière acidifie le terrain et détruit les cellules.


  L’excès de toxines issues de la perméabilité intestinale surcharge le foie qui produit moins d’enzymes et de bile, rendant la digestion encore moins efficace.


  L’accumulation des toxines peut avoir un effet sur la fonction immunitaire, la perméabilité intestinale, la digestion et l’assimilation des nutriments et elle accroît davantage le déséquilibre microbien. L’inflammation attribuable aux infections microbiennes, aux allergies alimentaires, aux toxines endogènes et exogènes, ainsi qu’un état nutritionnel sous-optimal rendent le tissu gastro-intestinal moins résistant au stress oxydatif. Il ne faut pas perdre de vue que l’auto-immunité gastro-intestinale pourrait être l’une des causes de l’inflammation intestinale chronique, particulièrement lorsqu’il y a présence de métaux lourds qui joue un rôle important sur le plan de l’oxydation.[101]


  La présence des métaux lourds fait augmenter le taux d’anticorps. De plus, l’inflammation intestinale chronique crée un stress oxydatif sur la muqueuse, ce qui fait diminuer la production d’enzymes sécrétées par les villosités intestinales. Ce stress oxydatif est causé par la prolifération microbienne, la carence en éléments nutritifs, une mauvaise digestion et la prise d’antibiotiques qui altèrent la flore intestinale.


  Ces intolérances alimentaires peuvent être provoquées par la pollution dans l’intestin grêle de genres microbiens [...] l’insuffisance de sécrétion pancréatique et biliaire, une mauvaise alimentation, mais aussi l’intoxication aux métaux lourds. Les métaux lourds se fixent sur les enzymes et bloquent leur action dans tout l’organisme. Ils ont une action inhibitrice sur les peptidases destinées à la digestion du gluten et de la caséine. Ces protéines mal digérées passent dans le système sanguin sous forme de peptides opiacés et se fixent sur les récepteurs du cerveau, ce qui peut entraîner des dégénérescences dans l’organisme.[102]


  Des aliments peuvent agir comme des drogues fortes, car ils induiraient chez les personnes sensibles des substances proches de celles reconnues et utilisées en pharmacologie comme l’histamine et la sérotonine.


  Les parasites intestinaux fermentent aussi les hydrates de carbone et en produisent de l’alcool qui modifierait la structure des protéines qui sont responsables des réactions auto-immunes῀; c’est pourquoi certains enfants autistes doivent suivre une diète spécifique. Ils produisent des toxines qui surchargent le foie encore davantage, ce qui encrasse le sang encore plus et intoxique toutes les cellules de l’organisme.


  La bactérie Clostridia inhibe la croissance et les fonctions mentales de l’enfant. De mauvaises bactéries transforment les sulfates qui sont essentiels pour la désintoxication et pour le bon fonctionnement des neurotransmetteurs en sulfites toxiques. C’est pourquoi un médecin croit dans l’amélioration de certains stéréotypes reliés à l’autisme par l’utilisation d’un antibiotique spécifique à ces bactéries. Il faut cependant faire attention avec les antibiotiques pour ne pas endommager davantage la flore intestinale déjà si fragilisée avec ceux à large spectre. Je ne serais pas surprise qu’on nous propose bientôt un vaccin contre l’autisme, mais il faudra à ce moment-là être sur nos gardes et faire preuve de prudence.


  «῀La conséquence la plus grave est sans doute l’empoisonnement toxique lié au développement de germes pathogènes. Il se produit une véritable auto-intoxication.῀»[103] Une combinaison de toxines les rend encore plus toxiques. Il faut bien s’hydrater pour en permettre l’évacuation. Le thé, le café et l’alcool contribuent à la déshydratation du corps, ralentit la digestion et donne du stress au foie. Nous ne buvons pas assez d’eau alcaline.


  Rechargeons nos piles


  Les enzymes sont la source de notre énergie. «῀Les enzymes sont des substances qui font que la vie est possible. Elles sont indispensables à chacune des réactions chimiques qui se produisent dans l’organisme. Sans enzymes, il n’y aurait aucune activité.῀»[104]


  Nos cellules ont besoin d’être bien nourries pour nous maintenir en bonne santé et les enzymes sont importantes pour transformer nos aliments et acheminer les éléments nutritifs jusqu’aux cellules. En plus d’aider les nutriments à être correctement assimilés, les enzymes supportent le système immunitaire dans sa tâche.


  «῀Les enzymes interviennent à la fois sur notre capacité à capter l’énergie des aliments et à régénérer notre organisme. Un déséquilibre de nos ressources en enzymes conduit inévitablement à une dégénérescence et à une baisse du système immunitaire.῀»[105]


  Les enzymes déclenchent certaines réactions chimiques du corps. Elles décomposent des protéines en acides aminés si les autres composantes qui participent à cette transformation sont présentes et efficaces. Elles réagissent à une protéine ou à un additif alimentaire. Des enzymes améliorent la digestion et l’absorption des nutriments. On les retrouve dans la salive, l’estomac, le pancréas et les intestins. Si l’on mange trop vite, on digère moins bien, car on n’a pas assez mastiqué pour que les enzymes de la salive commencent la digestion. Lorsque le pancréas souffre d’un manque d’enzymes, il enfle pour contrer la demande et répondre au travail exigé. La fièvre produit des enzymes pour combattre une infection bactérienne. Empêcher la fièvre de faire son travail laisse l’infection s’établir et progresser.


  Si le corps a moins besoin de sécréter des enzymes digestives pour répondre à la demande, il peut plus s’occuper du fonctionnement du métabolisme sur les plans de l’énergie et de la détoxication cellulaire. Elles ont aussi le rôle de catalyseur en recombinant certaines molécules. Chaque type d’enzymes a une fonction particulière et peut changer de fonction au besoin. S’il est nécessaire pour le corps de produire plus d’enzymes digestives, cela rend les enzymes métaboliques moins disponibles pour les fonctions du système immunitaire, car les enzymes métaboliques quittent leur travail pour aller aider les enzymes digestives῀; alors, le nettoyage cellulaire ne se fait pas pendant ce temps. Parmi les deux types d’enzymes, celles reliées au métabolisme s’occupent de la formation, de la réparation et du fonctionnement de toutes les cellules du corps῀; alors que celles dites digestives s’occupent de la décomposition des graisses, des protéines et des hydrates de carbone. Lorsque les enzymes métaboliques doivent venir en aide aux enzymes digestives, il en résulte moins d’énergie disponible aux cellules et plus de toxines en circulation.


  «῀Les glandes et la plupart des organes, y compris le cerveau, souffrent énormément de cette déficience. Ce dernier peut en effet s’atrophier à cause d’une alimentation essentiellement composée de produits transformés dépourvus de ces enzymes dont l’organisme a si désespérément besoin.῀»[106] Le manque d’enzymes est un facteur important dans l’apparition des allergies alimentaires. Il est responsable aussi des gonflements, des gaz et des brûlures d’estomac. Les enzymes fractionnent les grosses molécules en plus petites afin qu’elles soient plus facilement assimilées.


  Les aliments transformés par l’industrie agroalimentaire causent l’apparition de maladies chroniques. Les causes de notre déficit actuel en enzymes se trouvent dans les traitements alimentaires comme la cuisson, la transformation et le stockage. Tout être vivant végétal ou animal contient des enzymes qui contribuent à leur propre détérioration organique lorsqu’elles meurent, ce qui est de même lorsque les plantes ou les animaux sont consommés῀: leurs enzymes aident à leur digestion.


  «῀Une fois qu’elles ont atteint l’intestin grêle, ces substances (mercure) peuvent se lier et désactiver des enzymes nécessaires à la digestion.῀»[107] Parmi les autres ennemis des enzymes se trouvent῀: les radicaux libres, certaines radiations, la chimiothérapie, ainsi que des particules alimentaires et bactériennes qui proviennent d’un intestin poreux. Mais le mercure serait l’un de leurs pires ennemis, puisqu’il modifie la réponse immunitaire, inactive les enzymes reliées à la digestion des protéines opioïdes et crée des carences en minéraux essentiels.


  Nous avons même tort de croire que les boissons gazeuses nous aident à digérer. Cuire les aliments trop longtemps détruit les nutriments et leurs enzymes. Les aliments crus se digèrent plus facilement, car ils contiennent des enzymes. Manger des fruits, des légumes et des aliments locaux et de saison respecte l’alternance dans notre cycle organique. Les traitements alimentaires thermiques dénatureraient les protéines qui ne seraient plus reconnues par notre système.


  Une fois que les enzymes sont exposées à la température, elles ne sont plus capables de remplir la fonction pour laquelle elles ont été conçues. Les produits alimentaires cuisinés contribuent à des maladies chroniques parce que leur contenu en enzymes est endommagé. La digestion d’aliments cuisinés utilise des enzymes métaboliques pour aider à digérer des aliments.[108]


  Des suppléments en enzymes aident la digestion et l’absorption tout en prévenant les maladies dégénératives. Il y a donc un lien entre les carences enzymatiques et les symptômes autistiques. Pour les enfants autistes, les enzymes ne remplaceraient pas le régime SGSC (sans gluten, sans caséine῀; aujourd’hui aussi SS [sans soya]), elles permettraient cependant de prévenir d’éventuelles expositions accidentelles en diminuant les symptômes associés.


  Les produits laitiers pasteurisés ne contiennent plus les enzymes qui nous aideraient à les digérer et en assimiler leurs nutriments dont le calcium. L’intolérance au lactose n’existait pas ou très peu avant la pasteurisation. «῀En réalité, 70 % de la population mondiale ne produit pas assez de lactase et a par conséquent des degrés divers d’intolérance au lactose.῀»[109]


  «῀Environ 80 % des maladies naissent d’une déficience des fonctions digestives.῀»[110] Les anomalies digestives et immunitaires vont de pair, car la destruction des enzymes digestives par les métaux lourds affaiblit le système immunitaire qui, lui, travaille beaucoup avec les intestins.


  «῀L’absence de cuisson préserve les vitamines, les oméga-3 et la plupart des molécules antioxydantes.῀»[111] L’alimentation moderne carencée crée des inflammations chroniques par un manque de vitamines, de minéraux et de gras essentiels. Il faut donc consommer des aliments vivants et éviter de manger dans un même repas des aliments incompatibles et respecter leur forme naturelle.


  La flore et la faune intestinales


  Il ne faut pas détruire l’équilibre de l’écosystème intestinal. Une alimentation pauvre provenant des aliments industriels détruit la flore. Les microorganismes acquièrent plus de virulence avec une flore intestinale perturbée. Les virus des vaccins deviendraient encore plus virulents avec l’usage d’antibiotiques. Les cellules immunitaires se déplacent le long de la muqueuse intestinale.


  «῀Il faut se poser la question de la vaccination avant l’âge de 6 mois, soit l’âge moyen de la maturation intestinale et immunitaire correcte du bébé.῀»[112] La flore intestinale appropriée est agressée par les antibiotiques et les vaccins, ce qui laisse place à une flore perturbée.


  Le résultat sera une série d’infections soignées bien souvent par une série d’antibiotiques qui endommageront encore plus la flore intestinale de l’enfant et son immunité pendant la même période. Or, un enfant dont le système immunitaire est compromis ne réagit pas aux vaccins comme prévu. Dans la plupart des cas, les vaccins accroissent les dégâts immunitaires et sont sources d’infections virales chroniques et persistantes.[113]


  La flore intestinale équilibrée aide le système immunitaire à devenir mature. Donc, une dysbiose intestinale nuit à l’immunité. Il faudrait éviter de donner des antibiotiques inutilement à des enfants en bas âge.


  Les microorganismes intestinaux absorbent tout le fer créant de l’anémie. Le cerveau a besoin de ce minéral. Des dysfonctionnements du cerveau proviennent d’un déséquilibre métabolique dont la source peut se retrouver dans les intestins. «῀En effet, les signes cliniques d’une dysbiose (flore intestinale anormale) sont présents chez près de 100 % des mères d’enfants souffrant de problèmes neurologiques et psychiatriques.῀»[114]


  Il est un fait établi que les antibiotiques endommagent notablement la flore intestinale en détruisant dans les intestins des colonies de bactéries bénéfiques. À l’âge de 16 ans, voire parfois plus tôt, ces mères se sont vu prescrire la pilule qu’elles auront prise pendant un certain nombre d’années avant d’enfanter. La pilule contraceptive a elle aussi un effet néfaste sur les bactéries bénéfiques des intestins.[115]


  Il en va de même concernant certains médicaments comme les antidépresseurs. La flore intestinale de l’enfant influencera sa santé tout au long de sa vie et il a hérité de cette flore de sa mère. Certains bons microbes dégagent des enzymes qui nous aident aussi à digérer. Une flore intestinale équilibrée joue un rôle dans la digestion et l’absorption des nutriments. La flore a en outre un impact sur le système lymphatique.


  Les difficultés d’apprentissage proviennent de carences nutritionnelles qui, elles, sont issues de troubles digestifs causés par un déséquilibre de la flore. Une flore intestinale en santé produit des substances antibactériennes, antivirales et antifongiques, ainsi qu’une substance qui protège la paroi des intestins. La flore et la muqueuse agissent ensemble. S’il y a un problème chez une, ça provoque un problème chez l’autre.


  «῀Par manque de bactéries bénéfiques, le système digestif, au lieu d’être une source de nutriments, devient un vecteur majeur d’intoxication pour l’organisme.῀»[116] Par exemple, la bactérie Clostridium dégage une neurotoxine. Sa présence, tout comme celle des levures, a été favorisée par les antibiotiques dont elle est devenue résistante. Nourrir nos enfants avec des viandes biologiques les aiderait à faire moins d’otites à répétition. On pourrait considérer les antibiotiques comme une substance qui détruit la vie.


  «῀La quantité de cellules immunitaires présentes dans la paroi intestinale est telle que l’intestin peut être considéré comme le premier organe immunitaire de l’organisme.῀»[117] Alors, tel que l’aurait si bien décrit le docteur Wakefield, le vaccin de la rougeole abîme la paroi intestinale, donc il s’attaque à l’immunité. Le système immunitaire intestinal fabrique des anticorps lorsque le tube digestif entre en contact avec des bactéries nuisibles, des virus ou des parasites. La microflore intestinale nous protège en stimulant et en renforçant nos défenses immunitaires. Il ne faut donc pas perturber l’écosystème intestinal. De plus, il paraît qu’un accouchement par césarienne va ralentir l’installation de la flore intestinale, ce qui bouleversera la digestion et l’immunité de l’enfant. Lorsque l’absorption est perturbée, il en résulte une mauvaise assimilation des nutriments et l’enfant risque de souffrir de déficit nutritif lui donnant, par exemple, des difficultés de concentration et d’apprentissage.


  Le pH῀: acide ou alcalin῀?


  Le pH de notre corps tout comme celui de notre sang seraient devenus trop acides avec le temps. Un terrain acide contribue au développement des levures et des parasites intestinaux, et favorise l’établissement de maladies bactériennes et virales.


  Les produits laitiers acidifieraient notre pH sanguin. Le calcium de nos os est libéré pour combattre l’excès d’acidité. «῀La recherche démontre que les pays où les populations consomment le plus de produits laitiers possèdent les taux les plus élevés d’ostéoporose.῀»[118]


  L’intolérance au gluten ou aux produits laitiers de même que leur consommation normale créent un intestin grêle acide, alors que son pH habituel est alcalin, ce qui explique l’émergence des levures, qui sont devenues notre hôte principal, mais pas le plus inoffensif. Le candida albicans aurait également un rôle à jouer dans certains cancers.


  On vient moins dépendant au sucre dont raffolent les levures si on consomme moins de gluten. Les levures raffolent des aliments industriels raffinés. Mieux vaut ne pas les nourrir si l’on veut s’en débarrasser. Le sucre aussi est un acidifiant. «῀Tout excès de sucre ou manque de fibres agit sur la flore de fermentation, l’excès de viande sur la flore de putréfaction.῀»[119]


  Les viandes rouges rendent l’intestin acide. Le manque d’enzymes et de bonnes bactéries entraîne un excès de fermentation et de putréfaction. Les aliments mal digérés peuvent se putréfier, créer des toxines et encrasser nos intestins en recouvrant leurs parois d’une couche de déchets réduisant encore l’absorption des nutriments. Ces déchets recouvrent la paroi intestinale d’une croûte qui empêche l’absorption des nutriments. Toute cette pourriture augmente l’acidité gastrique. Des cellules cancéreuses se développent moins dans un terrain alcalin et pourvu en oxygène. Une forme de coagulation sanguine proviendrait d’un manque en oxygène et d’un pH trop acide.


  Puisque les bactéries nuisibles se développent aussi dans un terrain pauvre en oxygène, 20 minutes d’activités physiques par jour favorisent l’équilibre de la santé intestinale. Afin d’augmenter notre pH alcalin, il suffit d’éviter les aliments acides et d’aller vers ceux qui sont plus alcalins. Vous trouverez une liste de ces aliments sur Internet. De plus, il existe maintenant des appareils qui restructurent l’eau de notre robinet en la rendant moins acide et plus alcaline.


  La chimie dans nos assiettes


  Plusieurs réactions allergiques ont été observées envers un additif alimentaire qui serait responsable de l’urticaire, de l’asthme, de la fatigue et des migraines, et qui détruirait la vitamine B.


  Les sulfites, qui font partie des neuf allergènes les plus courants, font partie des additifs alimentaires utilisés comme agents de conservation. Ils seraient responsables de crampes abdominales, de diarrhées, de vomissements, de bouffées de chaleur, de rougeurs. Ils seraient employés aussi comme blanchisseurs d’aliments. On les utiliserait également pour augmenter la force de certains médicaments. Des agents de conservation et des colorants artificiels peuvent provoquer de l’hyperactivité chez certains enfants, ceux qui y sont les plus sensibles.


  De fait, de nouveaux enfants hyperactifs présentent aussi des allergies alimentaires. Puisque les allergies alimentaires peuvent causer des problèmes de comportement, il se pourrait bien que le diagnostic principal de trouble de l’attention avec hyperactivité soit parfois établi à tort [...]. De nombreux parents et certains enseignants sont convaincus qu’il existe un lien entre l’alimentation et le trouble de l’attention avec hyperactivité. Peut-être sont-ils mieux placés que les cliniciens pour le remarquer. [...] Des chercheurs ont avancé l’hypothèse que l’essentiel de l’hyperactivité mise en cause dans les troubles d’apprentissage pourrait être attribué aux colorants alimentaires.[120]


  Le corps humain pourrait percevoir la différence entre un colorant naturel et artificiel. Les colorants à bonbons sont incriminés dans la hausse de l’hyperactivité.


  Les produits alimentaires chimiques à éviter sont les suivants῀: les épaississeurs, les additifs, les agents de conservation, les organismes génétiquement modifiés, les saveurs ainsi que les colorants artificiels. Attention à la mention «῀saveur naturelle῀», car il peut s’agir d’une céréale qui contient du blé et le gluten est une source d’hyperactivité également.


  Est-ce que le déclenchement des allergies alimentaires est relié directement à l’aliment consommé ou à l’une de ses composantes῀? Par exemple, une allergie aux raisins secs pourrait être tout simplement une sensibilité aux sulfites. Dans leur conservation, leur transformation et leur préparation, les aliments sont de plus en plus dénaturés. Est-ce que notre système peut les reconnaître῀? Est-ce que les composantes peuvent nuire à leur reconnaissance ainsi qu’à leur digestion et à leur assimilation῀?


  Le glutamate monosodique (MSG)


  La directrice d’une association d’autisme a mentionné ceci au sujet du glutamate monosodique῀: «῀Il s’agit de la plus grande cochonnerie autorisée dans l’alimentation.῀» Son identité serait souvent camouflée sous le terme de «῀protéine végétale hydrolysée῀».


  Le MSG renforce la saveur des aliments en masquant un goût désagréable pour le rendre acceptable. Il s’agit d’un rehausseur de saveur. Il serait ajouté à l’alimentation pour ses effets aussi sur la dépendance. Les restaurants s’en serviraient afin de maintenir leur clientèle. Même des fabricants auraient admis eux-mêmes l’utiliser dans leurs produits pour que les gens les choisissent au détriment des autres. Vous êtes-vous demandé pourquoi vous aviez si souvent le goût de manger tel genre de poulet croustillant aussi souvent῀? La FDA n’aurait émis aucune limite relative à la quantité que peut utiliser l’industrie alimentaire et dans les boissons populaires, même concernant son utilisation dans les produits pour bébé. Il n’est pas étonnant de voir des automobilistes faire la ligne d’attente pour l’obtention d’un café qui serait meilleur qu’ailleurs.


  «῀Le glutamate monosodique, lorsqu’il est administré à des femmes rhésus (sang H-O négatif), pouvait causer des lésions cérébrales à leur progéniture.῀»[121] Il y a donc un danger pour les femmes enceintes. Le MSG causerait plusieurs autres problèmes de santé῀: injecté à des rats, il les a rendus obèses et diabétiques. Il y aurait aussi un lien entre son utilisation et les migraines, l’autisme, le TDAH, la maladie d’Alzheimer, la démence et le Parkinson.


  «῀Non seulement le MSG cause de graves dommages aux neurones de la rétine de l’œil, mais [...] il a aussi provoqué des destructions massives de neurones dans l’hypothalamus et d’autres régions du cerveau adjacent au système ventriculaire.῀»[122] L’hypothalamus joue un rôle important dans l’organisme, car il régularise la croissance, l’apparition de la puberté, l’appétit, le sommeil, l’horloge biologique et la conscience de soi. Injecté à des animaux de laboratoire, il a détruit leurs neurones. Il provoquerait des lésions cérébrales, affecterait le système nerveux et créerait des difficultés d’apprentissage, comportementales et émotives. Pris en même temps que l’aspartame, il serait encore plus perturbant.


  Les tumeurs au cerveau ont augmenté depuis que cet édulcorant artificiel a été utilisé dans l’alimentation. Le glutamate monosodique serait un excitant toxique. Il suractiverait les cellules cérébrales jusqu’à leur épuisement῀: un genre d’excitation recherchée chez les consommateurs. Il produirait par la suite la dégénérescence des cellules nerveuses, provoquant leur mort. Il affecterait aussi la moelle épinière. Il stimulerait donc excessivement les cellules jusqu’à leur mort. Il serait alors responsable des lésions au cerveau. Il stimulerait également le système nerveux qui perturberait le fonctionnement du système endocrinien. Il serait responsable de certains troubles du sommeil. Il affecterait la production d’hormones, ce qui pourrait expliquer la hausse de l’infertilité et de l’homosexualité, de même que la hausse de l’autisme, surtout chez les garçons.


  La barrière protectrice du cerveau des jeunes enfants est plus sensible aux dégâts, car il est encore au stade de développement.


  Le MSG activerait la production de radicaux libres. Des réactions indésirables après un repas dans un restaurant indiqueraient une sensibilité ou une intolérance à ce produit qui a été longtemps étiqueté comme «῀le syndrome du restaurant chinois῀». Environ 25 % de la population serait allergique à ce produit.


  Parmi les signes de sensibilité au MSG, on trouve les maux suivants῀: éruption cutanée, intestin irritable, migraine, arythmie cardiaque, dépression, maux de tête, bouffées de chaleur, manque d’attention, fibromyalgie, sensation de brûlure aux lèvres, à la bouche et dans la gorge, irritation de l’œsophage, brûlures d’estomac, faiblesse musculaire, fatigue, engourdissement au cou, aux épaules, aux bras, douleurs thoraciques, somnolence, picotement et dommages aux yeux, paralysie, troubles respiratoires, gonflement, nausées, problèmes de reproduction, ainsi qu’un choc anaphylactique. On en trouverait aussi dans des médicaments, vaccins, cosmétiques ainsi que dans des pesticides et fongicides avec lesquels on arrose judicieusement nos fruits et légumes. Mieux vaut se tourner vers une alimentation naturelle dépourvue de produits chimiques, donc biologiques et sans adjuvants qui sont plutôt des opposants à la santé.


  Des ruminants carnivores


  Souvenez-vous du syndrome de la vache folle et de la tremblante du mouton. C’est parce qu’on a donné de la viande sous forme de farine à des herbivores. Cette farine de viande était souvent issue de déchets d’abattoirs. Donc, elle pouvait être affectée et contaminée. Perturber un système digestif peut donc provoquer des troubles de comportement reliés à une certaine forme d’intoxication. Mal s’alimenter donne donc des problèmes de santé.


  «῀La plupart des vaches reçoivent une alimentation inappropriée [...] incluant du maïs génétiquement modifié, du soja OGM, des produits animaux (farine de poisson), du fumier de poulet, des graines de coton, des pesticides et des antibiotiques.῀»[123] Aujourd’hui encore, de la farine de poisson serait donnée aux vaches et elle proviendrait des déchets des poissonneries avec un risque élevé de composante de mercure qui peut se retrouver dans le lait. Des herbivores seraient donc nourris avec des poissons qui risquent d’avoir été contaminés aux métaux lourds et au PCB.


  Les protéines animales nommées «῀prions῀» ne sont pas détruites par la digestion des herbivores. L’utilisation de fertilisant à base de farines animales contamine l’eau et le sol puisque c’est répandre des prions dans la nature. La maladie peut être transmise à l’homme par le lait puisque la haute température n’arriverait pas à détruire les prions qui ont une forte résistance. Il y a donc un risque d’y être exposé bien avant l’apparition des signes chez l’animal. Les prions peuvent être porteurs d’une particularité virale protéinique.


  «῀Elle est toutefois associée à une maladie de dégénérescence cérébrale qui affecte l’homme et qui s’appelle la maladie de Creutzfeldt-Jakob.῀»[124] Cette maladie crée des lésions cérébrales. Le cerveau ressemble alors à une éponge, pleine de trous. Creutzfeldt-Jakob serait une forme humaine du syndrome de la vache folle et de la tremblante du mouton dont les symptômes ressemblent étrangement à une variante de l’autisme. Chez les animaux, la maladie se manifeste par des troubles de coordination avec de la difficulté à marcher et à se tenir debout, par un trouble de comportement relié à une atteinte du système nerveux central, par un trouble de locomotion et de sensibilité. Chez l’homme, elle se manifeste par de la démence, des troubles d’équilibre, des sensibilités, des troubles neuropsychiatriques, de l’anxiété, de la dépression, des pertes de mémoire.


  Cette maladie peut également être transmise aux animaux par un acarien du fourrage. Est-ce qu’elle peut être transmise à l’homme par les vaccins cultivés sur des animaux infectés῀? Voilà la question῀!


  La modification génétique


  Par définition, un OGM est, et je cite, «῀un organisme à l’exception des êtres humains, dont le matériel génétique a été modifié d’une manière qui ne s’effectue pas naturellement par multiplication et/ou par recombinaison naturelle῀». Il s’agit de prélever un gène d’un organisme vivant provenant d’une plante, d’une bactérie ou d’un animal, donc d’une autre espèce, et de l’insérer dans le génome d’un autre organisme. Avons-nous le droit d’interférer dans les mécanismes de la nature sans en subir de graves conséquences῀? Un gène incorporé dans une plante comestible peut la rendre toxique et les répercussions pour la santé peuvent apparaître à long terme.


  Un gène inséré dans une plante OGM destinée à l’alimentation humaine ou animale risque de produire une substance toxique. De plus, les allergies peuvent être déclenchées par la présence d’un gène étranger. «῀Les allergies alimentaires sont provoquées par les protéines, qui sont le produit d’expression des gènes. Introduire de nouveaux gènes dans un organisme, donc de nouvelles protéines, va accroître les risques d’allergies.῀»[125]


  «῀On peut également, lors de l’insertion d’un gène, voir apparaître l’expression d’un gène inactif dans l’organisme naturel qui peut, à terme, apporter un caractère allergène nouveau.῀»[126] Ces modifications engendrent aussi des changements dans les séquences d’acides aminés, lesquels ont une incidence au sujet du potentiel allergène. Cela diminuerait donc la saveur des aliments ainsi que leur contenu nutritif. Il risque d’y avoir de graves incidences sur la santé humaine et animale.


  De plus, si l’on consomme souvent le même aliment, il risque de devenir encore plus allergène à cause de la période trop courte d’adaptation. Grâce au commerce international, nous sommes exposés à une trop grande variété d’aliments qui ne font pas partie de nos coutumes culinaires.


  Les allergologues craignent un développement de l’allergie alimentaire pour deux raisons῀: 1. il s’agit d’une substance importée et donc mal connue῀; 2. le fait de donner du «῀lait῀» de soya aux enfants allergiques aux protéines de lait de vache peut faire craindre une sensibilisation chez cette population.[127]


  Après le lait, les œufs et l’arachide, le soya est au quatrième rang des allergènes les plus répandus chez les enfants. Il sera bientôt devancé par le sésame. Un gène provenant de la noix du Brésil a été ajouté au soya pour augmenter sa valeur protéinique et celles en acides aminés.


  Pour ce faire, elle a rajouté à ce soja un gène provenant de la noix du Brésil. Des tests en laboratoire ont été faits pour vérifier que ce nouveau soja ne présentait pas de caractère allergène particulier, ils ont tous été négatifs. La noix du Brésil étant connue pour son puissant caractère allergène, des tests plus poussés ont été effectués, à partir du sérum sanguin de personnes présentant cette allergie. On s’est alors rendu compte que les personnes allergiques à la noix du Brésil étaient également allergiques à ce soja manipulé. Il n’a donc jamais été commercialisé. Cela démontre cependant le peu de fiabilité des tests faits en laboratoire.[128]


  La modification génétique du maïs expliquerait la hausse de cette nouvelle allergie dans la population. Notre système immunitaire peut réagir violemment contre l’apparition d’une plante ou d’un être du monde animal fabriqué par l’homme. Les plantes génétiquement modifiées qui émettent leur propre insecticide peuvent aussi provoquer des allergies respiratoires qui sont également à la hausse, sans oublier les perturbations de cet insecticide alimentaire sur la flore intestinale.


  Donc, la modification génétique des organismes peut déclencher des allergies. Aucun règlement au pays n’exige l’étiquetage des aliments OGM.


  Chapitre 10


  Les antibiotiques


  Les otites


  D’après des études menées aux États-Unis, plusieurs enfants auraient développé l’autisme après avoir pris beaucoup trop d’antibiotiques pour combattre des otites à répétition. Des comportements tels que l’hyperactivité, une perte d’intérêt pour l’environnement immédiat et un endormissement difficile seraient apparus à la suite de ces traitements, ainsi qu’une régression de la parole et une diminution du contact visuel.


  «῀Une récente étude suggère un lien entre l’autisme et l’Augmentin, antibiotique fréquemment prescrit pour le traitement de l’otite chez l’enfant.῀»[129] Les souris qui ont reçu des antibiotiques se sont isolées des autres en demeurant cachées dans un coin. L’utilisation de cet antibiotique coïnciderait depuis son introduction dans les années 1980 avec l’augmentation des cas d’autisme. Certains parents ont mentionné qu’ils sont convaincus que l’hyperactivité et le déficit d’attention de leur enfant sont survenus à la suite de prises d’antibiotiques.


  Un gros pourcentage des consultations serait pour des infections auriculaires. Les antibiotiques sont les médicaments les plus prescrits après les antidépresseurs῀: des millions d’ordonnances chaque année. Normalement, les otites guérissent à l’intérieur de moins d’une semaine, et plus couramment après deux à trois jours. L’usage d’un médicament contre la douleur, de même qu’un anti-inflammatoire, est plus recommandé présentement. Chez 60 % des enfants, la douleur diminue dès le deuxième jour. Environ 70 % des otites guérissent seules sans l’aide d’antibiotiques. Un récent reportage diffusé sur une chaîne de télévision canadienne-anglaise démontrait pour la première fois aussi ouvertement en public qu’il existe un lien entre les intestins et le cerveau. On a démontré que les prises massives d’antibiotiques pour des otites déclenchent l’autisme parce qu’ils détruisent la flore bactérienne intestinale, tout en laissant vivre une bactérie néfaste et neurotoxique, le Clostridium, qui produit une forme d’acide qui affecte le cerveau surtout si elle est nourrie avec les aliments qu’elle préfère῀: les féculents à base de gluten et les produits laitiers. («῀Autism Enigma῀», The Nature of Thing, David Suzuki, CBC.)


  Auparavant, les antibiotiques étaient prescrits de façon automatique. Or, la plupart des otites moyennes guérissent spontanément. On peut donc attendre de deux à trois jours avant de prescrire des antibiotiques chez les enfants de plus de deux ans, lorsque les symptômes ne sont pas graves. Une simple rougeur du tympan ne signifie pas automatiquement qu’une otite soit présente. Cette rougeur doit s’accompagner de liquide derrière le tympan et d’autres symptômes comme la fièvre.[130]


  Les otites ne sont pas toutes d’origine bactérienne. Dans le cas d’une infection virale, les antibiotiques ne servent à rien, et encore moins si elle est provoquée par des levures ou des intolérances alimentaires ou par une mauvaise aération de l’arrière-gorge.


  Des antibiotiques sont souvent prescrits pour une otite moyenne, mais ils ne doivent pas l’être si l’origine de celle-ci est non infectieuse. Comme c’est le cas dans 40 % des otites moyennes, il faut se tourner vers une autre avenue thérapeutique [...]. Si l’infection était effectivement la cause de l’otite moyenne, on s’attendrait à ce que les antibiotiques soient efficaces dans ces cas. Toutefois, plusieurs enfants avec des otites moyennes ne répondent pas aux antibiotiques.[131]


  Comment peut-on décider si notre enfant a besoin d’antibiotiques juste en lui regardant les oreilles de près sans analyser une culture au préalable῀? La première dose d’antibiotiques peut faire augmenter jusqu’à six fois les risques d’apparition d’otites récurrentes ainsi que le besoin d’avoir recours à d’autres antibiotiques. Nous avons tort de croire que leur utilisation réduit la récurrence, la durée et l’intensité des épisodes. Les otites sont d’origines diverses et elles ne nécessitent pas toutes le seul et même traitement.


  Certaines données soutiennent que la prévalence d’allergies alimentaires est plus élevée parmi les enfants souffrant d’otites. Une étude a démontré que la moitié des enfants souffrant d’otites sérieuses récurrentes étaient allergiques à des aliments et que chez 86 % d’entre eux, une amélioration se faisait sentir en supprimant les aliments en cause.[132]


  Parmi les aliments les plus incriminés, on trouve῀: les produits laitiers, la volaille et les œufs. L’allergie au lait, aux œufs et au poulet peut provenir des vaccins cultivés sur ces produits. Lors d’un reflux œsophagien (rot mauvais), qui est un moyen pour le corps de rejeter un aliment difficile à digérer, le liquide gastrique peut rejoindre l’oreille moyenne. Ces allergies alimentaires créent de l’inflammation aux glandes ainsi qu’à la trompe d’Eustache en empêchant ainsi les liquides de s’écouler et produisent une congestion du nez, d’où provient l’accumulation de liquide derrière le tympan qui devient par la suite un terrain propice et favorable au développement des bactériens pathogènes. Les glandes adrénalides, complices du système immunitaire, sont si enflées qu’elles doivent parfois, dans le cas d’otites à répétition, être retirées afin de permettre une meilleure aération de l’arrière-gorge.


  L’obstruction biomécanique peut être causée aussi par un mauvais positionnement des trompes d’Eustache à l’horizontale qui empêche ainsi le liquide de s’écouler dans la gorge. Les fonctions anormales du mécanisme du crâne, de la mâchoire et du cou peuvent être dues à des blessures lors d’un traumatisme de naissance ou à la suite d’une chute. Ces mauvais positionnements entraînent également de l’inflammation. Les nerfs peuvent ainsi être irrités par les vertèbres causant une inflammation qui obstrue les conduits. Des produits naturels offerts par un naturopathe peuvent aider à renforcer le système immunitaire, de même que des visites chez un ostéopathe ou un chiropraticien. Retirer les aliments allergènes comme les produits laitiers, le sucre et les œufs tout en donnant de la vitamine C, du zinc, des probiotiques et de l’échinacée peut aider amplement.


  Si chez les animaux comme le lapin et le chien, des otites peuvent être causées par la présence de levures, il en est de même pour l’humain puisque la présence du muguet sur la langue démontre que les levures intestinales peuvent remonter l’œsophage, la gorge, le nez. De plus, certaines bactéries nuisibles sont amies des levures et l’une attire l’autre. L’utilisation exagérée d’antibiotiques est responsable du muguet (langue blanche), donc des otites aussi.


  Les enfants autistes souffrent de deux à trois fois plus souvent d’otites que les enfants non autistes durant les trois premières années de leur vie. Environ 5 % des enfants qui prennent des antibiotiques souffriront d’allergies alimentaires, mais aussi respiratoires. Ces allergies sont fréquentes lors de troubles intestinaux. Des antibiotiques donnés à des enfants de moins d’un an accentueraient le risque de souffrir d’asthme, surtout s’ils sont âgés de moins de six mois. Le risque est plus élevé chez les enfants de moins de trois mois.


  «῀Ces médicaments détruiraient des microbes importants dans la résistance à l’asthme et à d’autres maladies respiratoires chez les jeunes enfants.῀»[133] L’asthme serait relié à la flore intestinale. Environ 15 % des enfants qui prennent un antibiotique auront la diarrhée. Les antibiotiques sont la cause de problèmes gastriques. Ils seraient même des déclencheurs de la maladie cœliaque. Les antibiotiques et les antidépresseurs peuvent inhiber l’action de certains enzymes conduisant à des allergies alimentaires et déclenchant l’intolérance au gluten et aux produits laitiers.


  Les vaccins de nouveau pointés du doigt


  Sachant que les animaux comme le chat, le chien et le lapin peuvent souffrir d’otites, et sachant que des virus pour la fabrication de certains vaccins sont cultivés sur ces animaux, je me demande s’il est possible que des animaux aient transmis ainsi les otites à l’homme. Si ce n’est pas le cas, certains virus vivants des vaccins sont des éléments déclencheurs d’otites chez l’homme. Si la coqueluche peut entraîner une otite moyenne, qu’est-ce qui en est de son vaccin῀? Il en va de même concernant la varicelle. La rougeole peut causer de la toux, de l’irritation aux yeux et de l’écoulement nasal, ce qui peut obstruer et causer de l’inflammation aux trompes d’Eustache entraînant des otites.


  «῀Un vaccin, comme tout médicament, est en mesure de causer de sérieux problèmes, par exemple des réactions allergiques aiguës [...]. Elle [la rougeole] peut entraîner῀: une otite, une pneumonie, des crises convulsives, des troubles cervicaux, la mort.῀»[134]


  Les oreillons, par gonflement des glandes, peuvent exercer de la pression sur les trompes d’Eustache et empêcher ainsi le liquide de s’écouler. Sachant que le vaccin ROR contient des virus vivants, cela me rend perplexe et inquiète. Certaines personnes qui sont allergiques à la gélatine (bovine ou porcine) et à un antibiotique ne devraient jamais recevoir le vaccin ROR, et 5 % de la population est allergique à la pénicilline. Mon fils qui a développé l’autisme après le vaccin ROR était allergique à la pénicilline et aux protéines bovines. Combien de médecins considèrent ceci avant l’injection῀?


  Vouloir vacciner un enfant qui fait souvent des otites contre le pneumocoque, alors qu’il est déjà sous antibiotiques, sans même savoir si le pneumocoque en est la cause, c’est agresser un système immunitaire déjà affaibli. On dirait que les vaccins et les antibiotiques sont devenus une obsession médicale, presque une dictature absurde et dangereuse.


  L’excrétion du mercure


  Dans les troubles envahissants du développement se retrouve la difficulté à évacuer les métaux lourds du corps qui demeurent souvent emprisonnés dans les tissus. Les antibiotiques ralentissent l’excrétion des métaux lourds d’une façon considérable. Cette insuffisance est créée par l’altération de la flore intestinale. Le mercure ne peut être excrété du corps que par la voie fécale, pour autant que les intestins et la flore soient en bonne santé. Le mercure peut donc rester prisonnier dans l’organisme à la suite de la prise accrue d’antibiotiques. Des études menées sur des rats ont démontré que les antibiotiques pris par voie buccale empêchaient presque entièrement le mercure d’évacuer le corps.


  Une étude de 2007 menée à l’Arizona State University établit que les enfants atteints d’autisme présentent des taux plus élevés de mercure dans le corps que les enfants non atteints. D’après cette étude, les enfants atteints d’autisme ont également été traités plus que les autres par des antibiotiques en bas âge. L’utilisation des antibiotiques est connue pour empêcher presque totalement l’excrétion du mercure chez les rats, à cause des altérations de la flore intestinale qu’ils provoquent. Ainsi, une utilisation plus élevée des antibiotiques oraux chez les enfants atteints d’autisme a pu réduire leur capacité à excréter le mercure, ce qui pouvait expliquer des taux plus élevés de mercure stocké dans le corps de ces enfants. En 2003, des chercheurs de l’université de Cambridge, au Massachusetts, avaient déjà montré que les enfants autistes excrètent par les cheveux des quantités de mercure significativement réduites par rapport aux enfants normaux. Ainsi, défausser le mercure de sa responsabilité dans l’autisme, comme cela a été fait récemment, sous prétexte que les enfants autistes n’excrètent pas plus de mercure dans les cheveux que les autres enfants, est totalement fallacieux. De même, les autistes présentent des taux de mercure plus faibles dans les urines. Et pour cause, le mercure reste fixé dans le corps, le cerveau en particulier, au lieu d’être excrété. À la lumière de ces études, on peut avancer l’hypothèse suivante῀: les enfants autistes ont des capacités d’excrétion du mercure moindres que celles des autres enfants (par prédisposition génétique ou à cause de l’administration précoce d’antibiotiques). Le mercure non excrété se fixe sur les organes cibles, dont le cerveau (le mercure a une affinité pour le tissu nerveux) où il exerce ses effets neurotoxiques.[135]


  L’insuffisance de l’excrétion du mercure serait liée à un manque de glutathion accentué par une prise accrue d’antibiotiques par voie orale. Ce sont les enfants qui ont été traités plus que les autres par des antibiotiques qui auraient développé l’autisme. Une infection aux levures empêche aussi le mercure de sortir, car elles s’en servent pour se construire un abri. Les bactéries pathogènes également se servent du mercure pour renforcer leur membrane protectrice empêchant ainsi les antibiotiques de les rejoindre et de les tuer. Le thimérosal contenu dans les vaccins empêcherait donc des antibiotiques d’être efficaces et causerait une résistance bactérienne déclenchant des infections à répétition comme les otites. Les antibiotiques ralentissent donc l’excrétion du mercure d’une manière à considérer sérieusement. Il est stocké dans l’organisme jusqu’à atteindre des niveaux élevés par accumulation telle que lors des rappels des vaccins.


  Ce recours intensif aux antibiotiques a vraisemblablement deux effets secondaires majeurs῀: 1. la destruction quasi totale de la flore intestinale saine, éventuellement au profit d’une prolifération de levures et de bactéries pathogènes῀; 2. l’inhibition de l’excrétion du mercure, hypothèse fondée sur une étude sur des rats qui a démontré que les antibiotiques par voie orale multipliaient par 10, voire plus, la demi-vie du mercure avant son extraction.[136]


  Les antibiotiques ont aussi un impact sur le foie. Une toxicité se fait dans le tube digestif et tous les organes y étant reliés, dont le foie qui, à force d’engorgement, ne réussit plus à se détoxiquer ni à nettoyer le système.


  La fièvre῀: une alliée et non une ennemie


  La fièvre est un signe que certains mécanismes immunitaires s’activent. La hausse de température stocke les éléments nutritifs essentiels dans le foie les rendant non disponibles aux pathogènes qui en ont besoin pour se développer et se multiplier. Les médicaments contre la fièvre empêchent le système immunitaire de faire son travail. La fièvre est donc une réaction normale et naturelle du corps pour se défendre contre une infection bactérienne ou virale. «῀La présence de fièvre est donc un signe du bon fonctionnement d’autodéfense du mécanisme corporel.῀»[137]


  Faire baisser la fièvre, c’est lutter contre ses propres défenses. «῀Les ennemis de mes ennemis sont mes amis῀», dit un proverbe. Hippocrate, le fondateur des principes de base de la médecine, a dit qu’il fallait utiliser la fièvre῀: «῀La fièvre est témoin, mais elle n’est pas complice.῀» Nous considérons aujourd’hui la fièvre comme un ennemi qu’il faut abattre à tout prix alors qu’elle est notre amie.


  «῀On ne doit pas refouler la fièvre par des médicaments car cela pourrait paralyser les défenses naturelles de l’organisme.῀»[138] Sans la fièvre, les globules blancs ne se multiplieraient pas pour combattre une infection. Elle élimine aussi les déchets toxiques῀: sans elle, ils s’accumulent donc. Une température élevée est nécessaire pour stériliser les germes et les empêcher de se multiplier. La fièvre est inoffensive et disparaît généralement au bout de deux à trois jours. C’est très rare qu’elle franchisse les 39 degrés.


  L’organisme humain est doté d’un mécanisme autorégulateur dont le but est de maintenir la température dans les limites normales. L’hypothalamus [...] met en action les systèmes de réchauffement ou de refroidissement par la transpiration, la vasodilatation et les frissons pour restaurer la température corporelle à son juste niveau.[139]


  La fièvre pourrait être dangereuse à partir de 41 degrés si elle perdure. En bas de 39 degrés, la prise de médicaments ne serait pas nécessaire. Mieux vaut baisser la température de la pièce, dévêtir l’enfant et lui mettre une serviette humide sur son front῀; cela suffirait à le rendre plus confortable. Boire beaucoup d’eau prévient la déshydratation. C’est plus inquiétant pour les bébés de moins de six mois. La fièvre est une amie qui stimule les soldats de notre système de défense. Il faut surveiller la fièvre sans toutefois lui nuire.


  «῀En utilisant trop vite des médicaments qui la font baisser artificiellement, on replace les agresseurs dans des conditions de développement.῀»[140] Donner de l’acétaminophène après un vaccin pourrait empêcher les toxines des vaccins tels que les métaux lourds d’être excrétés du corps, car des fièvres très élevées sont également et bien souvent la cause d’un empoisonnement. Dommage que l’on ait oublié d’enseigner aux futurs médecins le rôle de la fièvre, à moins que les formateurs ne soient que des représentants pharmaceutiques. Sans la hausse de la température corporelle, les microbes s’installent et prolifèrent. Avoir recours trop rapidement à l’acétaminophène aggrave et complique la maladie.


  «῀La prise de Tylenol immédiatement avant ou après une vaccination a pour effet d’abaisser le système immunitaire et donc la réponse au vaccin, rendant celui-ci moins efficace.῀»[141] Donc, dans ce cas-là, faire baisser la fièvre après une vaccination peut redonner de la virulence aux virus vivants de certains vaccins. La fièvre est une réaction normale, et en avoir après un vaccin est tout aussi normale. Si la vaccination devient moins efficace, cela voudrait dire que ces composantes en virus vivants et en toxines peuvent devenir dangereuses.


  «῀Donner de l’acétaminophène à un enfant a un effet préjudiciable sur le système immunitaire de la réponse à la vaccination.῀»[142] Un lien a été établi entre la prise de ce médicament pour faire baisser la fièvre et la douleur à la suite d’un vaccin rougeole-oreillons-rubéole.


  L’Autism Journal a associé l’utilisation de Tylenol en tandem avec l’administration du vaccin ROR à une augmentation du risque d’autisme. L’acétaminophène après la vaccination rougeole-oreillons-rubéole a été lié à un risque plus élevé de 6,11 fois des troubles autistiques chez les enfants âgés de cinq ans ou moins. En revanche, l’utilisation de l’ibuprofène après le vaccin ROR n’est pas associée à des troubles du spectre autistique.[143]


  Il vaut mieux avoir recours à de l’ibuprofène (Advil). «῀La croissance exponentielle de l’incidence de l’autisme a commencé à se produire en 1980 lorsque l’acétaminophène a commencé à remplacer l’aspirine pour nourrissons et jeunes enfants.῀»[144]


  L’aspirine, associée au syndrome de Reye, est un autre exemple de la commercialisation précoce de produits pharmaceutiques dangereux sans l’évaluation des risques et des conséquences à long terme.


  L’utilisation de l’acétaminophène chez les femmes enceintes peut être associée à l’autisme de naissance. Pourquoi garde-t-on ce produit en vente libre῀? Et pourquoi les médecins continueraient-ils de le conseiller aux parents après un vaccin si l’enfant pleure ou fait de la fièvre῀? Savent-ils ce qu’ils font῀? En sont-ils conscients῀? Le taux d’autisme aurait augmenté aux États-Unis lorsque l’acétaminophène aurait remplacé l’aspirine, mais les taux d’autisme auraient aussi baissé lorsque ce produit a été retiré du marché entre 1984 et 1989 à cause des décès causés par un empoisonnement au cyanure. On accuse aussi l’acétaminophène d’être responsable des allergies, de l’asthme, de la rhinoconjonctivite et de l’eczéma.


  «῀Utiliser de l’acétaminophène peut endommager le foie et sa capacité de détoxiquer des composés nocifs.῀»[145] Lors d’une déficience en sulfatation dans le foie, l’acétaminophène s’oxyde et deviendrait toxique. Utiliser de l’acétaminophène épuiserait aussi le glutathion qui joue un rôle dans la détoxification. «῀Le foie métabolise l’acétaminophène en un métabolite toxique [...] qui peut endommager les cellules du foie en les privant de glutathion.῀»[146]


  Si le foie est exposé à une toxicité aux métaux lourds, l’acétaminophène deviendrait alors un poison qui peut endommager le foie. Les dommages hépatotoxiques peuvent être irréversibles, entraîner une transplantation ou la mort, car l’intoxication à l’acétaminophène causerait des lésions au foie.


  «῀L’utilisation de Tylenol inhibe les processus qui ont évolué pendant des millions d’années pour protéger contre les agressions microbiennes et interfère avec le développement immunologique normal dans le cerveau entraînant des troubles du développement neurologique comme l’autisme.῀»[147] Donc, chaque fois que la fièvre est désamorcée, cela allonge le temps de la maladie, le temps de la souffrance qui y est reliée ainsi que le temps du nettoyage. La hausse de la température corporelle aide les lymphocytes à atteindre le lieu de l’infection et le combattre. Certaines enzymes dans ce combat sont nécessaires, mais sont produites seulement lorsque le degré de chaleur corporelle le permet. Lorsque la fièvre monte, c’est un signe que notre système immunitaire travaille bien. Les médicaments contre la fièvre empêchent le système immunitaire de faire son travail logiquement. Les microbes demeurent, salissent le terrain davantage, ce qui peut conduire à des maladies chroniques et dégénératives.


  Il en va de même concernant le cancer qui n’aime pas les températures élevées. Le taux de cancer a augmenté en même temps que notre obsession pharmaceutique à vouloir absolument faire baisser la fièvre dès son apparition. Des températures très élevées, au-delà de 40 degrés, permettent la production de lymphocytes actifs pour combattre une tumeur. Les cellules saines résistent à la hausse des températures. À plus de 41 degrés, les cellules cancéreuses meurent.


  Les antibiotiques affectent la réponse immunitaire, de même que l’acétaminophène qui serait lié probablement au cancer du sein.


  «῀La consommation d’antibiotiques pourrait être associée à une légère augmentation des risques de souffrir de certains cancers.῀»[148] Prendre régulièrement des antibiotiques indique une faiblesse immunitaire qui conduit à des inflammations qui, elles, peuvent déclencher le processus cancéreux. Certains antibiotiques nuisent à la flore intestinale, laquelle joue un rôle important dans l’immunité.


  Les dangers de l’antibiorésistance


  L’usage abusif des antibiotiques rend les bactéries résistantes aux traitements. Les bactéries peuvent produire une enzyme qui s’oppose à l’antibiotique en le modifiant chimiquement. La résistance à un antibiotique survient quand la bactérie est en contact avec des métaux lourds même à des concentrations relativement faibles. C’est très contradictoire sachant que certains antibiotiques contiennent de l’arsenic et que les bactéries s’en nourrissent. Au contact des métaux lourds, les bactéries peuvent activer un certain gène qui resserre sa membrane cellulaire empêchant le produit de l’atteindre et de les tuer῀; c’est pourquoi il faut éviter d’utiliser des antibiotiques en même temps que les vaccins. La surconsommation des antibiotiques peut donc provoquer une mutation bactérienne. Les bactéries résistantes se multiplient, ce qui empêche les guérisons complètes.


  Les bactéries sont assez rusées pour produire des germes plus puissants, ce qui annule l’effet positif du médicament. La mission première des antibiotiques est en déclin depuis qu’on s’en sert à titre préventif alors qu’on devrait les employer en dernier recours lorsque toutes les autres ressources n’ont rien donné. Un résultat dramatique à la suite de l’utilisation massive et imprudente d’antibiotiques est de favoriser le développement d’une sorte de microbes qui est moins vulnérable aux traitements.


  Les bactéries et les moisissures qui étaient avant bénignes peuvent devenir dangereuses, ce qui était inconnu avant l’arrivée des antibiotiques.


  Lorsqu’on prescrit des antibiotiques, il faut réfléchir aux dangers qui peuvent en découler, car il est possible qu’ils affectent parfois la société et le malade lui-même. L’apparition de nouveaux microorganismes résistants et leur prolifération constituent un danger important pour la santé publique. La surinfection est ordinairement due à la suppression des organismes qui entrent normalement en lutte contre la multiplication incontrôlée des organismes résistants se trouvant dans le corps [...]. De nombreux cas mortels ont été enregistrés.


  Des produits de nettoyage antibactériens sont inutiles et nuisibles en dehors du milieu hospitalier. Les antibiotiques ne créent pas juste de nouvelles races de microbes, ils engendrent des effets secondaires. L’ammoniaque causée par la fermentation de l’antibiotique pourrait induire un empoisonnement à l’urée (déchets des matières de l’organisme).


  L’empoisonnement à l’urée se caractérise par des effets neurotoxiques sur les tissus du cerveau et corrosifs sur le système digestif. Les symptômes incluent des coliques abdominales, des ballonnements, des diarrhées, des tremblements, une altération de la coordination, des faiblesses, la perte de l’appétit, ainsi que d’autres signes souvent présents dans les tableaux de toxicité neurologique. En outre, l’empoisonnement à l’urée peut perturber les cellules chargées de la sécrétion dans l’intestin grêle. Les enfants autistes présentent eux aussi des symptômes tant neurologiques que digestifs.[149]


  Il y a eu plusieurs décès par empoisonnement du sang dans les hôpitaux où l’on a beaucoup utilisé de la pénicilline. Les gens meurent plus souvent de septicémie qu’avant l’usage des antibiotiques. D’après le dictionnaire Larousse, la septicémie se définit ainsi῀: «῀Infection générale due à la pullulation dans le sang de bactéries pathogènes...῀» En 2007, 3,6 % des hospitalisations ont été dues à des effets indésirables pour un seul médicament en France. Il faut être plus prudent avant de prescrire des psychotropes, des antibiotiques, des analgésiques et des anticoagulants. L’augmentation de la résistance aux antibiotiques est responsable des échecs thérapeutiques et de nombreux décès.


  «῀Une étude américaine a montré que plus de 50 % des hospitalisations aux États-Unis étaient dues aux effets secondaires des médicaments (soit environ 100 000 personnes par année, dont 3000 décès).῀»[150] Souvent, les erreurs sont causées par un trop grand mélange de médicaments qui interagissent les uns avec les autres et les uns contre les autres῀; par exemple, les antibiotiques interagissent contre les effets de la pilule anticonceptionnelle. Il y a aussi les mauvaises ordonnances pour des diagnostics faussés, les erreurs de dosage des pharmaciens et le non-respect des indications par le patient.


  «῀Il y avait, selon le ministère français de la Santé, 128 000 hospitalisations et 8000 décès annuels du seul fait de mauvaises interactions médicamenteuses.῀»[151] Sommes-nous intoxiqués par les compagnies pharmaceutiques au point d’en être aveuglés῀? Les médecins mettent les torts sur le dos de l’automédication et l’usage des produits naturels pendant qu’eux se permettent de prescrire plus de 10 médicaments à un même patient sachant très bien les risques d’effets négatifs des interactions médicamenteuses après le quatrième médicament prescrit.


  Les antibiotiques sont utilisés universellement et sans discernement pour venir à bout de n’importe quelle sorte d’infection, même les moins importantes. Ils ont révolutionné la façon de soigner. La génération des médecins sortis de l’université depuis leur découverte ne peut imaginer que l’on puisse pratiquer la médecine sans ces antibiotiques. Mais leur usage généralisé a eu de sérieux inconvénients. Les bactéries y résistent de mieux en mieux et les maladies sont devenues sensibilisées aux allergies à leur usage. Si les antibiotiques n’avaient été utilisés que dans des cas d’infection grave, au lieu d’être employés dans toutes les maladies mineures, l’infection sérieuse due à une bactérie déjà immunisée serait alors moins grave῀; et les allergies aux antibiotiques beaucoup plus rares [...]. Cependant, alors que l’attention des médecins est attirée sur la nécessité de n’employer les antibiotiques qu’à bon escient, les cultivateurs sont incités à en user de plus en plus, non seulement pour soigner leurs bêtes, comme les vaches gravement atteintes, mais aussi en en ajoutant chaque jour dans la nourriture des animaux de moindre valeur, comme les cochons et la volaille, pour accélérer leur croissance ou pour les préserver plus longtemps des conditions infectieuses et malsaines dans lesquelles ils vivent. Cette utilisation généralisée des antibiotiques dans l’agriculture est susceptible non seulement d’accroître le nombre des variétés de bactéries dans les aliments, mais encore de lancer sur le marché des aliments contenant des antibiotiques. Le lait est un exemple frappant d’aliment contaminé par les antibiotiques. Les antibiotiques tuent les bactéries alors que celles-ci avertissent, par leurs odeurs ou par leurs couleurs, que l’aliment est corrompu. Mais ils ne tueront pas les champignons ou les salmonelles qui empoisonnent les aliments. Ces deux organismes se développent furtivement dans les aliments qui, ayant été traités aux antibiotiques, paraîtront toujours frais. Cela serait une raison suffisante pour interdire l’addition d’antibiotiques dans les aliments.


  On comprend davantage pourquoi le lait de vache peut être une cause des otites à répétition. Même si ce n’est pas permis supposément au Québec de donner des antibiotiques ou des hormones aux animaux de boucherie, certaines viandes et des produits laitiers proviennent des provinces de l’Ouest ou des États-Unis où ces pratiques seraient permises et se retrouvent sur les étagères de nos supermarchés et ensuite dans nos assiettes. Les antibiotiques ajoutés dans l’alimentation animale sont responsables de l’émergence des bactéries résistantes aux antibiotiques utilisés pour les traitements humains. En 1999, la Commission de l’agriculture a interdit l’utilisation de quatre types d’antibiotiques destinés aux humains dans l’alimentation des animaux.


  «῀L’utilisation alimentaire des antibiotiques améliore de 3 % à 7 % la vitesse de croissance des animaux.῀»[152] Les éleveurs prétendent qu’ils utilisent des antibiotiques dans le but de prévenir certaines infections, alors qu’on sait bien que c’est pour que l’animal grossisse de deux à trois fois plus vite. Les antibiotiques ont la double fonction d’être utilisés comme un promoteur de croissance. Pourquoi des éleveurs ne mangent-ils pas eux-mêmes un animal qu’ils ont engraissé ainsi, mais plutôt une bête élevée d’une manière naturelle et biologique῀?


  L’action sur la flore microbienne du tube digestif de l’animal produit des modifications métaboliques pouvant être aussi un perturbateur hormonal pour les êtres qui se nourrissent de sa chair.


  On peut affirmer aujourd’hui que le danger de l’utilisation des antibiotiques dans l’alimentation des animaux ne provient pas des résidus inférés par le consommateur, mais plutôt du risque de sélection directe dans le tube digestif de l’animal, de bactéries résistantes susceptibles de se transmettre à l’homme à travers les aliments ou de transmettre leurs gènes de résistance à la flore intestinale humaine.[153]


  Le ministère de l’Agriculture avait rédigé un rapport scientifique en 1995 qui évoque le danger pour la santé humaine de l’utilisation des antibiotiques dans la nourriture de la volaille et des porcs. «῀L’Agence de santé publique recommande aux citoyens canadiens de faire pression auprès des agriculteurs et des autorités politiques compétentes pour que l’emploi des antibiotiques en agriculture soit limité.῀»[154]


  Les produits domestiques de nettoyage et les parfums affectent aussi notre système immunitaire. Dans tous les cas῀: «῀C’est la dose qui fait le poison.῀» L’antibiotique est un médicament. Comme tout médicament, il s’agirait également d’un poison dont la posologie est calculée afin de rendre inactif un agent infectieux tout en préservant la vie du patient, mais on ignore que toutes ses particules nocives s’additionnent avec l’usage. L’arsenic serait utilisé dans les poisons à rats. Et pourtant, les poulets, en plus de respirer l’ammoniaque et les poussières fécales des poulaillers, seraient nourris avec de la moulée qui contiendrait de l’arsenic en tant qu’antibiotique pour que leur chair se conserve plus longtemps en évitant la prolifération de la salmonelle.


  Les antimicrobiens à base d’arsenic sont utilisés en grande partie dans les fermes d’élevage de volaille et de porcs sur le plan mondial (plus de 70 % de la volaille américaine est nourrie chaque jour d’antimicrobiens à base d’arsenic). Un groupe d’antimicrobiens utilisés pour la promotion de la croissance contient des composantes d’arsenic organique.[155]


  Environ 70 % des antibiotiques utilisés aux États-Unis sont destinés à l’alimentation du poulet et du bœuf, et ce, même s’ils ne sont pas malades. La très grande majorité (90 %) de l’arsenic donné au bétail serait convertie par l’animal en une forme toxique. Brûler le reste des carcasses libérerait des gaz d’arsenic. Ce métal lourd serait aussi présent dans les engrais. L’arsenic se retrouve dans leur fumier qui est étendu dans les champs et qui, par la suite, contamine les cours d’eau et les nappes phréatiques. L’application de fumier et d’engrais augmenterait donc le taux d’arsenic dans l’eau perturbant les hormones sexuelles des poissons. Le fumier de poulet répandu sur les terres agricoles affecte le développement et la reproduction des poissons, car 75 % de l’arsenic contenu dans le fumier de volaille et de porc finit par se retrouver dans les cours d’eau. Les bactéries présentes dans l’eau se nourrissent de l’arsenic qui est devenu soluble à son contact.


  «῀Un additif à base d’arsenic utilisé dans l’alimentation des poulets peut causer des risques de santé pour les humains qui mangent de la viande de poulet.῀»[156] Les antibiotiques contenus dans la viande des animaux que nous consommons peuvent affaiblir notre propre système immunitaire nous rendant plus vulnérables aux infections.


  «῀De nombreux antibiotiques sont susceptibles d’entraîner des lésions rénales.῀»[157] Les antibiotiques peuvent causer une insuffisance hépatique, un ralentissement de l’élimination biliaire et le jaunissement des dents. Ils seraient dangereux chez les nouveau-nés et les prématurés puisque leur système enzymatique et immunitaire est immature et en plein développement. L’utilisation d’antibiotiques pourrait empêcher ces deux systèmes de se développer normalement.


  «῀Plusieurs experts croient que la montée des allergies dans les sociétés modernes peut en partie s’expliquer par l’omniprésence des antibiotiques dans l’environnement. Certains scientifiques croient que l’omniprésence des antibiotiques pourrait contribuer à ce dérèglement du système immunitaire.῀»[158] Des risques de toxicité, des effets sur la reproduction et sur la descendance ont été notés.


  Chapitre 11


  Une intoxication multiple


  Il y a de la perturbation dans l’air


  Les facteurs environnementaux commencent sérieusement à être considérés comme jouant un rôle important dans l’émergence de l’autisme et des autres maladies chroniques.


  «῀En effet, aujourd’hui, les scientifiques s’inquiètent de plus en plus des effets de la pollution chimique sur la santé des plus jeunes.῀»[159] Des endocriniens accusent la pollution sous différentes formes d’être à l’origine de l’augmentation de certaines maladies chez les jeunes telles que les allergies, l’autisme et les cancers. La pollution de l’atmosphère et de l’environnement immédiat serait à l’origine d’une certaine forme d’empoisonnement. Quatre enfants qui vivaient dans des villes américaines trop polluées souffraient de troubles autistiques. Lorsque ces familles sont allées s’établir à la campagne, plusieurs symptômes ont diminué et d’autres sont complètement disparus.


  «῀Dans les quartiers pollués des grandes villes comme New York, les mères ont plus de risques de mettre au monde des enfants qui auront des problèmes de développement cognitif et un retard d’apprentissage.῀»[160] Pourquoi retrouve-t-on le plus haut taux d’autisme dans les pays les plus industrialisés῀? La pollution modifie les conditions climatiques qui, devenant perturbées, font fluctuer la concentration en oxygène, car le transport des molécules d’oxygène est perturbé par les polluants de l’air. L’oxygène est à l’origine de la vie sur terre. Nos ancêtres respiraient 35 % d’oxygène. Aujourd’hui, nous n’en respirons que 18 %. Les villes les plus polluées n’en contiennent que 12 %, alors que 10 % d’oxygène est nécessaire pour maintenir la vie sur terre. L’oxygène a diminué de 50 % dans les cours d’eau. Le cerveau a besoin d’une bonne source d’oxygène de même que toutes les cellules de notre corps pour bien fonctionner, et nous lui offrons, à la place, de la pollution sous toutes ses formes.


  Les cellules cérébrales sont gourmandes en oxygène. Notre cerveau utilise 20 % de l’oxygène disponible dans notre organisme pour répondre à son besoin en énergie. La diminution de l’oxygène sur le plan cérébral cause un brouillard mental, des difficultés de concentration et des troubles cognitifs. Le manque en oxygène cause des troubles dans le rythme cardiaque qui, à son tour, diminue l’apport en oxygène aux cellules, lesquelles ont besoin d’oxygène et de nutriments transportés par le sang῀; ce dernier est alors chargé de toxines, ce qui ralentit la circulation sanguine. La baisse du rythme sanguin affaiblit le système immunitaire qui ne peut donc pas entièrement se battre contre ces toxines. La dépression omniprésente qui est à la hausse parmi la population moderne proviendrait d’une diminution de la circulation sanguine et cérébrale.


  Donc, la disponibilité de l’oxygène dans l’air est diminuée à cause de la présence de la pollution. Le cerveau devient alors saturé par toutes ces substances toxiques trop nombreuses dans le sang, ce qui bloque ses mécanismes de fonctionnement normal. L’oxygène contribue au bon fonctionnement de tous les systèmes du corps. Les toxines présentes en trop grandes quantités dans le sang ralentissent le fonctionnement de certaines glandes dont la thyroïde (problème retrouvé dans l’autisme) et les surrénales.


  «῀L’oxygène est un agent de désintoxication très puissant et lorsqu’on en manque, les toxines s’accumulent et privent notre corps de son énergie vitale. L’oxygène aide les poumons à se débarrasser de grandes quantités de déchets métaboliques gazeux.῀»[161] Nos cellules peuvent donc manquer d’oxygène s’il y a trop de gaz toxiques. «῀La pire sorte de radicaux libres toxiques libres dans le corps humain est formée de composés qui proviennent des gaz d’échappement des voitures.῀»[162]


  La diminution en oxygène permet aux toxines de prendre leur place donnant la chance aux radicaux libres de causer des dommages aux cellules. La pression de l’oxygène ne baisse pas seulement sur les plans pulmonaire et sanguin, mais aussi sur les plans musculaire, nerveux et cellulaire. Les mitochondries sont les centrales électriques des cellules et elles ont besoin d’oxygène pour mieux accomplir leur travail. L’autisme est aussi un dysfonctionnement des mitochondries.


  Si une cellule manque d’oxygène pendant plus de trois minutes, elle meurt῀; et les cellules nerveuses perdues ne se renouvelleraient pas. Cependant, l’exercice ou des thérapies en chambre hyperbare favoriseraient la formation de nouvelles cellules nerveuses dont de nouveaux neurotransmetteurs, ce qui améliorerait la concentration et la mémoire. Un cerveau mieux oxygéné est plus alerte. Cela améliore les fonctions cognitives ainsi que les performances intellectuelles et physiques.


  L’exercice physique pourrait donc aider les enfants ayant un trouble déficitaire de l’attention avec ou sans hyperactivité, puisque le médicament le plus populaire pour contrer ce problème remplacerait une substance produite par le cerveau lorsqu’il est bien oxygéné et bien nourri῀: la dopamine.


  Un changement dans le rythme sanguin ainsi que sa concentration en toxines privent le cerveau de nutriments essentiels. Nos habitudes de vie modernes et sédentaires causent une déficience en oxygène et jouent un rôle sur le plan nutritif. Environ 95 % de l’énergie retenue dans notre alimentation a besoin d’oxygène pour être libérée puis utilisée. Les cellules pancréatiques privées en oxygène contribueraient au développement du diabète. Nous faisons de moins en moins d’exercice et l’oxygène favorise l’absorption des nutriments. Une grosse quantité est requise aux cellules intestinales pour promouvoir une absorption maximale de tous les éléments nutritifs retrouvés dans la nourriture. L’exercice augmente l’absorption intestinale des vitamines, des minéraux et des gras essentiels.


  «῀Si l’oxygène n’est pas présent en quantité suffisante, il peut y avoir une perte d’absorption allant jusqu’à 70 %, entraînant un ralentissement proportionnel du métabolisme.῀»[163] De plus, la consommation de nitrates diminuerait le transport en oxygène dans le sang jusqu’aux cellules et organes. Le déficit en air pur et sain contribuerait à l’obésité qui est aussi un fléau à la hausse puisque la présence de cet élément important favorise l’élimination des graisses. Si les gras essentiels comme les huiles oméga-3 sont moins absorbés, cela affecte la livraison en oxygène aux cellules. C’est alors que les mauvais gras prennent la place des bons gras, ce qui provoque un encrassement des cellules. Les toxines sont emmagasinées dans les matières grasses.


  Les toxines seraient emprisonnées dans nos graisses῀; ce serait un moyen que notre corps utilise pour protéger nos organes vitaux des éléments toxiques. L’oxygène contribue à l’élimination des déchets, facilite l’utilisation des sucres et des graisses, transforme notre alimentation en énergie, ce qui augmente les fonctions immunitaires et notre tolérance aux infections. L’oxygène aide l’immunité à mieux fonctionner.


  Les infections aux levures comme celle du candida albicans se développent plus facilement sur un terrain corporel pauvre en oxygène. Leur présence endommage les cellules et diminue l’absorption intestinale ainsi que les fonctions des globules blancs (anticorps) et des globules rouges (nutriments et oxygène). Le manque en oxygène acidifie le corps. Les levures intestinales et les cellules cancéreuses adorent les terrains acides pour s’installer et se développer. L’acidité du corps détruit aussi les tissus musculaires pouvant mener à des troubles de coordination.


  La présence d’un taux suffisamment élevé en oxygène aide aussi à combattre les cellules cancéreuses. Celles-ci sont anaérobiques, alors que les cellules normales sont aérobiques. La fermentation du sucre (acidité) a remplacé la présence en oxygène dans les cellules.


  «῀Le cancer ne pourrait se développer dans un environnement riche en oxygène.῀»[164] Cela est ignoré du système médical qui met de l’avant les traitements en chimiothérapie qui affaibliraient davantage le système immunitaire créant ainsi de nouvelles récidives. Le manque en oxygène serait à l’origine des nouvelles maladies en fléau῀: fatigue chronique, insomnie, migraine, problèmes circulatoires῀; troubles de comportement, digestifs et respiratoires. Il affaiblit les performances physiques et intellectuelles. Il crée une augmentation des radicaux libres, des toxines, du stress, des effets nocifs des médicaments, et il augmente le temps de récupération après un effort intense de même que la période de convalescence après une blessure ou une maladie. Il diminue les fonctions cérébrales touchant à la concentration et les fonctions du foie en lien avec la détoxification.


  Différentes formes de pollution


  Plusieurs sortes de pollution existent῀: celle qui est en nous (interne) et celle qui est autour de nous (externe)῀; volontaire (activités humaines) et involontaire (catastrophes naturelles telles que volcans et feux de forêt). La qualité de l’air, de l’eau, du sol et de la nourriture se détériore. Il y a aussi la pollution chimique, médicamenteuse, industrielle, agricole et agroalimentaire, de même que la pollution visuelle et sonore. Tout cela fait partie de la pollution environnementale et constitue des éléments de stress sur tous les organismes.


  Une mauvaise alimentation, la pollution de l’air, de l’eau ainsi que le stress sont des facteurs favorisant l’accumulation des quantités importantes de toxines, de déchets acides qui se retrouvent dans les cellules adipeuses, les articulations, les muscles et dans certains organes tels que le foie et les reins. Ces toxines entravent le bon fonctionnement du corps, ce qui crée un environnement propice au développement de maladies, d’allergies et de problèmes du système immunitaire. Les déchets acides s’attaquent aux articulations, aux tissus, aux muscles et aux glandes.[165]


  Le stress de la vie quotidienne ainsi que la pollution de l’environnement en général viennent lourdement épuiser les ressources de notre corps dans sa capacité d’adaptation. Nous avons tort de croire que les humains pourront s’adapter à la pollution, sauf ceux qui ont un bagage génétique suffisamment fort et puissant pour ne pas faire partie de cette sélection naturelle qui ressemble plus à une forme de génocide. Juste en France, il peut y avoir jusqu’à 3000 décès par année reliés à la pollution atmosphérique. Dans le monde, 3 millions de personnes seraient décédées chaque année des suites de pollution atmosphérique. Pourquoi, lors de bourrasques de vent, ce ne sont pas tous les arbres qui cassent ou se déracinent et tombent, mais seulement ceux qui ont une faiblesse souvent invisible῀? Des gens croient fortement que notre espérance et qualité de vie a augmenté depuis des décennies, que nous vivons plus vieux et en meilleure santé, sauf que...


  «῀Au lieu de mourir rapidement d’une infection comme au début du siècle dernier, nous mourons plus lentement, plus douloureusement, plus sournoisement de maladies dégénératives.῀»[166] De plus, l’espérance de vie a de beaucoup diminué depuis les dernières années à cause du haut taux d’obésité et de cancer.


  La pollution environnementale n’a pas des effets seulement sur la santé des humains, mais elle affecte aussi tous les organismes terrestres et aquatiques. Environ 80 % des maladies chroniques seraient causées par la pollution environnementale. La majorité des maladies pathologiques auraient pour cause l’environnement dont le secteur alimentaire couvre 60 % des cas. Ces troubles pathologiques produisent des dégâts souvent irréversibles provoqués par l’accumulation de la pollution dans nos cellules. Les maladies dégénératives ont rapidement évolué depuis l’industrie agroalimentaire. Notre corps est devenu trop acide, alors que son pH doit être plus alcalin. Il s’agit d’une autointoxication collective.


  «῀Selon l’Organisation mondiale de la santé, 80 % des maladies chroniques (comme l’arthrite, le diabète, l’asthme, le cancer) peuvent être causées directement ou indirectement par la pollution environnementale.῀»[167] Il y a une nouvelle façon de traiter les maladies chroniques par la médecine environnementale qui aide les personnes souffrant d’hypersensibilité chimique, dont font partie aussi les maladies professionnelles reliées au travail. Il serait difficile d’expliquer autrement l’augmentation des maladies chroniques de cause mystérieuse et inconnue, bien que la médecine conventionnelle catégorise tout ce qu’elle ne peut pas expliquer sous le terme d’un syndrome quelconque tel que le «῀syndrome psychosomatique῀», qui devient un dépotoir de tout ce qu’elle ne comprend pas.


  L’autisme est déclenché par des agressions provenant de l’environnement, ce qui peut être considéré comme une maladie environnementale débilitante.


  Les premières années de l’enfant sont des périodes de très grande vulnérabilité à ces polluants chimiques. D’abord, parce que le système endocrinien et immunitaire se met en place῀; ensuite, parce que l’enfant subit une charge neurotoxique équivalente à des adultes pour un poids et une taille bien inférieurs.[168]


  Trois cents substances chimiques auraient été retrouvées dans le sang des cordons ombilicaux des enfants. La barrière hémato-encéphalique est diminuée par ces polluants et les radicaux libres. Le sang de chaque individu contiendrait plus de 70 produits chimiques.


  Le moment où l’agression environnementale se produit est d’une extrême importance. Des agressions multiples peuvent donner lieu à des incapacités multiples. S’il n’y a pas eu d’agressions toxiques importantes chez un enfant jusqu’à ce qu’il atteigne l’âge de trois ans, son cerveau et son tractus gastro-intestinal seront parvenus à un stade de maturation suffisant pour empêcher que l’autisme ne se manifeste.[169]


  La pollution altère le fonctionnement de plusieurs écosystèmes, de même que celui à l’intérieur de nous. Elle transforme le climat de la terre tout en modifiant également notre pression sanguine῀; elle force l’immigration de certaines espèces animales tout comme la prolifération de parasites pathogènes au détriment des bonnes bactéries utiles de notre flore intestinale῀; et elle entraîne l’apparition de maladies chroniques et dégénératives inconnues et difficilement explicables. La pollution est un élément qui perturbe l’équilibre déjà préétabli. Elle peut donc apporter des modifications durables et malheureusement souvent irréversibles, surtout lorsqu’elle s’attaque à l’ADN des cellules vivantes. On dit qu’un environnement est pollué lorsque son écosystème n’arrive pas à dégrader les substances introduites et accumulées dans son milieu. L’organisme doit être en mesure d’éliminer les déchets pour survivre. Mais qu’en est-il lorsque ces déchets toxiques se retrouvent dans la nourriture et dans l’eau que nous consommons et qui sont les éléments qui, avec l’air, nous ont permis de maintenir notre espèce en vie jusqu’à ce jour῀?


  Toutes les matières toxiques à l’intérieur de nous se mélangent jusqu’à produire un cocktail explosif à retardement jusqu’à ce qu’une goutte fasse déborder le vase. Certains qualifient ce mélange de véritable recette de sorcière. Ici, on fait allusions aux apprentis sorciers qui s’amusent sans réfléchir aux conséquences. Avec toute l’accumulation qui se fait à l’intérieur de nous, le système de certaines personnes n’arrive plus à combattre efficacement toutes les matières toxiques qui pénètrent dans leur organisme, du moins et surtout pas à la même vitesse à laquelle elles arrivent.


  La logique actuelle en matière d’autorisation de mise sur le marché de produits industriels est la suivante῀: un produit peut être utilisé tant que la population n’en est pas gravement affectée, même si des preuves de sa toxicité ont été établies en laboratoire sur l’animal. Un pesticide ne sera interdit à la vente qu’à partir du moment où une étude épidémiologique aura prouvé son effet toxique sur la population.[170]


  Ont-ils considéré les conséquences à long terme et désastreuses sur les générations à venir῀? On a multiplié les substances chimiques depuis la Seconde Guerre mondiale. Elles affectent différents systèmes (neurologique, endocrinien, immunitaire et reproducteur) de même que la glande thyroïde. De plus, le degré de sécurité aux produits chimiques est établi comme si tout le monde réagissait de la même façon alors qu’une personne sur huit souffrirait d’hypersensibilité. Des individus sont devenus moins résistants. Sur 18 millions de molécules, l’effet toxique de seulement quelques milliers serait connu.


  Parlons d’abord de l’air que nous respirons. Le dioxyde d’azote, ces particules provenant de la combustion fossile, est lui aussi un oxydant qui, lorsqu’il est inspiré, augmente notre seuil de sensibilité aux infections virales et bactériennes ainsi que nos réactions allergiques. De plus, lorsque l’air pollué est mélangé à la chaleur lors des canicules, il entraîne des difficultés respiratoires. Les poumons ne filtrent pas le dioxyde qui finit par se rendre directement dans le sang. Ceux qui habitent près des grands axes routiers développent des pathologies chroniques. Les femmes qui vivent à moins de 300 mètres d’une autoroute ou à moins de 500 mètres d’une ferme agricole multiplient par deux leurs risques d’avoir un enfant autiste ou souffrant d’autres désordres associés.


  Les différentes formes de pollution pénètrent notre système par les pores de la peau, les muqueuses, les voies respiratoires et digestives. Les injections et les médicaments sont également une source de pollution chimique interne. L’irradiation est aussi une forme de pollution puisqu’elle peut produire des radicaux libres.


  La pollution électromagnétique importante de notre environnement peut interférer avec les courants électriques de faible intensité de notre organisme, et provoquer des effets biologiques indésirables ayant des répercussions importantes sur la santé῀: maux de tête, malaises, nervosité, irritabilité, dépression, difficultés de concentration, insomnie, diminution des défenses immunitaires, acidification de l’organisme, diminution de la sécrétion de mélatonine et, enfin, à plus long terme, risques de cancer, leucémie, tumeurs du système nerveux.[171]


  Pour le système immunitaire, il est important de dormir loin des appareils électroniques. La pollution des ondes électromagnétiques produites par l’utilisation des jeux électroniques, les abus des téléphones portables et des messages textes, de la télévision et de l’ordinateur provoquent des perturbations sur les plans psychoémotionnel et nerveux, amplifiant l’agitation des neurones, ce qui peut déconnecter les gens de la réalité et altérer ainsi leur perception et leur interprétation du monde réel. Selon des chercheurs, l’autisme aurait augmenté en même temps que les appareils portables. Le rayonnement empêcherait notre système immunitaire de se débarrasser des toxines.


  Les métaux lourds sont devenus un cofacteur de sensibilisation du corps et du système nerveux aux rayonnements électromagnétiques. Nous observons une élévation épidémique grave de l’autisme chez les enfants, et l’utilisation répandue de l’électronique et des dispositifs sans fil pourrait bien constituer un facteur qui a été ignoré.[172]


  Les ondes ne font pas juste perturber l’orientation des abeilles. Si le climat joue sur notre humeur, imaginez le reste. La pollution sonore peut nuire aussi à la santé, car elle contribue à une forme de stress dont ce dernier peut à son tour diminuer les capacités immunitaires tout comme notre seuil de tolérance. Le bruit agresse. L’irritabilité devient une source de conflits familiaux et sociaux. Même les ultrasons produisent du stress et empêcheraient la reproduction de certaines espèces animales qui ont besoin de communiquer pour se rapprocher, ce qui fera d’autres brèches dans la chaîne alimentaire. La pollution sonore est parfois si forte qu’elle peut nous rendre malades, dépressifs, agressifs, ou elle provoque une perte d’appétit et des troubles du sommeil. On voit des ordonnances élevées de somnifères et d’antidépresseurs chez les gens vivant près des voies ferrées et des aéroports.


  Nos maisons comportent d’autres sortes de pollution. Bien que la poussière puisse contenir une infime partie de métaux lourds, il n’en demeure pas moins que des nettoyants en contiennent encore plus. Donc, une maison trop propre est beaucoup plus toxique qu’une maison dont les habitants ne font pas du ménage leur passe-temps préféré. Les produits chimiques à l’intérieur des nettoyants domestiques et industriels peuvent déséquilibrer le système immunitaire, créer des lésions aux organes internes, tout en étant une autre source d’intoxication surtout lorsque des composantes s’attaquent au foie, qui lui a la fonction de les éliminer.


  Voici une histoire vécue. Mon mari s’était rendu avec notre fils visiter des amis. Notre fils s’était rendu seul aux toilettes où il a joué avec une cannette en aérosol d’un nettoyant, désinfectant ou déodorant d’une marque très populaire. Il s’en est aspergé la tête et les bras. La journée suivante, des symptômes autistiques, depuis longtemps disparus, ont refait surface. Lorsque j’ai contacté la compagnie, on m’a répondu que ce produit avait été testé par la même firme qui a autorisé l’utilisation et la commercialisation des pesticides les plus utilisés aux États-Unis. Sachant que les pesticides sont aussi pointés du doigt dans l’émergence de l’autisme῀: pas étonnant῀! De plus, on m’a mentionné que le produit avait été toxique parce qu’il n’avait pas été utilisé convenablement. Et pourtant, qu’en est-il lorsque les gens respirent ses particules dans l’air ou lorsqu’il y en a qui retombent sur nous et sont absorbées par la peau῀?


  Si certains produits ont été testés séparément, jamais l’interaction entre les différentes substances n’a été étudiée ni les répercussions à long terme sur les générations à venir. Des produits deviennent plus toxiques s’ils entrent en contact avec d’autres. Plusieurs produits chimiques peuvent être responsables d’une perturbation sur le plan du comportement. Dans un hôpital pour enfants, j’ai même vu du personnel se servir de ce produit pour désinfecter des jeux. Personne ne considère l’hyperactivité chimique chez certains individus. Nous n’utilisons à la maison que des produits naturels et biodégradables, tant pour les vêtements et le ménage que pour les soins corporels, et encore plus pour la vaisselle puisque les produits courants pour les lave-vaisselle seraient les plus toxiques.


  L’air ambiant intérieur est aussi pollué par les émanations des matériaux utilisés dans la fabrication des meubles et accessoires, des liants, placards, lavabos, plafonds, rideaux, tapis, éléments de décoration, tissus, canapés, parfums, armoires qui dégagent des gaz toxiques. Le phénol des parfums attaquerait les fonctions immunitaires. Le formaldéhyde serait contenu dans ce gaz toxique sans couleur qui envahit nos habitations pouvant causer des troubles respiratoires dont l’asthme, de même que neurologiques, telle la confusion.


  Nous sommes donc submergés constamment par ce gaz qui est nocif pour la santé῀! Le Centre international de recherche sur le cancer (CIRC) l’a classé en 2004 comme cancérigène. Il a aussi des effets neurologiques avec l’apparition de maux de tête, de nausées, de vertiges et d’une sensation de grande fatigue. Des études ont également souligné son rôle dans le développement des allergies et d’asthme infantile.[173]


  Une mutation cellulaire peut être stimulée par une substance étrangère comme le formaldéhyde. Il peut produire des anomalies dans les chromosomes chez certaines espèces de microorganismes et insectes. Mais qu’en est-il pour nous῀? Il pourrait également exprimer une forme de génotoxicité sur les cellules des mammifères. Il crée des saignements de nez, de l’irritation aux yeux et à la peau, des difficultés respiratoires. Il peut produire aussi des dommages gastro-intestinaux, dont des inflammations, qui sont à la base des troubles autistiques. Il a été reconnu comme pouvant perturber le développement du squelette et du cerveau de certains animaux.


  J’ai constaté, lors de mes consultations à domicile, le nombre élevé d’enfants autistes à l’intérieur des maisons neuves. Y aurait-il un lien entre le formaldéhyde retrouvé encore dans les maisons et celui qui compose des vaccins῀? Voici la réponse que j’ai trouvée῀: le formaldéhyde en contact avec le thimérosal augmente sa toxicité.


  Dans les maisons neuves ou les autres lieux étanches, d’importantes quantités de formaldéhyde peuvent être libérées par les nouvelles moquettes ou des panneaux faits de bois de composite comme les panneaux de contreplaqué, de particules ou de copeaux, qui s’utilisent en construction résidentielle, en ébénisterie et dans la fabrication d’articles d’ameublement et de décoration. Les matériaux expliquent en grande partie la présence en quantité élevée de formaldéhyde dans les maisons d’aujourd’hui.[174]


  Le formaldéhyde serait aussi présent dans certains produits d’hygiène corporelle dont ceux destinés aux bébés. Les expositions les plus fortes se rencontrent en agriculture, dans la fabrication des résines, du plastique et dans l’industrie agroalimentaire. On le retrouve dans des jouets d’enfants comme les casse-tête en bois faits en contreplaqué, les oursons en peluche, les vêtements, les meubles, les traitements capillaires lissants, les produits ménagers, la colle, les panneaux de fibres, les peintures, les adhésifs, les vernis, le carton, le papier et dans les retardateurs de flammes. Cette substance est cancérigène et dangereuse pour la glande thyroïde. Il serait encore utilisé dans les matériaux de construction.


  «῀Plusieurs études épidémiologiques chez des travailleurs ont démontré un risque accru de cancer du rhinopharynx, du nez et des sinus chez les travailleurs exposés à de fortes concentrations de formaldéhyde.῀»[175] Pourquoi est-ce qu’une substance aussi cancérigène fait partie des vaccins῀? Pour que les compagnies de chimiothérapies fassent fortune῀? Le cancer, tout comme les maladies auto-immunes dont l’autisme et le diabète, peut donc être déclenché par des impacts environnementaux comme la pollution sous toutes ses formes.


  Le formaldéhyde a été déclaré toxique en vertu de la Loi canadienne sur la protection de l’environnement (1999) car il pénètre dans l’environnement canadien en une quantité ou une concentration de nature à mettre en danger l’environnement essentiel pour la vie et constitue un danger au Canada pour la vie et la santé humaine.[176]


  La dangerosité et la toxicité du produit augmentent si les maisons sont trop bien isolées, s’il n’y a pas des changements d’air, et lorsque l’humidité accentue son évaporation. La chaleur augmente ses émanations gazeuses dans l’air ambiant. Bien que Santé Canada prétende que la quantité à l’intérieur de nos maisons est minime, il n’en reste pas moins que le taux de cancer, surtout chez les enfants, a augmenté. On en retrouverait également dans les revêtements des planchers en vinyle, la plupart des matières plastiques, des nettoyants domestiques, des produits cosmétiques, des produits d’hygiène, des durcissements d’ongles et comme agents de conservation.


  Le formaldéhyde est utilisé en tant qu’agent de conservation pour les cadavres῀; il se retrouve finalement dans la nature et aussi dans des désinfectants comme ceux utilisés dans le domaine de la santé. Dans les hôpitaux, on s’en servirait pour coaguler ainsi que dans la vidange des déchets d’échantillons d’analyse qui peuvent se retrouver dans l’environnement même si certains sont incinérés, donc sous forme de fumée également῀; comme nettoyage des instruments dans les lavabos avec ce flot qui poursuit sa course jusque dans la nature῀; ainsi qu’en fumigation des matelas dans le but de les désinfecter.


  Les personnes les plus touchées sont les employés de la construction, les personnes œuvrant dans le système médical, en esthétique, dans les autopsies et en entretien ménager.


  Les effets toxiques de ces composés ne sont pas encore tous connus. On les soupçonne d’être responsables de l’hypothyroïdie et de troubles du développement du système nerveux (autisme, hyperactivité, déficit d’attention, trouble du comportement, etc.). Quant aux produits de dégradation qui en découlent, tels que les dioxines et les furannes, ils sont considérés comme extrêmement toxiques.[177]


  La toxicité à long terme des retardateurs de flammes contenant du formaldéhyde n’a pas encore été documentée. Ces retardateurs de flammes sont les nouveaux contaminants de l’environnement et pourtant leur usage est permis. Ils seraient utilisés sur les vêtements des enfants, literie, matelas, meubles, ordinateurs, moniteurs, télévision, tissus et rembourrages des sièges de différents moyens de transport, fils, câbles, mousse, matériel de construction, jouets, emballages, isolants pour les endroits difficiles d’accès. Qu’en est-il lorsque les enfants mâchonnent les tissus et les jouets en peluche῀? Certains de ces produits contiennent aussi du brome et du chlore.


  Les retardateurs de flammes causeraient des effets désastreux sur les hormones, la glande thyroïde, la croissance et le développement. Des rats exposés aux retardateurs de flammes pendant la gestation ont eu un développement perturbé de leur squelette et de leur système nerveux central. Il s’agit aussi d’une neurotoxine. Les études qui prétendent le contraire auraient été financées par l’industrie même du produit.


  Lorsque des magasins essaient de diminuer la présence des retardateurs de flammes dans leurs marchandises, ils reçoivent souvent des pressions de la part des lobbyistes chimiques qui exercent sur eux une pression en les accusant de se laisser influencer par les activistes de la protection de l’environnement. Des troubles neurocomportementaux seraient reliés aux retardateurs de flammes. Sa présence aurait été retrouvée dans les cordons ombilicaux. Ce serait l’une des raisons pour lesquelles tous ces cordons sont envoyés au laboratoire pour des fins d’analyse après chaque naissance, et on n’entend jamais parler des résultats. Une étude suédoise a retrouvé du retardateur de flammes dans le lait maternel῀; ce produit peut diminuer la fertilité chez la femme ou encore celle de ses progénitures. Les vêtements dans les friperies auraient eu le temps d’évaporer les substances toxiques de leurs fibres.


  Le plastique qui enveloppe si bien notre santé, notre vie et, surtout, notre désespoir


  L’or noir, ce minéral à la fois précieux et sale, porte si bien son nom. Le pétrole est la noirceur de l’âme de la terre. C’est comme si nous avions réveillé les démons enfouis dans ses profondeurs les plus obscures. Il y avait des raisons pour lesquelles certaines matières étaient enfouies sous terre, c’était leur place et elles auraient dû y rester, mais à la place, nous avons brisé la croûte terrestre, cette membrane placentaire protectrice, pour extraire de ses entrailles toute la merde.


  Du point de vue scientifique, le pétrole est constitué de matières organiques en décomposition qui n’ont pu être recyclées normalement. Il provient de la décomposition des corps qui n’ont pu être digérés par la terre. Mais comme pour tout aujourd’hui, les hommes considèrent avant tout la terre comme une ressource, comme une matière première, dans laquelle ils se servent, exploitent et pillent, dans l’inconscience totale. Comme si tout leur était dû, sans respect ni gratitude. Les hommes ont tourné le dos à la sagesse et aux lois de la vie. Ils ne savent plus que la terre est vivante, et à vrai dire, cela ne les intéresse même pas [...]. Dans leur inconscience et leur ignorance, les scientifiques jouent aux apprentis sorciers en plongeant dans les profondeurs de la terre pour en extraire des substances que celle-ci avait pourtant cachées. La terre est comme une mère aimante qui, sans cesse, prend la matière inférieure de l’homme, ses déchets, ses maladies, pour les recycler. Mais certains de ces déchets sont tellement toxiques que la terre elle-même ne peut les transformer. Alors, elle les stocke et les emprisonne dans des régions protégées et inaccessibles. Ainsi, elle protège l’homme de son inconscience et lui permet de continuer à vivre, dans l’espoir qu’il trouve le chemin de la sagesse et de la conscience. Le pétrole enfoui dans la terre est un des lieux de stockage des déchets hautement toxiques en provenance du psychisme malade de l’humanité. C’est en lui que sont emprisonnées la colère, la haine, la cruauté, ce qui est réellement sombre et toxique. Ainsi, à travers le pétrole, c’est leur propre colère qu’ils extraient et ramènent au grand jour.[178]


  Nous lui avons ouvert le ventre et fouillé dans ses entrailles pour en faire sortir les excréments. Il n’y aura rien à faire tant que nous serons plus amoureux de l’argent que de la nature. Tout ce qu’on lui fait subir nous revient. Ce sont nos descendants qui, malheureusement, écoperont le plus de nos erreurs. «῀Mais ce n’est pas grave, disent plusieurs et surtout ceux qui n’ont pas d’enfants, nous ne serons plus là.῀» Pour autant qu’ils aient une vie heureuse sur le plan financier.


  «῀On étouffe les recherches des laboratoires où des chercheurs indépendants clament leur désaccord. Les lobbyistes pétroliers et plastiques financent eux-mêmes des études pour semer la zizanie dans les esprits à grand renfort de publicité.῀»[179] Des dérivés du pétrole seraient utilisés dans des cosmétiques, shampooings, dentifrices. Ils polluent l’air, l’eau, le sol et notre environnement immédiat.


  Le plastique pose un ultime problème quand on veut le détruire. Soumis à la flamme, il dégage en effet des substances chlorées qui provoquent l’apparition de dioxines toxiques pour des raisons de rentabilité économique, on ne prend pas le temps de tester suffisamment longtemps les nouvelles substances mises sur le marché. Or, il faut souvent de nombreuses années pour s’apercevoir qu’un produit est toxique. Tous les produits dont la toxicité est indéniable sont interdits, mais ils continuent de nous intoxiquer pendant très longtemps, le plus souvent par le biais de la chaîne alimentaire.[180]


  La matière plastique a envahi notre monde en détruisant la nature et la santé en polluant le sol, l’air et l’eau. Les trois quarts de notre corps sont constitués d’eau. L’eau est polluée par diverses sources de contamination allant des organismes contagieux aux sédiments et matières organiques en passant par les déchets dangereux comme les métaux lourds, les pesticides, les herbicides, les produits pétroliers et les substances émises par les cadavres en décomposition dans la terre qui contiennent des produits chimiques, des médicaments, des hormones et des antibiotiques qui peuvent finir par se retrouver dans les cours d’eau et les nappes phréatiques.


  «῀Des substances chimiques, en particulier présentes dans les plastiques, seraient au premier rang des accusés pour la chute de la qualité des spermatozoïdes (réduite de 50 % depuis 1950) et des maladies reliées à l’appareil génital à travers les perturbateurs endocriniens.῀»[181] Des additifs toxiques comme le plomb et le cadmium de même que du formaldéhyde auraient été ajoutés dans la fabrication des matières plastiques telles que le PVC qui aurait un impact sur le foie, les reins et les os.


  Les phtalates sont des produits chimiques qui, rajoutés au PVC, servent à le rendre souple. Les phtalates ne sont pas liés au plastique et peuvent s’en libérer et être avalés par les enfants qui sucent et mâchouillent leurs jouets. Les phtalates peuvent causer des dommages au foie, aux reins, au système hormonal qui règle la croissance et le développement normal des enfants. On le trouve, entre autres, dans des jouets de dentition (pour se faire les dents), les hochets, mais aussi dans tous les jouets en PVC souple pour enfants῀![182]


  Les intestins, le foie et les reins jouent un rôle dans le processus de désintoxication. Le foie est l’organe qui doit sans cesse faire face aux nombreuses toxines provenant de l’extérieur ou produites par le corps lui-même. Le foie filtre le sang, produit de la bile et des enzymes pour venir à bout des substances chimiques indésirables. Après avoir transformé une toxine, il doit l’éliminer rapidement de l’organisme et ce sont les reins qui s’en débarrasseront sous forme liquide. Certaines toxines auront été métabolisées par le foie, pour autant que tous ces organes reliés au nettoyage du corps fonctionnent bien, ce qui n’est pas le cas pour les enfants autistes. Le mécanisme désuet de l’un des organes interfère dans le fonctionnement des autres.


  Les BPC s’infiltreraient jusque dans la nappe phréatique et ruisselleraient également jusque dans nos cours d’eau. Ils s’accumuleraient dans la graisse animale et humaine. Ils seraient responsables en partie des naissances d’enfants déformés et des mortalités in utero ou à la naissance. En causant des problèmes au foie, ils nuisent à son travail de détoxification. Les BPC modifieraient le comportement, causeraient des anomalies au système immunitaire, influenceraient les fonctions thyroïdiennes par manque ou par excès de stimulation.


  «῀L’exposition aux OH-PCB ainsi qu’à d’autres produits toxiques présents dans notre environnement pourrait perturber le développement neuronal et entraîner des anomalies de développement du cerveau comme des troubles de l’apprentissage, de l’hyperactivité avec déficit d’attention et de l’autisme.῀»[183]


  Un cerveau malade conduit à une dégénérescence qui, elle, induit une sénilité. Les polluants exercent une action sur les facteurs de dégénérescence tels que les gaz et les métaux lourds qui attaquent les cellules nerveuses.


  «῀Parmi les additifs les plus controversés figure le bisphénol A, très présent dans les plastiques alimentaires et notamment dans 90 % des biberons en 2008. Le BPA est soupçonné d’être un perturbateur endocrinien.῀»[184] Le bisphénol A serait devenu dangereux et toxique. On le retrouverait dans la plupart des objets en plastique῀: biberons, bouteilles, casques, scellants, dentifrices. L’univers de la dentition joue un rôle dans notre intoxication῀: mercure des amalgames, scellants dentaires et fluor. Tous des produits dont leur nocivité n’aurait jamais été testée autrement que sur nous, sans notre consentement et en tant que «῀cobayes involontaires῀».


  «῀Certaines bouteilles en plastique libèrent du bisphénol A, un produit chimique toxique, et plus particulièrement lorsque le récipient est chauffé.῀»[185] Chauffé au micro-ondes, le bisphénol A peut quitter la matière et s’infiltrer dans les aliments. On le retrouve aussi dans des récipients alimentaires comme la vaisselle, les plats en plastique et la couche de protection à l’intérieur des cannettes d’alimentation et de boisson, de même qu’à l’intérieur des conserves de lait maternisé. Même les tétines peuvent en contenir. Les plastiques rigides en porteraient également tels que les bouchons des bouteilles.


  Le taux d’homosexualité a augmenté à cause des perturbateurs d’hormones et nous savons qu’elles jouent un rôle dans l’autisme puisque ce sont surtout les garçons qui en sont atteints. «῀C’est l’influence hormonale des BPA qui soulève la controverse. Le bisphénol A agit un peu comme des œstrogènes chez l’humain, il peut entraîner des déséquilibres hormonaux. On le soupçonne aussi de causer des cancers de la prostate et du sein.῀»[186]


  Il serait relié aussi au cancer des testicules, des ovaires, au diabète, à l’hyperactivité, à l’obésité et à l’infertilité. Il s’accumule dans l’eau à travers le lavage et nuit même à la reproduction des poissons, brisant une autre maille dans la chaîne alimentaire. Il perturberait l’œstrogène, causerait le cancer chez les animaux, réduirait la fertilité et altérerait également les fonctions du système immunitaire. Il agirait sur la puberté précoce des filles, et puisque le bisphénol imiterait l’hormone féminine, il contribuerait donc à la féminisation des garçons. Sa toxicité agirait donc sur la capacité de reproduction des animaux et des humains. Il serait à l’origine des malformations des parties génitales masculines telles que des pénis atrophiés, et sur les testicules, parfois un seul n’étant pas descendu.


  Ces perturbateurs endocriniens pourraient provoquer des problèmes divers῀: d’abord dans l’appareil génital (malformation, trouble de fertilité, de la différenciation sexuelle, puberté précoce, etc.), du métabolisme (obésité, maladies de l’intestin...), du système immunitaire et du cerveau (trouble de comportement, de la mémoire, autisme, etc.). Ils favorisent aussi l’apparition de cancers, principalement du sein, de la prostate ou des testicules. Et ses effets se feraient non seulement sentir à long terme, mais aussi sur plusieurs générations.[187]


  Il menace la survie de plusieurs espèces animales dont l’être humain, par son impact négatif sur la fertilité. Les filles descendantes des femmes en contact avec du BPA pendant la gestation ont des risques de ne pas pouvoir avoir d’enfants à leur tour.


  Du BPA a été retrouvé dans le sang de femmes enceintes jusque dans le placenta et dans le cordon ombilical, ce qui altère le développement du fœtus. Il modifierait le développement et le fonctionnement des cellules.


  «῀L’EWG indique que le bisphénol A peut modifier le fonctionnement de plus de 200 gènes, soit plus de 1 % de l’ensemble du génome humain. Ces gènes, indique l’étude, contrôlent la croissance et la réparation de presque tous les organes et tissus du corps.῀»[188] Son incidence dans l’autisme s’explique par son impact sur la croissance des cellules du cervelet. Il affecterait donc le développement du cerveau. Le placenta ne peut pas protéger complètement l’embryon de cette exposition chimique au bisphénol A puisqu’un passage à travers le placenta significatif a été observé et noté chez des souris lors d’études en laboratoire. Il altère le développement des fœtus chez les rats.


  La présence du bisphénol A a été retrouvée chez presque tous les humains qui ont été testés pour ce produit aux États-Unis. Être exposé à des quantités relativement basses a quand même un effet sur le comportement et les neurones. Le bisphénol A peut avoir contaminé le lait de votre bébé. Environ 6 % des enfants nourris au lait maternisé seraient exposés à du BPA à des quantités supérieures de celles reliées à la hausse de l’agressivité et des modifications hormonales chez les animaux de laboratoire. Le niveau d’exposition est 10 fois supérieur à celui permis.


  «῀Les bébés nourris au lait liquide des bouteilles de polycarbonate peuvent consommer jusqu’à 13 microgrammes de bisphénol A par kg de poids corporel par jour. Naturellement, les enfants dans le spectre de l’autisme sont plus vulnérables aux polluants environnementaux.῀»[189]


  Plusieurs aliments en conserve contiennent un taux élevé de produits chimiques associés à des perturbateurs cérébraux. «῀Une seule portion de ces aliments était suffisamment chargée en BPA pour exposer une femme ou un enfant à un taux de BPA plus de 200 fois supérieur aux normes d’exposition maximale fixées par le gouvernement pour les produits chimiques.῀»[190]


  Les enfants en absorbent 12 fois plus que les adultes. Le BPA empêcherait les cellules humaines de s’opposer au stress oxydatif qui leur éviterait de devenir cancéreuses. Des cultures de cellules maintenues en vie par des procédés en laboratoire se révoltent au contact du BPA. Il nuit à la communication des cellules entre elles. Il est un danger pour le pancréas, le foie, les intestins et la glande thyroïde.


  En décembre 2009, une étude française réalisée par des chercheurs de l’INRA conclut pour la première fois que l’exposition au bisphénol A (BPA) a des conséquences sur le fonctionnement intestinal chez le rat. L’étude démontre que l’appareil digestif du rat est très sensible aux faibles doses de BPA, affectant la perméabilité intestinale, la douleur viscérale et la réponse immunitaire à l’inflammation digestive. Les effets du BPA sur l’intestin s’observent avec une dose dix fois inférieure à la dose journalière admissible pourtant considérée comme très sécuritaire pour l’homme. Cette étude montre également que l’exposition pré et postnatale de ces animaux peut fragiliser la fonction de barrière intestinale à l’âge adulte.[191]


  Nous connaissons l’impact des intestins et du système immunitaire sur l’autisme. Ce produit dépasse les doses qui ont des effets toxiques sur les animaux.


  Les rats soumis à l’action du BPA auraient en effet manifesté des changements de comportement significatifs allant de l’agressivité maternelle à la perte de capacités motrices, exploratrices, ludiques. Une défaillance des interactions sociales, causée par l’impact du BPA à faible dose sur le neurotransmetteur souvent incriminé dans l’autisme, la dopamine, devrait constituer une piste pour les chercheurs. Aux lésions précancéreuses et métaboliques s’ajoute, selon l’étude, à l’actif du BPA, la perméabilité intestinale favorisant la rétention d’eau et les maladies inflammatoires. Le fœtus, non préservé, y perdrait de ses défenses immunitaires.[192]


  Le BPA provoquerait donc des troubles cérébraux et intestinaux. La puberté précoce, l’obésité et le cancer en seraient les conséquences. Le lait maternisé en poudre serait un meilleur choix que celui liquide, bien que le lait maternisé utilisé dans les pays sous-développés ait provoqué des épidémies mortelles infantiles parce que les mères auraient utilisé de l’eau contaminée.


  J’ai un bon tuyau pour vous


  Les intestins ne jouent pas un rôle primordial juste dans l’élimination des déchets, mais aussi dans la détoxification et la protection de l’organisme. Si les toxines s’accumulent, la muqueuse intestinale va enfler et s’infecter. Lorsqu’un écosystème souffre, ce sont les autres écosystèmes qui sont touchés. Le corps humain est un écosystème qui dépend des autres.


  Les humains dépendent des communautés microbiennes qui les colonisent pour profiter d’avantages surprenants. Ceux-ci comprennent῀: l’extraction d’énergie de la nourriture ingérée, l’éducation du système immunitaire et la protection contre les pathogènes [...]. Les antibiotiques n’ont pas vraiment rendu service à la santé humaine. L’évolution a sélectionné ces populations microbiennes qui maintiennent et augmentent la bonne forme des individus hôtes et du groupe dans son ensemble.[193]


  Les antibiotiques seraient synonymes de «῀tuer la vie῀». Un vieux dicton dit que la mort commence par le côlon. Les pierres au foie et aux reins, le diabète, la goutte, l’hypertension, les veines variqueuses, l’arthrite rhumatoïde, l’obésité et le psoriasis seraient apparentés à des dérèglements intestinaux. Ce n’est pas pour rien que le cancer le plus connu est celui du côlon. Les bases de la santé commencent par le tube digestif. On ne peut réparer les autres systèmes du corps avant d’avoir nettoyé le côlon.


  «῀Notre style de vie moderne en fait payer le prix à nos organes digestifs d’élimination. Les aliments raffinés, traités par l’industrie alimentaire, sans fibres, les gras animaux, un manque d’exercice et un niveau toujours croissant de stress contribuent tous à cette crise de santé intestinale.῀»[194]


  Notre intestin agit un peu comme le système des toilettes, d’une fosse septique et d’un champ d’épuration. C’est le tuyau d’égout qui évacue les déchets de notre corps. Lorsqu’il y en a trop, il bloque et les déchets refoulent vers l’intérieur, ce qui donne les symptômes. Lorsque vous tirez la chasse d’eau d’une cuvette bloquée, elle débordera.


  Les vaisseaux lymphatiques filtrent les impuretés du sang en ingérant les bactéries, les vieux globules rouges ainsi que les déchets toxiques divers. C’est donc dans le fluide lymphatique que se ramasseraient les impuretés comme les résidus de drogues et de médicaments῀; les métaux lourds et les pesticides s’emmagasinent dans les tissus.


  Les intestins des carnivores mesurent trois fois la longueur de leur tronc῀; ils sont très courts afin que la chair soit absorbée et expulsée avant de se putréfier et de produire des toxines. Les humains possèdent des intestins douze fois la longueur de leur tronc et ils sont destinés à conserver les aliments plus longtemps afin que tous les éléments nutritifs puissent être extraits. Le foie d’un carnivore est capable d’éliminer de dix à quinze fois plus d’acide urique que le foie d’un non-carnivore. Le foie d’un humain ne parvient à éliminer que de petites quantités d’acide urique, une substance produite par la viande, extrêmement toxique, pouvant perturber complètement l’organisme. Contrairement aux carnivores, l’humain ne dispose pas de l’urase, une enzyme permettant de décomposer l’acide urique. Beaucoup de souffrance humaine est directement reliée à la consommation de produits dérivés des animaux, comme les maladies cardiovasculaires, certains cancers, la pollution, le gaspillage de l’énergie et des ressources naturelles telles que l’eau et les céréales, le déboisement, l’érosion des terres de surface, la famine. Nous pourrions nourrir convenablement tous les affamés de notre planète si nous ne donnions pas tant de place au bétail.[195]


  Les multinationales de l’industrie agroalimentaire favoriseraient la surproduction pour répondre à l’offre et à la demande d’une population qui en gaspille tout autant. La quantité des produits devient alors plus importante que leur qualité. Des agriculteurs et des éleveurs se feraient donc manipuler par les grandes compagnies telles que Monsanto. (Le monde selon Monsanto est un livre à lire ou un DVD à regarder.)


  Il y a des cultivateurs et des fermiers qui se soucient de l’environnement et qui seraient prêts à changer leurs façons de faire, pour autant qu’on leur donne ouvertement les outils nécessaires sans leur imposer de choses qui vont à l’encontre de leurs principes. Il y en a d’autres pour qui les valeurs financières passent devant les valeurs humaines. Pour ces gens-là, l’argent sera toujours plus important que la santé.


  Des maladies créées par l’homme


  L’hyperactivité et le déficit d’attention n’ont pas une seule et même cause, tout comme l’autisme, mais ils sont plutôt dus à une interaction entre différents facteurs.


  «῀Le stress environnemental augmente les risques chez un enfant de développer un TDAH à cause d’un déséquilibre neurochimique au cerveau. L’exposition à certaines substances toxiques (alcool, tabac, plomb, pesticides, etc.) durant la vie fœtale expliquerait de 10 % à 15 % des cas (TDAH).῀»[196]


  Les solvants, en particulier pour les enfants, sont très toxiques pour le corps s’ils sont inhalés. Ils peuvent provoquer une sensation d’ivresse, un trouble de perception, des hallucinations et parfois même une perte de conscience, des difficultés neurologiques, des troubles de comportement, des lésions aux reins, au foie, au système digestif ainsi qu’aux voies respiratoires. Ils provoquent de l’irritation aux yeux et des réactions allergiques.


  On peut retrouver la présence d’éthers de glucol dans des peintures à l’eau qui seraient toxiques pour les organes de la reproduction. Malgré leur dangerosité reconnue, leur utilisation ne serait pas limitée ni interdite. Il n’existerait pas de solvant inoffensif. Les colles auraient un effet psychoactif pour les enfants. Certains de ces produits pourraient être responsables de certaines malformations congénitales.


  La plupart des solvants seraient en partie responsables des fausses couches. On en retrouve dans des peintures, colles, encres, vernis, produits d’entretien ainsi que dans des produits cosmétiques tels que ceux reliés au domaine de la coiffure. Des dizaines de milliers de produits chimiques auraient été mis sur le marché sans que leur niveau de toxicité ait été testé convenablement. Même une fois qu’ils sont considérés comme toxiques, ils demeurent sur le marché. Des produits utilisés dans le nettoyage à sec peuvent causer des irritations de la peau et des muqueuses, des troubles du système nerveux central et des dommages aux organes. L’hypersensibilité des muqueuses serait déclenchée par des produits chimiques qu’on retrouve dans l’air que nous respirons, dans l’eau que nous buvons, dans la nourriture que nous mangeons et dans les objets que nous touchons.


  Le MSG (glutamate monosodique) serait aussi l’une des causes de l’hyperactivité. Les métaux lourds sont également appelés à la barre des accusés concernant l’émergence toujours grandissante du taux d’hyperactivité῀; il s’agit, entre autres, du cadmium, de l’aluminium et du plomb. L’intoxication au plomb peut provenir de la mère à travers le rouge à lèvres qui est directement absorbé par la peau, les voies respiratoires et les voies digestives, ainsi que dans d’autres formes de maquillage.


  «῀Dans un groupe d’enfants dont les niveaux de plomb étaient particulièrement élevés, une thérapie de chélation destinée à diminuer ces niveaux a entraîné une amélioration notable de l’hyperactivité, de l’impulsivité et des problèmes de comportement et d’apprentissage.῀»[197]


  Les métaux lourds forment de la rouille, s’oxydent, se transforment en radicaux libres. Des antioxydants peuvent neutraliser ce stress oxydatif. Environ 10 % des écoliers sont hyperactifs, et l’infection aux levures intestinales peut aussi en être la cause pour certains. «῀En effet, de nombreux enfants qui présentent des problèmes cognitifs ou de comportement ont une flore intestinale déséquilibrée souvent à la suite d’abus d’antibiotiques dans le traitement des otites.῀»[198]


  L’hyperactivité et le déficit d’attention proviennent souvent d’un dysfonctionnement intestinal. Le candida, qui affaiblit le système immunitaire empêchant l’extraction convenable des métaux lourds, est favorisé par l’oxydation de l’organisme dont les principaux responsables sont les médicaments incluant les antibiotiques, les infections et les vaccins῀; les aliments riches en graisses animales, en féculents et en produits laitiers῀; les boissons comme l’eau chlorée qui absorbe un acide aminé important, des jus de fruits trop sucrés, les boissons gazeuses trop acides῀; le stress relié aux émotions, à la pollution sous toutes ses formes῀; les radicaux libres῀; l’empoisonnement aux produits ménagers et provenant des appareils de bureau, de l’environnement autour des fermes et des usines sans oublier les diverses drogues, le magnétisme des lignes à haute tension῀; les appareils portables ainsi que la cuisson au micro-ondes. Le candida en prolifération produit des toxines qui peuvent pénétrer le flux sanguin, se répandre dans tous les organes de même qu’au cerveau et créer une forme d’autointoxication.


  Différents facteurs sont responsables de cette situation (entre 70 % et 80 % de la population mondiale ont une infection chronique au candida), et en particulier l’alimentation moderne dégradée, trop raffinée et trop sucrée, l’utilisation exagérée des antibiotiques, l’abus de remèdes pour le système nerveux central (tranquillisants, somnifères), la pilule contraceptive, les remèdes contre l’ulcère (cimetidine), une concentration de plus en plus importante de métaux lourds comme le cadmium ou le mercure (amalgames dentaires, poissons pollués, pollution de l’air, de l’eau, etc.), l’utilisation dans le domaine alimentaire d’agents de conservation et de colorants, l’utilisation sans limites des pesticides, herbicides et antibiotiques dans l’agriculture.[199]


  Le candida sécrète 35 toxines qui perturbent le fonctionnement du cerveau, du système immunitaire et des autres systèmes de l’organisme. Il transforme une substance du sucre en alcool qui réagit sur les neurotransmetteurs cérébraux provoquant des troubles de mémoire et de concentration, des sautes d’humeur et de l’irritabilité. Il peut modifier les hormones et stimuler les réactions auto-immunes, suscitant la production d’auto-anticorps destinés aux organes de la reproduction. Le candida provoque la perméabilité intestinale, et son passage dans le sang est accompagné de neurotoxines pouvant causer des dépressions et des migraines. Il est donc responsable des intolérances et des allergies alimentaires tout comme les produits qui ont été génétiquement modifiés.


  Notre organisme aurait tendance à rejeter tout ce qu’il ne reconnaît pas comme naturel. Est-ce que les réactions allergiques envers les aliments pourraient être une réponse du système envers la nourriture ou plutôt envers ce qu’elle contient῀? On utiliserait des colorants alimentaires dans les viandes afin de les faire paraître plus rouges et plus fraîches. Bien que cela ait été démenti par un boucher que j’ai connu personnellement, je l’ai réalisé en achetant du jambon en charcuterie complètement biologique qui, sans nitrites, sulfites, agents de conservation ni colorants, se gâte et change de couleur plus rapidement. «῀Puisque la viande est un cadavre en putréfaction, on a recours à des agents de conservation, à des colorants artificiels et à des inhibiteurs de moisissures. Les sulfites, les nitrites et les nitrates masqueraient l’odeur de la viande en décomposition et gardent la chair rose. Ce sont des substances cancérigènes et allergènes.῀»[200]


  Les colorants dans les jus de fruits excitent les enfants davantage que le jus lui-même, ce qui confirmerait que ces produits chimiques ont un impact sur le comportement hyperactif des enfants. D’autres préconisent également le retrait des édulcorants artificiels et des arômes de synthèse. Ces enfants souffrent souvent d’allergies alimentaires tout comme les enfants autistes. En effet, le TDAH serait un cousin de l’autisme. Dans les deux cas, un déficit nutritif est en cause, car les levures se nourrissent de vitamines et de minéraux. Le candida cause des difficultés digestives tout en favorisant une putréfaction intestinale. De même, des analyses sanguines chez ces enfants démontraient des niveaux en vitamines, en minéraux et en gras essentiels anormalement bas. Elles indiquent souvent un taux bas en fer. Souvent, ces enfants ont aussi besoin de magnésium, de calcium, de complexe B (dont la vitamine B6) et des huiles oméga-3 et 6. L’eau filtrée par des systèmes est débarrassée de ses minéraux essentiels. Le cerveau est l’un des organes qui en a le plus besoin.


  Un haut niveau de cuivre et un bas niveau de zinc mènent à l’hyperactivité. Un supplément en pycnogénol et en GABA va souvent aider à la concentration. L’utilisation d’autres suppléments est suggérée de même qu’une diète spécifique. Bien que certains critiquent cette approche, il n’en demeure pas moins que des parents et des intervenants en éducation ont remarqué des changements positifs avec l’ajout de certains suppléments et le retrait de certaines habitudes alimentaires. Le déficit nutritif dans notre alimentation provient de la pauvreté des sols et du traitement des aliments.


  En plus des pesticides et des autres produits chimiques ajoutés à notre chaîne alimentaire, il manque dans les fruits et les légumes des nutriments essentiels appelés phytonutriments parce qu’ils sont souvent cueillis avant qu’ils soient mûrs. Ces phytonutriments renforcent nos systèmes immunitaires et fonctionnent comme des enzymes aidant à la digestion et à l’absorption. Ajouter des enzymes à une diète aidera souvent les gens ayant des difficultés d’apprentissage et d’attention parce que le manque de digestion et d’absorption est souvent une de leurs faiblesses physiologiques.[201]


  Parmi la liste des aliments à éviter chez les enfants souffrant d’autisme, d’hyperactivité et de difficultés d’apprentissage, de troubles de comportement, de troubles obsessionnels-compulsifs et de déficit d’attention figurent῀: le gluten, la caséine, le soya, les agents de conservation, les saveurs et les colorants artificiels dont surtout le rouge et le jaune, l’aspartame, les stimulants comme le café et le chocolat, les boissons gazeuses, la farine blanche, le sucre blanc, les bonbons, les céréales sucrées, les aliments non biologiques, les gras trans, les OGM et la malbouffe. Environ 50 % des enfants TDAH sont sensibles aux additifs alimentaires (colorants, stabilisants, édulcorants, saveurs artificielles et agents de conservation). Des études ont démontré une amélioration des problèmes de discipline et du rendement scolaire une fois les ingrédients artificiels éliminés.


  L’aspartame serait un édulcorant toxique qui diminuerait l’intelligence et la mémoire. Il causerait également un mauvais fonctionnement de la glande thyroïde. Dans l’autisme, on retrouve parfois de l’hypo ou de l’hyperthyroïdie. Le TDAH constitue aussi, dans bien des cas, un dérèglement de la glande thyroïde.


  Une autre hypothèse met en cause un possible dysfonctionnement de la glande thyroïde. Les hormones thyroïdiennes sont impliquées dans la régulation des substances qui modulent l’influx nerveux dans le cerveau. Diverses études laissent croire qu’une légère hypothyroïdie de la mère, durant la grossesse, peut affecter l’intelligence de l’enfant à naître. On a également observé que 45 % à 60 % des enfants souffrant de résistance générale à l’hormone thyroïdienne présentaient un problème de SDA/H. On identifie près de 77 substances chimiques pouvant causer des dommages à la glande thyroïde, dont les BPC, les dioxines, les furannes, les phénols et plusieurs autres dont on observe couramment la présence dans le lait maternel.[202]


  Le déficit d’attention est souvent causé par une trop grande consommation de féculents et de sucre, des aliments dont raffolent les levures qui lorsqu’elles sont elles-mêmes excitées dégagent des neurotoxines. Il faut retirer en premier lieu les aliments les plus reconnus pour causer des réactions de type allergique (maïs, lait, chocolat, blé, œufs, orange, soya) et lutter contre les parasites intestinaux en donnant des probiotiques.


  La santé du cerveau dépend de la disponibilité des nutriments et de son accessibilité par l’influx sanguin. Un cerveau mal nourri contribue à la diminution de la mémoire et des capacités intellectuelles, à la dépression et à la fatigue, des troubles fréquemment rencontrés dans la population d’aujourd’hui. La dégénérescence du cerveau est aussi causée par l’action des radicaux libres qui oxyde ses cellules.


  Le phosphate serait lui aussi relié à l’hyperactivité même s’il est nécessaire à la croissance et au bon fonctionnement du corps῀; en excès, il se traduit par des troubles de comportement. C’est le manque en sérotonine qui fait qu’on a recours aussi trop rapidement à la ritaline.


  On devrait systématiquement essayer de modifier le régime alimentaire des enfants avant de leur prescrire une médication. 75 % des enfants souffrant de TDAH voyaient leurs symptômes s’améliorer lorsqu’on les soumettait à un régime visant à éliminer de possibles allergies alimentaires. Des résultats similaires ont été obtenus concernant le sucre raffiné.[203]


  Du poison pas juste dans nos assiettes


  Si une mère est exposée plus de cinq ans aux pesticides, ses risques d’avoir un enfant hyperactif seraient multipliés par deux. Si l’enfant est exposé aux pesticides organophosphorés lors de la période prénatale, il serait plus vulnérable au développement d’un déficit de l’attention. Les gens proches des milieux agricoles souffrent plus de faiblesses musculaires, de troubles de l’humeur, de dépression, de difficultés de concentration. Des troubles neurocomportementaux et des altérations de la performance des facultés cognitives sont nombreux chez les ouvriers agricoles. Les pesticides perturberaient les neurotransmetteurs responsables du maintien de l’attention et de la mémoire à court terme.


  «῀Le cerveau en développement des fœtus et des jeunes enfants est beaucoup plus sensible que celui des adultes aux perturbations chimiques.῀»[204] Le déficit d’attention est plus souvent rencontré chez les garçons, cela suppose que les hormones et leur capacité de détoxification entrent en ligne de compte. Avec l’arrivée massive des insecticides, fongicides, herbicides, bactéricides et raticides, de nouvelles maladies sont apparues tant chez les animaux que chez les êtres humains.


  Une exposition prolongée [aux pesticides] peut être reliée à des problèmes de cancers, de désordres du système nerveux central, neurodéveloppementaux comme les difficultés d’apprentissage, le déficit sensoriel, les retards de développement, la paralysie cérébrale, le déficit d’attention, l’hyperactivité, etc. Des chercheurs auraient établi un lien entre l’utilisation de ces pesticides et le comportement violent des jeunes.[205]


  Les pesticides provoquent des problèmes de santé chroniques. L’accumulation dans l’organisme crée des effets à long terme. Ces produits peuvent affaiblir les différentes fonctions tout en risquant de causer des dommages à nos organes. Ils perturberaient les systèmes nerveux, immunitaire et endocrinien. «῀Les carbonates et les organophosphates affectent le système nerveux central. Les organochlorines affectent les systèmes reproducteur, nerveux, endocrinien et immunitaire.῀»[206] Les organophosphorés créeraient aussi des séquelles au système immunitaire. Ils ne seraient pas toxiques uniquement pour l’homme, mais aussi pour tous les êtres vivants. Et, malgré leur dangerosité, leur utilisation serait permise et sans restriction, du moins contrôlée de très près.


  De plus en plus de personnes souffrent d’hypersensibilité chimique aux pesticides. C’est pourquoi des gens cherchent des aliments complètement biologiques parce qu’ils souffrent d’hypersensibilité multiple aux produits chimiques, car ils sont beaucoup plus sensibles à de faibles doses de polluants qui sont normalement mieux tolérés par la moyenne de la population. Étant donné que leur métabolisme est plus lent, 10 % des gens subissent des effets secondaires. C’est leur persistance pendant longtemps dans l’environnement qui augmente le danger pour la santé humaine. Une bioaccumulation se produit à travers les années. Certains produits demeurent dans l’environnement de 30 à 40 ans après leur utilisation et souvent même après leur interdiction.


  Parmi les problèmes de santé, on trouverait, entre autres, des lésions cutanées, des troubles hépatiques, des fatigues chroniques, une diminution de la mémoire, des troubles à la glande thyroïde, un déséquilibre hormonal, de l’anémie, des maladies respiratoires, des hépatites, et parfois même le cancer et des décès à la suite d’empoisonnements.


  L’Organisation mondiale de la santé estime que 200 000 personnes sont tuées dans le monde entier chaque année à cause d’un empoisonnement aux pesticides. Elle estime ainsi que 3 millions de gens sont empoisonnés chaque année, un grand nombre d’entre eux sont des enfants. Une étude en Angleterre et au pays de Galles a montré que 50 % des empoisonnements aux pesticides concernaient des enfants en bas de 10 ans.[207]


  Les pesticides organochlorés seraient les plus dommageables pour notre santé. Ce serait toutefois chez les organophosphorés qu’il y aurait eu le plus d’empoisonnements. Les intoxications graves créent des troubles digestifs, respiratoires et cutanés.


  Ce sont nos enfants qui payent pour nos erreurs


  Les BPC entraveraient le fonctionnement des neurotransmetteurs qui sont responsables de la connexion entre les différentes zones du cerveau. Les pesticides nuisent également au développement du cerveau des fœtus et des enfants conduisant à des retards dans le développement psychomoteur et à une altération des capacités cognitives. Les herbicides provoquent des retards de croissance intra-utérine, une féminisation chez les batraciens, des anomalies génitales chez les enfants mâles en plus d’une détérioration de la qualité du sperme et un dysfonctionnement des ovaires conduisant à une infertilité῀; une réduction du périmètre crânien, une dégénérescence des tissus nerveux, une réduction du poids à la naissance, une mortalité fœtale et des naissances prématurées. Ils sont la cause des fausses couches, des avortements spontanés῀; bien que ces derniers se voient plus souvent chez les femmes d’agriculteurs, les femmes enceintes en contact avec des pesticides ont plus de risques d’avoir un enfant autiste. Les fonctions reproductives des garçons sont perturbées chez des mères qui ont travaillé dans des serres. Ils causeraient une diminution de la testostérone, de la longueur du pénis et du volume des testicules. Les dommages sont irréversibles s’ils ont lieu lors du stade embryonnaire. Jeunes, leurs systèmes sont immatures, en plein développement et pas encore fonctionnel.


  «῀Les tests sur des rats ont montré que l’exposition aux pesticides induisait une modification des zones du cerveau qui intervenaient aussi dans la sclérose en plaques. De plus, les pesticides montraient une activité de destruction sévère du système gastro-intestinal et causaient des perturbations neurologiques.῀»[208]


  Parmi les troubles cérébraux figurent une perte des sensations aux extrémités, une paralysie et des anomalies du fonctionnement intellectuel. Trois familles de pesticides sont soupçonnées de créer des séquelles au système nerveux. Parmi celles-ci se trouveraient les organochlorés, les carbonates et les organophosphorés.


  Ce qui filtre les stimuli au cerveau serait défectueux. Une confusion ou une fascination s’installe causée par une hypersensibilité ou une hyposensibilité des cinq sens. Des maladies traitées comme des troubles psychiatriques ne seraient en effet qu’une intoxication environnementale. Les symptômes reliés à une intoxication sont souvent considérés par le système médical comme des troubles psychosomatiques parce que les médecins ne peuvent pas l’expliquer autrement qu’en faisant croire à leur patient que ça ne se passe que dans leur tête, dont les problèmes de digestion, les douleurs aux organes et aux muscles, l’irritabilité, l’asthme, la dépression, les maux de tête, la fatigue chronique...


  Même les nitrates qu’on trouve dans des engrais peuvent causer une forme de leucémie mortelle chez les enfants. L’agent orange est un défoliant célèbre qui a été mis en cause dans des handicaps physiques et mentaux et qui aurait été utilisé par la suite comme arme chimique.


  «῀La consommation de résidus de pesticides dans l’alimentation est responsable de 1,4 million de décès par cancer en l’espace d’une génération.῀»[209] Environ 30 % des pesticides, 90 % des fongicides et 60 % des herbicides sont cancérigènes. Des pesticides organophosphorés sont accusés d’avoir causé des troubles neuropsychologiques et neurologiques aux agriculteurs, à leur famille proche ainsi qu’à leurs ouvriers.


  «῀En ce qui concerne les infections, elles auraient également la capacité de déclencher l’effet contraire, soit d’augmenter la résistance, ce qui accroît le risque de maladies auto-immunes ou de réactions allergiques.῀»[210] Les insecticides peuvent donc être responsables de l’augmentation de l’asthme et des allergies. Des immunotoxiques seraient utilisés couramment en agriculture et en horticulture.


  De plus en plus d’évidences attestent que le fonctionnement du système immunitaire peut être perturbé par une exposition excessive aux contaminants présents dans l’environnement tels que les pesticides. Les désordres du système immunitaire altèrent la capacité de notre organisme à se défendre contre les agressions de l’extérieur, notamment contre les infections, les tumeurs et les cancers.[211]


  Les pesticides peuvent causer des troubles au système lymphatique et inhiber le fonctionnement des mitochondries, un autre phénomène signalé dans les désordres physiques impliquant l’autisme. Une inhibition mitochondriale peut entraîner la mort des cellules dont même celles au cerveau, créant ainsi des lésions, et aux autres organes à cause d’un manque en apport énergétique et nutritionnel.


  «῀Les enfants sont davantage vulnérables au développement de cancers, à la suite d’expositions aux substances toxiques comme les pesticides, en raison de la division rapide de leurs cellules, de leur capacité réduite à se débarrasser des toxines et de leur grande capacité d’absorption.῀»[212]


  Un fonctionnement de l’ADN à son point de surveillance cause des failles dans les répliques cellulaires. Des recherches ont reconnu la génotoxicité des organophosphates qui agissent comme un mutagène. Ils provoquent des mutations dans les bactéries de notre flore intestinale, ce qui expliquerait bien des choses.


  Des troubles gastro-intestinaux peuvent être causés par des contaminants d’origine agricole῀; par exemple, le foie des volailles d’élevage peut contenir un taux élevé de métaux lourds et cancérigènes dont le cadmium et l’arsenic. La vitamine B12, qui est normalement produite par la flore intestinale lorsqu’elle est en bonne santé, est souvent manquante chez la plupart des enfants autistes. Des antibiotiques, des produits chimiques et des interventions chirurgicales aux intestins ou à l’estomac inhibent l’absorption de la vitamine B12. La cigarette et l’alcool sont aussi en cause. La lenteur de la digestion des viandes perturbe la fabrication de cette vitamine. Le déficit en vitamine B12 peut provoquer de l’anorexie, des troubles digestifs, de la pâleur et une anémie sévère.


  De plus, une alimentation raffinée et dénaturée augmente le besoin de vitamine B12. Les nitrates causent certaines formes de cancer ainsi que des comas suivis ou non par un décès.


  Les nitrites peuvent également réagir avec des amines dans l’estomac et former des nitrosamines. Ces dernières auraient un potentiel cancérigène, tératogène et mutagène chez plusieurs espèces animales, incluant les primates. Les cancers les plus souvent associés à la consommation d’eau dont les teneurs en nitrates sont élevées sont ceux de l’œsophage et de l’estomac. Selon d’autres études, les nitrosamines, en traversant la barrière placentaire, pourraient affecter le développement de l’enfant.[213]


  Des êtres en voie d’apparition


  Certains animaux sont menacés à cause de toutes ces matières qui sont toxiques pour leurs neurones. Si les méduses prolifèrent dans le monde entier, c’est parce que les produits chimiques ne peuvent pas détruire leur système nerveux étant donné qu’elles n’en ont pas. Concernant la disparition des amphibiens et des animaux qui s’en nourrissent, les produits chimiques utilisés en agriculture y jouent un rôle déterminant dans leur prolifération. Des grenouilles déformées ont été retrouvées dans les fossés avoisinant les champs de maïs et de pommes de terre. Les pesticides ne viennent pas juste à bout des petites bestioles. Ils éliminent aussi des organismes qui ne sont pas ciblés. Bientôt, tous ces produits vont finir par venir à bout des grandes bestioles également.


  Il y a de nombreux types de poisons dans les insecticides, mais les plus dangereux sont ceux à base d’organophosphates qui sont en fait des gaz neurotoxiques pour les insectes. Mais les substances chimiques peuvent s’avérer très dangereuses pour les humains si les insecticides ne sont pas utilisés d’une manière adéquate.[214]


  Qui respecte les recommandations reliées aux conditions météorologiques῀? Surtout quand je vois des agriculteurs épandre du purin la veille d’un orage et d’autres qui arrosent un champ d’herbicides lorsqu’il vente.


  Le carbofuran tue sans distinction vers de terre, lapins, renards, corbeaux ou aigles. Les rapaces meurent après avoir mangé des oiseaux, des rongeurs ou des insectes contaminés par des produits chimiques. Même les chats et les chiens peuvent devenir malades ou mourir après s’être roulés dans un champ fraîchement traité au carbofuran ou après avoir bu de l’eau souillée par la substance chimique.[215]


  Si les pesticides augmentent le taux d’infertilité chez les humains, ils peuvent le faire aussi envers les autres êtres vivants. Les hommes exposés à la dioxine et aux furannes engendrent plus de filles. Depuis quelques années, on remarque aussi une féminisation de la faune῀: 70 % des poissons sont des femelles. L’effet reprotoxique peut être observable aussi chez certains insectes utiles pour les plantations.


  Les pesticides peuvent être ingérés à travers l’alimentation ou respirés ou absorbés par les pores de la peau. Ils affecteraient les œufs des poissons et des reptiles causant des défauts génétiques qui apparaissent plus tard lors de leur croissance. La minceur de la coquille des œufs des oiseaux piscivores serait causée par l’ingestion de pesticides organochlorés.


  Les pesticides n’éliminent pas juste les parasites, mais aussi les insectes utiles dont les vers de terre qui sont si importants pour l’aération du sol afin qu’il ne devienne pas compacté. Ce sont les vers de terre qui recyclent les matières organiques rendant ainsi les nutriments disponibles et les sols plus fertiles pour les plantes. Un sol mort est un sol pauvre en microorganismes, en insectes et en vers de terre. «῀Dans les années 1950, les sols comportaient deux tonnes de vers de terre par hectare dans les champs. Aujourd’hui, on en est à moins de 100 kilos par champ cultivé.῀»[216]


  Adieu, ma petite abeille


  Les pesticides sont toxiques pour le développement du système nerveux. La neurotoxicité est le mécanisme d’action de certaines marques d’insecticides, même ceux à usage domestique, ce qui est à la source des troubles neurodégénératifs ainsi que des troubles neurocomportementaux pas juste chez les insectes visés. Le développement du cerveau des fœtus et des enfants en bas âge peut être affecté par les nombreux pesticides utilisés par des agriculteurs et des consommateurs.


  Le système nerveux de certains insectes est ciblé par des pesticides dont les organophosphorés qui interfèrent dans le mécanisme. Le tout se joue dans l’inhibition d’une enzyme qui règle la transmission de l’influx nerveux qui, ne pouvant plus se rendre aux muscles, peut causer des paralysies, une lenteur des réflexes et des confusions, symptômes observés également chez les humains.


  «῀Dans la mesure où beaucoup d’entre eux sont toxiques pour le cerveau des insectes, il est très probable qu’ils le soient également pour le cerveau des humains.῀»[217] L’antimoustique pulvérisé dans les zones résidentielles, les parcs et autour des écoles serait tout aussi toxique. Des élèves ont été évacués pour intoxication ou empoisonnement aux organophosphorés. Les abeilles sont tout autant touchées par les insecticides. Nous assistons depuis peu à un phénomène nouveau῀: le syndrome d’effondrement des colonies d’abeilles. En 2008, 36 % d’entre elles étaient disparues. Aujourd’hui, ce chiffre aurait augmenté à 90 % dans certaines régions. Environ 80 % des végétaux de la planète dépendent des pollinisateurs. Albert Einstein avait prédit que si les abeilles disparaissaient aujourd’hui, ce serait une famine mondiale dans quatre ans. À l’ère où la terre est surpeuplée, ce n’est pas le temps qu’une telle chose arrive῀!


  Les ruches pourraient être contaminées par les organochlorés. Les abeilles qui réussissent à revenir à leur ruche sans avoir été trop désorientées empoisonnent toutes les résidentes. Une molécule d’un insecticide dont des semences sont enrobées est pointée du doigt par les apiculteurs comme responsable de la décimation des abeilles. Les pesticides pourraient être la cause de la surmortalité des abeilles. Bien des organismes sont dans un environnement différent de celui de leurs ancêtres.


  «῀Depuis des milliers d’années, les abeilles se sont très bien accommodées des parasites et des maladies῀; ce qui est nouveau, c’est ce qui a été introduit par l’homme῀: les neurotoxiques.῀»[218]


  Si les abeilles ne peuvent pas retourner à leur demeure, c’est parce qu’il leur serait arrivé quelque chose en chemin. Certains insecticides peuvent les désorienter, de même que les ondes électromagnétiques de nos appareils portables. La surutilisation des pesticides développe la résistance de certains organismes pathogènes qui peuvent donc favoriser une infection fongique, d’où le lien avec les infections aux levures de nos propres intestins. Si les abeilles résistent mal à un parasite, à une bactérie, à un virus ou à un champignon, c’est parce que leur système a été affaibli par quelque chose d’autre. Leur mécanisme de défense est diminué par des insecticides qui agissent comme des immunodépresseurs. Alors, il est fort probable que les pesticides affectent également notre système immunitaire, lui aussi envahi par des levures résistantes. Le système immunitaire des abeilles est donc affaibli lui aussi.


  «῀Les pesticides affaiblissent les colonies des abeilles et des agents pathogènes en profitent.῀»[219] Les plantes OGM peuvent également avoir un impact sur les abeilles puisque des plantes dégagent elles-mêmes leur propre insecticide par modification génétique. Les abeilles n’ont jamais été en contact avec la toxine de cette bactérie du sol employée dans ce procédé. Soit les abeilles ont subi une mutation à la suite de ce contact, soit elles ne reconnaissent pas les plantes génétiquement modifiées comme naturelles et les évitent, soit elles se laissent prendre au piège et se font intoxiquer par elles.


  «῀Ainsi, après avoir butiné des tournesols traités par des pesticides neurotoxiques, les abeilles présentent des comportements anormaux, elles sont prises de convulsions.῀»[220] Des enfants autistes aussi font des crises d’épilepsie. J’ai moi-même été témoin de cet empoisonnement de nos pollinisatrices si précieuses et indispensables à notre survie. J’étais assise dans le side-car d’une moto, celle de mon mari, et nous revenions d’une visite chez des amis en Montérégie. Une abeille tombe sur le siège à côté de moi. Sur le dos, elle tournait sur elle-même῀: ce qui me fait penser maintenant au comportement des enfants autistes lorsque ceux-ci tournent sur eux-mêmes aussi. Elle s’envole en spirale et retombe. Elle se relève et elle s’essuie la tête avec ses pattes vigoureusement, ce qui ressemble à du flapping, comportement observé chez les enfants autistes. Elle tente de s’envoler de nouveau, mais elle ne réussit qu’à tourner sur elle-même en n’y parvenant que sur quelques centimètres de distance, et ce, toujours en spirale, ce qui me fait penser à la difficulté des enfants à marcher. Elle se pose sur le bord et se frotte de nouveau la tête. Puis, elle tombe dans le fond du side-car sur le dos, les pattes en l’air, l’abdomen recourbé. J’ai regardé autour de nous et tout ce que je voyais c’était des champs de maïs transgéniques à profusion. Adieu, ma petite abeille῀! Malgré son agonie, je n’ai pas pu lui donner le coup de grâce. Le lendemain, je l’ai retrouvée morte là au même endroit où je l’ai vue la veille. Au Québec, c’est le maïs qui reçoit le plus de pesticides dont la plupart est destinée à l’alimentation des animaux de boucherie.


  Pauvres bêtes῀!


  «῀Nourri au maïs traité chimiquement, le bœuf est en tête pour sa plus grande concentration de résidus de pesticides, comparé à n’importe quel autre aliment vendu aux États-Unis. C’est aussi la viande la plus consommée par les Nord-Américains.῀»[221] Environ 90 % de la production de maïs et d’avoine va au bétail au lieu de contrer la famine dans les pays pauvres. Lorsque les pesticides restent emmagasinés dans les organismes vivants, il s’agit d’une bioaccumulation.


  Lorsque les animaux mangent des plantes qui ont été aspergées avec ces types de produits, leurs organes et tissus en deviennent imprégnés. Lorsque d’autres animaux mangent ces animaux contaminés, les substances toxiques remontent lentement la chaîne alimentaire et c’est au somment de celle-ci que l’on trouve les plus fortes concentrations en pesticides et en herbicides. L’homme n’échappe pas à cette pollution et finit par consommer de la viande, du poisson et de l’eau contenant des polluants.[222]


  L’usage trop abondant des pesticides contamine tout ce qu’il y a le long de la chaîne alimentaire. Des animaux sauvages sont directement tués par les pesticides. Comme nous l’avons vu, ils détruisent aussi les insectes et les parasites bénéfiques qui autrement neutraliseraient les insectes et les parasites nuisibles, mais au lieu de cela, leur destruction permet la prolifération d’insectes destructeurs, ce que les producteurs croient être une résistance au produit.


  Lors de leur détresse et de leur souffrance dans leur passage à l’abattoir, leurs os libéreraient les toxines emmagasinées dans leur chair, ce qui pourrait faire en sorte qu’elle s’oxyde plus rapidement nous obligeant à trouver des moyens de rechange pour la conserver plus longtemps et lui redonner une belle apparence.


  Consommer trop de protéines animales peut causer des problèmes de santé. Des traces de pesticides auraient été retrouvées dans le gras des animaux que nous consommons dont ceux à chair rouge. Parmi les gras animaux se trouvent également le lait et les jaunes d’œufs.


  «῀Les produits laitiers, le poisson et la graisse animale accumulent les organochlorés (BPC) car ceux-ci s’agglutinent de préférence aux graisses῀; hormones, tranquillisants, vaccins, résidus de pollution et pesticides se retrouvent également dans la chair animale.῀»[223]


  L’or blanc


  Les œufs et les produits laitiers pourraient nuire à l’absorption du fer. Le fer est important pour la concentration. Il est essentiel au transport de l’oxygène dans les tissus et les cellules.


  «῀L’American Pediatric Academy a récemment conseillé de s’abstenir de nourrir les nouveau-nés au lait de vache, estimant que cette alimentation provoquait des déficiences en fer.῀»[224] On sait que la déficience en fer peut être causée aussi par l’intolérance au gluten qui abîme les villosités intestinales. Le taux de fer peut s’annuler en présence trop grande de calcium. Donc, le lait de vache abîmerait aussi la muqueuse intestinale῀?῀! Le fer retrouvé dans la viande rouge oxyderait le cholestérol, ce qui en retour pourrait causer des désordres au cerveau.


  «῀L’ostéoporose n’est pas due à un apport insuffisant de calcium dans l’alimentation, mais à divers facteurs qui empêchent son assimilation ou qui facilitent son rejet.῀»[225] L’utilisation excessive de crème solaire pourrait contribuer aussi à l’ostéoporose. Le lait ne contiendrait pas de vitamine D῀; c’est pourquoi elle serait ajoutée. Trop de vitamine D sous cette forme de supplément pourrait être dommageable à long terme pour les intestins. Nous avons besoin de la lumière solaire pour synthétiser la vitamine D, la vraie, qui, à son tour, aide à métaboliser l’absorption du calcium.


  Le lait ne serait pas une aussi bonne source de calcium contrairement à ce qu’on le croirait. On trouve du calcium dans plusieurs légumes. Les animaux ne boivent pas de lait tout au long de leur vie. Pourquoi n’ont-ils pas de problèmes avec leurs os ni avec leurs dents comme nous῀? Parce que leur source en approvisionnement en calcium convient à leur métabolisme, ce qui n’est pas notre cas. Les végétaux contiennent du calcium sous une forme beaucoup plus assimilable par notre corps. Notre grande consommation en produits laitiers fait en sorte que nous donnons moins de place aux fruits et aux légumes dans une alimentation qui serait plus équilibrée.


  Le lait de vache pourrait avoir un lien avec le diabète chez les enfants. De plus en plus de vaches laitières sont porteuses du virus bovin de la leucémie, un virus transmissible aux humains et qui résiste même à la pasteurisation. Est-ce seulement une coïncidence si, de nos jours, le plus haut taux de leucémie se retrouve chez les enfants âgés de 3 à 13 ans, ceux-là mêmes qui consomment le plus de lait et qui mangent de la viande rouge῀?[226]


  Certaines contaminations au plomb dans certains produits laitiers pourraient provenir des récoltes le long des voies routières. Sur la route de l’intoxication alimentaire, nous pouvons rencontrer la viande de bœuf des Américains, le maïs québécois et les pommes de terre des Maritimes. Des pommes de terre en provenance de l’est du pays recevraient jusqu’à 20 applications de pesticides. Malgré toutes les mises en garde, le gouvernement canadien a autorisé cette pratique.


  Un petit verre d’arsenic avec ça῀?


  De plus, les bouteilles de vin contiendraient des métaux lourds dangereux pour la santé. Environ 20 % des pesticides agricoles utilisés en Europe sont destinés aux vignes. Des résidus de pesticides peuvent donc contaminer le vin. Plusieurs pesticides contiennent des métaux lourds. Des semences sont traitées avec un pesticide contenant du mercure. Des métaux lourds dont des composés en arsenic ont été utilisés en tant qu’insecticides. Certains herbicides et insecticides contiendraient de l’arsenic. Plusieurs enfants autistes, dont ceux d’agriculteurs, sont intoxiqués à l’arsenic. Des pesticides inorganiques contiendraient de l’arsenic, des sulfates de cuivre, du plomb et du mercure. On trouve de l’arséniate de plomb dans certains de ces produits ainsi que de l’oxyde d’arséniate. Des traces d’arsenic ont été trouvées sur des insectes de même que dans le sang des oiseaux causant une perte de plumes à ces derniers ainsi que des mortalités. La dangerosité des pesticides à base d’arsenic n’a été découverte qu’après son utilisation, donc après que la mise en marché a été permise.


  Des fongicides contiendraient aussi des métaux lourds comme l’arsenic, de même que des algicides utilisés comme traitement choc pour l’eau des piscines. L’arsenic est pourtant un poison mortel. Malgré cela, on aspergerait nos céréales, fruits et légumes avec ce produit, ainsi que les aliments destinés à nourrir des animaux, ce qui peut en retour contaminer la viande. Même la fumée de cigarette contiendrait du cadmium et de l’arsenic provenant sans doute de ce avec quoi les plants de tabac ont été traités. Des traces de plomb et de cadmium ont été trouvées aux racines et dans les feuilles de certaines plantes, dont des épinards.


  «῀Les sols auxquels sont régulièrement appliquées des déjections de cochons et de volailles peuvent accumuler d’importantes quantités de métaux lourds, capables à leur tour de contaminer les cultures et de constituer une menace pour la santé humaine.῀»[227] Les produits chimiques sont à l’apogée de l’hypersensibilité environnementale. Les toxines cachées provenant de notre style de vie moderne sont des poisons. Nous sommes victimes d’une pollution interne à travers la nourriture, l’eau et l’air. Il y aurait même du plomb et de l’arsenic dans certains engrais. Les engrais permettent aux plantes de ne plus avoir besoin de se nourrir en profondeur.


  «῀Les plantes ainsi traitées ne fixent que 10 % des fertilisants, 90 % se dispersent dans l’environnement.῀»[228] Les nitrates proviendraient des engrais chimiques῀; ils contribuent à la pollution des cours d’eau avec une prolifération des algues diminuant l’apport en oxygène aux autres espèces aquatiques.


  Les métaux lourds, les dioxines, les furannes, le BPC, les pesticides s’accumulent dans l’organisme. Ils peuvent nuire au fœtus et se retrouver dans le lait maternel.


  La monoculture crée des sites idéaux pour les insectes et les herbes nuisibles, créant ainsi une résistance aux pesticides, ce qui obligerait à se servir de produits plus toxiques, davantage polluants et en plus grosses quantités. La rotation des cultures permettrait une utilisation minime de ces produits dangereux.


  «῀La pollution actuelle des nappes souterraines provient de 20 à 30 années d’épandage d’engrais. Même si l’on arrêtait aujourd’hui de fertiliser les sols, il faudrait attendre plusieurs décennies avant de retrouver une situation normale.῀»[229] Le DTT et les organochlorés sont encore retrouvés dans la chair des poissons et dans les sédiments des cours d’eau même si leur utilisation est interdite au Canada depuis 20 ans.


  L’eau est la base du début de la vie sur terre. La polluer détruit la base même de la vie. Une infime partie des pesticides atteint sa cible, le reste se ramasse et s’accumule dans l’environnement.


  L’emploi des pesticides est 30 fois plus important qu’en 1942. Il existe environ 70 000 produits commercialisés sous forme d’herbicides, de fongicides et d’insecticides, ce qui équivaut à 24 millions de tonnes annuelles. Avec la percolation de l’eau, les produits utilisés dans les champs agricoles tels que les engrais, les fertilisants et les pesticides aboutissent dans les cours d’eau. Cela détruit ainsi l’équilibre aquatique et fait apparaître des phénomènes nouveaux, dont les algues bleues.


  C’est l’utilisation excessive d’engrais qui fait pousser plus d’algues dans l’eau, ce qui endommage l’écosystème marin. Le milieu aquatique se dégrade et c’est toute sa flore et toute sa faune qui en souffrent. Les nitrates qui se retrouvent dans l’eau tuent plusieurs espèces aquatiques dont les poissons, qui sont à la base de la chaîne alimentaire. Même le fumier et le lisier de purin se ramassent dans l’eau, de quoi détruire tout le milieu de vie aquatique.


  «῀Au Canada, les activités agricoles sont à l’origine de 80 % de la pollution marine.῀»[230] La présence des mauvaises algues indique une mauvaise qualité de l’eau. Le phosphate causerait la croissance démesurée des plantes aquatiques, ce qui épuise les cours d’eau en oxygène qui autrement serait plus disponible pour les autres espèces. La baisse de l’oxygène dans l’eau est due aussi à une contamination organique provenant de l’agriculture, des égouts urbains ainsi que de l’élevage intensif.


  Les algues bleues seraient formées de microorganismes aquatiques du type bactérien et leur prolifération pourrait provenir d’une résistance bactérienne provoquée par l’utilisation massive d’antibiotiques dans l’élevage. Des gens ont souffert de troubles neuromusculaires après avoir mangé des mollusques qui se sont nourris de ces algues. Des chiens sont devenus paralysés après s’être baignés dans ces eaux. De fortes teneurs en pesticides et en engrais chimiques ont été retrouvées dans des huîtres. «῀Les algues bleues tuent un grand nombre d’espèces animales terrestres qui boivent ces eaux῀; un grand nombre de poissons, beaucoup de végétaux.῀»[231]


  L’agriculture moderne est, avec l’utilisation des crèmes solaires, responsable en partie de la destruction des coraux. Si la crème solaire peut détruire le corail, imaginez le mal qu’elle peut nous faire. Les eaux usées industrielles font leur part dans la pollution aquatique. L’utilisation du chlore diminue également l’apport en oxygène dans l’eau.


  Les contaminants se trouvant dans l’eau comprennent du chlore, des herbicides, des insecticides, des solvants, du plomb et de l’arsenic. Les nitrates, une substance chimique cancérigène que l’on retrouve dans les eaux souterraines par le ruissellement d’engrais, ne sont pas tolérés par les nourrissons et une exposition peut causer le syndrome du bébé bleu – qui est souvent mortel. L’atrazine est un herbicide qui contamine beaucoup de réserves d’eau de par le monde et qui a été lié à des cancers mammaires et utérins chez des rats.[232]


  Les engrais chimiques permettent un grand rendement agricole au détriment des valeurs nutritives naturelles, et sont responsables de la pollution massive de l’eau et du sol. Des milliers de tonnes d’engrais sont utilisés chaque année. Nous ne vivons plus en harmonie avec la nature, les sols épuisés font une nourriture pauvre en nutriments qui affaiblissent l’organisme de plusieurs êtres vivants.


  La terre se meurt


  «῀Un sol dépourvu en microorganismes ne peut remplir son rôle de mère nourricière et devient impropre à la culture.῀»[233] Les bactéries dans le sol aident les racines à absorber les nutriments dont la plante a besoin. Si les microorganismes meurent, il faudra utiliser encore plus d’engrais. La culture intensive induit une pauvreté du sol.


  «῀Pour accroître leurs moissons, les agriculteurs utilisent de plus en plus de fertilisants, de pesticides et d’eau. Les fertilisants chimiques rendent les sols plus compacts et plus vulnérables à la sécheresse et à l’érosion.῀»[234] La mort des terres fait chuter le rendement des cultures à l’hectare, ce qui pourrait conduire éventuellement à une famine mondiale. Les substances chimiques s’accumulent dans le sol et elles ne peuvent pas se dégrader puisque ces produits ont détruit les microorganismes qui avaient cette fonction. La dégradation du sol a pour conséquences l’érosion, le lessivage de la couche de surface riche en minéraux, les glissements de terrain et les eaux boueuses des rivières. Les cours d’eau s’acidifient non seulement à cause des pluies acides, mais aussi à cause de tout ce qui y est déversé.


  Les incinérateurs des ordures ménagères et des déchets industriels déposent de la dioxine dans l’environnement. Des particules nocives voyagent aussi dans l’air et se déposent dans le voisinage et sur les végétaux non ciblés qui sont consommés par des animaux également non ciblés.


  L’acidification du sol augmente la biodisponibilité des métaux lourds qu’il contient. Le pH du sol influence de beaucoup la vie microbienne tout comme le pH de notre corps. En retour, un pH moins alcalin dans notre corps rend les métaux lourds encore plus toxiques. Il en va de même pour le sol.


  La pollution des eaux de piscines


  Bien que le chlore soit utilisé pour désinfecter l’eau contaminée, il contient aussi des propriétés nocives. Il irrite les yeux, la peau et déshydrate les cheveux. Certaines vapeurs de chloroforme, une substance désinfectante sous-jacente sous la forme d’un gaz toxique irritant, s’échapperait de l’eau chlorée des piscines et les baigneurs y sont exposés. Parmi les symptômes retrouvés après une exposition prolongée, il y a perte de mémoire, fatigue, difficultés vocales, maux de tête et de gorge, eczéma, inflammation nasale, ainsi que des problèmes de fécondité et des troubles de sensibilités pulmonaires et cardiaques. Du chloroforme aurait été retrouvé dans le plasma sanguin des baigneurs. Il peut contribuer à des déficiences du foie et des reins, des organes extrêmement importants dans la détoxification.


  «῀Une recherche épidémiologique montre qu’il y a une relation entre l’exposition de la peau aux substances organiques chlorées et le cancer de la peau. Beaucoup de nageurs professionnels souffrent d’asthme.῀»[235]


  Le chlore mélangé à l’aluminium des crèmes solaires ne ferait pas bon ménage avec la peau. Un cancer du foie peut même s’amorcer si de l’eau chlorée est avalée fréquemment. Il en va de même concernant l’eau potable des grandes villes traitée au chlore. À la suite de cette consommation régulière et à long terme, un cancer de la vessie, des anomalies fœtales et des avortements peuvent survenir. Plus il y a de piscines dans une région, plus les gens et, surtout, les enfants souffrent d’asthme. Les bébés qui vont dans les piscines dont l’eau est traitée au chlore souffrent plus que les autres enfants de bronchiolite. L’exposition au chlore a des répercussions à court et à long termes. Les doses de chlore pour piscines qui ne sont pas respectées peuvent même conduire à des décès. Le chlore est un produit corrosif et oxydant. On s’en servirait dans l’alimentation en tant que blanchisseur pour du pain plus blanc que blanc et pour blanchir les petites carottes crues non organiques. Tout comme le fluor, le chlore pourrait causer des problèmes dentaires et faciliter la libération du mercure des amalgames dentaires dans l’organisme des humains.


  S’empoisonner l’existence


  Les BPC, les pesticides, l’arsenic, le mercure, les solvants et le plastique agiraient sur les hormones dont l’œstrogène modifiant les orientations sexuelles. Cela expliquerait pourquoi il y aurait beaucoup plus de mortalité à la naissance chez les bébés garçons et que cela pourrait avoir un impact aussi sur le nombre toujours plus grand d’enfants autistes chez les garçons. Certains animaux seraient venus au monde avec des pénis atrophiés.


  L’arséniate de cuivre et d’autres dérivés du cuivre dans des pesticides et herbicides pourraient très bien expliquer l’empoisonnement sanguin des enfants autistes qui ont un taux anormalement élevé de cuivre dans leur sang par rapport au ratio de zinc. Le cuivre serait toxique pour les enfants autistes s’il y est présent en grande quantité, car leur système n’arrive pas à le métaboliser.


  «῀Une exposition soutenue du fœtus à certains pesticides pourrait augmenter de manière significative les risques d’autisme.῀»[236] Les organochlorés influent sur le fonctionnement des neurotransmetteurs GABA et sur le taux hormonal. Une autre forme d’intoxication peut nous affecter, il s’agit de la pollution génétique. Les semences d’organismes génétiquement modifiés peuvent disperser leurs gènes étrangers et contaminer d’autres espèces. Il serait encore trop tôt pour affirmer qu’il n’existerait aucun danger pour la santé à court, à moyen et à long termes, de même que sur les générations à venir.


  Il aura fallu de nombreuses années pour que la toxicité de certains de ces produits soit reconnue et que ceux-ci soient finalement interdits en 1972. Entre-temps, plus de trois millions de tonnes de ce produit dangereux ont été répandues dans l’environnement. En 1980, l’Organisation mondiale de la santé (OMS) affirmait que, chaque année, les pesticides causaient près de vingt mille morts et près de trois millions d’intoxications diverses. Les BPC se répandent dans l’environnement terrestre et maritime et affectent les défenses immunitaires et les organes de reproduction des organismes vivants.[237]


  Les normes de sécurité sont calculées sur un seul produit à la fois par rapport au poids moyen d’un adulte ne considérant pas l’interaction des produits entre eux ni le poids des bébés. La limite des intoxications alimentaires dites «῀acceptables῀» serait évaluée selon la quantité qui peut être ingérée quotidiennement durant toute son existence sans dommages pour la santé. La dose journalière admissible ne se préoccupe pas des différences individuelles et ne considère pas les difficultés chez certains individus à se désintoxiquer. Des teneurs supérieures à la limite ont été retrouvées sur 10 résidus de pesticides. L’utilisation des pesticides et des fertilisants est exécutée d’une manière très irrationnelle. Leur décomposition par le soleil, l’eau et les microorganismes rend ces produits chimiques encore plus toxiques. Quelle étude a pensé à l’impact des produits en contact avec les différents éléments dans l’environnement et l’interaction de tous ces produits entre eux῀?


  La moitié des fruits, des légumes et des céréales consommés en France contiennent des résidus de pesticides. Plusieurs pesticides sont cancérigènes, affectent les défenses immunitaires ou ralentissent la croissance des enfants. Et le ministère de l’Agriculture homologue sans sourciller de tels produits dangereux pour la santé῀? Les divers ministères de l’Agriculture ont eu pendant longtemps davantage tendance à soutenir l’agriculture intensive et hautement productive qu’à se préoccuper de la santé des consommateurs. Cela est dû en partie à la pression de puissants lobbys agroalimentaires.[238]


  Nous sommes désinformés et manipulés. Il ne faudrait quand même pas mourir dans l’ignorance. Des empoisonnements ont eu lieu en Irak en 1972 par des semences traitées aux pesticides organomercuriels.


  La manière dont les produits dangereux sont entreposés et transportés peut représenter un risque pour l’environnement et la santé, car des accidents, par exemple des fuites, peuvent se produire. Certains produits défendus à un certain endroit ou pays sont tout simplement vendus là où ils sont permis ou là où la surveillance est réduite s’il y en a. Avec toutes les exportations et les importations d’aliments, on ne peut même plus être certain de la quantité de produits qui a été utilisée pour les traiter. La réglementation des autres pays est différente et moins sévère. De plus, malgré les règlements dans notre propre pays, des agriculteurs font venir leurs produits d’ailleurs par Internet ou par d’autres procédés. La réglementation et la surveillance concernant l’utilisation de ces produits toxiques diffèrent d’une région et d’un pays à l’autre. D’autres agriculteurs vont utiliser un produit destiné pour une plante sur une autre plante. Plusieurs ne respectent pas les réglementations.


  Des gens sont malades chaque fois qu’ils mangent des fruits ou des légumes provenant d’autres pays, probablement à cause des substances avec lesquelles ils ont été arrosés. Depuis que nous mangeons bio à la maison, avec des fruits et des légumes locaux, toute la famille se porte mieux. Cependant, il n’y a rien qui soit complètement biologique parce que les champs voisins contaminent les autres. Tout ce qu’on peut faire, c’est tenter de manger le plus biologiquement possible, par exemple en faisant son propre jardin. Encore une fois, il faut faire attention aux semences qu’on achète et à la terre qu’on fait venir.


  Quelle belle invention῀!


  Quelqu’un m’a dit avec enthousiasme (et conviction profonde) que les pesticides sont l’une des plus belles inventions de l’homme, car en plus d’avoir créé des emplois, cela aurait permis de vaincre la faim dans le monde. Si c’était le cas, on ne verrait plus d’enfants mourir de faim dans les pays sous-développés, alors qu’au Canada il y a encore des enfants qui ne mangent pas à leur faim et qui vont à l’école sans même avoir déjeuné le matin. Les pesticides n’ont pas aidé à enrayer la pauvreté῀; au contraire, ils ont contribué à augmenter la richesse des pays les plus riches. Cette belle grande invention détruit la vie de plusieurs organismes et même la nôtre, parce que des gens qui ne pensent qu’à eux-mêmes veulent du steak dans leur assiette tous les jours, et veulent leur portefeuille et leur compte de banque bien remplis même si des êtres humains autour en souffrent. C’est le «῀je, me et moi῀» qui compte῀! L’automobile aussi est une belle invention, et pourtant, elle crée beaucoup de pollution et donc des problèmes de santé. La neurotoxicité du DEET ne s’étend pas juste aux insectes comme les moustiques et les mouches.


  «῀Un produit présent dans de nombreuses crèmes antimoustiques, le DEET, a un effet inattendu et dangereux sur les cellules nerveuses des mammifères.῀»[239] Le DEET a déjà tué des poissons vivants dans les cours d’eau des baigneurs. C’est un mythe de croire que les produits appliqués sur la peau ne sont pas absorbés par celle-ci et que leur substance toxique ne peut pas rejoindre les organes internes. La peau des enfants absorbe plus facilement les produits chimiques de l’environnement.


  Presque tous les produits chimiques qui sont placés sur la peau, en particulier sous forme liquide, sont finalement absorbés et pénètrent dans le sang. DEET (contenu dans les répulsifs à moustiques et à mouches) est connu pour causer des dommages neurologiques. Le Duke University Medical Center a conclu par des études chez le rat de laboratoire que l’utilisation à long terme de DEET tue les neurones du cerveau.[240]


  Il ne faut pas utiliser du DEET avec un écran solaire, car ça diminue son efficacité et nous oblige à en appliquer plus, ce qui augmente le taux de toxicité.


  Des études ont montré que le DEET provoque la mort des cellules du cerveau et des changements de comportement chez le rat après une utilisation fréquente et prolongée. Cette exposition provoque la mort des neurones dans les régions du cerveau qui contrôlent les mouvements musculaires, l’apprentissage, la mémoire et la concentration. Toutefois, une utilisation fréquente et à long terme du DEET, en particulier en combinaison avec d’autres produits chimiques ou des médicaments, pourrait entraîner des déficits au cerveau chez des populations vulnérables, en particulier les enfants.[241]


  Une intoxication au DEET se manifeste par des mouvements involontaires, des convulsions, des troubles de la marche et une perte de contrôle musculaire, des vertiges, une modification du rythme cardiaque, une irritation de la peau, une altération de l’état mental, des hallucinations, de l’agitation, de l’irritabilité, de l’agressivité, une augmentation des bavures, des malformations, des vomissements, des maux d’estomac, des nausées, une irritation des yeux, un manque de coordination et de motricité fine. Du DEET se retrouve dans le sang deux heures après l’exposition sur la peau. D’ailleurs, il n’est pas juste toxique pour le système nerveux de l’homme.


  «῀Dans des études avec des animaux, le DEET a été relié à de nombreux effets néfastes sur la santé tels que les dommages à l’ADN, une fausse couche, des anomalies congénitales, des problèmes avec le sperme et les testicules ainsi que des dommages au cerveau.῀»[242]


  Le DEET peut mener au coma et à la mort. Depuis 1960, une dizaine de décès ont été attribués à l’exposition au DEET.


  À ce sujet, mon fils ne tolère pas les crèmes solaires ni les répulsifs à moustiques. La dernière fois qu’on s’en est servi, le lendemain, des symptômes autistiques sont réapparus. Nous utilisons de la citronnelle et une crème solaire biologique et naturelle. Il en a été de même concernant le chlore des piscines. Aujourd’hui, la nôtre fonctionne au sel.


  Chapitre 12


  Le poids des métaux lourds sur notre santé


  Dès sa naissance, le système immunitaire commence à produire des anticorps pour se défendre contre des envahisseurs. Le lait maternel lui fournit une bonne partie d’anticorps, mais ce n’est pas tout῀: les métaux lourds peuvent être aussi transmis de la mère au bébé par le placenta, le lait maternel et même le lait maternisé.


  Tout au long de sa vie, le corps ne cesse de combattre des substances qui sont nuisibles à son bon fonctionnement et qui peuvent être néfastes aussi pour son développement normal. Les petites doses s’additionnent et s’accumulent. Les mécanismes de défense seraient surchargés de travail, ils n’arriveraient pas à fabriquer tout le matériel dont l’organisme a besoin. Les degrés de toxicité d’un enfant sont sept fois supérieurs à ceux d’un adulte. L’organisme des plus petits en croissance et en formation est plus à risque d’être intoxiqué par des métaux lourds. Ils ont plus de difficulté à éliminer les toxines environnementales. Personne ne mesure la quantité déjà établie de métaux lourds à l’intérieur du corps d’un enfant avant de lui en faire prendre d’autres. Injecter un vaccin qui contient des métaux lourds dès les premières minutes de sa naissance est néfaste. Le système nerveux des enfants est en cours de développement. Il est donc plus vulnérable à l’exposition aux polluants comme les métaux lourds, et le cerveau est la partie du corps la plus vulnérable à l’intoxication aux métaux lourds. Le cerveau des enfants autistes contiendrait plus de métaux lourds que celui des autres enfants.


  Chez l’autiste, la capacité naturelle de désintoxication de l’organisme face aux métaux lourds serait réduite et il pourrait y avoir une relation causale (directe ou indirecte) entre l’exposition du cerveau aux métaux lourds et certains symptômes de l’autisme. La toxicité des métaux pour le cerveau pourrait expliquer, en partie du moins, la réponse cérébrale diminuée.[243]


  De plus en plus d’écoliers au primaire sont non verbaux et les métaux lourds interfèrent dans le développement du langage. Ils diminuent le quotient intellectuel. L’accumulation dans les tissus à la suite de faibles expositions devient une toxicité chronique. Même rejetés en petites quantités, les métaux lourds sont des micropollutants dont leur toxicité s’agrandit par bioaccumulation. Les causes environnementales expliqueraient le taux élevé d’enfants autistes dans les pays les plus industrialisés. Les symptômes d’une intoxication aux métaux lourds ressemblent étrangement à ceux de l’autisme, ce que vous pourrez constater un peu plus loin par vous-même.


  Les capacités des enfants sont affectées par les aliments en premier lieu qui, même une fois lavés, contiennent encore ces fameux résidus de pesticides. Des traces d’insecticides organophosphorés ont été retrouvées dans des analyses de prises de sang chez des enfants.


  Au Canada, la source en arsenic proviendrait de l’alimentation. L’arsenic, sous sa forme inorganique, entrerait dans la composition de certains pesticides destinés à des activités agricoles comme celles de la pomme de terre et du coton, ainsi que les vergers, de même que dans l’entreposage de nos aliments. «῀L’arséniate de plomb, doublement toxique, est d’un emploi courant pour combattre le doryphore de la pomme de terre.῀»[244]


  Les intoxications les plus sévères à l’arsenic seraient celles qui auraient eu lieu accidentellement lorsque des personnes seraient entrées en contact avec des pesticides (insecticides, herbicides, fongicides) qui contenaient de l’arséniate. Une étude aurait été abandonnée en 2008 à cause des risques sur la santé des cobayes humains volontaires.


  En utilisant sur une longue période des composés chimiques pour protéger les plants, l’industrie agroalimentaire a mené à l’augmentation des taux de plomb, de cadmium, de mercure et de cuivre dans nos sols anciennement cultivables, contaminant ainsi nos aliments de même que l’eau. De plus, tous les outils de construction contenant des traces de dissolvants, peintures, colles, décapants qui ont été lavés après usage transportent avec eux des métaux lourds dans les cours d’eau détruisant ainsi la flore et la faune. La plupart de ces produits ne sont pas biodégradables. Même les fonctions immunitaires des poissons seraient affaiblies ou perturbées puisque des pêcheurs auraient pêché des poissons atteints du cancer et d’autres avec un développement réduit du cerveau. Après avoir envahi l’eau, le sol et l’air, les métaux lourds s’accumulent dans tous les organismes des êtres vivants d’une manière extrêmement dangereuse. Ils menacent la survie de plusieurs espèces animales et végétales tout en déséquilibrant plusieurs écosystèmes dans la nature. La contamination du sol peut provoquer des effets néfastes sur l’équilibre des écosystèmes et sur la chaîne alimentaire. Les métaux lourds ne se dégradent pas et s’accumulent dans la chaîne alimentaire.


  La capacité de reproduction de l’homme et de la femme dépend d’un équilibre complexe existant entre différentes fonctions métaboliques. Des facteurs extérieurs tels que le stress, la pollution accrue de l’environnement (pesticides, solvants, métaux lourds, hormones, etc.) et des modifications du mode de vie (alimentaire, alcool, tabagisme, etc.) semblent exercer une influence plus négative sur la fertilité que ce que l’on admettrait communément. Les métaux toxiques (notamment les métaux lourds) sont susceptibles d’altérer fondamentalement le métabolisme hormonal ainsi que la fertilité.[245]


  Il y aurait, au courant des dernières années, une baisse d’écoliers au primaire, au point que des enseignants permanents se font déplacer vers d’autres secteurs d’enseignement. «῀Actuellement, on estime que dans les pays industrialisés, un homme produit deux fois moins de spermatozoïdes que son grand-père n’en produisait au même âge.῀»[246]


  Tout ce qui est composé de plastique contiendrait également des métaux lourds ou en a déjà contenu très récemment. Les caisses et les palettes en plastique en renfermeraient avec des niveaux élevés qui dépasseraient les limites permises. Les phtalates, un produit chimique qui composerait certains objets en plastique, serait tout aussi toxique que le bisphénol A. La plupart de ces produits pourraient causer des lésions aux organes dont le cerveau. L’accumulation des métaux lourds provoque la démence et la dépression, de même que des troubles du sommeil et la perte des facultés cognitives. On sait que l’intoxication aux métaux lourds peut occasionner des inflammations, puis des maladies chroniques (syndrome de fatigue chronique, fibromyalgie, autisme, hyperactivité) et même mener à des maladies neurodégénératives (sclérose en plaques, maladies d’Alzheimer et de Parkinson).῀»[247]


  L’hyperactivité est associée aux peptides du gluten et de la caséine dont leurs enzymes de digestion ont été détruits par les métaux lourds. Les troubles de personnalité limite et les troubles obsessionnels compulsifs (TOC) qui sont traités et considérés comme des maladies psychiatriques ne pourraient être en fait qu’un empoisonnement aux opiacés en raison de l’intoxication aux métaux lourds. Ils seraient aussi responsables des troubles de comportement à cause de cet empoisonnement aux peptides opiacés qui agissent comme de la morphine sur les neurotransmetteurs. Le gluten et la caséine empêchent la maturation du cerveau. Les substances opioïdes saturent le cerveau et inhibent les liens sociaux comme le repli sur soi, l’indifférence et l’absence du langage. Ils seraient la cause de la violence chez les jeunes et dans la société en général. Ils sont également dévastateurs pour le fonctionnement de la thyroïde.


  «῀Des traces de pesticides affectent la production hormonale de la thyroïde, entraînant une hypersensibilité aux produits chimiques et pouvant causer une augmentation de l’irritabilité et de l’agressivité.῀»[248] Les maladies dites modernes suivantes sont en effet créées par l’homme῀: trouble de comportement, hyperactivité, dépression, dyslexie, échecs scolaires, déficit d’attention et difficultés à se concentrer. Le toxic immune syndrome deviendrait la maladie de l’ère industrielle. Il cause plusieurs problèmes de santé graves. Les poisons environnementaux agissent comme de petites bombes à retardement.


  Les métaux lourds perturbent le fonctionnement de nos organes vitaux. Parmi les catalyseurs d’oxydation se trouvent le manque d’oxygène, la surconsommation de malbouffe, les solvants, les métaux lourds, les colles, les pesticides et les herbicides, car ils rendent notre corps acide. Si le pH de notre corps est trop acide, les métaux lourds y seront plus difficilement délogés. Donc, un terrain acide compromet la désintoxication, c’est pourquoi il faut privilégier les aliments alcalins dont les produits laitiers et le gluten ne font pas partie. Consommer trop de ces aliments empêche notre corps de se nettoyer convenablement. D’un côté, les métaux lourds détruisent les enzymes de digestion de ces deux protéines qu’on n’arrive plus à absorber et à métaboliser, de l’autre, en manger empêche les métaux lourds de sortir. C’est un autre cercle vicieux aux avantages des polluants.


  Les minéraux essentiels sont les antagonistes des métaux lourds, mais ces derniers, en causant des troubles digestifs, empêchent l’absorption des minéraux, alors ceux-ci deviennent inactifs et ne peuvent donc pas combattre l’intoxication. Ainsi, les métaux lourds dégagent et prennent la place des minéraux essentiels qui, eux, à leur tour, ne peuvent pas remplir leur fonction qui consiste à les combattre. Par exemple, du plomb et du cadmium peuvent prendre la place du calcium et bouleverser ainsi les réactions biochimiques du corps et le système enzymatique.


  Un faible taux en sélénium, un minéral essentiel pour la désintoxication, résulterait d’une mauvaise alimentation ou d’une difficulté dans l’absorption des éléments nutritifs, de contacts avec des métaux lourds toxiques῀: des solvants chimiques, des herbicides et des pesticides. Le sélénium, en plus d’être absolument indispensable au maintien de certaines enzymes reliées à la digestion, a aussi la fonction d’un antioxydant. Ce minéral essentiel peut aussi activer, fixer et faciliter l’extraction des métaux lourds. Le déficit en sélénium serait responsable d’une faible réaction immunitaire. Voici un autre exemple qui démontre que les métaux lourds entravent le fonctionnement du système immunitaire. Le manque de sélénium augmenterait la réponse inflammatoire, ce qui peut entraîner des réactions allergiques à certains aliments ou certaines substances. Tout cela peut conduire à une dégénérescence et à un retard de croissance ou à un trouble envahissant du développement.


  Un niveau trop bas en potassium indiquerait aussi une faiblesse dans les fonctions enzymatiques ainsi qu’un déséquilibre nutritionnel. C’est un désordre gastro-intestinal provoqué également par l’intoxication aux métaux lourds qui pourrait entraîner ce déficit en potassium. Les diarrhées élimineraient donc une bonne quantité des éléments essentiels. La réaction de certaines enzymes dépendrait du taux de minéraux dont certains agiraient en tant que catalyseur. La concentration basse en manganèse proviendrait, comme les autres minéraux essentiels, d’une mauvaise absorption alimentaire et d’un mauvais fonctionnement du système digestif. Il en va de même concernant le niveau bas en bore chez plusieurs enfants autistes. La mauvaise absorption engendre un déficit nutritif activé par le manque d’enzymes. Ce déficit engendre une diminution de l’endurance physique ainsi que de la fatigue. Un risque d’infertilité et une perte de poids à la naissance ont été remarqués dans certains cas. Il y a de plus en plus de couples infertiles et l’âge avancé n’en est pas toujours la cause.


  Les métaux lourds peuvent s’infiltrer dans les spermes et causer une mutation de l’ADN à la progéniture. «῀Ce sont les polluants, les métaux lourds et autres toxines qui, lorsqu’ils ont pénétré l’organisme, vont à l’intérieur des cellules au contact de l’ADN qu’ils font muter.῀»[249] La pollution industrielle, dont celle aux métaux toxiques, peut provoquer des mutations génétiques et apporter ainsi des modifications au fonctionnement du système immunitaire. Les métaux lourds peuvent causer des lésions osseuses, des troubles neurologiques, des mutations génétiques et des cancers. Ils détruisent la biologie des cellules vivantes et perturbent l’équilibre biochimique.


  Le mercure (ou d’autres métaux) pourrait inhiber les fonctions antioxydantes et détoxicantes du glutathion. Des souris de laboratoire sensibles aux maladies auto-immunes, exposées à des injections répétées de thimérosal, présentent des détériorations neurologiques et comportementales ainsi qu’un stress oxydatif augmenté, corrélativement à une chute du taux intracellulaire de glutathion.[250]


  Les métaux lourds empêchent la production d’énergie dans les cellules en bloquant la réparation enzymatique de l’ADN. Cela peut conduire à la maladie mitochondriale. Ils peuvent pénétrer dans l’organisme de diverses manières telles que par la respiration, l’alimentation et l’absorption à travers les pores de la peau. Si l’organisme n’arrive pas à s’en débarrasser convenablement, une accumulation se produit dans les tissus. Ce qui fait le poison, ce n’est pas juste la quantité, mais le moment où se produisent l’empoisonnement et l’augmentation de la toxicité avec le contact des autres produits.


  Le mercure, l’arsenic, le plomb et le cadmium sont reconnus comme les métaux lourds les plus toxiques. Ils peuvent provoquer des désordres pathologiques, physiologiques, ainsi que des troubles du métabolisme pouvant inhiber le fonctionnement du système immunitaire῀; cette défectuosité est à la base des troubles autistiques. Les métaux lourds joueraient un grand rôle dans le déclenchement de l’autisme. Il existerait un lien étroit entre un empoisonnement aux métaux lourds et divers troubles immunitaires, neurologiques et intestinaux. Les intoxications au mercure, au cadmium, au plomb, à l’arsenic, à l’étain et à l’aluminium seraient celles qui y contribuent le plus. La plupart des enfants autistiques sont intoxiqués à un ou à plusieurs de ces métaux toxiques, mais à des degrés divers῀; les plus courantes sont celles au mercure, au plomb, à l’arsenic et au cadmium.


  Les toxines qui peuvent causer des troubles neurologiques passeraient à travers le foie qui est responsable de les filtrer s’il fonctionne bien, et sont ensuite évacuées par les intestins si ceux-ci sont également en bonne santé, ce qui est rarement le cas chez les enfants autistes. Elles adhèrent à la membrane intestinale et peuvent la traverser. Après avoir voyagé dans le corps, certaines molécules retournent ensuite aux intestins qu’elles abîment davantage. Elles ébranleraient de nouveau le système immunitaire pour ensuite retraverser la membrane et voyager encore dans le sang en créant d’autres dommages. Un autre cercle infernal s’installe et perdure ainsi. Les toxines circulent dans le sang et provoquent des désordres divers dont un dysfonctionnement cérébral. Les métaux lourds qui circulent dans le sang peuvent détériorer les organes et peuvent même être la cause de développement cancérigène. Si c’est le cas, les vaccins pourraient donc être l’une des causes pour lesquelles le taux de cancer est à la hausse. L’autisme est une maladie auto-immune tout comme le cancer῀: dans les deux cas, il s’agit d’un désordre immunitaire. Par exemple, la sorte d’anticorps qui devrait avoir le taux le plus élevé est celle qui en a le moins, et vice versa. Cela expliquerait aussi les réactions adverses à des vaccins.


  Un retard du développement général et des défaillances verbales sont les premiers signes d’une intoxication aux métaux lourds observée chez un enfant ayant un penchant vers l’autisme῀; cela expliquerait aussi la régression sur le plan du langage à la suite d’un ou de plusieurs vaccins. Il y a de plus en plus d’enfants qui sont dysphasiques ou qui ont un retard du langage avec des difficultés d’élocution, ou encore qui ont perdu complètement les mots de vocabulaire déjà acquis. L’intoxication au mercure cause des difficultés de prononciation. Parmi les autres signes d’intoxication chez le reste de la population, on trouve῀: la fatigue chronique, le sentiment de ne pas être bien dans sa peau, la dépression, les maladies chroniques en expansion telles que le cancer et le diabète, ainsi que l’irritabilité, l’agressivité et l’automutilation.


  Tout le monde est intoxiqué avec un ou plusieurs métaux sans même le savoir et à des degrés différents, surtout si l’on ressent l’une de ces maladies ou l’un de ces symptômes associés῀: dépression, diabète, allergies, douleurs musculaires, migraines, insomnie, fatigue, sinusites fréquentes, mycose, vertige, brûlures, aphtes, goût métallique dans la bouche, contraction des muscles incluant ou non des mouvements involontaires, fourmillements dans les jambes, troubles digestifs, problèmes nerveux, difficultés à se concentrer.


  Si la dépression et l’automutilation sont causées par le mercure et pas d’autres métaux lourds, alors les vaccins et certains médicaments pourraient bien être aussi responsables de l’augmentation du taux de suicide. Ce fléau est de plus en plus courant dans l’histoire moderne et qui touche de plus en plus de jeunes, de même que des travailleurs qui sont souvent en contact avec ces produits toxiques. Les vaccins et les médicaments seraient devenus un mal de société, alors qu’ils ont été conçus pour combattre le mal.


  L’arsenic


  L’arsenic serait un poison violent et toxique. C’est un métal lourd dangereux même à faibles doses. Si le sujet y est exposé à plusieurs occasions, même s’il est pris en petites quantités sur une certaine période, les effets peuvent être catastrophiques. Napoléon Bonaparte aurait été empoisonné à l’arsenic.


  L’arsenic, après avoir voyagé dans le sang, serait normalement éliminé par l’urine et par la sueur. Des bains très chauds ou des saunas peuvent aider à la détoxication. La capacité de désintoxication diffère d’une personne à l’autre, surtout si l’accumulation de toxines a causé des anomalies aux mécanismes de défense devenus incapables de nettoyer l’organisme convenablement. Les métaux lourds s’attaquent au système qui a la fonction de les éliminer. L’arsenic pourrait s’accumuler dans le système digestif et causer ainsi des diarrhées. Normalement, de petites quantités peuvent être excrétées par les voies liquides du corps. Une intoxication à long terme, comme l’indique l’analyse des cheveux, affecterait le système nerveux. De plus, il détruirait aussi les minéraux essentiels qui nourrissent les enzymes de digestion. Donc, il pourrait être un déclencheur des allergies alimentaires dont celles reliées aux peptides qui conduisent à des symptômes autistiques. L’arsenic serait le rival du sélénium, un minéral important pour maintenir le système immunitaire en bonne santé. Il faut augmenter les minéraux essentiels du corps afin de mieux combattre les métaux lourds.


  Le système nerveux est le plus vulnérable à la toxicité de produits dangereux comme les métaux lourds qui ont un impact sur la démence, l’humeur, la perte des facultés cognitives, les pertes de mémoire et les troubles du sommeil. L’arsenic ne cause pas juste des dommages au système nerveux, mais aussi au foie, aux poumons et aux intestins. Il peut causer des douleurs abdominales, des ongles fragiles, des troubles gastriques et digestifs, des convulsions, de la somnolence, la perte de cheveux, des maux de tête, le cancer du foie et des poumons, des douleurs musculaires, des spasmes, de l’irritabilité, de la fatigue extrême, des maladies respiratoires et des difficultés de déglutition.


  D’après certains chercheurs, un très faible niveau aurait des effets bénéfiques dans l’organisme, mais on ignore à quelle dose et à quel niveau puisque les résultats découlaient d’expériences faites sur des rats comme si notre système ressemblait à celui des rongeurs. Et pourtant, ce qui est controversé dans cette étude, c’est que les raticides, c’est-à-dire les poisons à rats, contiennent de l’arsenic. Un pourcentage élevé dans l’eau et la nourriture pourrait aussi s’avérer mortel.


  L’arsenic peut causer des dommages et entraîner des complications dans différents systèmes῀: digestif, intestinal, enzymatique, nerveux, circulatoire, ainsi qu’un mauvais fonctionnement immunitaire. Parmi les conséquences d’une telle intoxication, on trouverait les possibilités de développer un cancer, des dommages au cerveau et aux intestins dont une gastro-intestinale aiguë pouvant causer de très sérieux troubles abdominaux, des diarrhées, des nausées et des vomissements, ainsi que des problèmes aux organes dont une anomalie au foie par une altération des fonctions enzymatiques, sans oublier une destruction des vaisseaux sanguins responsables de l’immunité et du transport de l’oxygène à cause d’une décélération des activités des globules rouges et blancs. L’intoxication à l’arsenic pourrait conduire à une altération chromosomique changeant ainsi le matériel génétique conduisant à une incapacité à se reproduire ou à une incompatibilité reproductive. Cette mutation déclenche des désordres dans plusieurs systèmes de l’organisme.


  Une exposition à court, à moyen et à long termes à ce métal lourd toxique pourrait causer des engourdissements à l’extrémité des membres, des rougeurs et des éruptions cutanées, des picotements, des pertes de réactions motrices, une détérioration des réponses sensorielles, de mauvaises formations fœtales, des troubles neurologiques, une faiblesse musculaire et une diminution de la vitesse sensorielle. N’y reconnaissez-vous pas des symptômes reliés à l’autisme῀? Plusieurs enfants autistes intoxiqués à l’arsenic ont des troubles digestifs et cardiaques. La diminution des globules rouges et blancs conduit les cellules à un manque en oxygène et en nutriments. L’arsenic cause donc des dommages aux vaisseaux sanguins. Il irrite les poumons les rendant plus vulnérables aux infections et serait responsable en partie du cancer de la peau.


  Des travailleurs dans les plantations de fruits auraient souffert de lésions cérébrales après avoir utilisé des insecticides à l’arséniate. Il cause des inflammations du tube digestif, une soif excessive et une insuffisance rénale. L’arsenic cause aussi des dérèglements de la glande thyroïde. En général, les métaux lourds sont des perturbateurs endocriniens qui agissent sur l’équilibre hormonal des espèces vivantes ainsi que sur la croissance et le développement, le comportement, la reproduction et l’énergie cellulaire. Il provoque des effets irréversibles sur les fœtus et les enfants. Cette intoxication peut être à la base de la puberté précoce, du cancer des testicules, du sein et de la prostate. Certains métaux lourds irritent les hormones naturelles et bloquent la communication entre les cellules.


  «῀Les effets des perturbateurs endocriniens peuvent induire des problèmes de santé majeurs comme l’infertilité, un développement anormal du fœtus, la puberté précoce, des cancers, le diabète, l’obésité, des troubles neurologiques, des troubles d’apprentissage et bien d’autres.῀»[251]


  Les médicaments et les polluants bloquent l’activité des hormones et les fonctions des organes. L’infertilité est un moyen que la nature a instauré pour protéger les progénitures pour empêcher que l’on mette au monde des enfants intoxiqués, malades ou handicapés. Lorsque la dose toxique de l’arsenic est atteinte, on en retrouve dans le cerveau causant bien sûr des troubles neurologiques et des troubles nerveux sensitifs et moteurs. Ce poison se localise surtout dans le foie et les reins et bloque leurs fonctions. Il irrite le tube digestif, perturbe la nutrition dans les cellules et les tissus, bloque les enzymes, donne des troubles gastro-intestinaux, des faiblesses musculaires, des picotements aux extrémités, des ongles cassants, une salivation abondante, des troubles moteurs et de la marche, et provoque des arythmies cardiaques. L’arsenic augmente le risque de cancer et de diabète de type 2.


  Des mutations génétiques ont été observées chez des nourrissons dont les mères avaient consommé de l’eau contaminée par l’arsenic en Thaïlande. Jusqu’à maintenant, personne ne soupçonnait que des anomalies génétiques pourraient affecter la descendance des victimes.


  Il a aussi été la cause de tumeurs au cerveau et de lésions cutanées. Nous ne pouvons pas éviter les expositions à l’arsenic puisque nous en retrouvons partout dans l’environnement.


  Les aliments représentent la voie d’exposition la plus importante et la plus courante à l’arsenic organique, particulièrement les crustacés, les viandes, la volaille, les céréales et les produits laitiers. Par le passé, des produits ménagers comme les peintures, les colorants, les raticides et les médicaments contre l’asthme et le psoriasis renfermaient de l’arsenic inorganique. Ces produits ne sont plus couramment utilisés.[252]


  On trouve de l’arsenic dans des agents de conservation du bois, herbicides, verres, pesticides, métal, viande et fruits de mer, fongicides, défoliants, dessiccateurs, engrais, médicaments, eau, fumée de cigarette, industries chimiques. L’air, l’eau, le sol, le bois traité et certains appareils électroniques en contiendraient῀; de même que la vitre, le verre et le cristal, ces derniers pouvant contenir d’autres métaux comme le plomb et le cadmium. Le chlore, largement utilisé depuis plusieurs années, est maintenant considéré comme pouvant être toxique, ce qui a fait apparaître les filtres au sel sur le marché, moins dommageables sur notre santé.


  «῀Les aliments d’origine animale, en particulier les fruits de mer, fournissent la plus grande proportion d’arsenic de l’alimentation. Les céréales et les féculents tels que le riz et la pomme de terre contiennent des quantités appréciables d’arsenic.῀»[253] Des cultures seraient arrosées par de l’eau qui en contiendrait et qui finit par se ramasser dans les nappes phréatiques qui alimentent nos puits. Des dépôts d’arsenic qu’on retrouverait également dans le sol proviendraient d’engrais chimiques, de défoliants et de dessiccateurs. Des particules présentes sur les feuilles et sur d’autres plantes pourraient être ingérées par des animaux dont la chair aboutit dans nos assiettes. Il paraît que ces produits ont été beaucoup utilisés dans le passé et que leur utilisation serait aujourd’hui interdite ou tolérée seulement dans certaines régions et pour certaines cultures, dont celles destinées à l’alimentation des animaux, jusqu’à la liquidation des stocks anciens. Mais il n’en demeure pas moins que même si on s’en servirait de moins en moins, comme certains le prétendent, le sol demeure contaminé parce que l’arsenic ne se dégrade pas et s’accumule. En 2002, l’acide arsénique aurait été encore autorisé et utilisé comme herbicide, insecticide et rodenticide aux États-Unis dont bien des produits alimentaires consommés ici en proviennent. Même des fourmicides en contiennent. Dans les endroits où les sols sont sablonneux, l’eau traverserait plus rapidement les couches de sol empêchant ainsi les microorganismes de décomposer adéquatement ces particules toxiques, ce qui risquerait de polluer les cours d’eau et les nappes d’eaux souterraines.


  «῀Les apports industriels et agricoles peuvent multiplier de 10 à 20 fois la quantité d’arsenic naturellement contenue dans les sols.῀»[254] De plus, encore aujourd’hui, des traitements pour gazon, terrains de golf, cours d’école, terrains sportifs contiendraient un dérivé d’arsenic. De l’arséniate de calcium aurait aussi été utilisé en agriculture. Des chevaux ont déjà été contaminés avec l’arsenic des herbicides utilisés sur le foin. De nombreux sols agricoles auraient été contaminés par l’arsenic qui a été utilisé en tant qu’herbicide et insecticide. Il n’est pas biodégradable. De l’arséniate de cuivre aurait déjà été utilisé dans les colorants à bonbons, de même que les bonbons colorés enveloppés dans du papier teinté. Du vin, des bières et des salades peuvent en contenir. Il y en aurait dans le papier peint aussi. Des radis et des betteraves en contiendraient. Le noircissement des racines et des feuilles des plantes est un signe de contamination du sol. L’arsenic aurait été utilisé sur des pommes.


  «῀L’arsenic est toujours ajouté à la nourriture animale, en particulier aux États-Unis, en tant que méthode de prévention de la maladie et de stimulation de la croissance.῀»[255] Pas étonnant qu’on trouve le plus haut taux d’enfants autistes aux États-Unis.


  L’arséniate de cuivre est cette teinture verte sur le bois traité. Bien qu’un poteau électrique teinté vert soit planté à quelques mètres de notre puits artésien, des analyses poussées de notre eau a révélé des taux de métaux lourds en bas de la norme. Mais qui établit cette normalité῀? Cette contamination à l’arsenic provient de quelque part. Qu’en est-il des structures de bois des terrains de jeux pour enfants῀? Il paraît que le bois n’est plus traité de nos jours à l’arsenic, mais cela leur a pris plusieurs années avant de se rendre compte de sa dangerosité, et aucune étude n’aurait été faite avant la mise en marché de ce procédé pour en connaître sa toxicité.


  D’autres recherches auprès d’instances gouvernementales m’ont fait constater que les uns démentent ce que les autres révèlent. C’est comme si on essayait de nous cacher quelque chose. Un jour, je reçois un communiqué m’informant de la présence possible et potentielle d’arsenic dans les champs de pommes de terre en provenance surtout des provinces maritimes, parce que c’est une région où l’on trouverait le plus haut taux d’arsenic présent dans les couches sédimentaires profondes. Dans cette région, on aurait constaté la présence de ce produit toxique dans le sol et l’eau. Un représentant du ministère de l’Agriculture m’a pourtant répondu que les pesticides à base d’arsenic ne sont plus permis depuis longtemps au pays. Et pourtant, un membre de ma famille par alliance est professeur en agriculture dans les Maritimes, justement, et il nous a affirmé le contraire. Il nous a révélé que ce ne sont pas juste les pesticides utilisés dans les Maritimes qui seraient à base d’arséniate, mais aussi ceux utilisés au Québec et dans les autres provinces canadiennes. «῀L’arsenic a été retiré des pesticides à usage domestique, mais l’utilisation commerciale de l’arsenic importé reste élevée.῀»[256]


  Si la pomme de terre pousse dans un sol contaminé à l’arsenic et si elle reçoit en plus des pesticides à l’arsenic et de l’eau contaminée avec ce métal toxique, c’est une raison de plus pour acheter des aliments bios et locaux. De plus, certaines pommes de terre seraient recouvertes d’un autre produit chimique pour les empêcher de germer.


  Si l’on retrouve des métaux lourds dans les poisons destinés à se débarrasser de certains animaux nuisibles dont les raticides, le fait d’en retrouver dans des engrais, fertilisants et pesticides qui touchent à nos aliments pourraient en principe nous empoisonner également puisqu’on nous a souvent comparés à ces bestioles dans des tests de laboratoire. Les produits d’hygiène corporels contiendraient presque tous des métaux lourds afin de les préserver des bactéries et moisissures, et ces produits peuvent être absorbés par la peau, comme des shampooings qui contiendraient de l’arsenic, le plomb du maquillage et un dérivé du mercure dans le mascara. Mais pourquoi ces produits sont-ils toujours sur le marché῀? Des nettoyants domestiques et industriels en contiennent aussi, surtout parmi les désinfectants. Les désinfectants antibactériens pour les mains détruiraient la flore naturelle de nos mains qui combat par elles-mêmes les bactéries qui nous font si peur. De plus, ce produit assèche la peau. Un jour, alors que nous étions en visite chez mes beaux-parents, nos enfants ont pris un bain et leur grand-mère a utilisé ses propres produits. De retour à la maison, notre fils a vu réapparaître des symptômes autistiques.


  L’étain


  L’étain fait partie des métaux lourds toxiques. Il y en a dans des pesticides, mais aussi dans l’industrie du verre, de la céramique, et du plastique. On retrouverait de l’étain dans l’alliage et les soudures au plomb des tuyauteries de cuivre des maisons anciennes et des vieux systèmes d’aqueduc qui approvisionnent en eau les écoles des grands centres urbains. Ces tuyauteries de vieilles maisons seraient constituées d’un alliage composé à la fois de plomb et d’étain, puisque c’est un métal blanc qui se prête facilement au soudage et qui résiste à la corrosion῀; il entre dans la composition de divers alliages comme le cuivre, le plomb, le nickel et le zinc. Il aurait été utilisé aussi dans les mélanges d’argenterie. Le sol et l’air pourraient en contenir ainsi que des produits cosmétiques, des amalgames dentaires, des soudures de certaines cannettes d’aliments et de boissons. «῀Des feuilles métalliques recouvertes d’étain sont utilisées pour la fabrication des boîtes de conserve, récipients pour aérosols et équipements de laiterie.῀»[257]


  On peut le retrouver sous forme de chlorure d’étain. C’est un métal souvent utilisé dans le domaine médical malgré sa toxicité. «῀Il y a anguille sous roche῀!῀» Le fluorure en contiendrait également, ce qui pourrait endommager l’émail des dents. Étonnant que les animaux sauvages n’ont pas de caries. De nouveaux dentifrices sont mis sur le marché sans fluor pour les gens qui veulent vraiment garder leurs dents plus longtemps sans s’intoxiquer et tout en préservant une meilleure santé. Le fluor transformerait le mercure des amalgames en une forme méthylée plus toxique. Le fluor déclencherait la prédisposition génétique aux allergies ou en serait un complice. Ajouté à l’eau, il augmenterait les risques de cancer. «῀L’administration de fluor aux enfants aurait entraîné une baisse des capacités cérébrales, de l’agitation motrice, de l’anémie, des cheveux clairsemés et surtout des troubles considérables des défenses immunitaires avec, pour conséquences, des infections respiratoires répétées et des otites moyennes.῀»[258]


  Le fluor serait aussi utilisé en agriculture dans des herbicides, pesticides, fongicides et insecticides. Ce produit est donc hautement toxique. On l’utiliserait aussi pour tuer les coquerelles et comme poison à rats. Des concentrations élevées en pesticides organochlorées exposent les enfants au TDAH.


  Malgré qu’il risque de contaminer nos aliments, on s’en met dans la bouche à chaque brossage. De plus, le dentifrice contiendrait de l’aluminium car son contenant pourrait contaminer le contenu. Il serait utilisé aussi dans des médicaments pour augmenter leur longévité comme dans des antibiotiques, neuroleptiques, anti-inflammatoires, antihypertenseurs, tranquillisants, en chirurgie et pour la stérilisation d’équipement. On l’utiliserait dans l’alimentation en tant qu’édulcorant et pour la fermentation de la bière.


  «῀Le fluor est un gaz toxique très réactif et très dangereux à manipuler qui, au contact de la peau, provoque des brûlures. Ses extraits sont utilisés pour le nucléaire, la fabrication du téflon et des insecticides.῀»[259]


  Le fluor ajouté à l’eau contiendrait des métaux lourds, surtout celui provenant de Chine et qui est utilisé dans l’approvisionnement en eau municipale aux États-Unis. Où se déversent les eaux fluorées usées῀? Des crèmes solaires contiendraient du fluor pour contrôler son effet graisseux. Le fluor représenterait un danger pour la dégradation non pas seulement dentaire, mais aussi squelettique. Il peut donc être l’une des causes de l’ostéoporose. Il peut causer un retard de croissance, des troubles mentaux et rénaux. Il réduirait les fonctions de la thyroïde. Sa toxicité par voie orale peut avoir des répercussions sur la fertilité. Il pourrait avoir des effets mutagènes et cancérigènes. En général, le fluor causerait des troubles au foie, aux reins, aux testicules, à la glande thyroïde, au squelette et à la dentition. Par le fait même, il détruirait l’émail des dents par son effet corrosif.


  Des phtalates sont contenus dans la vaisselle et des jouets d’enfants. Il est difficile de connaître le contenu toxique des jouets. Les phtalates sont aussi toxiques que le plastique. Des cosmétiques en contiendraient aussi surtout en tant qu’agent de fixation. Ils peuvent causer le cancer des testicules. Ils causeraient des anomalies reproductives masculines par altération du développement des testicules pendant la grossesse.


  «῀Un phtalate largement répandu provoque après trois jours la disparition de 40 % des cellules germinales fœtales.῀»[260]


  Les fabricants ne seraient pas tenus d’indiquer la toxicité de leurs produits sur les étiquettes.


  «῀Un taux anormal de phtalates toxiques pour les cellules reproductives masculines a été décelé dans certaines préparations pour nourrissons.῀»[261]


  L’étain pénétrerait dans l’organisme par les pores de la peau, par l’ingestion d’aliments contaminés et par la respiration de l’air pollué. Une exposition excessive à l’étain provoquerait de l’irritation aux yeux. Notre fils se plaignait régulièrement d’irritation aux yeux en les frottant à deux mains. L’intoxication à l’étain entraîne également des dommages gastro-intestinaux, une faiblesse musculaire ainsi que de l’anémie, ce qui expliquerait la raison pour laquelle son taux de fer était si bas. L’étain serait aussi responsable des inflammations intestinales chroniques causant le syndrome de l’intestin poreux, des nausées, des vomissements, des diarrhées et des colites. Le fluor serait aussi responsable du leaky gut. Une destruction des enzymes qui sont responsables de la dégradation des protéines s’ensuit. Les enzymes seraient inhibées, c’est-à-dire que leur capacité à réagir est ralentie par l’excès de la présence des métaux lourds. L’étain serait aussi responsable des infections fréquentes telles que les otites, les rhumes, les grippes dues à l’affaiblissement du système immunitaire. Il causerait également des problèmes au système moteur et des troubles au système nerveux. Parmi les autres symptômes, il y a des troubles respiratoires incluant la toux sans cause apparente et l’essoufflement aux moindres efforts. On retrouve des symptômes très semblables si l’on compare ceux provoqués par une intoxication aux métaux lourds avec ceux qui s’apparent aux troubles autistiques.


  De plus, l’étain peut s’attaquer au système urinaire. Il perturbe la croissance. Il peut causer des dépressions, des dommages au cerveau, des troubles du sommeil, de la colère, une carence en globules rouges, une altération des chromosomes, un dysfonctionnement immunitaire, des dommages au foie. Il s’agirait d’une autre toxicité neurologique. Il dérange le système endocrinien et cause aussi des irritations cutanées. Il serait très toxique pour les algues.


  Le plomb


  Le plomb, bien qu’il ait été retiré de l’essence des voitures, aurait été ajouté dans les jouets d’enfants. Le plomb est un métal lourd qui a été utilisé dans la fabrication de peintures pour bijoux et certains jouets d’enfants. Il est un neurotoxique et a des effets sur le développement du cerveau. Qu’arrive-t-il aux enfants qui sucent la mine de plomb de leur crayon῀?


  Des substances utilisées en décoration dans le monde de la construction représentent un danger pour la santé. En Europe, certaines peintures à couleurs vives et certaines pigmentations blanches contiendraient encore du plomb, mais sous d’autres formes et caché sous d’autres appellations. Si le taux de concentration ne dépasse pas 0,15 %, le fabricant ne serait même pas tenu de l’indiquer sur l’étiquette. Qui achèterait des jouets d’enfants sur lesquels serait écrit sur l’emballage῀: «῀Peut contenir du plomb, un métal lourd toxique pouvant nuire à la santé physique et mentale de votre enfant῀»῀?


  «῀Le formaldéhyde (formol) rencontré parfois dans des colorants synthétiques pour cheveux est cancérigène par inhalation. Certaines teintures pour cheveux contiennent également du plomb, un métal lourd cancérigène.῀»[262]


  L’ancienne peinture des vieilles maisons contenait du plomb dont la poussière peut être aspirée surtout lors des rénovations, ce qui aurait déjà conduit des enfants à des paralysies et à des troubles neurologiques. Avant 1950, la peinture des maisons en contenait. Donc, des parents exposés peuvent avoir transmis une sensibilité chimique environnementale à leurs enfants. De 1950 à 1980, les peintures auraient été composées encore de plomb, mais en moins grandes quantités. De la peinture au plomb serait toujours utilisée dans la coloration des sacs en plastique des épiceries et magasins, car certains de ces sacs proviendraient de la Chine où le plomb serait encore permis parce que leur coût de production est minime. Combien de gens se servent aussi de ces sacs pour recouvrir des aliments et en tant que sacs à lunch῀? Des jouets fabriqués en Chine seraient plus susceptibles de contenir du plomb à même leur peinture. Le plomb dans les jouets serait responsable d’encéphalopathies et d’anémie.


  Les jouets en bois – souvent vendus pour leur côté écolo – contiennent très souvent du formaldéhyde à des fortes concentrations ou des métaux lourds. Phtalates, formaldéhyde ou encore métaux lourds sont présents dans la composition d’un certain nombre de poupées ou d’ours en peluche.[263]


  Les produits antibactériens peuvent contenir du mercure et du plomb. Il peut y avoir du plomb dans le verre, ainsi que du plomb et du cadmium dans la céramique. On retrouverait ce métal lourd dans la tuyauterie, la fumée de tabac, la soudure, les pesticides, les glaçures à poterie, etc.


  «῀S’il est exposé à la chaleur ou aux rayons du soleil et aussi, simplement, par le processus de vieillissement, le PVC libère du plomb sous forme d’une poussière qui s’amasse à la surface du produit.῀»[264] Pour rendre le PVC rigide et durable, l’industrie y ajouterait du plomb et du cadmium. On l’utiliserait pour fabriquer des jouets pour enfants et des produits de consommation.


  Même si le plomb a été retiré de l’essence depuis plusieurs années, il demeure stocké dans l’environnement. De plus, des industries canadiennes continueraient de rejeter dans l’air un volume de plomb nettement supérieur à la moyenne américaine.


  «῀Ainsi, on a appris que la pollution par le plomb date de 3000 ans et celle par le cuivre de 2500 ans. Maigre consolation῀: nos descendants pourront suivre à la trace tous les méfaits que nous aurons infligés à la terre avec nos technologies de pointe et toutes celles à venir.῀»[265]


  Le gibier peut être intoxiqué aux métaux lourds. La présence de plomb aurait été retrouvée dans la viande de cervidés et des corvidés. On retrouverait plus de pesticides dans la viande des animaux qui se sont nourris dans les champs cultivés. Des chasseurs auraient retrouvé des sangliers radioactifs dans les montagnes après la catastrophe de Tchernobyl. Dans la panse d’une vache en France auraient été retrouvés des billes de plomb après qu’elle eut consommé du fourrage de maïs. L’ensilage avec la fermentation lactique facilite l’imprégnation du plomb dans les végétaux, ce qui aurait pu aller jusqu’à contaminer le lait. Les plantes de tabac absorberaient les métaux lourds du sol encore plus facilement que les autres. Les reins de certains animaux, de même que leur foie, ne seraient pas comestibles à cause de leur teneur en polluants tels que des métaux lourds. Ce plomb peut être ingéré par l’homme par la consommation de viande.


  Les balles de plomb des fusils qui servaient à abattre le grand gibier dispersaient des particules de plomb dans sa chair emportée par le sang lors des derniers battements du cœur. Des porcs auraient souffert de saturnisme quand cette viande leur aurait été donnée à manger. Des munitions ne contiendraient pas juste du plomb, mais parfois du mercure et du cadmium. Ce ne sont pas toutes les balles de fusil qui atteignaient leur cible, certaines retombaient dans la nature sur le sol et dans l’eau, ce qui a contaminé l’environnement. Le plomb peut demeurer dans la chair de l’animal qui n’en meurt pas et cicatrise sa plaie, mais un autre animal qui s’en nourrit pourrait devenir contaminé. Les balles de chasse qui s’accumulent dans les marécages peuvent intoxiquer les oies et les canards sauvages. Les animaux sauvages peuvent ingurgiter des plantes qui contiennent des résidus de cartouches. La contamination des écosystèmes serait donc sous-estimée.


  Les oiseaux contaminés au plomb ont leur système nerveux central affecté. Les oiseaux retrouvés blessés ou tués par les voitures auraient du plomb accumulé dans leurs os, ce qui aurait ralenti leur réflexe. Le plomb se disperserait dans les alentours par les oiseaux blessés au moment de l’impact.


  Les oiseaux victimes d’intoxication chronique ou aiguë meurent et sont consommés par des charognards ou insectes nécrophages qui, à leur tour, vont contaminer ceux qui les mangeront, etc. Les animaux affaiblis par la contamination sont tués par des prédateurs ou l’homme pour leur consommation. L’ensemble de la chaîne alimentaire est atteinte avec notamment des animaux de type gibier qui peuvent être par la suite consommés par l’homme.[266]


  Le plomb cause des troubles neurocomportementaux, une détérioration intellectuelle, bloque la fonction de plusieurs enzymes, diminue la quantité de globules rouges (anémie) et serait responsable d’une certaine forme de cancer. Le plomb serait même neurotoxique pour les abeilles en voie de disparition. À cause de la chasse, 1500 tonnes de plomb se retrouveraient dans l’environnement au Canada chaque année.


  Le plomb affecte le cerveau, retarde la croissance, cause des troubles du déficit d’attention, d’apprentissage, des problèmes de comportement et de développement.


  «῀Le plomb est une substance neurotoxique puissante souvent associée aux désordres nerveux et aux troubles comportementaux incluant l’hyperactivité et le trouble déficitaire de l’attention.῀»[267] Le plomb cause des dommages au cerveau, au système sanguin et au foie. Il réduit l’intelligence et nuit au développement mental. Ce n’est pas étonnant qu’il y ait autant de problèmes dans les écoles avec une tuyauterie qui contient du plomb. Les dommages causés au système nerveux par le plomb ont des effets dévastateurs sur le comportement et le développement intellectuel.


  «῀Divers colorants et additifs contenus dans la majorité des rouges à lèvres contiennent des métaux lourds toxiques. Le plomb en particulier est un métal nocif et cancérigène qui agit sur le système nerveux, les reins, les os, le cœur et le sang. Il constitue un plus grand risque pour les femmes enceintes.῀»[268] Il cause aussi des troubles de croissance, une faiblesse musculaire, des hallucinations et des convulsions.


  «῀Les premiers signes d’intoxication au plomb sont les problèmes d’apprentissage et de comportement.῀»[269] Pourquoi ne pas changer la tuyauterie des écoles des grands centres urbains, de même que leur système d’alimentation en eau potable῀!


  Le plomb interfère avec les fonctions biologiques normales et les fonctions métaboliques de base. Il s’accumule dans les organes comme le foie, le cerveau, le cœur et perturbe leurs fonctions. Il diminue les capacités rénales à évacuer les toxines. Il peut déplacer les minéraux essentiels. Il chasse les minéraux, dont le calcium, et prend sa place en bloquant la réaction de ce minéral sur les enzymes. L’activité enzymatique est perturbée par la présence des métaux lourds.


  Voici notamment ce dont on reproche au plomb῀: douleurs abdominales, allergies, anorexie, arthrite, autisme, maux de dos, cécité, troubles cardiovasculaires, diminution du cartilage, troubles de coordination, constipation, surdité, dépression, dyslexie, émotivité, encéphalite, migraine, faiblesse, hypertension, trouble de la glande thyroïde, impuissance, diminution immunitaire et du quotient intellectuel, indigestion, infertilité, insomnie, irritabilité, troubles articulaires, etc.


  «῀Ces parasites peuvent affecter, entre autres, le fonctionnement neurologique et musculaire, l’utilisation des vitamines, le niveau d’énergie, l’intégrité de la paroi intestinale et l’utilisation des hormones.῀»[270] Le phénol contenu dans les parfums peut aussi causer des désordres au système nerveux central et au système immunitaire. Le rince-bouche à l’éthanol et au phénol serait toxique et cancérigène, et pourrait causer d’autres troubles de santé.


  Les retombées atmosphériques des polluants contribuent aux pluies acides qui modifient le pH du sol qui, devenant plus acide, aident davantage les métaux lourds à s’y installer tout comme dans notre organisme. Le pH moins alcalin détruit les organismes vivants du sol tout comme les bactéries utiles à l’intérieur de nous.


  L’aluminium


  On retrouverait de l’aluminium dans le papier et les feuilles métalliques, emballage d’aliments, aliments des animaux, antiacides, aspirines, gaz d’échappement des véhicules, levures, bière, farine blanchie, cannettes, céramique, filtre de cigarette, additifs de couleur, matériaux de construction, ustensiles et récipients de cuisine, cosmétiques, amalgames dentaires, déodorants, eau potable, poussière, isolation du câblage, médicaments, produits laitiers, aérosol nasal, pesticides, pollution, sol, fumée de tabac, dentifrice, eau traitée, vanille en poudre, poudre à pâte, vaccins.


  Rouge à lèvres, vernis, fond de teint, crèmes de soins, plusieurs de ces produits en contact direct et continu avec notre peau renferment de l’aluminium. Une journée de crème solaire à la plage reviendrait ainsi à étaler sur sa peau, perméable, ne l’oublions pas, 1 g d’aluminium. Son action pourrait contribuer au vieillissement de l’épiderme et être liée à l’incidence du cancer de la peau.[271]


  Les crèmes solaires transformeraient l’énergie solaire en radicaux libres, elles contiendraient des substances chimiques cancérigènes, qui ont un effet sur l’œstrogène et peuvent endommager le foie. L’utilisation fréquente des filtres solaires conduirait également à des risques du cancer du sein et à la diminution des spermes de l’homme. Si elle détruit les coraux, que peut-elle nous induire en mal῀?


  De l’aluminium se retrouverait également dans des dentifrices et des barres de savon, des fromages industriels, la fonderie de minerais, l’eau des villes, les aliments et les boissons en conserve, le sel de table, les additifs alimentaires. On peut aussi en retrouver dans le lait maternel dont bien des gens prêchent les mérites, bien souvent à cause des antisudorifiques qui en contiennent. Juste à penser que l’aluminium peut être absorbé par les pores de la peau et se rendre ainsi jusque dans le lait maternel me donne des frissons. De plus, l’enfant, en tétant, peut directement en absorber puisqu’il peut s’étendre jusqu’au mamelon. Des études ont démontré un lien entre l’utilisation d’antisudorifique à base d’aluminium et le cancer du sein chez la femme.


  Une étude publiée en 2003 par l’European Journal of Cancer Prevention a trouvé une corrélation entre le diagnostic précoce du cancer du sein et les antisudorifiques-déodorants. En 2004 et 2005, le chercheur Phil Darbre émet l’hypothèse que des substances particulières dans les déodorants tels que des conservateurs appelés parabens, ou des boulons comme le chlorure d’aluminium utilisés dans les antiperspirants peuvent entrer dans la circulation sanguine ou s’accumuler dans les mammaires, lorsqu’ils contribuent à renforcer ou à imiter les effets d’œstrogènes, ce qui stimule la croissance des cellules cancéreuses du sein.[272]


  Appliquées sur la peau des souris, des traces d’aluminium ont été retrouvées dans le sang, l’urine, le cerveau et le placenta. L’antisudorifique est un médicament, car il modifie le fonctionnement d’un organe῀: la peau. Il formerait des bouchons gélatineux dans les conduits des glandes sudoripares. C’est pire pour le blocage des pores de la peau si l’antisudorifique est appliqué immédiatement après la douche lorsque les pores sont encore ouverts. L’aluminium peut demeurer coincé dans les glandes lymphatiques.


  Transpirer est une manière naturelle d’évacuer les toxines tout comme le fait d’uriner. Les saunas sont recommandés pour l’élimination des métaux lourds. C’est comme si on se servait d’un métal lourd pour empêcher les autres métaux de sortir. Donc, l’utilisation des antisudorifiques ne nous empêche pas juste de transpirer, mais empêche aussi notre corps de se nettoyer, ce qui surcharge le foie et les reins d’un travail supplémentaire. Les sels d’aluminium resserrent les pores de la peau, nuisant au mécanisme de s’exercer. Cela fait en sorte que les odeurs et les toxines ne peuvent pas quitter le corps et deviennent une agression pouvant entraîner des réactions inflammatoires et endommager les glandes sudoripares. Les toxines qui ne peuvent pas quitter le corps par la sueur n’ont aucune place à aller῀; elles s’emmagasinent donc dans les tissus. Il y aurait du sel d’aluminium aussi dans les produits de soins du visage, gommages, vernis à ongles, démaquillants, et des produits de soins pour le corps. L’accumulation d’aluminium dans l’organisme à la suite de l’utilisation des produits qui en contiennent a été mise en cause dans l’apparition de pathologies diverses comme la maladie d’Alzheimer qui aurait augmenté avec l’utilisation massive des antisudorifiques. Seulement, l’industrie de ces produits tente de démentir les découvertes.


  Un homme qui serait allergique à l’aluminium ne peut pas tolérer les antisudorifiques qui en contiennent῀; cela me met la puce à l’oreille concernant les réactions adverses de certains enfants qui reçoivent des vaccins qui en contiennent. L’aluminium pourrait donc être un déclencheur d’allergies. Et les allergies des parents devraient être considérées comme un facteur pouvant déclencher une réaction adverse chez leur enfant après avoir reçu un vaccin.


  Il paraît que la transpiration n’aurait pas d’odeur comme telle et que c’est surtout la fermentation par les bactéries et les déchets émanant qui cause une senteur. Les savons qu’on utilise ont un pH acide, ce qui rend le terrain plus viable pour ces bactéries. Se raser serait contre-indiqué, car les poils aident à évacuer la transpiration loin de la peau. S’il y a des poils à cet endroit, c’est pour une bonne raison que Dame Nature les a placés là. De plus, la plupart de ces déodorants sont faits à base d’alcool, ce qui stimule la transpiration nous forçant à en appliquer plus encore. Mais qu’arrive-t-il lorsque la sueur est stimulée par le déodorant et que l’antisudorifique la bloque à l’intérieur des tissus῀? Il en résulte une accumulation de toxines dans les cellules, ce qui peut endommager l’ADN. Si l’aluminium est une neurotoxine qui provoque des dommages à l’ADN, c’est qu’elle a un effet épigénétique pouvant causer un cancer.


  Les antisudorifiques à l’aluminium seraient responsables des dommages aux nerfs et des maladies auto-immunes. Ils causeraient des problèmes aux glandes lymphatiques autour des aisselles. Ils affecteraient aussi le système endocrinien. Et pourtant, on nous injecte de l’aluminium avec des vaccins.


  En aérosol ou à bille, les déodorants antitranspirants peuvent contenir jusqu’à 20 % d’aluminium, ce qui soulève de nombreuses questions, notamment sur le lien entre le cancer du sein et l’aluminium. En 2007, des chercheurs britanniques ont mesuré la teneur en aluminium des tissus du sein de 17 patientes atteintes de cancer. La concentration était significativement plus élevée dans la région de la poitrine la plus proche de l’aisselle.[273]


  Les personnes souffrant d’insuffisance rénale devraient s’abstenir de se servir de ces produits, même s’il a pendant longtemps été considéré comme inoffensif. La maladie d’Alzheimer serait à la hausse là où du sulfate d’aluminium aurait été ajouté à l’eau potable pour la rendre plus claire et plus transparente. Il y a des aliments qui contiendraient du sel d’aluminium dont des céréales, des légumes, des biscuits, des produits laitiers et d’autres aliments contenant du sucre. Les casseroles en aluminium augmentent leur toxicité si elles sont chauffées à hautes températures. Les vaccins contiendraient entre 47 % à 56 % d’aluminium. Un nouveau-né recevrait jusqu’à 2,46 mg d’aluminium lors de ses vaccins. Ce phénomène aurait fait naître la maladie de myofascite à macrophage.


  L’aluminium causerait d’autres problèmes de santé dont des troubles de comportement, de concentration, de l’irritabilité, de l’insomnie, de l’anémie, de la fatigue, des rhumes, des colites, de la confusion, etc. Il affecte les gens différemment selon leur taux de santé, leurs faiblesses et leurs prédispositions génétiques puisqu’il agit en tant qu’impact environnemental. Il attaque le système nerveux et perturbe aussi l’assimilation du calcium. Les traces d’aluminium dans des produits laitiers pourraient donc nuire à l’absorption du calcium et ainsi contribuer à la porosité osseuse. L’aluminium causerait des troubles aux poumons, aux intestins, aux os, aux reins, au foie, à l’estomac et au cerveau.


  «῀Des expériences sur des rats ont démontré que l’aluminium accélère le processus de vieillissement des structures nerveuses du cerveau.῀»[274] Puisque les pluies acides font revenir à la surface du sol l’aluminium réveillant ainsi toute sa toxicité et polluant les couches peu profondes, le fait de consommer surtout des aliments qui sont plus acides qu’alcalins rendrait l’aluminium encore plus toxique.


  Le cadmium


  Le cadmium prendrait plusieurs dizaines d’années avant de pouvoir être évacué du corps, sans oublier son accumulation au fil des ans. Des cervidés au Québec seraient contaminés au cadmium, ce qui représente un danger d’intoxication pour les chasseurs. Ce métal toxique se dépose sur les plantes qui servent de nourriture à ces animaux, après avoir été transporté dans l’atmosphère. Il est distribué dans toute la plante et ne peut pas en être retiré par un simple lavage. On retrouve du cadmium, entre autres, dans les fruits de mer, les fonderies, les peintures, les mines, les fongicides, les aliments cultivés dans des sols contaminés, l’eau de robinet et l’eau de puits, la fumée de cigarette. Des poupées et d’autres jouets d’enfants peuvent contenir de l’antimoine et du cadmium. Le cadmium se retrouve partout, tant dans la nourriture que dans l’air. On estime qu’un être humain peut consommer chaque jour jusqu’à 20 microgrammes de cadmium.


  Le danger de ce poison cumulatif provient de sa consommation régulière en petites quantités. Il proviendrait aussi des activités agricoles puisque certains produits utilisés dans les champs en contiendraient. Le cadmium peut causer la stérilité, des troubles aux reins et aux vertèbres, l’ostéoporose et de l’anémie. Il détruit la biologie de nos cellules, endommage les cellules nerveuses, cause des allergies, neutralise les acides aminés qui sont à la base de la vie et dont leur fonction est la détoxication, produit des radicaux libres, modifie notre code génétique, augmente en tant qu’antibiotique la résistance bactérienne et se substitue aux minéraux essentiels. Il affaiblit le système immunitaire et il est cancérigène également. Des dommages génétiques causés par lui engendreraient des malformations congénitales. Il causerait des dommages au système nerveux et une courbe de croissance ralentie.


  «῀Quant au cadmium, on sait qu’il cause le cancer et selon certains tests sur les animaux, des dommages aux reins. Il peut aussi affecter le développement du cerveau.῀»[275] Concernant les dommages cardiaques provoqués par des métaux lourds, cela devrait faire en sorte que le système médical pratique plus la chélation, qui serait plus bénéfique à long terme que des pompages coronariens ou autres traitements de ce genre.


  Le mercure


  Les particules de mercure sont les plus difficiles à extraire de l’organisme et elles peuvent bloquer et empêcher l’évacuation des autres métaux lourds et toxines. Le mercure est considéré comme toxique depuis l’Antiquité.


  L’activité humaine diffuse dans l’atmosphère 70 % des émissions du mercure par l’exploitation des centrales électriques au charbon et les usines d’incinération. Ce qui représente près de 1500 tonnes d’émission de mercure par année tout en sachant que ce métal lourd est dangereux pour les hommes et les animaux.[276]


  Le mercure serait utilisé pour traiter les peaux et les fourrures. Son utilisation dans la fabrication du papier, des pesticides et des médicaments fait en sorte que sa dispersion se fait sentir partout dans l’environnement. On le retrouverait également dans des semences traitées, le poisson, des médicaments comme des diurétiques et purgatifs qui ont entraîné la mort de patients, l’onguent pour traiter la syphilis, les amalgames dentaires dans lesquels il en contiendrait plus que ce que l’OMS le permettrait, les ampoules à basse consommation énergétique, le thimérosal dans les vaccins, des antiseptiques, les thermostats, les thermomètres, etc. Il y aurait moins de mercure dans les poissons et les fruits de mer que dans les vaccins. On s’en servirait aussi dans les laboratoires d’hôpitaux. La volaille et les œufs peuvent contenir du mercure s’ils proviennent d’élevages intensifs et industriels et s’ils ont été nourris avec des farines de poissons contaminés ou par des aliments traités aux pesticides qui en contiennent. Tous les métaux lourds libérés dans l’environnement par l’homme peuvent se retrouver dans la chair des animaux. Les animaux s’abreuvent dans les cours d’eau contaminés au mercure. Dans le fœtus, le mercure se concentrerait huit fois plus facilement. «῀Des quantités importantes de mercure passent du corps de la mère au fœtus. On trouve aussi beaucoup de mercure dans le lait maternel. Cet empoisonnement du jeune enfant a pour conséquences une croissance diminuée, un plus petit cerveau, un système immunitaire et un poids corporel réduits.῀»[277]


  Des polluants comme des particules radioactives, des dioxines qui sont cancérigènes, des métaux lourds, des pesticides, des insecticides se retrouveraient dans le lait maternel, mais malgré tout, il demeurerait le lait le moins pollué.


  Selon un rapport de l’AFSSAPS (Agence française de sécurité sanitaire des produits de santé), le lait de vache à partir duquel est fabriqué le lait maternisé pour bébé contient du mercure῀! Donc, le lait de vache qui est consommé par tout le monde (et particulièrement par les enfants) contient du mercure, et donc tous les produits laitiers.[278]


  Les produits laitiers peuvent également contenir du plomb et de l’aluminium. L’industrie du lait maternisé rapporterait au-dessus de 8 milliards de dollars chaque année, car des compagnies publicitaires vantent ses mérites en faisant croire aux mères qu’il est mieux de nourrir son bébé avec ce lait artificiel qu’avec son lait naturel. Le lait maternel est un liquide vivant qui s’adapte le mieux aux besoins de l’enfant qui se développe. Il assure un meilleur développement cérébral. De petites concentrations de mercure peuvent avoir des répercussions sur les futures capacités (coordination et apprentissages) de l’enfant. Le lait industriel contiendrait plus de mercure que le lait maternel. Cependant, le lait de chèvre s’avérerait être un bon produit de remplacement.


  Des contaminants resteraient dans la fabrication du lait maternisé. Dans certaines préparations commerciales pour nourrissons, on aurait déjà retrouvé les éléments suivants῀: des plastifiants qui peuvent être des perturbateurs endocriniens, des résidus chimiques pouvant provenir des pesticides et des engrais, et des métaux lourds tels que le plomb, le cadmium, le manganèse, l’aluminium. Dans les préparations pour nourrissons, il y aurait des quantités nettement supérieures de manganèse, qui est une substance chimique neurotoxique, ce qui aurait déjà été mis en relation avec le trouble déficitaire de l’attention avec ou sans hyperactivité. Les préparations de lait maternisé à base de soya en contiendraient beaucoup plus. Ces laits maternisés renfermeraient six fois plus de cadmium que celui de vache, ainsi que des phytœstrogènes qui agissent sur la thyroïde, pouvant perturber le système endocrinien et affaiblir le système immunitaire. Ils pourraient faire partie des responsables du développement prématuré des seins chez les filles et des problèmes de reproduction chez les garçons.


  La majorité des boîtes et des emballages utilisés dans la distribution des laits maternisés finissent dans les déchetteries qui contribuent à la pollution des eaux souterraines ou sont incinérées, ce qui relâche des toxines cancérigènes telles que la dioxine dans l’air. Les produits d’alimentation pour les nourrissons tels que les biberons et les tétines en plastique finissent également dans les déchetteries et l’on estime que leur dégradation prendra entre 200 à 400 ans.[279]


  L’allaitement artificiel provoquerait 260 tonnes de déchets supplémentaires par an.


  Les yogourts et les fromages contiendraient 200 fois plus de xénohormones, d’hormones de croissance, de dioxines, d’herbicides, de pesticides et d’antibiotiques. Le lait de vache est fait et conçu spécifiquement pour les besoins du veau et ne nous conviendrait pas. L’estomac de l’être humain ne serait pas fait pour digérer le lait de vache. Nous sommes la seule espèce qui continue de boire du lait après le sevrage et en plus celui d’une autre espèce. Il n’est pas un aliment aussi fondamental pour l’homme que nous fait croire l’industrie agroalimentaire. Il peut donc causer des problèmes graves de santé.


  Le lait de vache tout comme les laits maternisés seraient la cause des otites, des diarrhées et des allergies. Le lait autre que maternel peut produire des sécrétions inadaptées chez le nourrisson et diminuer la sécrétion biliaire. On ne peut pas bien le digérer, l’absorber ni l’assimiler sans problèmes. Le calcium du lait mal assimilé peut devenir toxique pour l’organisme, car il pourrait se transformer en radicaux libres. Le lait maternisé peut contenir un acide glutamique et aspartique qui serait reconnu comme cancérigène, ce qui pourrait expliquer l’augmentation du taux de cancer chez les enfants.


  Le lait fait partie des aliments acides qui contribuent à la fixation des toxines, des métaux lourds et des solvants. Les métaux lourds se fixent plus facilement sur un terrain acide. Les produits laitiers perturberaient la flore intestinale en nourrissant les levures qui les adorent et qui aiment aussi les terrains acides. Le fromage colle aux intestins et fermente, ce qui octroie un terrain propice à l’installation des parasites intestinaux pathogènes. Riche en matières grasses saturées, le lait serait responsable de l’obésité, des troubles gastro-intestinaux, des otites, des troubles bronchiques, dermatologiques, rhumatismaux et articulaires, des infections génitales et urinaires de même que des infections cutanées comme l’eczéma et des infections respiratoires, des troubles lymphatiques et circulatoires. Trop riche en protéines, il surstimulerait les parathyroïdes.


  Le lait, qui est encore distribué dans des écoles primaires tous les matins par certaines commissions scolaires insouciantes, contribuerait à l’hyperactivité, au déficit d’attention, à la fatigue conduisant à la perte de motivation. Il contribuerait à la perte du langage chez les enfants et à l’autisme. Puisque les métaux lourds comme le mercure détruit les enzymes de digestion, conduisant à une intolérance au lactose ou à une allergie à la caséine, le mercure serait responsable de l’augmentation des peptides dans l’urine, car il augmente la perméabilité intestinale. Des troubles neurologiques dus à ces peptides perturbent le système immunitaire. Le lait fait partie des trois aliments les plus allergènes et conduit à une auto-intoxication par inflammation intestinale pouvant conduire à une mauvaise absorption des nutriments et à une anémie par manque de fer. La caséine est une grosse molécule qui retiendrait dans un amas collant les nutriments, minéraux ainsi que les toxines et les métaux lourds. Les fruits et les légumes, les fruits de mer non pollués ainsi que les noix sont riches en fer. Les viandes rouges qui collent aux intestins empêchent ceux-ci d’absorber le fer qu’ils contiennent. Puisque le lait et ses produits sont acidifiants, ils conduiraient à une déminéralisation osseuse et contribueraient au grand taux d’ostéoporose chez les plus grands consommateurs de produits laitiers.


  Les métaux lourds, principalement le mercure(Hg) présent dans les additifs, les vaccins, les amalgames dentaires ou sous forme de vapeurs tout comme les produits industriels, peuvent causer des dommages enzymatiques dans le cycle de la respiration cellulaire ou des dommages irréversibles sur l’ADN nucléaire et mitochondrial. Il est donc important de ne pas négliger l’action de ces métaux lourds, responsables de l’insurgence de l’hypo et l’hyperactivité, des difficultés d’apprentissage, de la dyslexie, de la dysphasie, de la perturbation et du retard du langage, des retards psychomoteurs, des troubles de comportement allant jusqu’à divers symptômes autistiques, de l’épilepsie et autres diagnostics comme la schizophrénie.[280]


  La sensibilité au mercure est différente d’une personne à l’autre. Chacun réagit différemment à une intoxication aux métaux lourds῀: cela dépend de la prédisposition génétique, du mode de vie, de l’alimentation déséquilibrée, de l’exposition à d’autres toxines et polluants, de la capacité de désintoxication et des impacts environnementaux. La présence des autres métaux lourds rendrait le mercure encore plus toxique et mortel. Il se fixerait dans l’organisme en se combinant à d’autres éléments chimiques. Certaines mauvaises bactéries transformeraient le mercure en une substance jusqu’à 50 fois plus toxique. Il y aurait donc une relation de cause à effet entre les maladies virales, fongiques et bactériennes avec les dépôts de mercure qui, agissant comme un antibiotique très puissant, détruisent la flore intestinale dont le système immunitaire dépend pour combattre les infections, ce qui laisserait libre cours à leur développement. Le thimérosal des vaccins pourrait accentuer le développement du candida.


  «῀Il n’y a pas d’herpès sans dépôts de mercure.῀»[281]


  Bien que des médecins prétendent que les propriétés mercurielles à l’intérieur des vaccins sont sous sa forme la plus inoffensive, ils n’ont pas pensé à sa transformation en une forme plus toxique par des microorganismes dont des levures intestinales qui transformeraient le mercure inorganique en méthyle mercure, une substance plus toxique, qui pénètre plus rapidement les tissus de l’organisme de même que le cerveau. Le mercure ralentirait la circulation biliaire rendant la bile plus épaisse et collante. Il serait donc responsable aussi des pierres au foie et des ulcères à l’estomac. La grande sensibilité de notre système nerveux et de notre organisme dans son ensemble aux ondes électromagnétiques dépend du taux de métaux lourds en nous. Ils désactiveraient les acides aminés responsables de la désintoxication. Le plombage dentaire contiendrait d’autres matières toxiques telles que de l’argent, de l’étain et du cuivre. Le sucre et le fluor libéreraient davantage le mercure des amalgames dentaires. Il en serait de même à chaque mastication. Retirer le plombage gris pourrait libérer plus de mercure dans le système que de le garder. «῀Lorsque le mercure est évacué du corps, d’autres toxines s’échappent d’elles-mêmes. Par contre, tant que le mercure est présent, les autres toxines doivent être éliminées une par une.῀»[282]


  Parmi tous les problèmes de santé et les symptômes provoqués par l’intoxication au mercure se retrouvent tous les éléments suivants῀: lésions et dommages au système nerveux central, tremblements, difficultés d’élocution, salivation excessive avec ou sans bavures, douleurs abdominales, vomissements, insuffisance rénale conduisant à des dialyses de plus en plus jeunes, dommages aux intestins, aux poumons et au foie, perturbations psychologiques, troubles musculaires, changements d’humeur, problèmes aux organes, aux autres systèmes et au système lymphatique, dégénérescence de la moelle épinière. De plus, on retrouverait῀: perturbation du système enzymatique, altération de la structure des chromosomes, destruction des membranes cellulaires, des allergies, épuisement du système immunitaire, lésions neurologiques, perturbation de la digestion, diminution de l’énergie, diminution des facultés du système reproducteur.


  Le mercure est un perturbateur neurocomportemental, de la mémoire, du langage et de la concentration. Il serait la cause de la mononucléose, de l’herpès, de la candidose, des suées nocturnes, des mains et des pieds froids, des maladies auto-immunes, de la sclérose en plaques, de la tuberculose, des infections virales. Il empêcherait l’immunisation virale des vaccins, ce qui rend inexplicable sa présence à l’intérieur de ceux-ci. Il perturbe les hormones et les fonctions cognitives.


  «῀Lors d’autopsies faites sur des personnes mortes du cancer, on a pu trouver une quantité trop élevée de mercure au cœur des tumeurs.῀»[283] Il y a une plus grande quantité de métaux lourds à l’intérieur des tumeurs au cerveau. Lorsque le mercure pénètre les conduits de nos neurones, l’alimentation des nerfs et l’élimination des déchets seraient compromises, ce qui fait que les neurones deviendraient intoxiqués par leurs propres déchets. Un terrain acide compromet la désintoxication.


  Quatre fois plus de dépôts de mercure et deux fois plus de dépôts d’aluminium auraient été retrouvés dans le cerveau des personnes qui sont décédées des suites de la maladie d’Alzheimer. Le cancer aurait augmenté en même temps que l’utilisation du mercure et de l’aluminium dans les vaccins.


  «῀Des recherches en Suisse ont démontré qu’en utilisant des chélateurs pour éliminer le plomb du corps, le nombre de certaines formes de cancer pouvait diminuer de 90 %.῀»[284]


  Le mercure expulse les minéraux essentiels dont le zinc et il prend leur place au sein des cellules. Même si on a une bonne alimentation, nos cellules souffrent de carences nutritives. Cette carence en vitamines et en acides aminés aggrave les capacités cognitives. Le mercure est toxique, peu importe sa concentration, et il cause des perturbations psychologiques, nerveuses et musculaires. Le mercure et le plomb diminuent les capacités des globules rouges à transporter l’oxygène apportant une diminution d’énergie dans les cellules. Des recherches scientifiques ont pu démontrer que même en petites quantités, le mercure peut causer des dommages aux hormones, aux enzymes, aux cellules sanguines, aux surrénales, à l’hypophyse, aux reins, au foie ainsi qu’au système immunitaire.


  Lorsque le mercure des amalgames dentaires s’additionne au mercure des vaccins et aux autres produits dont des pesticides, la toxicité augmente d’autant plus s’il est en contact avec d’autres toxines, métaux lourds ou organismes qui l’activent davantage.


  À l’université de Calgary, des chercheurs auraient procédé à des plombages sur des dents de moutons et auraient vérifié le parcours du mercure avec une caméra spécialisée. À l’intérieur d’une journée, soit 24 heures, le mercure se serait logé dans la moelle épinière, le cerveau, les reins, les glandes hormonales, les ovaires, les testicules et surtout les intestins. Il se serait accumulé un peu partout dans leur corps sans en sortir. Une hygiéniste dentaire m’a fait croire que le mercure s’évaporait des plombages au moment où il est implanté. L’Ordre des dentistes aurait rejeté cette étude, car elle n’a malheureusement pas été faite sur des rats. Il faut croire que notre système fonctionnerait de la même manière que celui des rongeurs au détriment de celui des ruminants.


  Puisque le déclenchement des symptômes autistiques provient, en partie, d’intoxication aux métaux lourds, pour en avoir le cœur net, nous avons fait analyser des échantillons de cheveux dans un laboratoire῀; il était même possible de connaître les habitudes alimentaires d’un patient obèse en analysant ses cheveux afin de pouvoir mettre en place un régime personnalisé. En tout cas, les analyses des cheveux de notre fils révélaient une intoxication sévère à l’arsenic nettement supérieure à la norme. L’arsenic s’accumulerait surtout dans les ongles et les cheveux. Un dosage élevé présent dans des échantillons de cheveux indiquerait un empoisonnement chronique, car cela donnerait un très bon indice de la quantité qu’on peut retrouver dans le système. La présence de l’étain dans son organisme dépassait aussi la moyenne permise. L’aluminium et l’antimoine suivaient de près la limite de ce qui pourrait être considéré comme acceptable. Le cadmium et le plomb arrivaient respectivement en cinquième et sixième position. Le taux de mercure était relativement bas à notre grande surprise. Les possibilités sont les suivantes῀: l’efficacité des traitements homéopathiques qui ont nettoyé son système des résidus des vaccins, ou bien le mercure est demeuré coincé dans son système. Des analyses de sang ou de selles nous l’auraient confirmé. Le mercure est le dernier métal lourd à quitter le corps et il retient l’évacuation des autres, donc sa présence en petites quantités par l’analyse des cheveux indique une défaillance du système de désintoxication. Dans la plupart des cas, ce sont les levures qui le retiennent.


  Par contre, le potassium, le manganèse, le bore, le sélénium, le fer, le germanium et le rubidium, des éléments essentiels en minéraux, se situaient au plus bas niveau par rapport à la normale, ce qui va de soi puisque les métaux lourds impliqués sont les antagonistes des minéraux essentiels manquants et que les premiers ont délogé les autres pour prendre leur place. Par exemple, le haut taux d’arsenic fait baisser le taux de sélénium. En augmentant le sélénium par des suppléments, cela permet de lutter contre l’arsenic. Il faut augmenter les soldats pour combattre l’autre armée. Un système en manque d’éléments nutritifs essentiels ne peut pas bien lutter contre les envahisseurs indésirables. Il faut que les soldats soient bien nourris.


  Le taux de lithium était inexistant. C’est un minéral souvent prescrit sous forme de médicaments à des personnes souffrant de dépression ou de troubles bipolaires. C’est un minéral qu’on peut retrouver aussi sous forme de suppléments, car il est de moins en moins présent dans notre alimentation et sa déficience est de plus en plus présente chez les enfants autistes. On règle une bonne partie des symptômes autistiques avec des suppléments appropriés à chaque cas. Vous pouvez faire des tests en laboratoire en demandant un trousseau de prélèvements et en envoyant un échantillon de cheveux pour les intoxications à long terme, ou de sang et de selles pour les intoxications récentes.


  Une chélation chez des rats a diminué leur pression sanguine. Des métaux lourds causeraient des maladies cardiovasculaires. La désintoxication aux métaux lourds se fait par un procédé qu’on nomme une chélation. Ce serait le meilleur antidote. Il y aurait des manières de parvenir à l’extraction des métaux lourds῀: des injections par intraveineuse sous surveillance médicale pouvant causer des effets secondaires dangereux tels qu’une baisse du calcium suivie d’arrêts cardiaques et respiratoires étant donné que cette manière forte ne fait pas juste sortir les métaux lourds, mais tous les minéraux essentiels également et en même temps. Il y a la méthode douce qui consiste à prendre des produits naturels inoffensifs comme la coriandre, la chlorella, l’ail, la spiruline et des graines de lin. Ils agissent un peu comme des aimants et font en sorte que les particules de métaux lourds y adhèrent, deviennent solubles et sont ainsi évacuées du corps par les urines. Des aliments antioxydants peuvent aussi aider à l’évacuation.


  Pour les éliminer en toute sécurité, il ne suffit pas de déloger les métaux lourds de ces cellules, mais il faut s’assurer qu’ils seront pris en charge par d’autres éléments biochimiques qui se lieront à eux et les entraîneront hors de l’organisme de façon efficace et sécuritaire.[285]


  Un chélateur composé de chlorella, une algue spécifique, peut réduire et même faire disparaître l’hyperactivité chez un enfant. Depuis le début des traitements par chélation naturelle, notre fils ne s’est plus jamais plaint de picotements aux yeux. Cela confirmerait l’efficacité des produits, tout en confirmant qu’il était bel et bien intoxiqué à l’étain et au mercure. À la suite de ces traitements par chélation orale, après quelques semaines, notre fils s’est mis à parler davantage. Il est devenu aussi plus allumé, plus présent et plus réceptif. Il est même devenu taquin, il s’est mis à aimer nous jouer des tours. De plus, il semble s’être développé sur différents aspects et avoir eu une poussée de croissance, comme si, avant, quelque chose l’en empêchait. C’est comme s’il venait de se réveiller d’un cauchemar.


  Dans le magazine scientifique anglophone et américain Discover d’avril 2007 dans l’article «῀Understanding Autism῀: The Answer May Lie in the Gut, not in the Head῀» («῀Pour comprendre l’autisme, la réponse se trouve dans les intestins, et non dans la tête῀»), un enfant a dit à sa mère, après avoir suivi une chélation῀: «῀Mom, I’m back from death life῀!῀» («῀Maman, je suis revenu d’entre les morts῀!῀»).


  Chapitre 13


  Les organismes génétiquement modifiés


  Nous sommes ce que nous mangeons


  Les organismes génétiquement modifiés (OGM) pourraient bien conduire à une forme d’intoxication alimentaire. Les modifications génétiques devaient, en principe, améliorer les rendements et la résistance aux insectes et aux maladies tout en réduisant la pollution, ce qui est loin d’être toujours le cas. Des scientifiques voulaient créer des plantes résistantes à la sécheresse, des légumes qui flétrissent moins vite et pouvant tolérer des conditions climatiques et un sol pauvre. Des animaux auraient été génétiquement modifiés afin qu’ils produisent plus de viande et de laine. Les chercheurs croyaient avoir trouvé la manière de vaincre la faim dans le monde. Calomnies ou spéculations῀? Les OGM pourraient bien être à l’origine de nouvelles maladies chroniques et incurables. À cause des allergies qu’ils provoquent, ils pourraient aussi devenir responsables du déclenchement éventuel d’une nouvelle famine mondiale.


  «῀Dire que les OGM sont créés afin de lutter contre la faim dans le monde est un pur mensonge.῀»[286] Ils représentent donc un risque potentiel pour la santé et l’environnement. En 2004, 70 % du maïs et du soya génétiquement modifié étaient cultivés dans le monde seulement pour nourrir des animaux afin que les gens riches puissent avoir de la viande dans leur assiette. Nous sommes loin de vaincre la famine humaine au tiers monde. Ils se serviraient même de leurs terres, car 8,5 millions d’agriculteurs utiliseraient des OGM dont 90 % dans les pays sous-développés. Leurs produits seraient exportés. Les paysans seraient manipulés. En plus, près de 40 % de ce qui est cultivé et élevé finit dans les poubelles. Des poivrons sont jetés juste parce qu’ils n’ont pas une belle forme.


  Avant, l’amélioration d’une espèce respectait l’ordre de la nature qui empêchait une vache de se croiser avec un cheval. La manipulation génétique traverse la barrière des espèces en croisant le monde animal avec le monde végétal. Des scientifiques jouent avec les mécanismes fondamentaux de la vie.


  La modification génétique est une technique où il y a une transformation non naturelle du bagage génétique d’une espèce vivante, qu’elle soit du règne végétal ou animal. C’est au niveau de la cellule, au centre de celle-ci, que se retrouve l’ADN contenant les chromosomes.


  C’est une plante, un animal, un virus, une bactérie, unicellulaire ou pluricellulaire, ou un microorganisme dont on a transformé le patrimoine héréditaire afin de la doter de propriétés que la nature ne lui a pas attribuées. Le génome a été modifié en laboratoire par insertion d’un ou plusieurs gènes homologues (de la même espèce) ou hétérologues (provenant d’une espèce différente).[287]


  Ce procédé se fait en y insérant un gène de synthèse inventé par l’homme ou celui provenant d’une autre espèce complètement différente. La transformation est artificielle et non naturelle. Elle équivaut à la suppression ou au remplacement d’un ou de plusieurs gènes.


  «῀Quant aux plantes modifiées génétiquement, leur ADN a subi d’immenses violences durant le processus transgénique, car des manipulations complexes agressent leurs cellules.῀»[288] L’interaction des gènes entre eux peut faire naître des fonctions inconnues ou encore l’introduction de nouveaux gènes peut réveiller des gènes endormis. En d’autres mots, l’ajout d’un gène peut modifier et provoquer l’expression des autres gènes qui seraient demeurés autrement inactifs pouvant déclencher la production de toxines. L’insertion d’un gène n’est pas toujours précise. Il peut atterrir n’importe où, ce qui peut réactiver des gènes demeurés silencieux pendant des millions d’années. Le transgène en relation avec les autres peut créer un dysfonctionnement du métabolisme et créer une protéine toxique, ou inhiber les protéines responsables de la dégradation des toxines et entraîner une accumulation. Cette combinaison forcée des gènes à l’intérieur d’une cellule se fait d’une manière si brutale que cela peut causer des interruptions ou des modifications non voulues dans les fonctions métaboliques, et cela sera très difficile de prévoir. Donc, on essaie et on verra ensuite ce que ça donne une fois que le mal sera fait même si ce sera irréversible en tant que contamination environnementale et alimentaire.


  On ne sait pratiquement jamais où l’on place le transgène dans le génome receveur pas plus qu’on est toujours absolument sûr de n’y introduire qu’un seul gène. Et non seulement on ne sait pas où le transgène se fixe, mais on ne sait pas quand. Avec les fameux canons à gènes, il faut lâcher de nombreuses salves pour tirer au but.[289]


  Les gènes situés autour peuvent modifier son expression. Ainsi, une molécule essentielle peut être modifiée accidentellement. La transgenèse ne serait pas encore maîtrisée en tant que technique. Il est difficile de savoir si le gène a atteint son hôte. La stabilité et l’évolution des gènes seraient encore très méconnues. Le résultat risque d’être instable.


  Le nouveau gène peut perturber le fonctionnement de la plante pouvant entraîner la production d’une nouvelle toxine ou augmenter la teneur toxique d’une substance déjà présente, ou encore la faire changer de place vers la partie comestible de la plante. De nouvelles molécules toxiques peuvent avoir été produites à la suite de la modification génétique. Pendant cette perturbation, les molécules séparées pourraient s’unir à d’autres molécules incompatibles pouvant créer une substance étrangère et dangereuse. Nous ne sommes guère à l’abri d’une intoxication alimentaire. De plus, l’insertion d’un transgène dans le génome de la plante peut causer une interaction potentielle sur le fonctionnement des autres gènes, en leur conférant de nouvelles fonctions inconnues et imprévisibles.


  Nous détruisons en si peu de temps ce que la terre a construit pendant plusieurs millions d’années. Ce qui est fait aujourd’hui peut créer de graves problèmes de santé dans quelques décennies. Le mal se fera sentir à long terme, comme une bombe à retardement. Il s’accumule dans les organismes et crée des dangers latents. Ce seront nos enfants qui en écoperont ainsi que leurs descendants. Est-ce que les prochaines générations pourraient engendrer des monstres mutants῀?


  Les OGM pourraient modifier nos propres gènes, car «῀nous sommes ce que nous mangeons῀»῀! Si ces produits chimiques utilisés en agriculture altèrent réellement l’ADN des vers de terre, comme certaines études le démontreraient, comment ne pourrait-il pas en être de même concernant notre propre ADN et l’impact des OGM sur celui-ci῀? Si une simple mutation génétique peut entraîner des problèmes de santé, comment peut-elle être bénéfique pour les êtres qui s’en nourrissent῀? Comment est-ce que des aliments mutés ne peuvent pas provoquer de mutations chez les êtres qui en mangent῀? Manger gras nous rend gros ou rend notre peau et nos cheveux gras. Ou bien est-ce que l’incompatibilité génétique mènerait à une nouvelle forme de stérilité῀? Voici autant de questions auxquelles je tenterai de répondre un peu plus loin.


  «῀Les OGM causent des types de pollution génétique. Ces molécules peuvent se coller à l’ADN, causer des mutations au matériel génétique et causer des cancers.῀»[290] Une caractéristique mutagène peut devenir cancérigène, puisque le cancer est une modification des fonctions à l’intérieur de la cellule. Même que des particules d’ADN de bactéries ou de virus peuvent s’unir à d’autres et créer ainsi de nouvelles maladies par recombinaison avec des échanges de résidus. C’est inquiétant de penser que des médicaments seraient fabriqués à partir de bactéries génétiquement modifiées. En principe, un virus végétal n’affecte pas le monde animal, sauf par recombinaison en franchissant des barrières génétiques par un procédé artificiel. Les OGM dans la production de médicaments pourraient comporter des risques de transmission d’agents pathogènes. Un médicament générique a été modifié génétiquement pour le rendre encore plus performant que l’original, et il y a eu plusieurs victimes de paralysie qui n’ont pas pu poursuivre la compagnie, car le brevet d’invention aurait été protégé. Un gène humain de production d’insuline aurait été introduit dans un animal pour qu’il produise de l’insuline humaine. Il en serait de même pour la production d’hormones de croissance. Des bactéries génétiquement modifiées auraient été utilisées dans des vaccins. En insérant un gène dans l’ADN d’un hôte, son bagage génétique peut être endommagé, ce qui pourra conduire à des pathologies. Il y a aussi des risques reliés à ce qu’on appelle «῀le transfert horizontal des gènes῀». Une cellule en contact avec une autre qui a été modifiée peut donc muter en acquérant les caractéristiques de l’autre. Les effets secondaires imprévisibles peuvent nuire maintenant ou affecter les prochaines générations.


  «῀À l’heure actuelle, il n’existe aucune étude à long terme sur les risques sanitaires liés à la consommation d’OGM.῀»[291] Puisque les OGM seraient mal digérés, ils demeureraient en nous. Ils pourraient continuer de produire des toxines, des protéines étrangères et des pesticides dans nos intestins et les coloniser. Des OGM dans les intestins pourraient détruire ainsi la flore intestinale et les enzymes.


  Une prolifération des cellules dans l’intestin grêle a été remarquée lors d’une étude faite sur des rats nourris seulement d’aliments génétiquement modifiés. «῀La nourriture transgénique, indigeste, restait bloquée dans les intestins.῀»[292]


  Les rats nourris uniquement avec des OGM ont grandi moins vite, mais leurs intestins sont devenus plus lourds et plus gros avec un système immunitaire affaibli. Les bactéries et les levures présentes dans les intestins des abeilles avaient absorbé le matériel génétique du colza génétiquement modifié, ce qui prouve l’existence d’un transfert horizontal. Il serait très étonnant que la même chose ne pourrait pas se produire à l’intérieur de nous.


  L’alimentation de la mère peut nuire à l’ADN de son fœtus et pourrait conduire à des pathologies du métabolisme une fois devenu enfant ou adulte telles que des troubles du système nerveux, immunitaire et digestif. Des pots de nourriture pour bébés peuvent contenir des aliments génétiquement modifiés et nul n’en ferait mention sur l’étiquette. Certaines préparations pour nourrissons comme les laits maternisés peuvent également en contenir. Les OGM peuvent causer des allergies et des réactions toxiques. La modification génétique d’un aliment peut le rendre allergène. Des combinaisons de molécules protéiniques peuvent avoir été ainsi créées artificiellement pour donner naissance à une nouvelle protéine inconnue qui sera rejetée par l’organisme. Les OGM peuvent donc causer des allergies et des réactions toxiques. L’introduction trop précoce de protéines non naturelles dans le système digestif d’un enfant pourrait causer des problèmes de santé qui pourraient provoquer une altération des fonctions digestives, enzymatiques, nutritionnelles et immunitaires. Il ne faut pas oublier que la plupart de ces produits ont également poussé avec des engrais et des pesticides pouvant représenter une autre forme d’intoxication, et de combinaison moléculaire possible, surtout si l’on considère les plantes qui peuvent produire par elles-mêmes maintenant leurs propres insecticides qui peuvent détruire notre flore intestinale.


  Si notre organisme ne peut pas reconnaître les OGM parce qu’ils sont dénaturés, il ne peut donc pas les digérer correctement, ni les absorber, ni assimiler leurs nutriments, et pourrait même déclencher des anticorps à l’origine des allergies alimentaires.


  Non à ce qui n’est pas naturel


  Si le blé, le maïs, le soya et le colza deviennent les graminées les plus modifiées génétiquement, on comprend pourquoi les allergies sont à la hausse de façon aussi vertigineuse. Le déclenchement des allergies alimentaires pourrait bien être une réponse de l’organisme contre la modification génétique. Un affaiblissement du système immunitaire conduira à une intoxication progressive. Étrange coïncidence avec les OGM, mais plusieurs enfants autistes souffrent d’allergies alimentaires nombreuses et d’intolérances de toutes sortes de même que d’intoxication. Il serait difficile d’ignorer le lien entre l’autisme et les OGM. Des cobayes qui ont été nourris avec des pois et des haricots non génétiquement modifiés n’ont pas eu de réactions allergiques. Cependant, des animaux nourris avec des pois génétiquement modifiés ont développé une augmentation des anticorps dans le sérum sanguin et une inflammation aux poumons. L’introduction d’un gène produit une protéine nouvelle à laquelle nous ne pourrions pas nous adapter.


  «῀Par ailleurs, la protéine produite par le gène inséré pourrait se révéler toxique ou allergène selon la capacité de notre organisme à la digérer ou non῀; libérer des composés toxiques ou allergènes pour notre organisme. L’utilisation de gènes liés à des allergènes connus leur conférait les mêmes caractéristiques que ce dernier.῀»[293] Cela veut dire que l’aliment qui reçoit un gène d’un aliment potentiellement allergène devient un aliment allergène lui-même. Les allergies alimentaires sont en augmentation en raison de l’industrialisation et de l’alimentation chimique et dénaturée. De plus en plus de gens deviennent allergiques au maïs. Du maïs génétiquement modifié a été interdit à l’alimentation humaine et juste à la consommation animale, car la protéine produite était allergène puisqu’elle résistait aux enzymes digestives. Il est fort possible que ce maïs destiné aux animaux ait contaminé les champs du maïs destiné à l’alimentation humaine. Par contre, la variation en quantité de protéines pourrait déclencher des réactions allergiques. L’organisme peut réagir d’une manière surprenante face à une nouvelle protéine. Il serait difficile de prévoir si la création de nouvelles protéines rendra ou non la plante allergène.


  «῀Les allergies alimentaires sont provoquées par des protéines auxquelles l’organisme réagit fortement. Ce sont les gènes qui sont responsables de la fabrication des protéines.῀»[294] Donc, le mélange de nouvelles protéines causerait de nouvelles allergies.


  Cela est devenu incontournable lorsqu’une protéine de graine de tournesol, que l’on envisageait de substituer à une protéine allergénique des noix de cajou, et qui avait en outre l’intérêt d’avoir une composition en acides aminés plus intéressante, a été testée sur un très grand nombre de personnes aux États-Unis. Des réactions allergiques inattendues ont été observées alors que la graine de tournesol n’avait jamais été jusqu’alors considérée comme allergisante. De plus, les techniques actuelles ne permettent pas d’évaluer le risque d’allergies de manière fiable et objective.[295]


  Les acides aminés sont à la base de la vie et jouer avec ceux-ci, c’est jouer avec la vie. Des acides aminés essentiels sont supprimés, et de nouveaux acides aminés peuvent ne pas être métabolisés par le système et devenir ainsi toxiques.


  Des chercheurs auraient incorporé le gène d’une noix du Brésil, considérée comme un aliment hautement allergène, à l’intérieur du soya pour augmenter sa teneur en protéines. Cela pourrait expliquer la raison pour laquelle plusieurs personnes ont développé une intolérance au soya. Même si le produit n’aurait jamais été commercialisé pour l’alimentation humaine, il risque de contaminer des champs voisins par la pollinisation croisée. Les animaux risquent de devenir malades. Les vaches ne sont pas habituées à manger des noix῀; ce ne sont pas des écureuils. Il n’en demeure pas moins qu’ils ont la preuve de la dangerosité potentielle des OGM, mais malgré tout rien ne les arrête.


  Nous n’avons même plus le droit de savoir ce que nous mangeons. Sachant que certaines allergies sont mortelles, ce procédé jouerait donc avec la vie des gens. Si une personne développe une allergie à un aliment parce qu’il est génétiquement modifié, pourra-t-elle consommer à nouveau cet aliment s’il est totalement naturel et biologique ou si la production d’anticorps le rejette à vie῀? Nous commencerions déjà à souffrir d’une intoxication alimentaire et d’un déficit nutritif.


  La plupart des céréales, fruits et légumes qu’on retrouve à l’épicerie seraient des OGM et aucune étiquette ne le préciserait, bien qu’une nouvelle loi puisse peut-être bientôt entrer en vigueur à ce sujet. Par la modification génétique, certains aliments ont même perdu leurs valeurs nutritives. En plus de causer de l’irritation aux intestins, des difficultés de digestion, la production d’anticorps et l’apparition d’allergies, ils seraient aussi responsables d’un déficit nutritif avec tous les problèmes de santé que cela engendre. Certains enfants autistes souffrent d’un déficit en éléments nutritifs essentiels. La modification génétique d’un aliment détruirait ses valeurs nutritives ou lui en ferait perdre une partie. Les OGM seraient donc à la base d’une malnutrition et les carences obligeraient les gens à manger plus, ce qui expliquerait l’accroissement du taux d’obésité, car les calories tout comme les toxines qui accompagnent les aliments transformés s’accumulent dans les graisses.


  Alors qu’une pêche suffisait en 1950 pour absorber une bonne ration de vitamine A, il faudrait aujourd’hui en croquer une vingtaine. Où sont passées ces vitamines῀? L’orange moderne contient cinq fois moins de fer. L’utilisation intensive de pesticides, d’herbicides et d’engrais augmente la vitesse de croissance des plantes et diminue proportionnellement le temps de fixation des micronutriments. Techniques agricoles intensives qui épuisent les sols῀; traitements de conservation et temps de transport῀; cueillette de fruits avant mûrissement, en partie ou totalement dénués de nutriments liés à l’ensoleillement comme les anthocyanines ou polyphénols, ces composantes qui nous protègent contre le cancer ou la détérioration des cellules du cerveau῀; pratique de sélection des plantes selon leur rendement῀: plus le rendement est élevé, moins la plante dépense d’énergie à absorber des oligoéléments, et plus la teneur en nutriments est faible.[296]


  La mort des aliments


  Les aliments biologiques qui ne sont pas génétiquement modifiés sont plus savoureux et nutritifs. En arrivant à maturité trop rapidement, les aliments ont moins de goût et ils ont une perte en valeurs nutritives. Une modification pour améliorer une vitamine peut causer un déficit chez une autre vitamine d’autant plus importante, ou chez une protéine ainsi que des carences en minéraux. Comment enrayer la famine dans le monde avec des aliments moins nutritifs῀? En 2001, 20 millions d’adultes et 13 millions d’enfants vivaient dans une insécurité alimentaire. Aux États-Unis, 10,7 % des foyers sont victimes de malnutrition.


  En réaction à l’insertion du gène étranger, la plante pourrait générer des substances supplémentaires qui pourraient nuire à notre assimilation des éléments nutritifs (vitamines, fer, etc.) présents dans la plante. De même, l’insertion du gène étranger pourrait faire diminuer la teneur des substances nutritives elles-mêmes.[297]


  Le fait que notre système digestif risque de ne pas reconnaître un ADN modifié rend l’aliment indigestible dont le peu de nutriments qui reste ne peuvent pas être assimilés. Le gène étranger provenant d’une bactérie pourrait s’unir aux autres bactéries dans notre intestin et continuer de produire de l’insecticide en nous qui tue les bonnes bactéries de notre flore intestinale. «῀Le soja RR brevet contient 27 % de plus d’un inhibiteur d’une enzyme digestive du suc pancréatique qui a pour but de digérer les protéines. Cela peut donc inhiber la digestion de certaines protéines et peut retarder la croissance des animaux.῀»[298]


  Lors de l’entreposage, des aliments peuvent produire des aflatoxines qui peuvent aussi causer des problèmes de santé aux humains comme des cancers, des problèmes au foie et une perturbation hormonale. Il y aurait aussi des risques d’intoxication par la consommation de viande d’animaux qui ont été nourris avec des OGM à cause de la quantité en insecticides dans leur chair qui peut venir modifier ou détruire notre flore intestinale. Un gène de résistance aux antibiotiques ingéré dans une cellule hôte peut être transmis à la flore intestinale de l’organisme qui en consomme. Nous risquons de nous empoisonner à petit feu en ingérant des pesticides, herbicides et insecticides. Il y a donc une accumulation de ces produits à travers la chaîne alimentaire. Des organes vitaux modifiés et des défenses immunitaires affaiblies ont été constatés chez des rats nourris avec des pommes de terre génétiquement modifiées.


  Des moutons et des chèvres seraient morts après avoir brouté dans un champ où était jadis cultivé du coton génétiquement modifé. Un aliment modifié génétiquement peut donc se transformer en une sorte de poison.


  Pourtant, les deux tiers des plantes transgéniques sont génétiquement modifiées pour produire ou tolérer des pesticides, donc des produits toxiques pour certains organismes, dont les résidus, en particulier liposolubles, sont susceptibles de s’accumuler dans la chaîne alimentaire et d’avoir des effets toxiques à long terme.[299]


  Certaines parties de plusieurs plantes ne sont pas comestibles et sont même poisons῀: les feuilles de rhubarbe et les germes de pomme de terre. Donc, une modification génétique pourrait faire dévier ce poison vers la partie comestible de la plante῀; ce serait alors une vraie catastrophe scientifique mondiale. Même les plants de tomates produiraient une toxine. La consommation d’aliments transgéniques peut mener à une résistance des antibiotiques de même qu’à des allergies avec le risque de toxicité qui y est relié.


  «῀Or, un aliment génétiquement modifié pourrait contenir une plus grande quantité de toxines ou d’allergènes par suite des réactions possibles de la plante à l’insertion d’un gène introduit dans son génome, incluant la production de la ou des protéines.῀»[300] Des végétaux génétiquement modifiés contiennent des inhibiteurs d’enzymes de digestion, ce qui peut rendre les nouvelles protéines toxiques. Avec tous les problèmes découlant du gluten, il serait très difficile de croire que le blé n’est pas modifié génétiquement. La réaction allergique au soya modifié avec des gènes de la noix du Brésil était encore plus forte avec ce soya qu’avec la noix du Brésil seule. Les OGM pourraient donc être plus toxiques que les originaux.


  Nous sommes loin d’être à l’abri des erreurs scientifiques qui s’accumulent


  La toxine Bt qui proviendrait des pesticides utilisés sur les OGM a été retrouvée dans le sang des femmes enceintes, ce qui représente un danger pour le fœtus et le bébé à naître. Sa présence a aussi été prélevée dans des cordons ombilicaux. «῀La toxine Bt s’introduit dans le corps non seulement à travers la consommation directe d’OGM, mais aussi en mangeant de la viande, du lait, des œufs provenant d’animaux dont l’alimentation contient des OGM.῀»


  Plus de 90 % des enfants peuvent être contaminés par la toxine Bt. Trente millions d’hectares de plantes génétiquement modifiées sont cultivés sur la planète. La pollinisation croisée entre des plants génétiquement modifiés et des plants naturels contaminent les champs voisins produisant des fruits et des légumes d’agriculture biologique qu’il serait difficile de maintenir ainsi. C’est comme s’il n’y avait plus rien de complètement biologique. La nature finira toujours par être plus forte que nous.


  Certains producteurs agricoles qualifient leur culture de biologique. Ils disent que la modification génétique est un procédé naturel puisque des croisements se produisent dans la nature sans l’intervention de l’homme. Bien que les êtres d’une même espèce puissent se croiser, il est impossible que la nature accouple un organisme du règne animal avec un du règne végétal sans causer de désastre. Le saumon aurait été génétiquement modifié afin qu’il devienne plus gros et qu’il résiste à des eaux plus froides.


  Une personne allergique au poisson pourrait mourir en mangeant une tomate qui a été modifiée avec le gène d’un poisson. C’est pourquoi l’étiquetage OGM devrait être obligatoire.


  Par exemple, pour rendre les fraises plus résistantes au gel, on peut prélever un gène de poisson arctique, donc habitué de vivre dans des eaux glacées, et l’introduire dans la génétique des fraises. Elles se développent ensuite avec cette particularité, la résistance au gel, qu’elles ne possédaient pas avant la greffe du gène.[301]


  Il est difficile de croire que nous ne servons pas de cobayes. Nous ne sommes même plus certains de ce que nous mangeons, et pourtant, nous avons le droit de le savoir. Tous les aliments génétiquement modifiés devraient porter la mention OGM sur leur étiquette avec des descriptions de ce avec quoi l’aliment est croisé.


  Des chercheurs auraient inséré un gène provenant d’une bactérie vivant dans le sol à l’intérieur du bagage génétique du maïs. Ils avaient découvert que cette bactérie pouvait dégager une substance qui tue les insectes. Ils souhaitaient ainsi que le maïs puisse émaner lui-même cet insecticide. Pourtant, cette bactérie ne fait pas partie de notre habitude alimentaire. Personne, ou presque, n’a pensé aux conséquences graves sur la santé et sur l’environnement. Ils auraient aussi inventé une espèce de maïs qui résisterait à l’herbicide le plus puissant pour pouvoir en utiliser en plus grande quantité et ainsi polluer davantage.


  Le gène d’un saumon du Pacifique aurait été inséré dans l’œuf d’un saumon de l’Atlantique pour activer une hormone de croissance afin qu’il grossisse plus rapidement et qu’il puisse résister au froid. Cela peut avoir des répercussions dramatiques sur la biodiversité terrestre et aquatique. Utiliser des enclos situés en pleine mer peut causer des accidents. Les poissons génétiquement modifiés sont soit infertiles ou leur progéniture ne se rend pas à l’âge adulte῀; donc il y aurait un impact sur les hormones.


  Lors d’un clonage, on transfère le noyau complet d’une cellule à l’intérieur d’une autre cellule provenant du même être dans le but d’imiter la fécondation et pour que l’être en question conserve son propre bagage génétique. Une technique nucléaire serait utilisée en ce sens. Nous n’avons qu’à nous souvenir de l’expérience désastreuse menée jadis sur des brebis. Les animaux clonés souffrent beaucoup. Saviez-vous que la vente de la viande d’animaux clonés destinée à la consommation humaine aurait été permise aux États-Unis dernièrement῀?


  Si les allergies aux produits laitiers sont aujourd’hui nombreuses, il faut alors se demander si ce n’est pas à cause de ce avec quoi les vaches sont nourries. Avant, elles mangeaient de l’herbe dans les champs et buvaient de l’eau. Aujourd’hui, elles demeurent enfermées à l’intérieur et sont nourries avec des farines de poissons, des céréales GM pleines de pesticides, et elles recevraient des hormones de croissance et des antibiotiques. C’est ce que l’homme a fait avec le lait qui l’aurait rendu si mauvais. «῀Une augmentation de la teneur en acide urique de la viande ou du lait serait très préoccupante, car l’acide urique est un puissant stimulant de la production de cholestérol chez l’homme.῀»[302]


  Serions-nous prêts à manger des plantes ou de la viande qui contiennent des gènes humains῀? Se pourrait-il qu’un jour on en vienne à transférer une partie génétique humaine dans les plantes῀? Si le gouvernement se sert de l’argent des contribuables pour financer des recherches expérimentales, alors nous collaborons sans le savoir, avec nos taxes et nos impôts, à notre propre destruction. Pourquoi ne pas financer plutôt des recherches pour contrer les causes de l’autisme au lieu de contribuer à son expansion῀? On se fait arnaquer. Nous sommes tannés d’entendre qu’il n’y a aucune étude scientifique de faite à ce sujet alors qu’il y en a plusieurs, mais on préfère faire la sourde oreille.


  La pollution génétique


  Les risques n’ont pas été évalués et les OGM causent déjà d’énormes fléaux. Les plantes génétiquement modifiées peuvent mélanger leurs gènes avec des herbes sauvages de la même famille et rendre celles-ci résistantes à l’herbicide. «῀Une plante génétiquement modifiée peut parfaitement transmettre les nouveaux gènes à une autre plante voisine non transgénique appartenant à la même espèce, ce qu’on appelle la pollution génétique.῀»[303]


  Cette transmission de plante en plante n’est pas contrôlable. Par croisement spontané, les plantes cultivées peuvent échanger leurs gènes avec une espèce sauvage apparentée, ce qui risque de créer des mauvaises herbes, créant ainsi une pollution génétique qui sera irréversible. La contamination des champs voisins est déjà incontrôlable et difficile à maîtriser. Le colza sans OGM n’existerait presque plus au pays à cause de la pollution génétique. L’acide érucique est 10 fois supérieure dans le colza d’aujourd’hui que dans les anciennes espèces. Une plante qui émane continuellement de l’insecticide pollue plus que les méthodes d’avant qui consistaient à en épandre occasionnellement. Cette pollution finit par se retrouver dans nos assiettes et dans l’air. Il y a une accumulation de plus en plus grande d’herbicides et d’insecticides dans la chaîne alimentaire. La pollution génétique peut mener à une intoxication alimentaire.


  Les scientifiques ignorent encore tout de l’impact de la modification génétique sur la nature, sur l’environnement dont la flore et la faune, et sur la santé de tous les êtres vivants. La rentabilité et les quantités priment sur la qualité et la santé.


  Dans le soya transgénique de la société Monsanto, un gène introduit rend la plante tolérante à un herbicide total (car il tue toutes les plantes, bonnes ou mauvaises), le Roundup commercialisé par la même société. Dans une culture naturelle, l’utilisation d’herbicides totaux est limitée car la plante cultivée en souffre également. Le soja étant rendu tolérant à l’herbicide Roundup, il est possible d’augmenter considérablement les doses, entraînant une pollution accrue des sols et des nappes phréatiques.[304]


  Cela pourrait introduire de nouvelles générations d’insectes, de parasites et de mauvaises herbes ultra-résistantes. Les pesticides devront être utilisés en plus grandes quantités. La contamination de la chaîne alimentaire sera encore plus importante, puisque l’insecticide ou herbicide se trouve à l’intérieur de la plante et non seulement à l’extérieur tel qu’avec les anciennes méthodes d’épandage. Donc, laver l’aliment ou retirer sa pelure ne nous protège pas.


  Il faut signaler que les agriculteurs utilisant le soja de Monsanto ont l’obligation de n’utiliser que son désherbant, le Roundup. Ainsi, Monsanto vend ses semences transgéniques et augmente fortement ses ventes d’herbicides, traduisant le souci de rentabilité des firmes agrochimiques au détriment de l’environnement.[305]


  Cet herbicide ne serait pas biodégradable et s’accumulerait dans le sol et les cours d’eau ainsi que les nappes phréatiques par percolation. Des cultivateurs souffrent de troubles neurologiques comme les maladies de Parkinson et d’Alzheimer ou des paralysies. Des paysans indiens ruinés se suicident. Les cultivateurs n’ont pas le droit d’utiliser les grains des plantes pour les semer l’année suivante et sont obligés de les acheter, ce qui les appauvrit, car sinon leurs produits seraient bloqués par l’industrie alimentaire. C’est un gros lobbyisme.


  Les OGM devaient faire diminuer la pollution agricole, alors qu’elle fait l’effet inverse.


  Des études gouvernementales montrent une hausse de 15 fois de l’usage du désherbant Roundup (glyphosate) aux États-Unis et de presque 80 % au Brésil. Cela est lié au nombre croissant de mauvaises herbes résistantes au glyphosate partout dans le monde, augmentant ainsi les coûts de production et les impacts environnementaux. Les États-Unis ont également augmenté leur usage de pesticides plus toxiques, dont l’un est interdit en Europe.[306]


  Les terres cultivées avec des OGM ont augmenté de 75 % depuis 1996. Serait-il possible de nourrir 10 milliards de personnes en 2050 sans dégradation environnementale irréversible῀? Cela représente une menace pour la sécurité alimentaire mondiale. Environ 80 % du maïs semé en Amérique du Nord est OGM. La toxine du maïs transgénique Bt contaminerait les sédiments au fond du fleuve Saint-Laurent et dans les autres cours d’eau. «῀Les scientifiques ont observé que les sédiments puisés dans le Saint-Laurent (à l’embouchure du Richelieu) contenaient des concentrations cinq fois plus élevées de la toxine Bt que les eaux de drainage.῀»[307]


  Les OGM risquent de créer des caprices alimentaires. Les fruits et les légumes ainsi créés ont moins de goût. Ils perdent leur saveur originale qui nous donnait tant le goût d’en manger. Lorsque des animaux ont le choix de manger un aliment GM ou naturel, ils évitent par instinct le bol qui contient les OGM et sont plus attirés vers l’aliment naturel. Ils accepteraient d’en manger pour ne pas mourir de faim si ce sont les seuls aliments qu’on leur donne. Des expériences menées sur des rats de laboratoire ont démontré que les animaux sont plus attirés vers les aliments sains que par ceux qui ont été modifiés. Nos enfants n’ont peut-être pas perdu cet instinct de survie.


  La viande pourrait contenir plus de pesticides que des fruits et légumes par bioaccumulation tout au long de la chaîne. Les conditions d’élevage intensif font en sorte que la chair des animaux concentre davantage les pesticides et plus rapidement à cause de leur engraissement et de leur croissance rapide qui font en sorte qu’ils n’ont pas le temps de désintoxiquer leur système. Leur organisme a une capacité plus faible pour éliminer les pesticides à cause de leur alimentation inappropriée. Toute cette pollution alimentaire n’est pas juste accidentelle, mais elle est volontaire par ignorance et incrédulité. Les aliments transformés contiennent trop de produits chimiques.


  Par la modification génétique, des plantes ont perdu leurs moyens naturels de défense. La transformation génétique d’un produit les rendrait plus vulnérables à de nouvelles infections parasitaires, virales ou bactériennes. Lorsque le maïs naturel est attaqué, il émane une substance qui attire des insectes prédateurs et parasitaires pour lui venir en aide. Il s’agit d’une défense naturelle qu’il perd avec la modification génétique.


  Tous les insectes pollinisateurs pourraient donc être victimes d’empoisonnement au pollen insecticide. Le pollen serait pollué et contaminé par l’ADN transgénique qui pourrait modifier le bagage génétique des abeilles en agissant sur leur comportement. Des substances peuvent modifier le comportement des êtres vivants. Des traces d’ADN transgéniques ont été retrouvées dans des ruches désertes.


  Les abeilles et d’autres insectes sont en voie de disparition. Un grand pourcentage de ruches sont désertées. Les pesticides leur feraient perdre le sens de l’orientation ou les intoxiqueraient tout simplement, telle une fourmi qui rapporte un fourmicide dans son nid qui tue toutes les fourmis dont la reine. Une autre possibilité serait que les abeilles ne reconnaissant pas les plants transformés par la main de l’homme, refusent d’y toucher et manquent de pollen pour leurs larves qui meurent. Le pollen est transporté aussi par le vent et les gouttelettes d’eau, ce qui risque de contaminer d’autres plantes et d’autres champs.


  Quelles sont les doses d’insecticides et d’herbicides qui se retrouvent ainsi dans nos assiettes῀? Un été, chaque fois que mon mari et moi mangions des épis de maïs frais, le lendemain, nous étions de très mauvaise humeur. Donc, les pesticides peuvent avoir un impact pas juste sur le comportement mais sur l’humeur. Que peut-on dire de l’augmentation de la violence à l’école et du taux de criminalité dans la société῀?


  Un vrai désastre


  En tuant les vers de terre, responsables de l’aération du sol, celui-ci risque de se compacter davantage. Les produits chimiques utilisés sur les terres agricoles prendraient de 10 à 30 ans avant d’être complètement décomposés par les organismes du sol que ces produits détruisent. Si l’on considère l’accumulation qui se produit au fil des ans ainsi que la quantité de microorganismes tués, le taux de produits toxiques dans les sols dépasserait depuis longtemps les normes recommandées.


  Les animaux qui ont été nourris seulement avec des aliments génétiquement modifiés auraient souffert de troubles multiples dont le cancer ainsi que des lésions aux organes. Le soya Roundup apporterait un dérèglement dans les cellules du foie, du pancréas et des testicules῀; une augmentation des globules blancs au détriment des globules rouges, une augmentation des graisses et du sucre dans le sang ainsi qu’une inflammation du foie, des problèmes aux reins avec des lésions au pancréas et un dérèglement des fonctions du foie. Les reins, le foie et les intestins sont les premiers à réagir à la suite d’une intoxication alimentaire chimique. Des porcs seraient devenus stériles après avoir mangé du maïs génétiquement modifié. Des agriculteurs ont été hospitalisés après avoir été en contact avec des pesticides.


  Le Conseil international pour la science indique, en 2003, que les OGM commercialisés ne sont plus dangereux pour la santé humaine. Par contre, une étude de 2011 indique que la consommation de céréales ou de protéagineux génétiquement modifiés pourrait provoquer des problèmes de reins et de foie chez les mammifères.[308]


  Les OGM pourraient causer aussi une chute des enzymes digestives. Si les OGM sont toxiques pour les animaux, ils doivent l’être aussi pour nous. Si les OGM interfèrent avec les organes ciblés pour la détoxification de l’organisme des animaux, leur chair doit alors contenir suffisamment de toxines pour rendre malades les êtres qui s’en nourrissent. Ils auraient aussi des effets sur le cœur, les glandes surrénales, les cellules sanguines et la rate. Des animaux seraient transformés génétiquement pour que leurs organes soient transplantés aux humains.


  Des gènes de résistance aux insecticides agissent en perturbant le système digestif du parasite et agissent comme inhibiteurs d’enzymes. La même chose peut alors se produire chez les mammifères, dont les humains, qui mangent les plantes contenant cet insecticide῀: ils ont une perturbation du système enzymatique et des problèmes de digestion. Le soya génétiquement modifié pourrait altérer les cellules. La consommation du soya résistant à l’herbicide apporterait une modification du noyau des cellules du foie.


  «῀On donne ensuite à ces souris du soja non génétiquement modifié durant un mois. Ce changement de régime alimentaire provoque un retour aux caractéristiques typiques du noyau des cellules.῀»[309] La surface du noyau des cellules du foie est inférieure chez les souris nourries au soya génétiquement modifié que les souris nourries avec du soya non génétiquement modifié. Donc, si les régimes alimentaires peuvent affecter les structures des composantes des cellules, cela peut affecter le fonctionnement des organes et des systèmes. Ce que nous mangeons peut modifier notre ADN et causer toutes sortes d’anomalies telles que celles causées par les OGM.


  Des infertilités se seraient produites chez les embryons de souris nourris avec des OGM῀: même stérilité que les plantes GM elles-mêmes, ce qui est très inquiétant pour la reproduction des humains également. Les chercheurs ont découvert aussi chez ces souris un vieillissement accéléré, des altérations aux organes principaux ainsi qu’au système gastro-intestinal et des troubles liés à l’insuline. Presque tous les rejetons nourris avec du soja GM meurent après trois semaines. Ils viennent au monde plus petits, en plus petit nombre et n’arrivent pas à se reproduire. Les OGM pourraient donc être responsables de la baisse de la natalité chez l’humain et de l’augmentation du taux d’infertilité, ainsi que de la détérioration de la santé en général chez les humains.


  Tous les moutons nourris avec des plantes de coton Bt sont morts dans les 30 jours, et ceux qui pâturaient sur des plantations de coton naturel sont restés en bonne santé. Les autopsies ont révélé une grande irritation et des taches noires à la fois dans les intestins et dans le foie (ainsi que les voies biliaires élargies).[310]


  Dans les mêmes conditions, des buffles sont morts trois jours après. Un million de personnes seraient intoxiquées chaque année et 22 000 personnes peuvent mourir à cause de cette culture. Les cultures de coton représentent 25 % de l’utilisation mondiale en pesticides. Environ 65 000 tonnes de pesticides seraient pulvérisées seulement en France à chaque année sur cette plantation. Les pesticides utilisés sur le coton feraient partie des substances les plus dangereuses.


  «῀Le maïs Bt a aussi été impliqué dans la mort de vaches en Allemagne, et de chevaux, de buffles et de poulets dans les Philippines.῀»[311]


  Chez l’être humain, il y a une forte augmentation des troubles gastro-intestinaux depuis les 10 dernières années, ainsi que des maladies chroniques. Des changements mesurables ont été découverts dans le sang des autistes. Les OGM risqueraient donc de causer des problèmes nutritifs, de nouvelles maladies, le transfert de gènes d’une bactérie à l’autre, des empoisonnements et, bien sûr, des allergies de même qu’un changement dans notre bagage génétique.


  «῀Le maïs NK 603, par exemple, entraîne une hausse du poids du cœur et des fuites rénales. Quant au MON 810, outre les effets sur le foie et les reins, il provoque une augmentation moyenne de 18 % du poids de la rate.῀» Une augmentation de la glycémie aurait été remarquée chez des rats nourris avec du maïs génétiquement modifié de Monsanto, ainsi qu’une augmentation des lymphocytes et une forte activité dans la synthèse des protéines chez des souris exclusivement nourries de soya transgénique. Les plantes génétiquement modifiées représentent aussi un danger pour les cours d’eau.


  Des traces de la toxine Bt ont été prélevées dans 23 % des rivières testées. Ces résidus peuvent générer des effets génétiques secondaires qui sont inattendus. Ils risquent de contaminer le patrimoine génétique terrestre et aquatique.


  Une guerre de bon sens


  Par la modification artificielle du patrimoine génétique, il risque de n’y avoir bientôt plus aucune nourriture saine sur terre. Nous risquons de perdre une grande diversité végétale, ainsi que l’origine de certains êtres vivants. Croiser une espèce animale avec une espèce végétale risque de compromettre la chaîne alimentaire, ce qui provoquerait la disparition de plusieurs centaines d’espèces animales. La modification génétique serait encore plus forte que le nucléaire et aurait déjà été utilisée en tant qu’arme chimique.


  Comment protéger la fécondité humaine lorsque le maïs génétiquement modifié affecte la reproduction chez les souris avec une baisse de natalité et du poids corporel à la naissance῀? N’est-ce pas déjà le cas chez nous῀?


  La progéniture des rats nourris de soja modifié génétiquement montre une mortalité multipliée par cinq, un poids de naissance inférieur et l’incapacité à se reproduire. Les nouveaux spermatozoïdes des souris mâles nourries de soja modifié génétiquement sont endommagés. Chez les progénitures des souris nourries aux OGM de soja, l’ADN de l’embryon a une physiologie altérée. Plusieurs agriculteurs étasuniens ont signalé la stérilité ou des problèmes de fécondité chez les vaches et les porcs nourris avec des variétés de maïs modifié génétiquement. En outre, au cours des deux derniers mois, des enquêteurs en Inde ont informé de problèmes de fertilité, d’avortements, de naissances prématurées et d’autres graves atteintes à la santé, incluant des morts chez les buffles nourris de produits aux graines de coton modifiées génétiquement.[312]


  Les plantes les plus modifiées génétiquement sont le soya, le maïs, le coton et le colza. Si les OGM et les pesticides sont responsables du taux d’infertilité dans les populations du règne végétal et animal, ils peuvent donc être responsables aussi d’autres désordres génétiques, de même que des cancers. Les OGM influent sur les messages des cellules pouvant perturber le taux des hormones, ce qui cause des changements dans le comportement sexuel. Des lectines absorbées par le sang peuvent causer des modifications métaboliques entraînant ainsi des réponses immunitaires anormales et des altérations hormonales.


  Le soya génétiquement modifié peut altérer les cellules hépatiques et celles des testicules jusqu’à des changements dans la couleur de celles-ci. Ces produits polluent les sols et peuvent faire disparaître des insectes ainsi que des espèces végétales indigènes. Il y a un danger énorme d’extinction d’espèces naturelles dans la flore et la faune sauvage. Même le saumon d’élevage génétiquement modifié grandit et grossit plus vite, mais il vit moins longtemps.


  La liste rouge des espèces en danger d’extinction publiée par l’IUCN nous fournit des chiffres affolants. En 2004, un oiseau sur huit, un mammifère sur quatre, un amphibien sur trois, trois insectes sur quatre et huit crustacés sont menacés de disparition [...]. Des scientifiques estiment ainsi très sérieusement que de 15 à 50 % des espèces animales et végétales pourraient avoir disparu de la Terre d’ici cinquante ans [...] la disparition d’une espèce, même modeste et de peu d’importance apparente, peut condamner toutes celles qui dépendent d’elle, prédateurs qui n’auront plus rien à manger, parasites qui disparaîtront avec leur hôte, plantes qui dépendent d’elle pour leur propagation. Ce phénomène est appelé co-extinctions. La disparition de quelques espèces peut donc ruiner le fonctionnement de l’écosystème induisant un effet boule de neige incontrôlable.[313]


  Plus de 15 000 espèces seraient en voie d’extinction et jusqu’à 100 000 espèces disparaîtraient tous les ans. Parmi les raisons de disparition des espèces se retrouveraient la concurrence d’espèces mieux adaptées aux modifications climatiques et aux conditions du milieu, la chasse, les prédateurs, la résistance aux maladies, sans oublier la mauvaise adaptation aux actions humaines irréfléchies.


  L’appauvrissement de la biodiversité crée des plantes naturelles moins résistantes aux produits chimiques. Implanter une espèce en dehors de son écosystème naturel conduit à une catastrophe écologique et provoque la disparition des autres espèces animales et végétales, car c’est tout leur écosystème qui est bouleversé. Un déséquilibre écologique peut causer l’invasion d’une plante ou d’un animal nuisible. Donc, tous les êtres vivants risquent d’être perturbés.


  Avant, c’était l’inversion des champs magnétiques terrestres, la dérive des continents, la salinité des océans, la modification de l’atmosphère et du taux d’oxygène dans l’air et l’eau, la chute de météorites, les changements climatiques, les éruptions volcaniques et le manque de nourriture qui ont changé les conditions du milieu et plusieurs espèces n’ont pas pu s’adapter suffisamment vite. Les survivants qui ont pu s’adapter ont créé de nouvelles espèces. Malgré les progrès de la médecine, l’espérance de vie des humains aurait baissé depuis 1975.


  Les causes des extinctions aujourd’hui sont῀: la destruction massive des forêts, l’urbanisation, l’agriculture intensive, la pollution, la chasse, les changements climatiques, ainsi que le bouleversement des écosystèmes naturels qui survivaient avant que leur équilibre soit fragilisé.


  Certains écologistes croient que les OGM deviendraient responsables de la résistance aux antibiotiques. Des OGM sont utilisés dans la fabrication de produits pharmaceutiques et des médicaments. On ignore plusieurs effets secondaires à long terme des médicaments de même que leur interaction après une certaine quantité de sortes différentes. Quels sont les enjeux à la suite de l’utilisation des OGM dans la fabrication des vaccins῀?


  «῀En Europe, il y a eu des scientifiques qui ont implanté un gène de chien dans le génome de maïs, ce qui peut produire de la lipase gastrique, un médicament. En milieu ouvert, les OGM peuvent se disperser par la machinerie, le transport, les oiseaux, les abeilles, le vent, etc.῀»[314]


  Un gène résistant à un antibiotique aurait été introduit dans du maïs. Les gènes de résistance aux antibiotiques auraient été souvent utilisés comme marqueurs pour vérifier si la manipulation génétique a été réussie. Ils utiliseraient des antibiotiques aussi pour tuer toutes les bactéries qui n’ont pas reçu le transfert ainsi que les résidus d’ADN de bactéries. Le transfert de matériel génétique des virus et des bactéries à d’autres plantes, même à partir de cellules mortes, pourrait rendre à la longue des vaccins inactifs.


  «῀De nombreux scientifiques craignent que la dissémination de gènes de résistance aux antibiotiques à partir des plantes génétiques et manipulées n’accélère le processus entraînant l’apparition de bactéries pathogènes contre lesquelles les antibiotiques seraient impuissants.῀»[315]


  Des résidus de gènes qui n’ont pas été utilisés peuvent être transférés à d’autres organismes. L’utilisation d’un gène de résistance aux antibiotiques, par consommation, peut, dans le système digestif des animaux et des humains, transférer ce gène de résistance à des bactéries rendant les antibiotiques inefficaces. Il y aurait donc des gènes de résistance aux antibiotiques dans nos intestins. Des gènes de résistance à des antibiotiques peuvent se retrouver dans la chaîne alimentaire. La résistance aux antibiotiques tue des milliers de personnes chaque année. La résistance aux antibiotiques peut se transmettre des plantes aux bactéries pathogènes et engendrer des problèmes de santé.


  Au sujet des autres formes de résistance, les rats ne sont pas de bons animaux pour évaluer la toxicologie d’un produit parce qu’ils sont devenus, au cours des générations, immunisés et résistants à des raticides. Et les rongeurs ne vieillissent pas à la même vitesse que nous, ce qui fait que leur métabolisme ne fonctionne pas de la même façon à un certain moment donné.


  Des médecins nous conseillent d’éviter les OGM. «῀Le soja génétiquement modifié est si dangereux que je dis aux gens de ne jamais en manger.῀»[316]


  Sans études ni tests valables mesurant tous les impacts à court, à moyen et à long termes, les enfants et les adultes sont utilisés en tant que cobayes. Les OGM représentent des risques pour la santé puisqu’on ne fait que commencer à découvrir leurs effets secondaires. Ils ont été commercialisés sans en connaître les impacts. De 40 % à 60 % des produits pulvérisés n’atteignent pas les plantes ni le sol et demeurent en suspension dans l’air. Ce n’est pas pour rien que les agriculteurs se protègent en s’enfermant dans des tracteurs à cabine fermée. Et nous, où sont nos bulles protectrices῀?


  Chapitre 14


  Les hormones


  Le génie génétique῀: une autre erreur scientifique


  Il faudrait se demander si les hormones qu’on retrouve dans la nourriture peuvent être néfastes pour nos enfants et leurs descendants. Une hormone serait constituée d’une protéine composée d’acides aminés, et nous avons vu au chapitre précédent qu’il est dangereux de jouer avec les protéines et les acides aminés.


  Des animaux d’élevage destinés à la boucherie ou à la production laitière recevraient des hormones de croissance qui proviendraient d’une modification génétique avec une bactérie du sol. «῀Un fragment de l’ADN humain contenant le gène codant l’hormone de croissance humaine a été isolé, purifié et introduit dans le génome de la bactérie Escherichia coli. Les bactéries utilisent le gène humain et produisent de l’hormone de croissance humaine.῀»[317]


  Cette manipulation génétique du gène responsable de la production d’hormones aurait été introduite dans une bactérie par des chercheurs travaillant pour Monsanto, ce mauvais génie qui aurait dû rester enfermé dans sa bouteille.


  Laissons les morts reposer en paix


  D’autres hormones de croissance auraient déjà été prélevées dans le passé directement dans l’hypophyse de certains cadavres, qui étaient des personnes décédées de... on ne savait quoi. L’hypophyse est une glande principale du système nerveux. Des morgues auraient été dévastées pour qu’on puisse se procurer les glandes hypophysaires῀; c’était une autre idée de Pasteur, l’inventeur des vaccins. Il y aurait eu 1200 glandes retirées autour de 1984 dans les morgues de France.


  La cause de la mort du donneur importait peu. Les préleveurs étaient payés à l’unité. Cent dix-sept décès ont été comptabilisés chez des enfants qui ont reçu cette hormone de croissance fabriquée à partir de prélèvement sur des cadavres jusqu’en 1988. «῀Un premier problème grave est survenu d’une production d’hormones de croissance par extraction de cadavre, ce qui a causé un certain nombre de contaminations par prions pathogènes et occasionné des cas mortels de la maladie Creutzfeldt-Jakob.῀»[318]


  Cette maladie peut prendre jusqu’à 30 ans pour se développer, ce qui fait que le taux de victimes réel augmente.


  Du culturisme chez les animaux


  Des hormones de croissance seraient injectées ou intégrées à la nourriture des animaux afin d’augmenter leur masse corporelle à l’intérieur d’une période beaucoup plus courte. Des hormones seraient données aux vaches afin qu’elles produisent plus de lait. Des hormones de croissance bovines seraient utilisées en dehors de l’Europe pour stimuler la production laitière des vaches. Elles seraient utilisées pour la viande de boucherie afin de diminuer le coût de production. Aujourd’hui, en 38 jours, un poulet est prêt à être mangé, alors qu’avant cela prenait trois mois. La grosse production laitière ferait diminuer le prix du lait, mais ce serait au prix de notre santé. Le tiers des vaches laitières aux États-Unis en recevrait et leur lait serait exporté au Canada. La quantité de lait prime sur la qualité. Lorsque la vache américaine est passée de 12 livres de lait par jour à 50 livres, il est difficile de croire que ce lait contient autant de concentré nutritif. Le bœuf grossit 10 fois plus vite. Chez les humains, l’hormone de croissance aurait été utilisée dans le but de garder une éternelle jeunesse.


  Non coupables, ces pauvres bêtes


  La vache est faite pour donner du lait quelques mois après voir vêlé, et non pendant toute l’année, ce qui va à l’encontre de la nature. Forcer la vache à produire plus de lait que ses capacités naturelles peut mettre sa vie en danger. Cela perturbe le cycle naturel de la vache. Normalement, elle augmente sa production de lait pour nourrir son veau, ce qui diminue naturellement lorsque le veau grandit et qu’il commence à manger de l’herbe. Avant, les vaches mangeaient de l’herbe paisiblement dans les champs au soleil῀; aujourd’hui, elles sont emprisonnées à vie attachées à des chaînes ou à des carcans dans des étables où elles ne peuvent même pas courir. Cela affecte grandement le bien-être de l’animal. Il faudra bientôt leur prescrire des antidépresseurs et des calmants, dont les traces de médicaments comme tous les autres produits chimiques qu’elles reçoivent se retrouveront dans le lait que nous boirons, en espérant que les traces d’antidépresseurs que pourrait contenir le lait à ce moment-là ne pousseront pas les gens ni les vaches à se suicider.


  Dans une exploitation laitière traditionnelle, il faut donc inséminer la vache de nouveau pour relancer le cycle de production du lait. Mais l’injection du Prosilac permet de maintenir artificiellement la fabrication du lait au-delà du cycle naturel de la vache. Une des conséquences de la rupture du cycle est une diminution du taux de fécondité de l’animal allant parfois jusqu’à la stérilité.[319]


  Et qu’en est-il de l’infertilité humaine chez les grands consommateurs de produits laitiers῀? Le Prosilac agirait comme une drogue forte au même titre que le crack dont l’arrêt provoquerait un choc si grand chez les vaches qui en meurent par incapacité de subir le sevrage. Serait-ce l’une des raisons pour lesquelles les enfants, de grands buveurs de lait, ont autant de difficulté à se concentrer à l’école et à se contrôler῀? Est-ce que cela expliquerait également le taux de toxicomanie dans la société῀? En tout cas, on comprend pourquoi les gens aiment tant les produits laitiers.


  «῀La production laitière augmente en moyenne de 11 % à 16 %, le risque clinique de mammite augmente d’environ 25 %, la fertilité diminue de 40 % et les risques cliniques de développer une boiterie augmentent de 55 %῀»[320] Ces vaches sur le Prosilac auraient mis au monde des veaux monstrueux avec l’estomac sorti ou avec des pattes sur la tête. Les hormones de croissance ne créeraient pas juste des malformations aux fœtus des vaches, mais elles causent aussi chez elles une augmentation des cystites aux ovaires, des problèmes à l’utérus, une diminution de la gestation des veaux, de la fièvre, des troubles digestifs, des indigestions, de la diarrhée, des lésions au pis avec nécrose des tissus.


  Il n’y a rien de complètement blanc


  Cette production excessive créerait des saignements qui peuvent se retrouver dans le lait demandant l’utilisation d’un autre procédé chimique afin de séparer le sang du lait pour mieux l’extraire. En plus, les vaches risquent de souffrir plus de la mammite qui peut laisser des traces de pus dans le lait, ce qui augmenterait aussi la prise d’antibiotiques.


  Par ailleurs, ces problèmes de mammite ont une autre répercussion sur la qualité du lait pour traiter ces inflammations, les agriculteurs ont recours à des injections d’antibiotiques dont des résidus se retrouvent dans le lait. Ces mêmes antibiotiques se retrouvent ensuite dans l’organisme du consommateur et participent au développement de souches pathogènes résistantes aux antibiotiques.[321]


  Ces hormones peuvent causer de nombreuses maladies aux vaches forçant l’utilisation d’antibiotiques d’abord en guise de prévention puis d’une manière curative. Environ 52 sortes d’antibiotiques auraient été retrouvés dans du lait aux États-Unis.


  Les résidus d’antibiotiques dans le lait ont augmenté. Pas étonnant que les enfants font autant d’otites. Le risque concernant l’abus de l’utilisation des antibiotiques agit aussi sur la croissance de l’homme. Bien que les hormones de croissance ne soient pas permises dans certains pays, les antibiotiques sont utilisés, eux, comme promoteurs de croissance.


  «῀Les producteurs donnent 20 fois plus d’antibiotiques qu’il y a 30 ans. En tout, dans les élevages d’animaux, on utilise 100 fois plus d’antibiotiques que dans la médecine humaine.῀»[322] Les antibiotiques seraient utilisés en production porcine et pour la volaille pour accroître la croissance des animaux en stimulant leur appétit. Les antibiotiques dans le lait tuent les bonnes bactéries lactiques au détriment des mauvaises῀; ce serait l’une des raisons pour lesquelles ils doivent rajouter des lactobacillus dans les yogourts. Les mauvaises bactéries finissent dans les intestins des consommateurs.


  En élevage porcin, 10 % sont utilisés pour le traitement, 53 % pour la prévention et 43 % comme stimulateur de croissance [...]. Santé Canada sait que l’utilisation de quatre antimicrobiens comme stimulateurs de croissance chez les animaux de ferme destinés à l’alimentation humaine a été frappée d’interdiction par l’Union Européenne. Ils sont par ailleurs encore permis ici.[323]


  L’antibiorésistance chez les humains


  Donc, les antibiotiques donnés aux animaux seraient surtout utilisés en tant que stimulateurs de croissance. En 2009, plus de 1000 tonnes d’antibiotiques ont été administrés aux animaux d’élevage.


  Ces antibiotiques créent une antibiorésistance. Ces stimulateurs de croissance antibactériens ont été refusés en Europe parce que leur structure ressemble trop aux antibiotiques utilisés en médecine humaine, et les hormones de croissance ont été interdites en Europe pour l’élevage à cause des risques de cancer qu’ils représentent. Les antibiotiques donnés aux animaux peuvent rendre la salmonelle résistante et elle peut transférer cette résistance à d’autres bactéries.


  «῀Les États-Unis, par exemple, évaluent à plus de 100 000 le nombre de patients américains qui meurent chaque année à la suite d’infections bactériennes résistantes à tous les antibiotiques connus.῀»[324] Aucune étude n’a pu démontrer qu’il n’y a aucun risque à long terme sur les animaux, l’environnement et la santé humaine à la suite de l’utilisation de ces produits. Des Québécois se seraient vantés d’avoir importé une sorte interdite ici et qui peut faire engraisser plus de veaux plus rapidement. Malgré les interdictions, il y a un marché parallèle et clandestin, même que des vétérinaires peu consciencieux feraient le trafic d’antibiotiques et en prescriraient sans même avoir vu l’animal.


  Ils administreraient des antibiotiques pour prolonger la vie d’un animal très productif. Tous ces antibiotiques se retrouveraient dans le lait et la viande que nous mangeons. C’est la raison pour laquelle le lait peut être responsable des infections répétitives à cause de l’antibiorésistance et la destruction de la flore intestinale.


  L’obésité


  Les enfants aujourd’hui sont beaucoup plus grands que leurs grands-parents. C’est en Amérique du Nord qu’on retrouverait le plus haut taux d’obésité, surtout chez les enfants. Lorsque des hormones de croissance sont prises continuellement à travers l’alimentation ou autrement, elles peuvent produire un effet de gigantisme. L’embonpoint de ces derniers risque de les conduire vers le diabète juvénile et peut amener des complications cardiovasculaires. Des hormones de croissance peuvent faire grossir le cœur. L’acromégalie est une maladie qui cause le grossissement des organes et de différentes parties du corps dont le nez et les os du visage. «῀L’obésité peut être liée à un dérèglement hormonal.῀»[325]


  Miracle ou mirage῀?


  Les hormones agissent sur la glande thyroïde en affectant sa propre production d’hormones. L’autisme et le TDAH peuvent résulter d’un trouble de la glande thyroïde. Dans le monde, 200 millions de personnes souffrent de troubles de la thyroïde. Elle joue un rôle sur le tube digestif et sur le cerveau étant responsable aussi des retards intellectuels. Les hormones de synthèse peuvent inhiber la captation de l’iode nécessaire aux fonctions de la glande thyroïde.


  Les hormones pourraient faire enfler nos organes et gonfler les articulations ainsi que causer des boursouflures au visage. Si un enfant n’a pas besoin de produire des hormones de croissance parce qu’il en reçoit dans son alimentation, ses hormones deviendront inefficaces dans la reproduction cellulaire. Elles créent des élargissements aux cellules, créant ainsi de la confusion dans les cellules. Elles agissent directement sur les tissus des cellules. Les hormones sont une menace pour les personnes les plus susceptibles d’en être affectées telles que les femmes enceintes et les enfants proches de la puberté. Les filles deviennent pubères plus jeunes.


  Le thymus, une glande jouant un rôle primordial dans les fonctions du système immunitaire, peut être réduit à la suite de la prise d’hormones de croissance, même par l’alimentation. Un système immunitaire endommagé empêche les gens de se défendre contre des infections ou le cancer.


  Le rôle des hormones de croissance impliquerait aussi le contrôle des protéines. Une chaîne d’acides aminés différents produite ainsi peut altérer des protéines et interagir avec les fonctions du système immunitaire. Des rats ont développé des anticorps contre la somatotrophine bovine, cette hormone de croissance, lors d’expériences. «῀Malheureusement, la majeure partie du lait américain contient les virus de la leucémie, de la tuberculose, le virus immunodéficitaire bovin.῀»[326]


  Les hormones de croissance ne causeraient pas juste des troubles intestinaux chez la vache dont la diarrhée, mais aussi chez celui qui en boit. Le sucre du lait déséquilibre aussi notre flore intestinale. «῀Le lait est la cause d’allergies, de coliques, de colites, d’otites, de rhumes et de congestions chez les jeunes enfants.῀»[327]


  Les hormones de croissance touchent à tous les métabolismes, entraînent la perte d’acides aminés, touchent à la synthèse des protéines, créent une augmentation des gras, une mobilisation des réserves de lipides, et exercent aussi une fonction peptidique qui agit sur des récepteurs. Elles peuvent causer des tendinites, le diabète et le pré-diabète, influencer les capacités respiratoires et augmenter le taux de cholestérol.


  Le peptide d’albumine bovine peut causer le diabète chez l’homme. De plus, il serait responsable d’anomalies aux nerfs périphériques et ceux situés aux extrémités, une hausse du taux artériel, des douleurs aux jambes et aux muscles ainsi que des troubles érectiles chez les consommateurs de stéroïdes. L’albumine serait utilisée dans la fabrication des vaccins. Un excès d’hormones de croissance peut provoquer l’arthrose. Le lait peut causer l’acné juvénile par surproduction de lipides gras dans le sang et augmenterait les caries dentaires par son pH acide῀; il favorise des allergies et des problèmes de croissance chez les enfants. Le danger vient de l’ingestion de ces substances à répétition.


  Les hormones de croissance auraient été données à des patients dans des hôpitaux dans l’espoir qu’ils guérissent plus vite, mais ça n’aurait fait qu’augmenter le taux de mortalité et la période d’hospitalisation.


  Une balance déséquilibrée


  L’œstrogène contenu dans le lait de vache créerait des déséquilibres hormonaux. Les hormones jouent un rôle dans le comportement sexuel et social ainsi que sur l’humeur, l’anxiété, l’hyperactivité, les troubles du sommeil et l’agressivité. L’interaction entre les hormones et les fonctions thyroïdiennes jouerait un rôle dans la dépression. Les hormones seraient des perturbateurs endocriniens car un trop haut taux d’une certaine sorte d’hormones influencerait la production des autres. L’andropause et la ménopause génèrent des sautes d’humeur inexplicables et des comportements agressifs et antisociaux plus forts chez certaines personnes. Les hormones provoquent une féminisation des mâles et une baisse de libido chez les femmes. Tout pour promouvoir la reproduction. Le comportement sexuel même chez les animaux en est modifié car le trop haut taux d’hormones de synthèse qui se retrouvent dans les cours d’eau féminise les poissons.


  Si ce sont surtout les garçons qui sont atteints d’autisme, n’y a-t-il pas là un lien direct avec les hormones qu’on retrouve dans l’alimentation, surtout si la présence de ces hormones peut affecter le métabolisme au point d’empêcher l’extraction des métaux lourds en dehors de leur système῀? Alors, encore là, l’alimentation serait une source d’intoxication.


  La régulation de nos hormones de production peut être perturbée par la présence des hormones de croissance et engendrer des infertilités telles que chez la vache, puisque nous buvons son lait et nous mangeons sa viande qui peut en contenir des traces. De plus en plus de veaux meurent à la naissance. Les vaches qui ne sont plus assez productives finissent à l’abattoir. Les effets toxiques des hormones de croissance dans la viande de bœuf, dont certaines sont importées, joueraient un rôle sur la fertilité humaine. Ces résidus d’hormones dans la chair des animaux peuvent rompre l’équilibre endocrinien.


  Les hormones joueraient un rôle dans le cancer du pancréas, de la thyroïde et des intestins dont celui du côlon. Elles créeraient aussi des tumeurs à la glande hypophyse. «῀Les hormones utilisées dans la production bovine au Canada telles que l’œstradiol, la progestérone, la testostérone, le trembolone, le zéranol acétate de mélengestrol (MGA) sont en effet toutes suspectées de stimuler la croissance des tumeurs.῀»[328]


  Elles pourraient être responsables des tumeurs des organes génitaux, du foie et du pancréas, et causer des anomalies testiculaires. Les hormones de croissance agiraient sur les cellules du foie. On pourrait guérir bien des cancers du sein en arrêtant de consommer des produits laitiers. Ce qui stimule la production de lait chez la vache peut causer le même effet sur les cellules du sein des femmes. «῀Une étude publiée dans le Harvard’s Physicians Health Studies et réalisée sur 12 000 hommes indique une augmentation de 43 % des cas de cancer de la prostate chez les hommes qui consomment plus de deux portions quotidiennes de lait.῀»[329]


  Environ 5 % des cancers chez les hommes proviendraient de grands consommateurs de produits laitiers. Les cellules seraient alors embrouillées et des erreurs peuvent se produire dans la duplication de son ADN. Les cellules se transformeraient en tumeur de la façon suivante῀: «῀Une élévation de l’acide lactique dans les cellules engendre une prolifération de cellules qui n’atteindront pas leur maturité (la quantité détruit la qualité) et serait incapable de capter l’oxygène et d’éliminer les déchets.῀»[330]


  Les pathologies psychiatriques, les malformations, les cancers chez les enfants exposés aux hormones de synthèse seraient aggravés s’ils sont associés à des quantités d’œstrogènes synthétiques ou de progestérone. Est-ce que l’utilisation des pilules contraceptives pourrait causer des cancers chez l’enfant qui naît à la suite de la cessation de ce médicament même plusieurs années plus tard῀?


  «῀Cette cohorte spontanée représente un exemple grandeur nature de l’impact neurodéveloppemental des hormones de synthèse sur l’apparition de troubles de comportement chez l’humain.῀»[331] Nous savons que les hormones agissent sur la personnalité et le comportement des gens. Nous n’avons qu’à penser à toutes les sautes d’humeur reliées à la crise de l’adolescence, et le syndrome prémenstruel qui a longtemps été perçu par le système médical comme une maladie psychiatrique. Les culturistes qui s’injectent des stéroïdes peuvent devenir violents et impuissants. Il n’est pas étonnant de constater que des troubles de comportement peuvent donc être reliés aux viandes et aux produits laitiers qui seraient bourrés d’hormones.


  Une recette très secrète


  On aurait aussi retrouvé des traces de pesticides, d’engrais et de dioxine dans les produits laitiers. La viande de bœuf au Canada peut contenir des hormones cancérigènes et des régulateurs endocriniens en plus des antibiotiques. Même si des gens nous font croire qu’il n’y en a pas au Québec, beaucoup de viande proviendrait des provinces de l’Ouest ou des États-Unis. Des hormones seraient même utilisées en tant qu’additif alimentaire et se retrouver dans la viande.


  «῀On retrouve aussi dans le lait des résidus antiparasitaires, antiinflammatoires, des pesticides et des aflatoxines fortement cancérigènes.῀»[332] Des traces de médicaments anti-inflammatoires auraient aussi été retrouvées dans le lait dont de l’ibuprofène. Eu Europe, un verre de lait peut contenir jusqu’à 20 produits chimiques dont des analgésiques et des fongicides. «῀Pour un élevage traditionnel, on retrouvera dans le lait des traces de vaccins, hormones et médicaments utilisés pour soigner les vaches ainsi que des polluants chimiques présents dans leur nourriture.῀»[333]


  La pollution alimentaire


  Le lait, la viande de poulet, le porc et le bœuf dans certains pays d’Europe ont été suspectés de contenir de la dioxine. La dioxine est un polluant persistant dans l’environnement qui peut finir par se retrouver dans nos assiettes. Elle provient des industries des pâtes et papiers et de la combustion des matières plastiques des incinérateurs à déchets dont certains proviennent des rejets d’hôpitaux. Elle se dépose sur les plantes que les animaux mangent. Elle s’accumule surtout dans les matières grasses telles que les jaunes d’œufs, le lait et le gras animal.


  Les dioxines sont très toxiques et peuvent provoquer des problèmes dans la procréation, le développement, léser le système immunitaire, interférer avec le système hormonal et causer des cancers. On observe les concentrations les plus élevées dans certains sols, sédiments et aliments, notamment les produits laitiers, la viande, le poisson et les crustacés.[334]


  La dioxine aurait été retrouvée dans un additif alimentaire en Europe. Si certains équipements de laiterie sont effectivement faits d’étain, c’est que le lait pourrait contenir des traces de métaux lourds. L’étain est un métal lourd toxique. Sans revêtement intérieur, les aliments stockés peuvent l’absorber. L’étain cause des troubles gastro-intestinaux.


  Les mensonges de l’industrie alimentaire


  Les traces d’hormones dans les produits laitiers peuvent faire baisser le taux de calcium dans le sang. La présence d’hormones dans la viande et le lait nous empêcherait d’absorber les nutriments et d’assimiler le calcium. Cela expliquerait pourquoi certaines personnes souffrant d’ostéoporose sont en effet de grands buveurs de lait. Le manque de calcium ferait en sorte que notre corps le puise à même son organisme. Le corps devenu trop acide puise dans ses réserves pour tenter de restaurer son pH, ce qui fait des ossements poreux.


  Dans le foie, une hormone de croissance peut faire perdre au corps sa capacité d’utiliser les éléments nutritifs. Le calcium est souvent à la baisse chez les enfants autistes même s’ils sont accros aux produits laitiers. Le système nerveux a besoin de calcium. Boire trop de lait pourrait donc nuire au système nerveux. Le calcium du lait, Ca+, ne peut pas être absorbé puisque notre corps a besoin du calcium Ca++ (doublement ionisé), celui que l’on retrouve à 70 % dans les plantes vertes. Le lait a un pH acide, et les acidifiants peuvent déminéraliser les structures osseuses et offrir ainsi un terrain propice au développement de cancers. «῀De très nombreux aliments courants contiennent à l’état brut des substances qui diminuent ou même empêchent l’assimilation de certains éléments fondamentaux qu’ils doivent nous apporter.῀»[335]


  Par exemple, la caféine du café et du chocolat nous empêcherait d’absorber le fer. Plus vous buvez du café et plus vous êtes fatigué, et plus vous êtes fatigué, plus vous buvez du café, alors qu’un supplément de fer suffira à vous donner la vraie énergie dont vous avez besoin.


  Le calcium du lait métaboliserait le calcium du corps en inhibant l’absorption du magnésium. Le magnésium serait bien meilleur pour nos os que le calcium. La présence élevée de phosphore dans le lait empêcherait l’absorption du calcium. Nos intestins peuvent absorber le phosphore, ce qui créerait un déséquilibre entre le calcium et le phosphore dont l’excès de ce dernier le rend toxique. Pour neutraliser cet excès, notre corps utiliserait le calcium de nos os conduisant à l’ostéoporose. Les traces de métaux lourds et d’anti-inflammatoires dans le lait empêcheraient aussi l’absorption du calcium. Les taux de calcium non absorbés ont des répercussions sur les enzymes digestives. Ce serait chez les plus grands consommateurs de produits laitiers qu’on retrouverait le taux le plus élevé d’ostéoporose.


  On demande aux femmes enceintes ainsi qu’à celles qui allaitent de faire attention à ce qu’elles mangent et de consommer beaucoup de produits laitiers. Imaginez tous les torts que cela peut faire au fœtus et au bébé qui risque de manquer d’éléments nutritifs essentiels et d’absorber des hormones et des antibiotiques à tour de bras.


  Les Japonais et les Africains ne souffriraient pas ou très peu d’ostéoporose, car ils n’en consomment pas beaucoup.


  Chauffer le lait tuerait toutes les bonnes bactéries du lait et lui ferait perdre aussi ses valeurs nutritives, c’est pourquoi les vitamines D et E seraient ajoutées. Le calcium a besoin de la vitamine D (soleil) pour être absorbé et trop de calcium détruit la vitamine D. Alors, cherchez l’erreur῀! «῀L’étude a aussi démontré que les hommes qui boivent du lait fortifié avec la vitamine D peuvent avoir un taux très bas de cette vitamine dans l’organisme. On explique ce phénomène par le fait que la grande concentration de calcium du lait élimine la vitamine D de l’organisme.῀»[336]


  Les végétariens de 70 ans et plus ont une plus grande densité osseuse que les personnes carnivores beaucoup plus jeunes. L’absorption du calcium végétal se fait plus facilement. Les animaux ne souffrent pas d’ostéoporose parce qu’ils ne boivent pas du lait toute leur vie. Les fractures sont plus nombreuses chez les femmes qui boivent plusieurs verres de lait par jour.


  «῀Le lait empêche l’assimilation du zinc et augmente nos besoins en vitamines A et B12.῀»[337]


  Ce sont donc, en plus, des nutriments déficitaires chez les enfants autistes dont ceux qui sont accros au lait. Des substances dans nos aliments nous empêchent d’absorber les nutriments qu’ils contiennent.


  Un aliment mort


  «῀Les protéines de lait sont très indigestes pour l’appareil digestif de l’homme, en particulier la caséine. Même si nous avions l’estomac d’un veau, la pasteurisation et la stérilisation à haute température détruisent les vitamines et les enzymes nécessaires à la digestion de ces protéines.῀»[338] La pasteurisation rendrait le calcium dans le lait insoluble, ce qui nous empêcherait de le métaboliser. Elle détruirait aussi les vitamines C, B12 et B6 dont des enfants autistes sont en manque. L’excédent de caséine adhère et colle à la muqueuse intestinale empêchant le corps d’absorber les nutriments. Ce qui colle aux intestins nuit à l’absorption du fer conduisant à l’anémie, une maladie de plus en plus présente chez les enfants. La plupart des enfants autistes ont un déficit en fer et en calcium.


  Le lait en poudre est un lait reconstitué qui contient, par la chaleur avec laquelle il a été traité, des pertes nutritives. «῀Le problème est que le procédé n’élimine pas seulement les bactéries indésirables, mais aussi plusieurs enzymes essentielles à la digestion du lait et plusieurs vitamines naturellement présentes dans le lait.῀»[339]


  En plus de tous les produits chimiques que l’on retrouve dans le lait, l’homogénéisation et la pasteurisation modifieraient sa structure moléculaire et tueraient les bonnes bactéries, ces probiotiques si nécessaires à notre santé intestinale. Le lait pasteurisé ne contiendrait que des mauvaises bactéries qui n’ont pas été détruites par la chaleur, qui sont demeurées à l’état latent après s’être transformées en spore, ce qui colonise nos intestins. La pasteurisation détruirait l’effet bénéfique des bonnes bactéries.


  La mort des bonnes bactéries dans le lait ne peut plus nous protéger des mauvaises bactéries dans nos intestins. C’est risqué pour les personnes qui souffrent d’insuffisance immunitaire. Le lait pasteurisé aurait un pH équivalent aux boissons gazeuses.


  «῀La pasteurisation et l’homogénéisation altèrent de manière significative la composition, la digestibilité et la disponibilité biologiques du lait.῀»[340]


  Les hormones de croissance et les autres produits chimiques dans le lait ne seraient pas détruits par la pasteurisation. Le lait pasteurisé favoriserait le diabète, car les enzymes digestives détruites par la pasteurisation forcent le pancréas à en produire beaucoup trop pour réussir à le digérer. Des veaux seraient morts après avoir bu du lait pasteurisé. Le lait contiendrait une protéine qui sert à l’absorption du calcium par nos intestins, mais elle serait détruite par la pasteurisation.


  La pasteurisation des produits laitiers serait faite pour les préserver plus longtemps, mais ce n’est pas le cas, puisque le lait pasteurisé se contaminerait plus facilement. Les traitements technologiques du lait peuvent modifier la configuration spatiale des protéines, ce qui dénature le lait et peut former des composés allergisants, puisque le fait de déplier la chaîne de la caséine forme des ponts qui relient les molécules entre elles. La protéine (caséine) serait alternée par la chaleur. La pasteurisation pourrait donc être responsable des allergies à la caséine. Tout en détruisant ses atouts naturels, la pasteurisation diminuerait aussi la saveur véritable du lait.


  «῀[...] et que l’homogénéisation, qui empêche le lait de se séparer de la crème, pourrait accroître le risque de niveau élevé dans le sang d’hormones et autres éléments chimiques qui favorisent le déclenchement du cancer.῀»[341] L’homogénéisation augmenterait l’intolérance au lait. Le lait homogénéisé serait associé aux maladies cardiaques, car le gras est maintenu mélangé dans le lait au lieu de flotter à la surface. Ce procédé rend aussi les globules gras du lait plus petits, ce qui leur permet de franchir la barrière intestinale et qui a pu déclencher l’intolérance au lactose et les allergies à la caséine. Il faudrait vérifier si l’autisme a augmenté en même temps que la pasteurisation et l’homogénéisation du lait de vache.


  Vive le bio῀!


  L’achat d’aliments biologiques est fortement recommandé, mais il faut faire attention, car de la viande naturelle n’est pas forcément biologique, et la viande contrôlée non plus.


  «῀La demande pour du lait sans hormones synthétiques a augmenté de 500 % aux États-Unis depuis que Monsanto a introduit son rBST. Le lait biologique est le produit dont les ventes croissent le plus rapidement dans le secteur des produits biologiques.῀»[342] Le lait biologique est moins pollué et les vaches vivant au grand air sont moins stressées. De plus, le lait bio ne subirait pas de transformation. La viande biologique ne contient ni hormones ni antibiotiques et les animaux sont nourris avec des grains qui ne contiennent pas de pesticides et qui sont non GM. De plus, les animaux sont libres d’aller à l’extérieur.


  Le lait cru représenterait moins de danger que le soupçonneraient les lobbies de l’industrie du lait pasteurisé. Le lait cru contient des anticorps qui nous offrent une résistance à des maladies, est moins allergène, donne moins d’infections aux oreilles et aux sinus, moins d’asthme et de rhumes, moins de caries dentaires. L’aliment est complet et riche en oligoéléments, en vitamine B, en antioxydants, en vitamines et en minéraux. Il contient aussi plus d’oméga-6. Il renforce le système immunitaire, peut diminuer les réactions allergiques. Il contient beaucoup de bactéries comme les lactobacilles qui nous aident à digérer le lactose.


  «῀Il contient plus de 60 enzymes, dont certaines aident à la digestion du lait lui-même, créant ainsi moins de travail à notre pancréas.῀»[343] Les risques d’être malade seraient plus élevés avec le lait pasteurisé que le lait cru qui demeure un aliment vivant. Les bonnes bactéries encore présentes dans le lait cru empêchent la croissance des mauvaises bactéries. Le lait cru ne cause pas de diarrhée.


  La sécurité à tout prix ( $)


  Malgré toutes ses vertus, le lait cru est interdit au Canada. De toute façon, les multinationales seraient plus fortes que le gouvernement pour ce qui est des règlements, des interdictions et des autorisations. Ceux qui oseraient s’exprimer sur la dangerosité d’un produit ou d’un procédé vont se faire assommer par la colère des autorités qui le forceront à se taire.


  «῀Monsanto a poursuivi une entreprise laitière qui s’était engagée à ne vendre aucun produit contenant une hormone synthétique de croissance.῀»[344] L’étiquetage «῀produit contenant des hormones῀» n’est pas obligatoire. La Food and Drug Administration aurait approuvé l’utilisation de cinq sortes d’hormones dans la production alimentaire.


  Partout dans le monde, l’emploi d’hormones de croissance dans l’élevage soulève la controverse alors que plusieurs pays l’ont autorisé. L’utilisation de ces produits, bien qu’interdite en Europe, serait permise au Canada et aux États-Unis.


  Des tests ont négligé des risques importants. La Commission européenne se pose des questions concernant la sécurité de la viande au Canada au point d’en refuser son importation.


  «῀Comment faire confiance à des chercheurs qui ne cessent de créer plus de risques pervers et complexes que de soi-disant bienfaits pour la santé humaine [...]. Comment faire confiance aux industries de l’agroalimentaire avec ce que nous connaissons de la nutrition des animaux et des engrais des végétaux.῀»[345]


  Chapitre 15


  Les caprices alimentaires et le déficit nutritif


  Les mésadaptés génétiques


  La génétique ne serait pas la seule responsable des maladies mentales. «῀On sait que l’alimentation peut modifier jusqu’à 60 % l’expression de nos gènes.῀»[346] Les aliments sont des promoteurs des génomes, ils sont donc un facteur dans ce qui différencie les peuples. La maladie cœliaque n’était pas génétique au début, mais elle le serait devenue de génération en génération, en étant très subtile au début. La sous-alimentation pourrait créer des troubles cérébraux qui seraient irréversibles dans plusieurs cas, surtout si elle a lieu à une période critique où le cerveau se développe. L’alimentation a des conséquences sur les plans physique, psychologique et social.


  La malnutrition est lorsque le corps n’obtient pas les nutriments dont il a besoin. Le déficit nutritif n’a pas toujours rapport avec la quantité alimentaire disponible et ingurgitée. Environ 800 millions de personnes souffrent de malnutrition partout dans le monde et 25 000 personnes meurent de sous-nutrition chaque année, dont 17 % seulement proviendraient des pays sous-développés.


  Nous sommes attirés par les aliments qui nous causent le plus de tort


  Les enfants ont de plus en plus de caprices alimentaires, ce qui contribue à des carences nutritives. Ne vouloir manger que du macaroni au fromage aux trois repas de la journée laisse à désirer. L’enfant a besoin d’un menu plus équilibré.


  Si on n’offre pas à l’enfant une nourriture qui a la même couleur, la même texture et le même goût que celle qui lui procure un certain effet, il va refuser de manger pendant une certaine période, car le sevrage de cette drogue lui semblera difficile et il cherchera à manipuler ses parents. Mais un enfant ne se laissera pas mourir de faim. Si la nourriture le fait souffrir, l’enfant préférera consommer des aliments semblables à ce qu’il connaît déjà, refusant de goûter à de nouveaux plats, car c’est plus sécurisant pour lui. Ces enfants-là auraient été marqués par la douleur. Ils auront toujours des caprices alimentaires, car leur cerveau aurait enregistré que manger = souffrir. Il sera difficile de les déprogrammer. La nourriture leur a fait vivre de très mauvaises expériences. Être difficile avec la nourriture peut conduire au développement de maladies chroniques.


  Si un enfant autiste ou TDAH est surtout attiré par les aliments qui contiennent du gluten et de la caséine, c’est parce qu’il aime les sensations que cela lui procure. Une comédienne a déjà dit à la télé que son fils est un «῀autiste heureux῀». Certes, comme le dit si bien une expression populaire῀: «῀Il est gelé comme une balle῀!῀» C’est un peu comme un alcoolique. Il sait qu’il va être malade avec des maux de tête et de ventre, mais cela ne l’empêche pas de boire, car les sensations mentales agréables compensent les désagréments physiques.


  Des dépendances se manifestent par une sensibilité alimentaire, ce qui fait que les gens sont attirés par ces aliments parce que le corps régit le stress causé par ces produits en sécrétant une substance pour nous en protéger, qui, elle, provoque en nous une accoutumance.


  «῀Et on peut devenir accro à ces drogues que notre corps fabrique.῀»[347] Ce procédé expliquerait pourquoi les céréales et les produits laitiers sont les aliments les plus consommés dans notre civilisation occidentale. Cela expliquerait en partie les caprices alimentaires, car ces aliments agissent comme des drogues῀: «῀Plus tu en consommes, et plus tu en veux῀!῀» Ces molécules de protéines, appelées «῀peptides῀», voyagent dans le sang à partir d’un intestin poreux jusqu’au cerveau où ils provoquent des désordres neurologiques comme le feraient certains dérivés d’opium. Donner du gluten ou de la caséine à un enfant qui en est intolérant, c’est la même chose que de le piquer avec de l’héroïne. Le gluten et la caséine seraient la «῀cocaïne῀» de l’alimentation. Le régime SGSC fait apparaître des symptômes de sevrage puissants, les mêmes que ceux d’un toxicomane.


  L’enfant a moins de caprices alimentaires et il est plus attiré vers les autres aliments lui offrant un menu plus varié et nutritif lorsque le régime SGSCSS (sans gluten, sans caséine et sans soya) est mis en place et est maintenu.


  De l’opium dans mon assiette


  La caséine et le gluten sont des aliments contenant des peptides opioïdes. Une intoxication aux opiacés peut engendrer des traits autistiques. L’autisme est relié à un excès d’opiacés dans le cerveau. On peut aussi comparer leur effet à de la morphine. «῀L’exposition prolongée à ces peptides opiacés pourrait avoir de nombreux effets sur le cerveau en croissance du jeune enfant, comme avec n’importe quel autre narcotique.῀»[348] La présence des peptides opiacés a été découverte aussi dans les urines des enfants hyperactifs.


  Les travaux de Dohan, Reichelt, Shattock, Cade ainsi que d’autres chercheurs ont mis en évidence des taux élevés de peptides du gluten et de la caséine – appelés glutamorphine et casomorphines – dans les urines de patients souffrant d’autisme, de schizophrénie, de psychose, de dépression, d’hyperactivité avec déficit d’attention ainsi que dans certains cas de pathologies auto-immunes.[349]


  Ces peptides opioïdes saturent le cerveau et inhibent le comportement social ainsi que le développement du langage, perturbent les hormones dont la sérotonine qui a un impact sur les troubles du sommeil et sur les réactions impulsives, ainsi que sur les difficultés d’adaptation. La molécule du gluten ressemble tellement à un opiacé qu’elle se fixerait sur les récepteurs de ces peptides qui, eux, influencent tout le système nerveux.


  Tous ceux et celles qui adorent le lait, le fromage, le pain et les pâtisseries devraient se poser des questions. Environ 30 % des adultes seraient intolérants au gluten et seulement 10 % le sauraient.


  Sur le plan biologique, nous ne sommes pas faits pour manger comme nous le faisons. Notre organisme n’est pas habitué et notre système n’a même pas eu le temps de s’adapter. Nous ne sommes pas du bétail pour nous nourrir avec autant de produits céréaliers sous toutes ses formes῀: pizzas, pâtes alimentaires, pains, pâtisseries. Il n’est pas étonnant que plusieurs personnes développent une intolérance au gluten avec le temps. Il y a des produits laitiers, du blé et du soya dans presque tout ce que nous mangeons῀: produits alimentaires transformés, plats précuisinés, sauces et autres accompagnements. Il y a eu trop de changements rapides dans notre alimentation moderne. Nous ne mangeons plus assez de fruits ni de légumes.


  Au début, le gluten présente des symptômes très subtils souvent catégorisés comme un trouble psychiatrique. La maladie cœliaque est silencieuse, sournoise et imprévisible῀: elle a causé bien des dommages avant d’être découverte. Les symptômes varient d’une personne à l’autre, en passant par l’agitation ou la dépression, des maux de dos, des troubles digestifs, des maux de tête et des congestions nasales. L’intolérance au gluten cause des retards de croissance et perturbe le fonctionnement du cerveau. La dyslexie et les problèmes scolaires peuvent être dus à l’intolérance au gluten, de même que des troubles du sommeil et le manque de confiance en soi. Le gluten perturbe la socialisation, l’affectivité et les apprentissages. «῀Nourris au gluten, le rat perd ses facultés d’apprentissage, le chat adopte un comportement bizarre, les chatons, les chiots et les poussins ne pleurent pas lors du sevrage.῀»[350]


  Et pourtant, il y en a dans la nourriture commerciale pour nos animaux de compagnie. On nourrit donc des carnivores avec des céréales comme le maïs, le blé et le riz. Pourtant, je ne les ai jamais vus dévorer un champ de graminées. Il y a même du gluten dans la nourriture de certains poissons d’aquarium.


  De nouvelles maladies chroniques sont liées à l’intolérance au gluten. Le gluten affecte la position des neurones dans un cerveau en plein développement. Il y a un rapport entre la schizophrénie et la consommation de céréales. Les peptides opioïdes, à force de franchir aisément la barrière hémato-méningée, peuvent augmenter la perméabilité de celle-ci à force de la bombarder. Il s’agirait d’une forme de porosité semblable à celle de la muqueuse intestinale. Une saturation des récepteurs survient. Le dysfonctionnement progressif provient de l’inhibition du développement du cerveau par l’accumulation des peptides opiacés. Le gluten contiendrait 16 molécules morphiniques. Le développement de troubles mentaux et comportementaux est favorisé par l’accumulation neuronale. L’autisme pourrait bien être la forme la plus chronique de la maladie cœliaque. Le gluten favorise le développement des maladies dégénératives du système nerveux. Voici tout ce que peut causer une intoxication au gluten῀:


  Quelques exemples῀: problèmes scolaires, dyspraxie, dyslexie, déficit d’attention et troubles de comportement, hypo et hyperactivité, problèmes relationnels, violence, divers types autistiques (avec ou sans langage), troubles involontaires convulsifs (tics), troubles obsessionnels compulsifs (TOC), automutilations, perturbation du sommeil, fatigue chronique, maladie de l’intestin (ballonnement, constipation, maladie de l’intestin), schizophrénie, etc.[351]


  On peut avoir une sensibilité au gluten sans pour autant être cœliaque. Ainsi, il y a présence de peptides de gluten, et bien souvent aussi de caséine, dans les urines des schizophrènes, des épileptiques, des autistes et des hyperactifs. Toutefois, ces intolérances sont méconnues des personnes atteintes.


  «῀Un régime de ce type [SGSC] est aussi proposé par le docteur Jean Seignalet, médecin immunologue à l’hôpital Saint-Éloi de Montpellier, aujourd’hui décédé, pour atténuer les symptômes de la polyarthrite et de la maladie de Crohn.῀»[352]


  L’allergie au gluten contribue à une augmentation des problèmes de santé, car il abîme les intestins, détruit les enzymes de digestion et abaisse les mécanismes de défense. L’alimentation est un impact environnemental qui agit sur le système immunitaire.


  «῀Mais comme les peptides (GC) sont très semblables à ceux qui constituent certains de nos tissus, cette maladie peut dégénérer en maladie auto-immune dans laquelle notre propre système immunitaire attaque le foie ou le système nerveux, ou la paroi intestinale (maladie cœliaque) ou le cerveau.῀»[353]


  Le régime sans gluten aide les difficultés d’apprentissage, la dysphasie, la dyspraxie et la dyslexie. L’amélioration avec le changement alimentaire a lieu sur les plans cognitif et comportemental. Parmi les personnes atteintes de la maladie de Parkinson, 60 % se révèlent être intolérantes au gluten.


  Le système médical ne trouve pas de solutions à des maladies graves, alors qu’en refermant la perméabilité poreuse de l’intestin, bien des troubles s’y dissimuleraient. À cause d’une plus grande perméabilité intestinale, les autistes sont les plus sensibles à ces aliments qui finissent par en être très intoxiqués. Le choix de notre alimentation a des répercussions sur notre santé et sur le développement de nouvelles maladies chroniques et dégénérescentes. «῀En Angleterre, la docteure Natasha Campbelle McGridge, neurologue, a fait le lien entre les pathologies de l’intestin perméable et du cerveau (autisme, dyslexie, dyspraxie, dysphasie, trouble de l’attention, dépression).῀»[354]


  L’intestin est souvent rouge et abîmé. Pendant la Seconde Guerre mondiale, le taux de l’autisme aurait régressé parce que les gens à court de blé ont mangé plus de pommes de terre. Depuis 20 ans, l’autisme et l’hyperactivité n’ont pas cessé de croître de même que la schizophrénie juvénile. Pendant 50 ans, le blé aurait subi jusqu’à 50 transformations et modifications, et nous n’avons eu que deux générations pour nous en accommoder. Les blés actuels ont deux fois plus de gluten que les anciens. L’intestin est normalement imperméable aux substances indésirables qu’il élimine par les selles, mais dans le cas d’une hyperperméabilité intestinale, des substances traversent la paroi intestinale et se retrouvent dans le sang et le système lymphatique pour aller se déposer au cerveau, ou aux articulations ou aux organes et créer des maladies rhumatismales, neurologiques ou digestives, puisque personne ne réagit de la même façon à cette intolérance. La différence entre un enfant TED et un enfant TDAH dépendrait alors de la porosité intestinale. L’hyperactivité aurait augmenté de 700 % lors de la dernière décennie.


  «῀Un dysfonctionnement du métabolisme empêche la désagrégation de certaines protéines (dont la caséine présente dans le lait), ce qui pourrait alors occasionner des troubles du comportement, notamment un trouble du déficit de l’attention de l’hyperactivité (TDAH).῀»[355]


  Il y a un lien entre l’hyperactivité et le déficit d’attention avec l’autisme puisqu’un enfant autiste souffre aussi d’hyperactivité et de déficit d’attention. Donc, le TDAH serait une forme moins grave d’autisme et pourrait faire partie de la même famille. Dans les deux cas, on retrouve une difficulté à assimiler ou à métaboliser la vitamine B12. Les vitamines B sont métabolisées par le système intestinal lorsqu’il est en bonne santé et que sa flore n’a pas été endommagée ni déstabilisée. Le déséquilibre de la flore intestinale joue un rôle dans le TDAH. Les enfants hyperactifs ont un manque de fer, ce qui crée le lien avec l’intolérance au gluten.


  Des peuples tels que les Italiens qui consomment beaucoup de gluten avec les pâtes, les pizzas et le pain seraient parmi ceux chez qui il y aurait le plus haut taux d’autisme. Le gluten cause un retard de croissance par les lésions intestinales qu’il produit. Les personnes intolérantes au gluten doivent aussi éviter les produits laitiers.


  «῀En fait, l’intolérance au gluten est presque toujours une maladie cœliaque qui détruit les villosités de l’intestin dans sa partie supérieure, ce qui gêne ou empêche la production de lactase (enzyme digestive) et qui entraîne l’intolérance au lactose.῀»[356]


  Donc, l’allergie à la caséine est aussi causée par le gluten῀; c’est pourquoi, dans des résultats d’analyse des peptides dans l’urine, un résultat positif dans un suggère automatiquement le retrait des deux. L’intolérance au gluten et à la caséine peut causer une dysbiose qui est un déséquilibre de la flore intestinale. Les intestins sélectionnent certains types de bactéries dans nos intestins dont certaines sont neurotoxicantes. Le système immunitaire surréagit aux molécules trop souvent rencontrées en produisant une grosse quantité d’anticorps qui engorgent le sang.


  «῀Bien que ce régime soit controversé au sein de la communauté médicale, certains médecins en font la promotion pour les enfants autistes. Le journaliste Thierry Sauccar dénonce une opération de lobbying.῀»[357] Les produits céréaliers et laitiers représentent beaucoup pour l’économie, alors il ne faudrait surtout pas que les gens cessent d’en consommer, et même si ça les rend malades, ce n’est pas grave, ils seront bourrés de pilules très rentables aussi pour l’industrie.


  Les enfants les plus intoxiqués iront jusqu’à faire des crises d’épilepsie parce que les opioïdes ont des propriétés convulsives, ce qui explique le petit mal parmi les élèves du primaire῀: ceux qui tombent souvent dans la lune.


  Les rituels et les stéréotypes sont pour des enfants des comportements qui les sécurisent, car leur système nerveux serait surstimulé, ce qui explique leur sensibilité émotive et sensorielle. Saviez-vous que l’une des petites pilules données aux enfants TDAH contient un colorant, dont le jaune, qui lui-même causerait de l’hyperactivité῀?


  Les tests médicaux pour détecter la maladie cœliaque ou l’intolérance au gluten sont efficaces seulement dans les situations les plus graves où il y a eu de gros dommages, sinon le résultat du test risque d’être faussement négatif, même lorsqu’il y a une sensibilité au gluten. Au lieu de faire des tests peu fiables, retirez le gluten de votre alimentation de trois semaines à trois mois et vous verrez si vous allez mieux.


  La plus célèbre intolérance alimentaire est celle au lactose qui toucherait 75 % de la population mondiale actuelle. Si le lait peut causer de l’eczéma et de l’urticaire, alors à quoi ça sert de prescrire des crèmes apaisantes quand le problème vient de l’intérieur῀?


  Un autre problème avec les allergies causées par les vaccins est la présence de l’albumine dans le gluten qui serait similaire à l’albumine animale utilisée dans la fabrication de certains vaccins. Étant donné qu’on ne mange pas à travers la peau du bras, le système immunitaire développerait des anticorps envers toutes les sortes d’albumine, ce qui peut être une autre cause dans le développement de l’intolérance au gluten.


  La caséine s’attaquerait plus spécifiquement à la partie du cerveau responsable du développement du langage῀; c’est pourquoi notre fils s’est mis à parler lorsque nous lui avons retiré les produits laitiers (et le soya) de son alimentation. Les peptides du soya ressemblent à ceux de la caséine et ce serait l’une des raisons pour lesquelles le soya influence aussi le développement du langage. Le soya fait partie de l’alimentation japonaise et chinoise et il est arrivé trop rapidement et en trop grosse quantité dans notre menu occidental. «῀Son allergénicité est conférée par plusieurs protéines distinctes. L’hypersensibilité à une de ces protéines suffit à développer une allergie au soya. Dans certains cas, les enfants allergiques au lait de vache nourris avec du lait de soya risquent de développer une hypersensibilité.῀»[358]


  Le lait de soya ne peut donc pas remplacer le lait de vache. Les retards et les troubles du langage (qui font vivre les orthophonistes) auraient augmenté en même temps que le développement de l’industrie agroalimentaire, et à la suite des nombreuses publicités entourant les produits laitiers. Mais, encore là, les gens diront qu’il ne s’agit que d’une coïncidence. Ce terme expliquerait tout mais n’excuse pas tout. Lors de sa thérapie avec une orthophoniste pendant plus d’un an et demi, mon fils n’a appris que deux ou trois nouveaux mots῀; ça fait très cher la syllabe à 90 $ l’heure une fois par semaine.


  Le système de l’éducation ne ferait pas la promotion de la santé des jeunes, mais plutôt celle de l’industrie pharmaceutique lorsque les intervenants obligent les parents, à force de pression, de menaces et de chantage, à donner du Ritalin aux enfants alors qu’ils ferment les yeux sur les récentes découvertes. Imaginez des berlingots de lait dans les classes de troubles du langage. Ironique, n’est-ce pas῀? Qu’on leur donne un fruit mûr, cru, frais et biologique à la place. Après avoir travaillé en tant qu’enseignante pendant près de 12 ans au primaire, j’ai eu le temps de constater les changements chez mes élèves après la collation du matin. Certains se plaignaient de maux de tête et de ventre. J’ai même entendu des enseignants dire que les produits laitiers perturbent le cerveau de certains enfants, mais tous continuaient de leur en donner. Je ne suis pourtant pas la seule à l’avoir mentionné. J’ai même envoyé un communiqué aux commissions scolaires concernées pour les en aviser avec une copie de l’article, et certaines m’ont dit qu’elles suivent les recommandations du Guide alimentaire canadien qui lui aussi doit être manipulé par l’industrie agroalimentaire. Moi, je crois personnellement que le Ritalin aide plus l’enseignante que l’enfant lui-même puisque cela ne règle pas le problème à la source.


  Et pourtant, il y a bien quelque chose dans le lait qui empêche les enfants de parler. Quand j’en parle aux directions d’école, je me fais dévisager comme si j’étais une extraterrestre. J’avais même affiché dans la salle des enseignants l’année dernière un autre article du Journal de Montréal du 7 juillet 2009 qui annonce en titre῀: «῀L’autisme peut se guérir῀», et quelqu’un, je soupçonne fortement la directrice, l’a arraché. Il faut que les gens demeurent dans l’ignorance῀; c’est la meilleure manière de les manipuler. C’est de la désinformation.


  Aujourd’hui, la vache ne fait pas juste manger du foin ou de l’herbe fraîche. Elle est nourrie avec des céréales génétiquement modifiées qui ont poussé avec des produits chimiques toxiques, en plus de recevoir des vaccins contenant des métaux lourds, des antibiotiques et des hormones. Des traces de tout cela peuvent se retrouver dans le lait que l’on donne joyeusement à boire aux enfants en croyant fermement que cela est bon pour eux. Pourquoi῀? Parce que nous avons grandi avec cette mentalité.


  Trahison ou manipulation῀?


  «῀L’industrie laitière s’est entendue avec des restaurants de préparation rapide pour ajouter plus de fromage à leur nourriture pour déclencher notre rage de fromage.῀»[359]


  Pourquoi, d’après vous, la pizza est-elle si populaire῀? Parce que c’est du 100 % gluten et caséine. Et qu’en est-il au sujet des petits paniers de pain frais mis à notre disposition sur la table des restaurants à notre arrivée῀?


  La contamination croisée


  Dans certaines industries de transformation alimentaire, les équipements peuvent être mal nettoyés et mal désinfectés, ce qui pourrait causer des contaminations croisées. Cette contamination a lieu quand des aliments sans gluten sont produits dans des usines où l’on fabrique d’autres produits qui contiennent du gluten. Juste des traces de gluten dans un produit ou sur la vaisselle de même que les ustensiles peuvent être néfastes.


  Les opinions sont très controversées au sujet du gluten dans l’avoine. Certains disent que l’avoine en contient et d’autres affirment le contraire. Peu importe, les deux clans ont raison. L’avoine est contaminée par le blé avec la rotation des cultures et avec l’équipement agricole utilisé.


  «῀La contamination croisée est le procédé par lequel un aliment sans gluten perd ce statut parce qu’il vient en contact avec quelque chose qui n’est pas sans gluten.῀»[360] Il n’y aurait pas de gliadine (gluten) dans l’avoine, sauf que sa molécule, l’avénine, est très similaire. Elle peut donc, par sa ressemblance, être considérée par l’organisme comme du gluten, tout comme la molécule du soya qui ressemble tellement à celle de la caséine qu’elle peut causer les mêmes problèmes. Une intolérance à un entraîne automatiquement la sensibilité à l’autre. La ressemblance entre la gliadine et l’avénine est si perceptible qu’il est fortement recommandé aux personnes cœliaques ou à celles qui sont intolérantes au gluten d’essayer de consommer de l’avoine que sous surveillance médicale pour voir si le corps l’accepterait.


  Un problème semblable arrive aussi avec le maïs, ce qui explique pourquoi plusieurs enfants autistes ou personnes intolérantes au gluten développent une telle allergie. Les différentes mutations dans l’évolution du maïs rendent cette espèce actuelle très différente de celle existante et consommée il y a des milliers d’années, ce qui risque de développer une allergie.


  Les maladies de la nourriture


  L’obsession pour la nourriture proviendrait d’une sous-alimentation ou de ses effets. «῀Des obsessions et des compulsions ayant trait à la nourriture peuvent être provoquées ou exacerbées par la malnutrition.῀»[361]


  La sous-alimentation et l’anorexie créent des états dépressifs. Les troubles mentaux sont issus de facteurs génétiques, biologiques et environnementaux. La nutrition a donc un impact sur la santé mentale. «῀Les individus sous-alimentés deviennent irritables, dépressifs, fatigués.῀»[362]


  La sensibilité au bruit, qui est un symptôme autistique, est une conséquence psychologique d’une sous-alimentation. La malnutrition provoque la honte et le repli sur soi, et ce, pas juste à cause de l’apparence. Elle cause aussi des troubles du sommeil, un autre des symptômes autistiques. Les carences rendent le corps plus vulnérable aux infections, c’est pourquoi les personnes dépressives sont plus sujettes aux rhumes et aux grippes. La résistance aux infections dépend de la nutrition, et chaque infection influence l’alimentation puisque nous avons moins faim lorsque nous sommes malades.


  Des maladies mentales comme l’anorexie et la boulimie sont en effet un trouble alimentaire. Donc, l’alimentation agit sur le cerveau et le comportement. Des anomalies aux neurotransmetteurs influencent l’humeur et l’appétit. Des carences nutritives peuvent donc développer des caprices alimentaires, et vice versa῀; ce n’est pas parce qu’on mange beaucoup qu’on mange bien. La modernisation nous pousse à mal manger. De plus, le pain, les pâtisseries et les gras, tels les produits laitiers, sont les aliments qui font le plus engraisser. Alors, les personnes souffrant d’un surplus de poids devraient se demander si elles ne sont pas accros à ces aliments.


  Dur comme fer


  Les carences alimentaires peuvent causer des troubles de santé physiques et mentaux. Une diminution des protéines essentielles, soit parce qu’elles sont mal digérées ou pas bien assimilées, occasionne des dysfonctionnements majeurs et multiples incluant un retard de croissance et une baisse des facultés du système immunitaire. Le cerveau manque de vitamines, de bons gras essentiels, de minéraux et de protéines bien digérées. Un manque en acides aminés empêche l’organisme de renouveler ses protéines et ce manque peut causer des troubles thyroïdiens dont l’obésité, le diabète, l’asthme, l’insuffisance rénale de même que l’arthrose.


  D’après un rapport de l’Unicef en 2004῀: «῀Les carences en fer parmi les bébés de 6 à 24 mois affectent le développement mental. Les carences en iode ont fait reculer la capacité intellectuelle. Le manque de vitamine A entraîne la mort d’un millier d’enfants chaque année.῀»[363] Le manque de fer peut causer la mort de 60 000 femmes durant leur accouchement ou pendant la grossesse. La sous-alimentation a causé 58 % de la mortalité en 2006, ce qui équivaut à 36 millions de personnes qui sont mortes de faim ou de maladies reliées à la carence nutritive. Les troubles alimentaires surviennent dans les pays en plein développement.


  Les carences nutritives sont présentes aussi dans les pays les plus industrialisés. Manger juste ou souvent des produits céréaliers et laitiers entraîne un déséquilibre nutritif puisque les aliments mal digérés ne peuvent pas être assimilés.


  L’intoxication au gluten est causée par la présence des métaux lourds dont le mercure. Il s’agit d’une prédisposition génétique déclenchée par un impact environnemental. Des intoxications aux métaux lourds causent une perméabilité intestinale, et ainsi des intolérances alimentaires.


  Les vaccins au thimérosal ou contenant de l’aluminium pourraient être des déclencheurs de la maladie cœliaque et des autres formes d’intoxication au gluten. Les personnes qui sont susceptibles de devenir allergiques au gluten possèdent sur le plan génétique des capteurs qui leur permettent malheureusement de fixer les métaux lourds. C’est l’association entre les métaux lourds, le gluten et la caséine qui cause parfois problème.


  «῀En s’accumulant dans l’organisme, les métaux lourds ont une action inhibitrice sur les peptidases, une famille d’enzymes destinées à la dégradation d’un ensemble de protéines alimentaires.῀»[364]


  C’est un dérèglement du système enzymatique qui cause l’intolérance au gluten. La dégradation de certaines enzymes entraîne une défaillance du métabolisme. L’absence de dégradation des protéines engorge le sang pouvant obstruer une bonne circulation sanguine. Des infirmières disent avoir de la difficulté à faire des prélèvements sanguins à des enfants autistes. Les enfants ayant un trouble de comportement ont une carence en peptidases (enzymes). L’hyperactivité qui en découle chez les enfants peut aller jusqu’à la dépression chez les adultes.


  Les aliments mal digérés deviennent allergènes. Alors, si vous reconnaissez des aliments dans vos selles῀: morceaux de maïs, de carottes, de noix ou de salade, c’est que vous ne devriez pas en manger, car ça ne vous donnera rien.


  La rougeole et la faim


  Bien se nourrir nous aide à combattre les infections. Le virus de la rougeole est dangereux et mortel seulement dans les pays sous-développés parce que les gens qui souffrent de malnutrition sont impuissants devant une infection. C’est un déficit nutritif qui rend la rougeole si virulente. Si le taux d’autisme a augmenté rapidement dans les pays pauvres après une vaccination massive, c’est qu’il y a un lien entre le vaccin de la rougeole et la malnutrition. La mauvaise alimentation fait partie de la malnutrition car la surconsommation de nourriture du type fast food contribue à un déficit nutritif, de même que le fait d’être accro à l’une ou deux catégories d’aliments. La malnutrition est due à une carence en éléments nutritifs, et cela existe aussi dans les pays surdéveloppés. Ici, dans les pays les plus industrialisés, le déficit nutritif est causé par l’intolérance au gluten. Donc, j’en déduis qu’en principe le vaccin contre la rougeole ne devrait pas être donné à des enfants qui souffrent d’une malnutrition.


  Il serait plus sage de faire des tests de niveau du fer à un enfant avant de le vacciner pour s’assurer qu’il pourra supporter le vaccin, de la même manière qu’on le fait avant un don de sang. Il me semble que ce n’est pas si compliqué. Personne n’a pensé à ça dans le domaine médical ou personne ne s’est donné la peine d’y penser. Et c’est moi, une simple maman qui vient de faire cette grande découverte médicale en mettant tous les morceaux du puzzle ensemble.


  Le déclenchement de la prédisposition génétique à la maladie cœliaque par le vaccin ROR expliquerait pourquoi ce ne sont pas tous les enfants qui deviennent autistes ou TDAH après ce vaccin, car le virus de la rougeole n’affecte que les enfants qui souffrent de malnutrition ou qui sont enclins à développer un déficit nutritif quelconque tel que l’anémie et la maladie cœliaque. Consommer trop de céréales peut nuire à l’immunisation des vaccins injectés. Le manque de bonnes protéines cause des retards de croissance, surtout lorsqu’elles ne sont pas digérées et assimilées. La malnutrition peut être caractérisée aussi par une consommation excessive et inadéquate de protéines. D’autres enfants malchanceux développeraient avec le temps le diabète ou le cancer liés à une immuno-réaction affaiblie ou renversée.


  L’aluminium dans des vaccins fait aussi baisser le niveau de fer. Le fer est important pour les globules rouges et les fonctions de certaines enzymes. L’anémie, ainsi causée, apporte une déficience en éléments nutritifs essentiels aux cellules dont le système immunitaire a grandement besoin lors d’une vaccination. Elle apporte une réduction des capacités intellectuelles et physiques, moins de résistance aux infections et des perturbations lors de la croissance. Les différentes formes d’autisme ont un lien avec les différentes sortes d’intoxications au gluten qui, elles, dépendent de la gravité de la porosité intestinale. Donner du fer peut aider un enfant, pour autant que le gluten et la caséine soient supprimés῀; sinon, le fer ne pourra pas être absorbé.


  Il y a un lien entre malnutrition et maladie infectieuse. Un système immunitaire mal nourri ne peut pas bien accomplir son travail. «῀Les infections aggravent la malnutrition et une mauvaise nutrition accentue la gravité des maladies infectieuses.῀»[365] Le sida entraîne une forme de malnutrition, car les infections secondaires causent une mauvaise assimilation des nutriments. La tuberculose est aussi assimilée à la maigreur. Les infections bactériennes causent une perte en azote dans l’organisme῀; et c’est l’une des manières dont une infection affecte l’état nutritionnel. Les infections diminuent l’appétit. Il se pourrait donc que des vaccins entraînent une difficulté à assimiler les éléments nutritifs qui aideraient le système immunitaire à les combattre. Il me semble que c’est logique.


  Une gastroentérite crée un marasme nutritif. La diarrhée diminue l’absorption des nutriments, et des vaccins comme le ROR peuvent causer des diarrhées.


  Des enfants qui souffrent d’une infection à la suite d’une diarrhée ne sont pas capables de fabriquer des anticorps. Des diarrhées peuvent causer des dégâts irréversibles au cerveau. Donc, la malnutrition peut causer des infirmités mentales. Le vaccin ROR causerait des diarrhées. Et des médecins vont dire à des parents de ne pas s’en faire si leur nourrisson a la diarrhée après un vaccin. Et même si cela dure depuis deux ans, ils trouvent cela «῀normal῀» alors que c’est «῀fatal῀».


  «῀De la même façon, les enfants souffrant de malnutrition protéique ont une réaction immunitaire défectueuse quand on leur inocule le vaccin.῀»[366]


  Les médecins auraient tort de dire que les vaccins renforcent le système immunitaire. Donc, les virus et les bactéries, qu’ils soient injectés ou non, causent un affaiblissement du système immunitaire surtout dans un organisme aux prises avec un déficit nutritif quelconque, car ce déficit est souvent causé par l’infection elle-même.


  «῀Ces exemples montrent comment des maladies comme la rougeole, les infections respiratoires des voies hautes et les infections gastro-intestinales peuvent contribuer au développement de la malnutrition.῀»[367]


  Des problèmes de santé physique et mentale existent chez les personnes sans abri qui souffrent de carences nutritives souvent causées par l’envahissement des parasites. Il y a une relation entre les parasites intestinaux, la diarrhée, la nutrition et le virus de la rougeole. Des parasites provoquent des maladies débilitantes῀; d’autres provoquent des hémorragies intestinales, ce qui empêche les protéines d’être bien digérées et le fer d’être absorbé. Des parasites vivent dans les intestins de 600 millions de personnes dans le monde. Les parasites, tout comme les levures à candida, causent une malnutrition puisque ces sales bestioles se nourrissent de ce que nous mangeons. Les levures empêchent l’absorption des nutriments. Se débarrasser de ces parasites donne des répercussions sur les plans physique et psychologique. Une infection peut causer un déficit nutritif. Par exemple, un parasite du poisson raffole de la vitamine B12 créant une carence chez son hôte.


  Si la rougeole est mortelle seulement dans les pays pauvres souffrant de malnutrition, c’est surtout à cause de la présence d’un parasite avec qui le virus ferait équipe. Et les campagnes publicitaires nous font peur avec cette maladie juste pour vendre leur vaccin puisque pour être mortel dans les pays développés, il faut que l’enfant ait déjà un état de santé précaire. Ici, le virus contre la rougeole a comme allié le candida. Donc, un enfant qui a une infection aux levures peut mal réagir au vaccin de la rougeole, alors que la prolifération du candida est favorisée par la prise d’antibiotiques, ce qui prouve encore une fois le lien entre les vaccins et les antibiotiques dans le développement de l’autisme.


  Les virus se servent aussi de l’aide des levures et des métaux lourds pour se construire des abris afin de développer leur virulence en s’accrochant à une muqueuse intestinale abîmée qui leur sert de refuge pour ne pas se faire attraper par les anticorps. C’est pourquoi une grosse quantité d’anticorps de la rougeole aurait été retrouvée dans les intestins des enfants autistes par le docteur Wakefield.


  Le virus de la rougeole peut entraîner la cécité.


  «῀Le mécanisme exact de cette relation de cause à effet n’est pas établi, mais il est probable que de nombreuses infections ont pour conséquence de réduire l’absorption de la vitamine A.῀»[368]


  Cela explique pourquoi plusieurs enfants ont un œil qui louche après un vaccin et que le problème avec le strabisme peut être réglé avec des suppléments en vitamine A, dont plusieurs enfants autistes en sont déficients. Est-ce que le vaccin de la rougeole pourrait ainsi rendre des enfants aveugles῀?


  «῀La rougeole peut aussi être responsable de la carence en vitamine A.῀»[369] Un supplément en vitamine A peut aussi l’aider à passer à travers la maladie de la rougeole, au lieu d’handicaper des milliers d’enfants avec des vaccins. Les séquelles sont d’ordres psychologique, gouvernemental et social.


  Les joyeux trois mousquetaires


  Les vaccins ont comme alliés les métaux lourds pour causer des dommages aux intestins et aux enzymes de digestion. Ce sont les métaux toxiques présents dans les vaccins qui aideraient les virus à intervenir grâce au déficit alimentaire, et c’est souvent une combinaison des deux qui crée l’impact. Ils ont aussi comme troisième partenaire les levures qui, elles, créent un premier déficit nutritif. L’association entre les métaux lourds, le gluten et les levures est indestructible.


  Le mercure altère en premier lieu la paroi intestinale qui ouvre le chemin au gluten, et l’aluminium aide au déficit nutritif en abaissant le fer. Les métaux lourds couvrent les virus et les protègent ainsi contre l’action du système immunitaire. Les vaccins seraient donc l’une des plus grandes erreurs médicales de l’histoire de l’humanité. De plus, on n’aide pas le système immunitaire en nourrissant les levures de ce qu’elles préfèrent῀: les féculents et les produits laitiers.


  Une altération de la barrière hémato-encéphalique peut aussi, tout comme la muqueuse intestinale, être causée par un déséquilibre enzymatique. Les arrêts du langage peuvent donc être causés par des virus dont ceux des vaccins en contact avec les peptides opioïdes du cerveau, car ils se servent des protéines pour franchir la barrière. L’aluminium ne bloque pas juste l’absorption du fer, mais aussi l’accès à la sérotonine. Puisque des enfants autistes ont une déficience en sérotonine, c’est que l’aluminium, dont celui des vaccins, joue un rôle dans le déclenchement de l’autisme.


  L’autisme pourrait bien faire partie des maladies de la malnutrition en lien avec une intoxication quelconque.


  La santé a été redonnée à des enfants qui ont suivi la diète sans gluten ni caséine, et parfois même sans soya ni maïs s’ils ont suivi en plus une chélation et s’ils ont pris des suppléments appropriés à leur condition personnelle tout en menant une lutte contre les levures intestinales. Le tout se fait avant que leur corps et surtout leur cerveau aient subi trop de dommages irréparables, car les cellules du cerveau ne se remplacent pas.


  Un cerveau affamé et assoiffé


  Une baisse d’éléments nécessaires n’aide pas l’organisme à bien fonctionner. Comment peut-il trouver toutes les ressources pour combattre les infections, les toxines, les métaux lourds ainsi que les polluants de l’air et de l’alimentation῀? Le manque d’un élément essentiel et la présence d’éléments étrangers dans le cerveau affectent le fonctionnement des neurotransmetteurs.


  Si les carences nutritives peuvent causer la calvitie parce que les cheveux manquent d’oligoéléments nécessaires à leur santé, j’ose insinuer que si les nutriments ne se rendent pas aux racines des cheveux, ils ne peuvent donc pas se rendre au cerveau.


  Un repas riche en glucides agit sur les acides aminés et sur la production de la sérotonine῀: ce serait à la base de la nutrition cérébrale.


  Un déficit nutritif maternel affecte la distribution des éléments essentiels au fœtus, ce qui peut conduire à des troubles cognitifs et à des problèmes de comportement avec une déficience neurologique qui pourrait devenir évidente. Pour bien fonctionner, nos neurones ont besoin d’énergie. Le cerveau a besoin d’oxygène qui est transporté par le sang qui, lui, contient 80 % d’eau. Lors d’une déshydratation, le sang devient plus épais et transporte moins d’éléments nutritifs et d’oxygène au cerveau. «῀Un léger déficit en eau suffit à faire baisser nos performances cérébrales.῀»[370]


  Les toxines sont évacuées par les urines, mais pour uriner, il faut boire beaucoup. La déshydratation peut faire monter l’acidité du corps créant de l’oxydation qui dégrade les cellules dont celles du cerveau. Donc, tous les aliments acides ont un impact sur le cerveau, et les produits laitiers et céréaliers font partie des aliments acides ou pouvant laisser des traces d’acidité. Le cerveau est l’un des organes qui a le plus besoin d’eau, d’oxygène, de nutriments et de bons gras. Il faut donc combler les besoins du cerveau et du système nerveux. Par manque d’éléments essentiels, le cerveau décline et entre dans une phase de dégénérescence qui peut conduire à la sénilité.


  Le cerveau, tout comme les autres organes et système du corps, ne peut pas bien fonctionner s’il est mal nourri. Le fer supporte les activités des neurotransmetteurs. Quarante nutriments interviennent dans les fonctions cérébrales. Une insuffisance enzymatique peut conduire à un déficit nutritif. Lorsqu’une personne est atteinte d’une déficience en enzymes comme la plupart des enfants autistes, un élément nutritif peut s’accumuler et devenir toxique parce que l’organisme ne peut pas le métaboliser῀; c’est pourquoi des suppléments en enzyme aident à l’absorption et à l’utilisation par le corps des vitamines, minéraux et gras essentiels. Des maladies connues jusqu’à présent comme des troubles mentaux peuvent être traitées par la prise d’enzymes digestives. Plusieurs problèmes de santé en Amérique du Nord, dont des troubles neurologiques, sont reliés à des problèmes de digestion.


  «῀Pour que les éléments nutritifs se métabolisent et nourrissent les cellules du corps, toutes les enzymes doivent accomplir leurs fonctions. Bref, les éléments nutritifs apportés par l’alimentation doivent subir plusieurs transformations pour être correctement utilisés par les cellules.῀»[371]


  Ce n’est pas trop de suppléments qui peuvent faire du tort à certains organes, mais le manque d’enzymes pour les assimiler. Si l’une des étapes du métabolisme est bloquée, une accumulation d’éléments toxiques s’ensuit. Il faut un apport adéquat entre enzymes digestives et aliments nutritifs et suppléments, mais le juste équilibre n’est pas toujours facile à trouver. Ce sont les enzymes qui nous permettent de tirer la plus grande valeur nutritive de nos aliments, car elles nous permettent de bien digérer et aident notre organisme à bien les assimiler. Par manque de fer, le sang n’est plus assez oxygéné et les cellules manquent d’oxygène et meurent, ce qui cause de la porosité aux membranes qui ont la fonction de nous protéger.


  «῀Le fer est essentiel à de nombreuses protéines et enzymes de notre organisme. C’est notamment un composé essentiel de l’hémoglobine, protéine utilisée par les globules rouges pour transporter l’oxygène.῀»[372] Une maladie auto-immune peut aller jusqu’à détruire ses propres globules rouges. L’autisme serait une maladie métabolique. Les membranes cellulaires attaquées par la maladie auto-immune laissent passer les radicaux libres qui bombardent son noyau et entraînent des erreurs dans les duplications cellulaires, ce qui pourrait entraîner des complications chroniques. Les gras essentiels, lorsqu’ils sont bien absorbés, protègent cette membrane qui, elle, protège le matériel génétique de son noyau.


  De plus, les enzymes sont nécessaires pour réparer les cellules, les organes et les tissus, pour fournir l’énergie aux cellules afin qu’elles ne meurent pas, pour stimuler le cerveau et pour digérer les aliments. Elles aident aux battements cardiaques, à guérir les blessures, à lier le fer aux globules rouges et à transformer le phosphore en parties osseuses.


  Il y a plus d’enzymes dans les aliments crus qui ont une fonction de prédigestion une fois ingérés avant que nos propres enzymes interviennent. Manger cru, donc des aliments vivants, contribue à une meilleure digestion et donc à une meilleure assimilation de ce qu’ils contiennent. Les aliments cuits transformés contiennent très peu d’enzymes ou pas du tout. La baisse du taux d’enzymes disponibles apporte moins de résistance aux infections. Les aliments crus sont des antioxydants qui protègent contre le cancer. Donc, même la prise d’enzymes pourrait aider à combattre des cancers.


  Un manque d’enzymes peut nous rendre malades et abréger notre vie. Les aliments mal digérés peuvent pourrir et causer de la putréfaction avec une accumulation de déchets dans nos intestins. En se décomposant, ces matières fécales produisent des toxines et des bactéries qui finissent par franchir le système sanguin en traversant les intestins à la place des nutriments dont l’absorption est bloquée par leurs dépôts. Prendre des enzymes peut aider à éliminer les toxines.


  Les aliments biologiques ont plus de valeur nutritive. Cependant, ils coûtent plus cher parce qu’ils sont difficiles à cultiver et à trouver. Si tout le monde se mettait à manger des produits biologiques, cela ferait baisser leur prix et augmenter leur disponibilité.


  Un déficit nutritif en protéines est causé par l’indigestabilité de certaines protéines animales (caséine) et végétales (gluten). Ce déficit cause des répercussions sur le fonctionnement de tous les systèmes du corps. Le manque de protéines et l’effet opiacé de certaines d’entre elles provoqueraient des retards de croissance et des troubles du développement. Certains enfants autistes et TDAH prennent des enzymes comme suppléments pour les aider et ils s’en portent mieux.


  Mon moteur a besoin d’une vidange d’huile


  Les oméga-3 agissent comme un lubrifiant permettant aux neurones de mieux fonctionner. Le manque de bons gras nuit à la transmission entre les cellules du cerveau. «῀Les tests suggèrent que les déséquilibres ou les insuffisances en acides gras insaturés (HUFA) peuvent provoquer des troubles de l’apprentissage ou du comportement incluant ADHD, dyslexie, dysphasie.῀»[373]


  Si les intestins sont abîmés, si la muqueuse intestinale est surchargée, si les villosités intestinales sont détruites, le gras ne peut pas être bien absorbé. Les oméga-3 sont essentiels pour le fonctionnement cérébral, hormonal, inflammatoire et circulatoire. Ils ont aussi des propriétés anti-allergiques. Le DHA joue un rôle dans la mobilité des spermatozoïdes, le développement de la rétine et celui du cerveau. Un déficit en bons gras peut donc causer des troubles de vision. Il provoque aussi une désorganisation des structures des membranes cellulaires, ce qui peut les endommager.


  «῀En effet, ils maintiennent l’intégrité des membranes cellulaires, génèrent l’énergie, produisent des hormones, aident à l’assimilation des vitamines et des minéraux ainsi qu’au fonctionnement normal du cerveau, du système nerveux et des yeux.῀»[374]


  Ce manque perturbe les activités enzymatiques du cerveau dont le transfert des informations interneurones, ce qui perturbe la transmission nerveuse. Un manque de bons gras, ce qu’on appelle «῀le bon cholestérol῀», cause une sensibilité à la lumière, ce qui est souvent présent chez la plupart des enfants autistes parce que le foie surchargé de toxines n’a pas réussi à transformer les bons gras en bon cholestérol. Une carence entraîne des difficultés d’apprentissage, affecte le comportement, les hormones et les émotions. Des huiles oméga aident grandement les enfants qui ont des problèmes scolaires. Les acides gras essentiels sont nécessaires au fonctionnement du système nerveux. Le cerveau est composé de 40 à 60 % de matières grasses.


  Les acides gras essentiels (bon cholestérol) réduisent l’hypertension artérielle, soulagent l’arthrite, servent d’antioxydants, font diminuer la croissance des tumeurs cancéreuses, et aident à combattre le mauvais cholestérol, les maladies de la peau, les troubles mentaux et hormonaux.


  «῀Les deux acides gras contenus dans les huiles de poisson améliorent considérablement la psychose maniacodépressive. Les gens souffrant d’agressivité, de démence, d’Alzheimer et de troubles déficitaires de l’attention avec hyperactivité sont déficients en AEP et en ADH.῀»[375]


  Consommer des mauvais gras affecte le fonctionnement de la structure cellulaire. Les bonnes graisses contribuent à la structuration des membranes cellulaires, ce qui forme une barrière contre les infections et les substances nocives. Il y a le bon et le mauvais cholestérol. Les bons gras qui ne sont pas absorbés créent un déficit en bon cholestérol dont le cerveau a tant besoin. Le cholestérol est indispensable à la vie, car il joue un rôle essentiel dans la synthèse des hormones et est à l’origine des composantes des membranes cellulaires. Plusieurs hormones essentielles sont produites à partir du bon cholestérol, et les hormones interfèrent dans le développement des neurones. Cela expliquerait pourquoi les filles sont généralement meilleures que les garçons à l’école.


  Le développement du cerveau peut être perturbé par un manque de bon cholestérol (acides gras essentiels), ce qui peut causer un déficit intellectuel. Certains enfants autistes ont une déficience en cholestérol.


  Le foie assure la synthèse du cholestérol selon la source alimentaire en gras. C’est le foie qui garantit un taux de cholestérol nécessaire et normal, pour autant qu’il fonctionne bien et qu’il ne soit pas perturbé par le sucre et les mauvaises graisses. Un foie qualifié de paresseux va produire un excès de cholestérol. La plupart des enfants autistes ont un dysfonctionnement du foie. Les aliments ne contiennent pas vraiment du cholestérol comme tel puisque la majorité du cholestérol est produit par notre corps à partir des gras dans l’alimentation. Environ 20 % du cholestérol provient des aliments et 80 % est produit par le foie. La digestion et l’assimilation des vitamines et des graisses seraient impossibles sans cholestérol. Donc, ceux qui souffrent d’une baisse en bon cholestérol risquent de souffrir aussi d’un déficit nutritif.


  «῀Le cholestérol favorise ainsi la perméabilité de la cellule et lui permet de respirer et de bien se nourrir.῀»[376]


  Il sert à la croissance et à la réparation des cellules. Il est donc indispensable à la vie cellulaire. Une mauvaise absorption des gras essentiels, souvent causée par le déficit en enzymes, peut contribuer à une porosité intestinale. Des personnes qui ont pris des médicaments anticholestérol ont eu de graves problèmes de santé, car le cholestérol est une composante de la myéline du cerveau. Des enfants autistes qui ont un déficit en cholestérol ont pour la plupart une myéline qui a perdu son étanchéité. Un mauvais état de la gaine de myéline pourrait conduire à la sclérose en plaques. Les polluants comme les gaz et les métaux lourds rendent cette matrice de plus en plus mince. La santé du cerveau dépend de sa protection. Donc, les gras saturés peuvent attaquer le cerveau. Lorsqu’il y a trop de mauvais gras dans notre alimentation, le cerveau en souffre puisqu’il est l’organe qui contient le plus de gras. Les mauvais gras perturbent la fluidité des neurones. Le bon gras (bon cholestérol) aide à l’assimilation des vitamines B, C et E qui sont importantes pour le cerveau.


  «῀Des chercheurs soupçonnent maintenant que les traitements conventionnels anticholestérol pourraient avoir un lien avec la maladie d’Alzheimer.῀»[377]


  Il faut choisir les bons aliments afin de produire du bon cholestérol. Les huiles polyinsaturées sont riches en acides gras et aident à la dissolution du mauvais cholestérol dont l’huile de poisson et de canard. Les huiles d’onagre, de bourrache, de lin, de sésame et d’olive sont très bonnes. La plupart du bon cholestérol est de source végétale. Le mauvais cholestérol est la plupart du temps de source animale, sauf en ce qui a trait au poisson et à la volaille. Les mauvais gras saturés et trans présents dans notre alimentation font augmenter le taux de mauvais cholestérol. Le bon cholestérol diminue la présence du mauvais cholestérol dans le sang, mais la présence de mauvais cholestérol fait diminuer la présence du bon cholestérol. Trop de mauvais cholestérol est nocif῀; pas assez de bon cholestérol est dangereux.


  Le mauvais cholestérol retiendrait les toxines en nous puisque les graisses retiennent les toxines. Alors, le mauvais cholestérol nuirait à la désintoxication. Éviter le mauvais cholestérol aiderait notre corps à se débarrasser des toxines. C’est pourquoi les anciens trouvaient autant de vertus thérapeutiques dans l’huile d’olive (bon cholestérol).


  Même les personnes obèses seraient plus intoxiquées que les autres. Le manque en éléments nutritifs essentiels pousse les gens à des fringales. Si une personne obèse augmentait la présence de bon cholestérol, elle serait moins portée vers les aliments gras. C’est l’une des choses qui lui permettraient de perdre du poids. Le surpoids serait relié à un déséquilibre en sérotonine qui est un neuromédiateur. La sérotonine jouerait un rôle dans la régulation de l’humeur et la modération de l’appétit et puisque la sérotonine est déficiente aussi chez les personnes déprimées, il faut croire à un lien entre la dépression, l’obésité et la mauvaise alimentation.


  Il y a longtemps, le gras animal aurait contribué au développement du cerveau des hommes préhistoriques῀; c’est du moins ce que des scientifiques croient. Aujourd’hui, à cause de la pollution, il contribue à le détruire. Les gras trans présents dans 40 % de nos produits alimentaires endommageraient les cellules cérébrales et détruiraient la mémoire.


  Un excès de gras animal peut conduire à l’arthrite, aux maladies auto-immunes, au psoriasis et à l’eczéma. Il n’y a pas de décès à la suite de maladies cardiovasculaires chez les Inuits, car ils mangent beaucoup de poisson.


  La prise d’huile oméga, la réduction du sucre et du mauvais cholestérol peuvent améliorer le sommeil. Les mauvais gras font rétrécir les artères, ce qui diminue le flux sanguin, et le cerveau est le premier à en souffrir. Il cause des pertes de la productivité intellectuelle.


  «῀Un cerveau en santé dépend des nutriments mis à sa disposition par l’alimentation, mais également de sa capacité à les recevoir par l’entremise du réseau sanguin.῀»[378]


  Un faible taux de bon cholestérol apporte des retards du développement. Les radicaux libres issus de la pollution oxydent les cellules. L’hypocholestérolémie entrave le développement du cerveau, entraîne des problèmes intestinaux par un taux trop bas en production de bile par le foie, crée des carences en vitamine D nécessaire à l’absorption du calcium, cause des échanges difficiles entre les cellules et produit un manque de fluidité des membranes cellulaires.


  Le mauvais cholestérol interfère avec les hormones, ce qui expliquerait le plus haut taux d’autisme et de TDAH chez les garçons. De plus, le mauvais cholestérol causerait l’infertilité.


  L’élaboration des hormones sexuelles se fait à partir du bon cholestérol῀; sans cholestérol, il n’y a pas de reproduction. Il y a aussi les problèmes de glandes surrénales provoqués par une maladie auto-immune et une intolérance au gluten qui peuvent mener à des problèmes de fécondité.


  La malbouffe


  Nous sommes à l’ère de la restauration rapide qui prend de l’ampleur à cause de notre style de vie. On peut noter une trop grande consommation de sucre, d’additifs, d’agents de conservation, sans oublier les colorants et les saveurs artificielles. Les produits chimiques dans l’alimentation altèrent aussi les fonctions cérébrales dont les additifs alimentaires. Les produits chimiques prennent la place des produits naturels dans nos assiettes. Parmi ces ingrédients se retrouverait la source de l’hyperactivité. C’est le cas du phosphate.


  Le phosphate dans l’alimentation peut entraîner des encéphales, de l’insomnie, de l’agressivité et de l’hyperactivité. Retirer les additifs phosphatés en évitant les mets précuisinés peut faire perdre à un enfant son besoin de prendre du Ritalin. Les phosphates sont nécessaires, mais «῀trop c’est comme pas assez῀»῀; cela entraîne des troubles de comportement. L’hyperactivité aux phosphates touche 5 % des filles et jusqu’à 20 % des garçons, ce qui sous-entend que les hormones y sont encore pour quelque chose.


  Le phosphate empêche la disponibilité du calcium dont a besoin le cerveau῀; c’est pourquoi le lait crée des difficultés d’attention et de l’hyperactivité par son taux élevé en phosphate. Le magnésium protège le système nerveux et est indispensable à son équilibre et à son bon fonctionnement.


  Le manque de magnésium et de zinc influence le système enzymatique. L’excès en phosphate est une cause de l’ostéoporose parce qu’il influence le métabolisme des os.


  Chez les sujets sensibles, l’intoxication au phosphate provoque un dérèglement du métabolisme en bloquant la sécrétion de l’hormone noradrénaline des glandes surrénales, laquelle commande et règle le flux des excitations nerveuses cérébrales. D’où un dérèglement du comportement qui se manifeste dès le sevrage lorsque l’enfant passe du lait maternel au lait de vache. La situation se détériore avec l’alimentation normale vers 2 ou 3 ans (avec l’apport de céréales enrichies à la lécithine de soja).[379]


  Les surdoses de phosphate peuvent causer des difficultés de langage, des troubles du sommeil, une morosité, une susceptibilité exagérée, des incapacités d’adaptation, des distractions permanentes, de la violence, de l’hyperactivité et de l’instabilité émotive. Le lait de vache contient six fois plus de phosphate que le lait humain. Les jaunes d’œuf et les légumineuses en contiennent aussi῀; c’est pourquoi une intolérance aux œufs, aux pois ou aux haricots pourrait être causée par la sensibilité aux phosphates. Donc, une allergie au lait peut conduire à une allergie aux légumineuses et aux œufs.


  L’alimentation peut donc causer des handicaps. Il y a une augmentation des troubles de comportement et des difficultés scolaires. Depuis les années 1960, les phosphates ont augmenté de 300 % dans l’industrie alimentaire, surtout lors de la dernière décennie. De 2 à 3 enfants sur 10 en sont sensibles. L’intoxication au phosphate crée un dysfonctionnement cérébral. Il vaut mieux éviter le lait de vache, les œufs, les boissons gazeuses, le jambon cuit, les lécithines, la poudre à pâte, le soya, le MSG que l’on trouve en grande quantité dans la restauration, l’aspartame, l’acide citrique, des stabilisants, des antiagglomérants, des agents de conservation, des additifs et des colorants.


  Le phosphate bloquerait la communication entre la partie intellectuelle du cerveau et celle reliée aux émotions. «῀Les phosphates alimentaires se lient aux métaux lourds dans l’organisme.῀»[380]


  La baisse du phosphate peut faire diminuer, voire faire disparaître, les obsessions, les fixations et les rituels. Une mauvaise bactérie intestinale adore le phosphate, ce qui lui permet de se propager. Ce colibacille en trop grande quantité dans l’intestin est néfaste pour le fonctionnement du cerveau et encore plus si l’intestin est poreux.


  Chapitre 16


  L’irradiation des aliments


  La stérilisation massive d’aliments souillés


  L’irradiation serait une technique de conservation des aliments. Elle consiste à les décontaminer et à ralentir leur mûrissement. Cela permettrait de réduire les coûts de production tout en prolongeant la durée de conservation, ainsi que la vie commerciale du produit. Cette technique détruirait les bactéries, les insectes et les autres parasites. Elle permettrait aussi de recycler des produits périmés.


  Ce procédé fait également baisser les conditions sanitaires ainsi que la vigilance, puisque les gens qui travaillent dans l’industrie alimentaire n’auraient plus besoin de faire autant attention pour éviter les infections bactériennes lors de la manipulation des produits. C’est une technique utilisée pour masquer le manque d’hygiène et camoufler de mauvaises conditions sanitaires. La viande sale et contaminée par des excréments dans les abattoirs serait ainsi nettoyée et désinfectée. Beurk῀!


  Le but est que l’aliment se conserve plus longtemps et s’abîme moins vite pendant sa période de stockage, ce qui permet de le transporter sur de plus longues distances. L’irradiation permet d’entreposer des produits toute l’année pour les rendre accessibles peu importe la saison. Elle n’empêche pas juste le mûrissement de se poursuivre, mais aussi les pommes de terre de germer, ce qui crée des taches noires et des pourritures à l’intérieur comme si l’aliment irradié développait une forme de cancer. Cela donne une apparence trompeuse de fraîcheur. Les aliments paraissent bien de l’extérieur alors qu’ils sont bruns ou noirs au centre. De plus, les consommateurs payent plus cher pour ces aliments qui paraissent plus sains qu’ils le sont en réalité. L’apparence est plus importante que la qualité du contenu. Les fruits et les légumes sont déjà morts puisque l’irradiation tue toute forme de vie῀; c’est pourquoi un processus de décomposition au ralenti est déclenché. La qualité des aliments se détériore.


  Un produit qui a respecté les conditions sanitaires dans un délai raisonnable n’a pas besoin d’être irradié pour détruire l’économie locale et la vie des petits cultivateurs qui se font envahir par des produits étrangers.


  C’est encore une fois la paranoïa autour de la peur des petites bibittes qui aurait déclenché ce phénomène alimentaire qui n’est pas nouveau. L’objectif principal est de sauver des pertes et de l’argent. Ce sont des grosses bibittes dont on devrait avoir peur῀: les promoteurs de la radioactivité. On se servirait de la peur de la bactérie E. Coli pour expliquer la raison de l’utilisation des déchets nucléaires pour irradier les aliments, faute de place pour les entreposer d’une manière sécuritaire. Ils voudraient irradier la dangereuse bactérie E. Coli dans les aliments, alors qu’ils s’en serviraient dans les laboratoires pour la fabrication des OGM. Cherchez l’erreur.


  L’irradiation est une technique qui ressemble à la stérilisation et à la pasteurisation. L’irradiation de la viande se ferait au même titre que la chloration de l’eau. Il ne faut pas confondre l’ionisation avec les rayons solaires qui, eux, sont une ionisation naturelle adaptée dont le minimum d’ions créés est nécessaire à la vie.


  Des rayons X à toute puissance


  Cette industrie nucléaire utiliserait la radioactivité en soumettant les aliments à un rayonnement d’électrons dans des centrales d’ionisation à l’aide d’une boule de cobalt plongée dans de l’eau qui absorbe les rayons.


  Au Canada, des rayons gamma sont produits par du cobalt qui est plongé dans une piscine de 24 pieds de profondeur. Au moment de servir, la boule de cobalt sort de l’eau et monte dans l’irradiateur autour duquel circulent des aliments. Le rayonnement équivaudrait à 233 millions de radiographies thoraciques. «῀Cette exposition est 50 fois plus élevée que la dose nécessaire pour tuer un humain.῀»[381]


  Le cobalt 60 est une substance toxique et meurtrière. Donc, toute forme de vie à l’intérieur de l’aliment lui-même est tuée. Les électrons sont projetés aussi rapidement que la vitesse de la lumière. Le transfert de l’énergie nucléaire par radiation provoque un réchauffement dans l’aliment comme s’il passait au four à micro-ondes. La matière dont la cellule de l’aliment subit un bombardement serait semblable à celle utilisée lors de la manipulation génétique. La radioactivité serait aussi utilisée pour le bombardement des semences dans la production d’OGM.


  Environ 40 000 tonnes d’aliments ont été irradiées en 2003. Les fraises fraîches sont soumises à l’irradiation jusqu’à 8 minutes et le poulet congelé prendrait 20 minutes. La plupart du riz en provenance de Chine aurait été traité ainsi. Il est permis d’irradier des sacs de terre et les pots utilisés pour la culture, même des produits sanitaires et d’hygiène corporelle. Si des particules radioactives demeurent dans le coton des tampons, il n’est pas étonnant de remarquer le nombre de cancers de l’utérus et des ovaires, ainsi que le taux d’infertilité féminine. «῀Le Canada autorise l’irradiation des oignons, des pommes de terre et de la farine.῀»[382]


  Abracadabra῀!


  On ferait disparaître de l’aliment tout ce qu’il y a de bon en lui pour y faire apparaître des substances toxiques. Les cellules des fruits et légumes y perdraient leur capacité de combattre les infections, ce qui favoriserait une mutation bactérienne nuisible. La couleur, la texture et le goût des aliments seraient altérés. N’avez-vous pas remarqué que certains fruits semblent avoir perdu leur goût d’origine῀?


  À des doses supérieures à 6 kilogrammes, l’irradiation peut détruire les vitamines ainsi que d’autres nutriments, diminuant ainsi les qualités nutritives du produit, sans que le consommateur moyen en soit conscient. Cela peut alors également avoir un impact négatif sur le goût, l’odeur et la texture des aliments traités. Par exemple, en France, la dose de 10 kilogrammes est autorisée pour le traitement des céréales, de la farine de riz ou des épices, et la dose de 5 kilogrammes est autorisée pour traiter la viande et le poisson. Les aliments sont irradiés suffisamment longtemps pour que les bactéries et les moisissures soient mortes. L’aliment est lui aussi mort. Par exemple, la pomme de terre ne germe plus et le germe se nécrose en une pulpe noire.[383]


  Dans la stérilisation des aliments, ce ne sont pas juste les micro-organismes qui sont détruits, mais aussi toutes leurs valeurs nutritives. L’irradiation ferait disparaître les antioxydants, transformerait les gras essentiels en les dégradant et modifierait la structure des protéines. Ce sont des calories vides de toutes valeurs nutritives. L’irradiation a détruit la vie. Nous mangeons des aliments qui sont biologiquement morts῀; ce serait la même chose que de croquer dans du carton. De plus, ça donne un goût amer aux aliments contribuant aux caprices alimentaires. Lorsque nous consommons des crudités, il s’agit en réalité de conserves, et nous savons que les aliments conservés sont dévitalisés.


  L’irradiation détruit certaines bactéries utiles qui nous auraient permis de retracer tel aliment comme impropre à la consommation. Les fruits et les légumes ne sont plus fraîchement cueillis et ils ne font plus partie d’une alimentation vivante. L’aliment est complètement dénaturé de sa structure biologique profonde. Pourquoi faire subir un mauvais traitement à nos aliments si indispensables au maintien de la vie῀? «῀L’irradiation ne se contente pas d’exterminer les germes indésirables, par la même occasion, ils détruisent instantanément et entièrement les vitamines, les antioxydants, les enzymes, les acides gras, et dans le cas des viandes rouges, certaines composantes naturellement présentes dans les fibres.῀»[384]


  Les lipides supportent mal l’irradiation, qui affecte aussi les glucides et détruit certains acides aminés. Les aliments irradiés et génétiquement modifiés seraient, sur le plan nutritif, moins bons comparativement aux aliments non altérés, car l’irradiation produirait et altérerait des composés chimiques à l’intérieur des aliments.


  La perte en éléments nutritifs essentiels ne fait pas de l’aliment irradié un idéal pour nourrir les populations qui souffrent déjà de malnutrition. Les pertes nutritives augmentent pendant le transport et l’entreposage. Même l’odeur en est modifiée et camouflée par d’autres produits chimiques ayant la propriété d’être potentiellement toxiques.


  Ainsi, la manière dont l’industrie souhaite utiliser l’irradiation pour aider les populations carencées sur le plan nutritionnel conduira à leur fournir des aliments carencés. En plus de cela, les personnes en malnutrition ont une résistance aux toxines moins grande et donc les aliments irradiés avec leurs produits radiolytiques pourraient s’avérer mortels.[385]


  Les ions forment des molécules qui n’existaient pas avant. On offrirait notre aide à ces pays avec des aliments empoisonnés.


  Les vitamines sont indispensables à notre corps et à son développement, ainsi que pour le maintien de la vie comme telle. La plupart des vitamines du complexe B sont détruites ou, plus précisément, mystérieusement disparues. Il s’agit des vitamines B1, B2, B3, B6 et B12. Presque tous les enfants autistes ont un déficit du complexe de vitamines B, dont plusieurs doivent prendre des suppléments. «῀Les vitamines aident à libérer l’énergie de notre alimentation et contribuent à la croissance, à la cicatrisation et à la guérison. Une carence en vitamines peut conduire à une santé plus fragile, à l’affaiblissement, à une plus grande susceptibilité à la maladie, et peut mener finalement à la mort (cas extrême).῀»[386]


  En effet, jusqu’à 80 % de la vitamine A serait détruite par l’ionisation, ainsi que 48 % du bêtacarotène῀: deux éléments très importants pour le développement de la vue. Les vitamines plus rares comme la K et la PP, de même que les acides foliques nécessaires au fonctionnement du métabolisme, seraient aussi détruites ou fortement diminuées. Il y a des pertes importantes de vitamines, jusqu’à 91 % pour la vitamine E, 90 % pour la vitamine C (un antioxydant essentiel) et 95 % pour la vitamine B1.


  La vitamine C est un antioxydant indispensable pour lutter contre les radicaux libres souvent produits à l’intérieur des aliments irradiés. Les techniques de l’industrie alimentaire peuvent appauvrir les denrées tout en les rendant toxiques. Les molécules séparées peuvent s’unir à d’autres avec lesquelles elles seraient normalement incompatibles, laissant place à la formation de substances chimiques toxiques. L’irradiation dégrade la qualité pour en augmenter la quantité et la longévité. Ce serait donc un facteur contribuant aux carences nutritionnelles.


  Les enzymes contribuant à leur prédigestion sont également détruites partiellement ou complètement, ce qui peut favoriser le déclenchement d’allergies ou d’intolérances alimentaires. Un chercheur en sciences des aliments m’a affirmé, en voyant les résultats d’analyse de ma fille, qu’elle aurait développé des allergies à tous les aliments qui sont irradiés. Même les sucres naturels et les acides gras essentiels disparaissent comme par désenchantement. «῀Selon le Collectif contre l’irradiation des aliments, cette irradiation détruit et altère les vitamines, les protéines, les acides gras essentiels et d’autres composants alimentaires. Mais cette technique peut aussi modifier le goût, l’odeur et la consistance de la nourriture en la rendant parfois peu appétissante.῀»[387]


  Il y a beaucoup plus de désavantages que d’avantages à l’ionisation des aliments. Celle-ci attaque la structure des cellules et brise les chromosomes. On ignore les changements profonds dans les cellules des aliments. L’irradiation pourrait être un poison à retardement.


  De la chimie au menu


  Un rayonnement produit de l’ionisation dans l’aliment qu’il traverse. L’irradiation peut produire des ions, arracher les neutrons et modifier l’ADN des cellules en causant des coupures dans celles-ci, ce qui peut causer des mutations par recombinaison entre les bactéries qui y résistent. «῀Enfin, l’ionisation pourrait perturber le patrimoine génétique des bactéries et champignons῀; ceux-ci peuvent muter, créant un risque de nouvelles pathologies.῀»[388]


  L’arrêt de la multiplication de certaines cellules à division rapide introduit des éléments étrangers. La rupture dans les molécules peut former des radicaux libres. Ce dérangement dans les molécules peut donc créer des substances toxiques. Les chromosomes des cellules se briseraient et ce serait risqué s’il se produit une mutation de nouveaux virus ou bactéries. Il sera possible d’établir un lien avec de nouveaux virus et bactéries, voire la création de nouvelles maladies. Les risques sont encore méconnus et dus à une grave modification de leur composition qui ferait apparaître des composés pouvant causer des désordres génétiques, ce qui a été observé chez des rats de laboratoire. «῀Une substance particulière créée par l’irradiation dans les aliments, l’alkylcyclobutane, pourrait être un facteur de cancer.῀»[389]


  Des dommages aux cellules et aux gènes seraient causés par les radicaux libres produits dans les aliments à la suite de l’irradiation. L’irradiation aurait un effet cytotoxique et génétoxique. Leur consommation pourrait entraîner des dégradations génétiques dans les cellules des hommes. Les expositions à de fortes doses énergétiques peuvent provoquer la formation de produits radiolytiques uniques et n’existant pas d’une manière naturelle dans les aliments. Un de ces produits spécifiques aux aliments irradiés favorise le développement de cancers et des dommages génétiques chez les rats. Des dommages cellulaires et génétiques peuvent se produire aussi chez les humains.


  Un peroxyde oxydant les composantes cellulaires les plus sensibles serait aussi créé à l’intérieur des aliments ionisés, à partir des cellules des microorganismes. Les autres produits toxiques qu’on peut trouver à l’intérieur des aliments irradiés seraient le peroxyde, le cyclobutanome, le toluène et le méthylkétane, tous suspectés dans les problèmes de naissance et ceux reliés à la formation de cancers.


  «῀L’irradiation provoque aussi certains agents volatils qui peuvent être toxiques, selon le genre d’empaquetage. Il peut y avoir formation de benzène, de formaldéhyde, d’octane, de butane et de méthyle propane dans certains aliments.῀»[390]


  Les rayons ionisants peuvent arracher les électrons des atomes dans la matière traversée. Ils détruisent la matière première pour créer des composés chimiques nouveaux. Les morceaux de molécules deviennent des électrons et des radicaux libres. Ils sont très réactifs et peuvent se recombiner et devenir toxiques. Les radicaux libres en réaction avec les aliments peuvent créer de nouvelles substances chimiques. Le benzène, qui serait présent dans la viande de bœuf irradiée, est une substance connue pour ses propriétés cancérigènes. Le cancer du foie est causé par les aflatoxines qui sont souvent produites par l’irradiation alimentaire, qui transforme aussi les nitrates en nitrites qui ont la fonction d’être mutagènes. Elles réagissent avec les acides aminés et des protéines pour se transformer en une substance cancérigène, la nitrosamine. Dans le processus de cancérisation, ce sont les lésions créées qui peuvent entraîner la mort de la cellule ou provoquer sa mutation. Les radicaux libres créent des altérations génétiques pouvant causer des lésions cellulaires et endommager l’ADN. «῀L’irradiation des aliments est une technique qui met en branle les radicaux libres des aliments afin qu’ils détruisent toutes choses vivantes῀: enzymes, bonnes bactéries.῀»[391]


  L’être qui en consomme recevrait ces radicaux libres. Ce n’est pas juste l’ADN de l’aliment qui est perturbé, mais aussi celui qui s’en nourrit. Tout aliment dont l’ADN a été perturbé peut modifier le génome humain. Nous sommes ce que nous mangeons et nous risquons donc de devenir des êtres mutants. «῀Les mutations existent dans la nature῀; soumises à un stress climatique par exemple, les plantes adaptent leur génome, mutent ou expriment d’autres gènes qui étaient en sommeil.῀»[392]


  Mais, malheureusement, par la perturbation génétique, la plante et l’animal perdent leurs facultés d’adaptation. Les agents pathogènes peuvent se développer, car leurs ennemis ont été délogés, puisque les bonnes bactéries sont aussi détruites. Le déséquilibre entre les bonnes et les mauvaises bactéries rend l’aliment plus vulnérable à la contamination lors de la manipulation, car l’aliment a perdu ses défenses naturelles. Tout être vivant abrite un écosystème qu’on ne doit pas perturber. Ce ne sont pas tous les microorganismes contenus dans la nourriture qui sont nuisibles, car certains ont des fonctions utiles et ce sont les plus forts et les plus mauvais qui résistent. Il s’agit encore d’une technique qui détruit la vie d’organismes non ciblés. Ce procédé pourrait aussi créer des souches de bactéries mutantes encore plus difficiles à détruire contre lesquelles le corps serait éventuellement sans ressources.


  «῀Certains insectes peuvent ne pas réagir comme prévu et modifier leur défense, par exemple, en s’immunisant, en produisant plus de poison ou en rendant celui-ci beaucoup plus destructeur.῀»[393]


  Ces aliments et leurs composés toxiques pourraient donc causer des dommages à nos organes et systèmes. Le nucléaire est utilisé dans le traitement des cancers alors qu’il détruit tant les cellules saines que les cellules cancéreuses, causant des récidives très rentables pour l’industrie. Le traitement le plus populaire contre le cancer provoquerait le cancer. Belle aberration῀!


  Souriez, on vous radiographie


  Toute irradiation peut causer des cancers, des leucémies et des malformations sur le plan génétique.


  Des tests scientifiques effectués au cours des trente dernières années ont démontré que l’absorption d’aliments irradiés provoquait une myriade de problèmes῀: un indice plus élevé de mutations génétiques et de dysfonctions du système reproducteur chez les rats, un niveau élevé de décès embryonnaires chez les souris et une aberration chromosomique affectant les cellules sanguines humaines. Il a également été prouvé que l’irradiation détruit les vitamines et crée des sous-produits, tels les cyclobutanones qui sont reliés au cancer du côlon.[394]


  L’irradiation est utilisée aussi pour désinfecter les céréales comme le blé. Les aliments irradiés peuvent modifier la composition sanguine.


  Au bout de quatre semaines, on a prélevé des échantillons sanguins et quatre des cinq enfants ayant mangé du blé irradié ont présenté une grosse polyploïdie chromosomique, ainsi que d’autres cellules anormales. Une fois le blé irradié retiré de leur alimentation, il a fallu 24 semaines avant que le sang des enfants en ayant consommé revienne à la normale et que toutes les cellules anormales aient complètement disparu.[395]


  Si le blé n’est pas génétiquement modifié, il l’est quand même par l’irradiation. La formation de nouvelles molécules a créé 65 substances volatiles qui ont été retrouvées dans les aliments irradiés par l’armée américaine. Les substances volatiles seraient plus toxiques que celles qui ne le sont pas.


  Des particules radioactives sont métabolisées par notre organisme comme s’il s’agissait de minéraux. Les aliments peuvent être contaminés par la radioactivité ou par ce qu’elle fait produire en eux. Les molécules cherchent des partenaires pour se recombiner et créer des éléments biochimiques nouveaux. Des molécules nouvellement créées peuvent se fixer sur la thyroïde et l’endommager en prenant la place de l’iode. L’iode radioactif peut prendre la place de l’iode potassium au sein de la glande thyroïde, ce qui expliquerait le taux élevé des cancers de la glande thyroïde. Le bon iode soutient l’organisme contre les agressions microbiennes, parasitaires et virales. L’iode peut être déficient chez plusieurs enfants autistes. Donc, la radiation modifie l’iode de la thyroïde, alors que l’iode a comme fonction de protéger la glande contre l’irradiation. Une autre molécule prendrait la place du calcium dans nos os pouvant les rendre cancéreux. Une molécule radioactive a une propriété chimique qui ressemble à celle du calcium et qui peut être considérée par notre organisme qu’il déjoue comme tel. Il est dangereux d’irradier des champignons parce qu’ils sont de vraies éponges pouvant absorber la radioactivité. Et pourtant, ils nous font croire que l’aliment ne contient pas de radioactivité. Des berlingots de lait ont été rappelés parce qu’ils étaient contaminés par la radiation.


  «῀Cependant, la radiation ionisante à haute énergie peut engendrer la création de radioactivité dans la matière bombardée. Si la source radioactive était endommagée, les aliments pourraient être contaminés par la radioactivité.῀»[396]


  L’industrie de la maladie


  Les problèmes de santé suivants auraient été observés chez les animaux ayant consommé des aliments irradiés῀: une dégradation du système immunitaire, des troubles de croissance, une carence alimentaire et une dégradation du bagage génétique des cellules qui conduisent à des aberrations dans les chromosomes pouvant mener à une incompatibilité de reproduction, donc à une infertilité.


  «῀Des animaux de laboratoire nourris d’aliments irradiés sur de longues périodes souffrent de maladies génétiques, de problèmes de reproduction, de déformations et de mortalité précoce.῀»[397] Des souris nourries au blé irradié ont eu plus de mortalité dans la descendance et ont développé des tumeurs. Les poules nourries avec du blé irradié ont perdu plus d’embryons. Les effets sont à la fois mutagènes et toxiques. Une modification de la grosseur des ovaires a été remarquée chez des rongeurs nourris avec des pommes de terre irradiées.


  Le cobalt 60 peut produire des inflammations aux tissus du cerveau. L’irradiation, en perturbant le fonctionnement des cellules vivantes, en modifie les fonctions chimiques. Le contenu de nouvelles substances peut conduire à des mutations et à des cancers. La paroi cellulaire étant endommagée, sa réparation est parfois partielle et ne devient cancéreuse que plusieurs années plus tard. La membrane cellulaire abîmée rend le noyau vulnérable aux attaques des radicaux libres. Le système immunitaire ne sait plus faire face aux mortalités cellulaires, car elles sont trop nombreuses. Lorsque la cellule est stressée, ses mécanismes d’adaptation et de défense sont surchargés de travail et donc aux limites de leurs capacités. Le corps ne sait plus faire face aux agresseurs qu’il ne reconnaît plus. L’exposition, même à de petites doses, qui finissent aussi par s’accumuler dans les tissus, rend notre système plus sensible aux infections. Stériliser les aliments peut donc causer des risques pour la santé. «῀Les fœtus sont particulièrement radiosensibles῀; les risques liés sont la fausse couche, un retard mental, des malformations, un retard de croissance.῀»[398]


  La peroxydase qui se fait à l’intérieur des aliments irradiés et ingérés fixe une quantité excessive d’oxygène la rendant inaccessible aux cellules de l’organisme et peut causer des troubles psychiatriques par vieillissement prématuré des cellules. Elle serait l’une des causes de la dépression. La peroxydase échappe aux enzymes et aux antioxydants devenus absents des aliments par l’irradiation elle-même, ce qui n’est pas le cas lorsque la peroxydation est naturelle au lieu d’être créée artificiellement. La qualité de la communication entre les cellules est diminuée.


  Les cellules parlent entre elles sans cesse selon un langage moléculaire dont la précision permet de maintenir l’équilibre au sein de l’organisme. La relâche de ces interactions entre les cellules semble être liée à l’accumulation des radicaux libres avides d’oxygène dans les membranes cellulaires qui brouille les communications, perturbe les interactions entre les cellules et les mécanismes réparateurs d’accident et, ainsi, accélère le vieillissement des tissus atteints. La radiation ionisante, lorsqu’elle atteint les membres des cellules du cerveau, cause des dégâts irréversibles.[399]


  L’irradiation tue la cellule à son mode de division῀; elle peut créer des atrophies musculaires, affecter les systèmes nerveux et gastro-intestinal et causer des troubles pulmonaires. Les modifications ou les perturbations génétiques peuvent être transmises d’une génération à l’autre, mais il y a de moins bonnes chances lorsque la stérilité touche de 60 % à 100 % des personnes exposées à l’irradiation.


  Les radicaux libres endommagent et altèrent la membrane cellulaire de l’ADN et nuiraient à la synthèse des enzymes et des protéines. Les antioxydants aident à la production des enzymes qui sont trop souvent détruites par les radicaux libres eux-mêmes. Les vitamines retirées des aliments par l’ionisation auraient aidé à lutter contre l’oxydation qui, elle, a été causée par l’irradiation. Au cours des 50 dernières années, des dizaines d’expériences auraient été menées sur des animaux nourris avec des aliments irradiés pour démontrer que l’irradiation comporterait des risques pour la santé. Parmi ces troubles, on a recensé des dommages aux organes, des tumeurs, des désordres du système immunitaire, des problèmes de reproduction, des mutations génétiques et des décès prématurés.


  Des chats nourris avec des viandes irradiées ont souffert de troubles neurologiques.


  Une chose est sûre, c’est que les chats australiens, eux, ne semblent vraiment pas apprécier des aliments irradiés. Au pays des kangourous, l’irradiation des aliments pour animaux a longtemps été obligatoire, jusqu’au moment où l’entreprise a retiré du marché ses produits destinés aux chats en novembre 2008. Le motif῀? Une enquête du groupement de vétérinaires australiens avait constaté des troubles neurologiques sur des chats nourris avec des aliments irradiés à des doses élevées par cette firme.[400]


  Voici le bilan des conséquences en Australie sur des chats nourris avec de la viande irradiée῀: 90 chats ont été gravement malades dont 30 ont été obligés d’être euthanasiés. Les maladies observées sont une perte de coordination musculaire, des paralysies des membres inférieurs et des quatre membres, des pertes de l’usage de la vue῀; ces symptômes ne seraient apparus que quatre mois plus tard.


  Rien n’est sûr à 100 %


  Si on se sert d’armes nucléaires, c’est que le nucléaire détruit la vie. «῀Il y a de nombreux projets visant à utiliser l’irradiation dans d’autres domaines, comme la stérilisation des sols pour éliminer des mauvaises graines, les insectes et les champignons.῀»[401]


  Les graines des aliments irradiés ne peuvent pas germer῀; ce sera la destruction des milieux naturels et le bouleversement des écosystèmes. Également, le transport du matériel nucléaire est potentiellement dangereux pour l’environnement, car il peut être à l’origine d’un désastre écologique grave et irrémédiable. Après quelques mois, la substance radioactive doit être remplacée ainsi que l’eau dans laquelle elle a été conservée. Que font-ils avec cette substance῀? La déversent-ils dans les cours d’eau après l’avoir supposément bien filtrée῀?


  Il paraît que, dans certains pays, ceux qui pratiquent l’irradiation des aliments sont traités comme des criminels. Pourquoi n’en est-il pas ainsi chez nous῀? Qu’adviendra-t-il le jour où les agriculteurs se mettront à irradier leurs champs avec des substances nucléaires pour venir à bout des maladies, des insectes et des parasites de leurs cultures sur lesquelles les pesticides n’auraient plus d’effet῀? Il existe des craintes quant aux conséquences négatives à long terme sur la santé et en ce qui a trait à la perte des valeurs nutritives.


  Au Canada, le bœuf haché, la volaille, les farines, les crevettes et les mangues seraient les aliments les plus irradiés. On s’en servirait pour camoufler les conditions malpropres de certaines usines et certains abattoirs.


  Nous devons attendre 20 ans avant de constater les effets néfastes sur la santé. De 20 à 50 millions de morts auraient été causées par l’industrie pharmaceutique, ce qui représente beaucoup plus de dommages que ce que pourrait causer un virus sur le plan planétaire.


  L’OMS refuserait toujours de considérer les études privées et non subventionnées par l’industrie en question qui émettent des avertissements et approuvent quand même cette technique.


  Comment les aliments irradiés ont-ils pu être déclarés sains et sans danger, alors que les tests menés déjà dans les années 1950 montraient que les animaux consommant des aliments irradiés souffraient de dizaines de problèmes de santé, dont des morts prématurées, des mutations ou d’autres anomalies génétiques, des morts de fœtus et autres problèmes de reproduction, des problèmes de système immunitaire, des hémorragies internes mortelles, des déprédations organiques, des tumeurs, des problèmes de croissance et des carences nutritionnelles῀?[402]


  L’OMS aurait aussi baissé les bras devant la pression des industries nucléaires en abandonnant un programme de recherche en 1961 concernant la toxicité, les problèmes de mutations génétiques et des carences nutritives des aliments irradiés afin de permettre cette pratique. Après les scandales entourant le H1N1, il est très difficile de refaire confiance à Santé Canada et à l’Organisme mondial de la santé. Bien que la sécurité des aliments ainsi transformés n’ait jamais été prouvée, des scientifiques nous disent῀: «῀Faites-nous confiance῀!῀» Tout au long de ma vie, j’ai appris à me méfier des gens qui me disent cela. La dose de radiation acceptable ne concernerait que les intérêts économiques.


  L’irradiation des aliments servirait plus aux promoteurs et fabricants du cobalt 60, et c’est la désinformation du public qui créerait la plus grande marge de profits. «῀Les incertitudes quant à la sécurité n’apparaissent jamais dans les rapports des organisations internationales préconisant l’irradiation.῀»[403]


  L’irradiation comporte des risques à court, à moyen et à long termes sur l’environnement et pour la santé des citoyens et des travailleurs qui sont en contact avec ces produits dangereux. Les travailleurs des usines nucléaires pourraient ramener de la radiation chez eux et dans leur véhicule.


  Des tests sur la toxicité immédiate auraient été faits sur des aliments irradiés alors que c’est pratiquement impossible puisqu’un aliment irradié ne peut pas être mangé deux semaines après son traitement à cause du taux trop élevé en toxines et en radicaux libres. Comment ont-ils fait pour mesurer la toxicité de ces produits à court terme῀? Aucune étude n’aurait été faite concernant leur nocivité à long terme parce qu’il est impossible de prévoir la réaction biochimique à long terme à l’intérieur d’un organisme à la suite des traitements radioactifs.


  Plus de 90 % des toxi-infections d’origine alimentaire – donc des maladies alimentaires au sens défini par l’Organisation mondiale de la santé – ont comme point d’origine la maison et la restauration. Ce qui veut dire qu’un aliment, qu’il ait été irradié ou non, si la manipulation au restaurant ou à la maison est fautive, ne changera strictement rien, peu importe s’il a été irradié ou non.[404]


  L’agriculture biologique ne pourrait même pas prouver qu’elle n’utilise pas cette technique. Des épices seraient fumigées avec de l’oxyde de méthylène bien que cette pratique soit interdite aux États-Unis. Il ne serait pas permis d’irradier des aliments biologiques alors que les cultivateurs n’auraient pas de pouvoir sur les techniques d’emballage et d’entreposage. Pour en être certain, il faudrait éviter les fruits hors saison comme les fruits exotiques et les fruits des champs en plein hiver, dont ceux provenant des autres pays. Les aliments issus de l’élevage et de l’agriculture biologique contiendraient 87 % plus de vitamines, de minéraux et de gras essentiels que les autres produits, dont plus de fer et de calcium.


  Il n’aurait pas été possible de prouver l’innocuité des emballages en plastique qui recouvrent les aliments lors des traitements par ionisation. Est-ce que les matières toxiques des emballages peuvent pénétrer l’aliment῀? «῀Cependant, le procédé d’irradiation exige en réalité l’emploi d’additifs alimentaires supplémentaires afin de contrôler les effets indésirables.῀»[405]


  Les aliments sont moins nourrissants et on se bat pour les transporter à l’autre bout du monde. Le transport de ces matières radio-actives dans des bateaux ou des trains représenterait un facteur de risques d’accidents et d’attentats potentiels. La pollution à la suite d’un accident nucléaire et du transport du cobalt sera irrémédiable. Les retombées radioactives seraient plus importantes lors d’un accident de transport que ce fut le cas pour l’accident de Tchernobyl. Des milliers d’hectares de sols risquent d’être contaminés.


  «῀Ces accidents causent de vives craintes sur les retombées radio-actives éventuelles sur les sols nord-américains et européens (en cas de pluie) qui déchargent les composantes toxiques contenues dans les nuages radioactifs partant du Japon.῀»[406]


  Le transport des matières dangereuses représente des risques pour la santé et l’environnement puisqu’il contribue aussi grandement à la pollution et au réchauffement climatique. Le transport des matériaux radioactifs n’est pas sans risques graves. Le sol, l’eau et l’air peuvent devenir contaminés. Un sol riche retient davantage les polluants. Des atomes radioactifs présents dans le sol peuvent être absorbés par la plante.


  Les usines d’irradiation peuvent être un facteur de pollution atmosphérique et environnementale. L’industrie nucléaire produit des tonnes de déchets radioactifs. Le nucléaire rejetterait du CO2 qui nuit à la couche d’ozone. La Chine possède 60 usines d’irradiation. Une certaine quantité de radioactivité peut être rejetée dans l’air et les cours d’eau.


  Les aliments radioactifs rejetés finissent par se retrouver dans la chaîne alimentaire. Les mines d’uranium déverseraient leurs eaux usées dans les rivières au Tibet dont des gens s’y abreuvent. L’eau morte serait devenue noire, comme les taches à l’intérieur des pommes de terre irradiées. Des animaux et des plantes seraient morts subitement de cause inconnue. «῀Les déchets radioactifs déversés au hasard près des cours d’eau polluent les rivières, les lacs et les sources.῀»[407]


  Ça prend des dizaines de millions d’années avant que la radioactivité disparaisse de l’environnement. Les déchets radioactifs ne sont pas recyclables. Des chercheurs n’auraient même pas trouvé des façons fiables de les enfouir. Pour le stockage, les conteneurs en béton ne sont étanches que pendant 10 ans et ceux en métal peuvent rouiller rapidement. L’enfouissement en profondeur n’est pas garanti, car l’étanchéité des conteneurs peut se modifier sous terre, de même que la stabilité du sol, et on ignore les interactions avec les différents éléments chimiques sous-terrains.


  «῀La radioactivité remontera inévitablement à la surface en contaminant de façon incontrôlable les éléments vitaux (eau, sol, etc.) sur de très vastes territoires.῀»[408]


  Les installations nucléaires sont dangereuses῀: leur sécurité est insuffisante et les risques sont réellement mal calculés. Ce sont les matières les plus dangereuses que l’homme ait créées et ce sont nos enfants qui devront vivre avec cette situation.


  Chapitre 17


  Le four à micro-ondes


  La transformation chimique des aliments


  Des méthodes de préparations culinaires peuvent avoir des effets néfastes sur la nourriture. Les plats sont cuits ou réchauffés par friction entre les cellules, car c’est ce qui crée la chaleur. Les molécules brisées laisseraient s’échapper les vitamines. La cuisson par micro-ondes contribuerait donc à une perte des valeurs nutritives. Si la structure moléculaire est déchirée ou transformée, notre système ne pourra pas la reconnaître. Par ce fait même, la digestion et l’assimilation des aliments seraient rendues difficiles. Les atomes ainsi séparés peuvent s’unir à d’autres avec lesquels ils sont incompatibles créant ainsi une substance chimique pouvant être toxique. Voilà donc une autre forme possible d’intoxication alimentaire.


  C’est notre mode de vie actuel qui nous pousse ainsi à gagner du temps dans la préparation de nos aliments. On s’en servirait beaucoup dans la restauration pour gagner justement du temps et de l’énergie. Malgré les opinions contradictoires entre des chercheurs scientifiques et les promoteurs de l’industrie du four à micro-ondes, la Russie est l’un des pays à avoir complètement banni son utilisation en 1976. Ceux qui ont découvert ses méfaits auraient été menacés par les fabricants. L’industrie du four à micro-ondes représente des milliards de dollars.


  Les cellules, les atomes et les molécules sont irradiés par un rayonnement électromagnétique. Les molécules dans les aliments se font agiter par une vibration qui forcerait les cellules à changer de polarité des milliards de fois chaque seconde. C’est la friction entre les molécules qui crée la chaleur. Les frottements brisent les molécules importantes. L’oscillation peut déchirer et déformer les structures moléculaires des aliments. La modification spatiale des protéines deviendrait la même que celle des prions menant à la production de radicaux libres. Cette technique de cuisson altérerait donc la chimie des aliments. Les radiolytiques sont les nouveaux composés formés par cette mutation méconnue qui n’est pas présente dans la nature. Ce serait le même procédé, ou un semblable utilisé dans la modification génétique, qui brise les cellules pour neutraliser leur source de vie afin de mieux pouvoir manipuler leur génome. L’aliment qui sort de ce four aurait subi une modification.


  Qui gagne perd


  Puisque la cuisson n’est pas uniforme, des zones froides se créent à l’intérieur, ce qui est sujet aux proliférations microbiennes. Les aliments ne devraient pas être chauffés plus de deux fois pour éviter la prolifération microbienne qui se multiplie à chaque réchauffement.


  De plus, les aliments qui ont passé par le four à micro-ondes ont changé de goût et ils se conserveraient moins longtemps au réfrigérateur, car ils auraient perdu leur moyen de défense naturel. C’est comme si un processus de décomposition accéléré était amorcé, semblable à celui qui arrive à la suite de l’irradiation des aliments. La cuisson au micro-ondes favoriserait une augmentation des parasites, levures, moisissures, bactéries et virus, parce que leurs ennemis qui les auraient normalement combattus ont été détruits et ainsi éliminés dont les bactéries bénéfiques à notre flore intestinale. Cette cuisson non uniforme contribuerait à des intoxications alimentaires.


  Le plastique serait extrêmement toxique surtout s’il est chauffé. Combien de plats sont réchauffés dans des fours à micro-ondes à même leur contenant en plastique῀? Plusieurs parents ont fait chauffer le lait maternel, les préparations pour nourrisson et le lait de vache dans des sacs ou des biberons en plastique avec le four à micro-ondes. En plus d’intoxiquer leur bébé, les vitamines et le transfert immunitaire de la mère à l’enfant auraient ainsi été détruits, sans parler des changements moléculaires rendant ces laits si difficiles à digérer. Les composantes des récipients en plastique peuvent migrer dans les aliments ainsi chauffés. «῀Plusieurs composantes chimiques sont utilisées pour la fabrication des matières plastiques, et certaines d’entre elles peuvent causer le cancer. Il n’est pas impossible que ces substances chimiques puissent aller à l’extérieur du contenant et s’infiltrer dans les aliments qui s’y trouvent.῀»[409]


  Les aliments peuvent donc absorber des quantités de substances chimiques dans le plastique lors des cuissons. Réchauffer du lait maternel au four à micro-ondes peut causer des dommages dans sa structure moléculaire pendant et même après le chauffage. «῀Les fours à micro-ondes ne sont pas recommandés pour faire chauffer la bouteille d’un bébé. [...] peut causer de légers changements dans le lait. Dans les formules pour nourrissons, il peut y avoir une perte de certaines vitamines. Dans le lait maternel, certaines propriétés immunitaires peuvent être détruites.῀»[410]


  Cela peut donc détruire les capacités de l’enfant à combattre les maladies. «῀Une autre étude à Vienne a démontré que chauffer du lait maternel au micro-ondes peut mener à des changements structurés, fonctionnels et immunitaires, et que les microsondes transforment les aminoacides L-proline en D-proline, une toxine attaquant le système nerveux, le foie et les reins.῀»[411]


  Les altérations des protéines et des peptides peuvent représenter certains dangers puisque la D-proline est une neurotoxine. Des études plus approfondies devraient avoir lieu concernant ces altérations moléculaires qui affecteraient aussi d’autres composés comme les acides aminés. Concernant le soya, les protéines seraient dénaturées, comme pour le lait, et pourrait devenir toxiques pour les reins et le foie et dangereuses sur le plan de l’immunité (cancer, leucémie...).


  Les pertes en vitamines sont nombreuses. Des températures élevées et intenses ne modifieraient pas seulement les structures des protéines, mais détruiraient aussi les vitamines, dont surtout la vitamine C, et également les B1, B6 et B12, déficientes chez les enfants autistes. Une baisse de 20 % de la vitamine B2 et la destruction de l’acide folique ont été constatées dans le lait pour nourrissons. Le four à micro-ondes représenterait donc une autre forme de déficit nutritif. Il détruirait aussi des composantes de la mélatonine si nécessaire au sommeil.


  «῀Deux chercheurs, Blanc et Hertel, ont confirmé que la cuisson au four à micro-ondes modifie de manière importante la substance nutritive des aliments.῀»[412] Les aliments vivants deviennent morts et dénaturés. Le pire ennemi des vitamines est la chaleur intense qui peut détruire jusqu’à 95 % des vitamines B1 et C. Les aliments, qui ont ainsi subi une modification profonde, sont dévitalisés. Ceux qui disent que la cuisson au micro-ondes ne crée pas de déficit nutritif se contredisent en disant que la chaleur intensive détruit presque toutes les vitamines. Toute forme de cuisson peut dénaturer les molécules des aliments. «῀Une perte de 97 % des antioxydants (flavonoïdes) du brocoli a été observée avec une cuisson au micro-ondes contre 66 % avec une cuisson à l’eau bouillante.῀»[413]


  Il y a donc une perte entre 60 % et 90 % de l’énergie vitale d’un aliment, ce qui représenterait une destruction des oligoéléments. Ce mode de cuisson détruit aussi les enzymes de digestion en plus de détruire les protéines essentielles à la croissance du bébé. Certains aliments cuits ou réchauffés ainsi deviendraient indigestes. Si notre organisme n’arrive pas à assimiler les aliments dénaturés, c’est qu’il les considérerait comme des agresseurs qui le poussent à produire des leucocytes pouvant déclencher les allergies alimentaires. Des gens ont développé une sensibilité aux aliments passés au micro-ondes dont des signes d’allergies allant jusqu’à 99 % des personnes testées.


  Les aliments deviendraient étrangers et inconnus par notre système digestif à cause de l’altération profonde de leur composition chimique. Une baisse de l’état de santé général serait apparue chez les personnes qui se servent souvent de ce four. On aurait noté chez elles un affaiblissement du système immunitaire, une intoxication alimentaire, une dégénérescence du système nerveux, des cas de cancer, de la fatigue chronique ainsi qu’une transformation des cellules sanguines. Cette technologie serait l’une des causes les plus importantes d’une mauvaise santé.


  Elle affecterait le flux de calcium dans les cellules et diminuerait le niveau d’hémoglobine.


  Les globules rouges sont altérés et leur nombre diminue par l’exposition au rayonnement des micro-ondes. Et ce sont eux qui sont chargés du transport de l’oxygène au cerveau ainsi qu’à d’autres organes, ce qui peut produire un brouillard mental, l’incapacité à se concentrer, le vertige, les nausées, autant de symptômes trouvés dans le syndrome de la fatigue chronique.[414]


  Le micro-ondes formerait plus de radilite que les autres modes de cuisson. Cela peut causer une détérioration du système immunitaire ainsi que de l’anémie. De plus, il diminue les capacités du corps à utiliser les vitamines et les minéraux.


  Il émane du micro-ondes des fréquences proches de celles des téléphones portables incriminées également dans le développement des tumeurs du cerveau. Ce serait des aliments irradiés qui irradieraient aussi à leur tour῀; il s’agirait donc d’une forme directe d’irradiation dont les conséquences sont toujours méconnues ou non avouées. «῀Aucune cellule d’un organisme vivant ne serait en mesure de résister à des forces destructives d’une telle puissance.῀»[415]


  Les appareils ne sont pas étanches à 100 %. On peut donc absorber cette énergie qui est négative à des doses significatives.


  «῀Comme dans le cas des aliments, cette énergie est transformée en chaleur dans le sang. Les parties sensibles du corps, par exemple les yeux, les testicules et le cerveau, ne sont pas capables d’éliminer la chaleur supplémentaire qui peut s’accumuler.῀»[416]


  À proximité d’un four à micro-ondes, le fonctionnement d’un stimulateur cardiaque peut être perturbé et envoyer ainsi de fausses séquences au cœur. Les appareils ne sont pas étanches à 100 %. Des médicaments ou des suppléments placés près du four peuvent perdre leur efficacité. Une fois branché, le four peut émettre un champ électromagnétique dans une circonférence pouvant aller jusqu’à 5 mètres.


  Les désordres digestifs peuvent être tels qu’une formation de cancer de l’estomac ou des intestins peut s’ensuivre. Les désordres digestifs sont souvent exprimés par un sentiment de lourdeur dans l’estomac et une longue digestion. Les enzymes de digestion des aliments sont détruits, mais également ceux produits en nous par la consommation de ces aliments. On ne devrait pas manger un aliment à l’intérieur de plusieurs minutes après sa sortie du four, donc lorsqu’il commence à refroidir, car les micro-ondes demeureraient actives et pourraient continuer de cuire tout ce qu’elles touchent sur leur passage, donc de modifier la structure de nos cellules. Les graisses subiraient un dédoublement créant ainsi des substances cancéreuses.


  Tous les types d’ondes peuvent être dangereux῀: cela dépend de l’intensité et de la durée de l’exposition. Des fuites de quelques watts sont possibles provenant des murs de l’appareil ou d’une porte mal étanche ou par l’utilisation d’un vieil appareil. «῀Les treillis métalliques devant l’écran n’empêchent pas les fuites parfaitement. Alors, plus on s’éloigne du four, plus on s’assure d’être le moins exposé possible aux fuites, puisque celles-ci s’atténuent avec la distance.῀»[417]


  Nos organes captent les ondes. Devant une porte ouverte d’un four à micro-ondes qui ne peut pas fonctionner si la porte n’est pas fermée, un rat placé à 50 cm serait mort d’hyperthermie généralisée.


  Des avortements répétés peuvent se produire chez les femmes dont ce type de four est placé au même niveau que leurs hanches. Les normes concernant les fuites seraient différentes d’un pays à l’autre῀; c’est pourquoi il faut faire attention à l’endroit où l’appareil a été acheté.


  «῀Sur 2043 enfants, on a observé 33 cas de morts néonatales ou malformations majeures, le seul fait expliquant cette proportion anormale étant l’utilisation plus fréquente d’équipement à ondes courtes chez les mères de ces enfants.῀»[418]


  Une baisse de la libido aurait aussi été remarquée de même que des lésions aux cellules génitales. Voici la liste de toutes les causes qui seraient reliées à l’utilisation de ce mode de cuisson à long terme῀: augmentation du mauvais cholestérol au détriment d’une diminution du bon cholestérol, fatigue oculaire, affection du système nerveux central, changement dans la chimie sanguine, dommages aux cellules, affaiblissement du système immunitaire, maladies dégénératives et dysfonctionnements du système lymphatique, développement des cellules cancéreuses, prise de poids, troubles de comportement, insomnies, lésions cérébrales pouvant conduire à des convulsions, perturbations des hormones de croissance, augmentation des globules blancs comme s’ils répondaient à une infection. Il peut aussi attaquer la rate selon des docteurs de la médecine traditionnelle chinoise.


  Des graines qui ont trempé dans de l’eau qui a passé au micro-ondes, bien que refroidie, n’ont pas germé comparativement à celles trempées dans l’eau du robinet. Alors, imaginez le tort que cela peut faire à votre corps.


  Conclusion


  L’autisme serait une maladie inventée, ou plutôt créée par l’homme, par son insouciance et par son indifférence. Il est grand temps qu’on se rende compte de tout le mal qu’on a fait. Nos enfants nous envoient des signes῀; encore faut-il les écouter et les voir pour les comprendre. L’autisme est une intoxication chimique, alimentaire et environnementale. Il s’agit d’une maladie physique des temps modernes qui a une répercussion sur le développement et le fonctionnement du cerveau.


  Lorsqu’Albert Einstein a prédit que l’être humain allait se détruire par lui-même, pensait-il aux maladies auto-immunes où notre corps produit des anticorps contre ses propres cellules῀? Est-ce que l’autisme serait le début de la fin῀? Afin de survivre, la planète devra trouver un moyen de se débarrasser de nous si nous ne changeons pas à temps. Pour ce faire, elle aurait trouvé, pour le moment, le cancer et la stérilité. Moi, je crois que c’est l’argent qui détruit le monde présentement. Et vous῀?


  À force de nous laisser faire sans rien dire, sans agir, nous sommes tous responsables de l’autisme. Nous nous sentirons enfin libres le jour où nous cesserons d’avoir peur.


  * * *


  Voici quelques suggestions de livres et de films.


  DVD


  Québec sous ordonnance, de Paul Arcand


  Notre poison quotidien


  Nos enfants nous accuseront


  Silence on vaccine, de Lina Moreco


  Tolerance Lost, du docteur Andrew Moulden


  Profits macabres et psychiatrie, la vérité sur ses abus, de la Commission des citoyens pour les droits de l’homme


  Le monde selon Monsanto, de Marie-Monique Robin


  Homo Toxicus, de Carole Poliquin


  Autism Yesterday, de Generation Rescue


  Livres français


  L’autisme n’est pas irréversible῀: comment mon fils a été guéri, d’Évelyne Claessens


  L’autisme῀: vers une guérison possible, de Marika Fontaine Autisme῀: une fatalité génétique῀?, de Marie-Christine Dépréaux 


  Vaccination῀: erreur médicale du siècle et La mafia pharmaceutique et agroalimentaire, du docteur Louis De Brouwer


  Péril chimique῀: gare à vous῀!, du docteur Josef Krop


  Zéro toxique, de Marc Geet Éthier


  Tout sur la santé de l’intestin et l’intolérance au gluten, de Gisèle Frenette


  La mafia médicale, de Guylaine Lanctôt


  Vaccin῀: docteur maman en a assez῀!, de Monique Morin


  Les traitements biochimiques de l’autisme et des troubles associés, du docteur William Shaw


  L’alimentation, ou la troisième médecine, du docteur Jean Seignalet


  Comment j’ai vaincu la douleur et l’inflammation chronique par l’alimentation, du docteur Jacqueline Lagacé


  Toxique, de William Raymond


  Notre poison quotidien, de Marie-Monique Morin


  Lectures en anglais


  (Certains de ces livres ont été écrits par des médecins vivant aux États-Unis qui ont eux-mêmes réussi à guérir leur propre enfant de l’autisme.)


  Hope for the Autism Spectrum, de Sally Kirk


  Healing our Autistic Children, de la docteure Julie A. Berckley 


  Mother Warrior et Louder Than Words, de Jenny MacCarthy


  Enzymes for Autism and Other Neurological Conditions, de Karen De Felice


  Healing and Preventing Autism, du docteur Jerry Kartnizel et Jenny Mac Carthy


  Children with Starving Brains, de la docteure Jacquelyn MacCandless


  Healing the New Childhood Epidemics, du docteur Kenneth Bock


  Changing the Course of Autism, du docteur Bryan Jepson


  Callous Disregard, du docteur Andrew Wakefield


  _________
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